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notre admission dans le même service public rendit mes 
relations avec lui encore plus intimes; j'avais assisté, en 
quelque sorte , à la naissance de son projet , comme à ses 
développemens successifs. On doit comprendre sans peine 
comment je me suis trouvé chargé de suivre la publica- 
tion de ce recueil , que le fatal décès de mon ami laissait 
encore en manuscrit dans ses papiers. 

Mon intention était de consacrer quelques lignes d'aver- 
tissement, sôitàfaire ressortir les avantages de ces tables, 
spit à signaler les améliorations dont une pareille publi- 
cation serait , avec le temps , susceptible ; lorsque en par- 
courant {Litterary Gazette^ july 20, i833) le compte 
rendu des séances de la société britannique à Cambridge , 
j'ai trouvé, dans un rapport détaillé de M. Babbage, 
cette tâche pour ainsi dire toute faite. Je ne pouvais 
choisir, en effet, de préface ou d'introduction plus con- 
venable pour cet ouvf âge , puisque son utilité se trouvé 
signalée dans ce rapport avec tout le talent qui distingué 
l'auteur anglais ; et qu'en même temps , les impefrfections 
inhérentes à ime pareille publication y sont justifiées 
d'une manière complètement satisfaisante. Je vais donc 
me borner à présenter ici un extrait des principaux 
passages du rapport de M. Babbage , pour faire ressortir, 
dans l'intérêt de la mémoire de mon ami, la coïilci- 
dence qui existe entre le travail qu'il avait entrepris et 
les idées fécondes émises plus tard par le savant Anglais 
que je viens de dter. 
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« Parmi les ouvrages destinés à ravancement des 
y» sciences , dit M. Babbage , j en vais signaler un dont la 
» nécessité me paraît évidente , et dont la publication se- 
» rait éminenmoient utile au monde savant. Son titre serait : 
' n Les Constantes de la nature et de lart. Il devrait con- 
» tenir tous les faits qui peuvent être représentés par des 
» nombres dans toutes les branches des arts et des sciences. » 
Pour en donner une idée plus complète, M. Babbage 
énnmère et classe ces divers faits ; et il indique sommai-^ 
rement les sources d où la plupart des résultats pourraient 
être tirés. 

Après avoir fait remarquer qu'il est bien loin de consi- 
dérer cette énumération , qui est très-détaillée dans son 
rapport, comme complète , M. Babbage ajoute : « Le pre- 
>» mîer, quelque habile qu'il soit , qui entreprendra un 
» pareil ouvrage , ne le produira qu'imparfait , soît par 
» .omissions involontaires, soit parce que tous les résul- 
»> tats numériques susceptibles d'en foire partie n'ont pas 
» encore été recueillis ou calculés ; mais cette imperfection 
» inévitable fournit le meilleur argument en faveur de 
» l'entreprise; bien plus, il conviendra d'y placer les 
» titres des colonnes, quand même on n'aurait aucun 
» chiffre à y insérer : on signalera ainsi un terrain en- 
» core vierge^ et qui n'attend que le travail de l'homme 
» pour verser ses produits dans les trésoi-s de la science, 
w II faut donc espérer que la crainte d'imperfection n'arrê- 
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» tera pas dans rexécùtion d'une œuvre aussi importante. 
» Si je suis assez heureux, ajoute-*t-il, pour engager une 
» réunion quelcouque de savans à entreprendre et à exé- 
» cuter cette œuvre, la plupart des heures fatigantes, 
» aujourd'hui employées au calcul des résultats déjà 
» trouvés •j^ar d'autres , pourront être consacrées à de 
» nouvelles découvertes. Ces tables additionneront en 
» quelque sorte le travail des hommes, chacun prenant 
» les recherches au point où elles ont été abandonnées; elles 
^ mettront en action une cause constante de perfection- 
.» nement, soit en provoquant une détermination plus 
» précise des faits déjà connus, soit en signalant aux 
» savans les branches qui réclament encore des recher- 
» ches nouvelles. » 

On voit suflSsamment , par ce qui précède, queGénieys 
a exécuté pour sa partie spéciale, qui est sans contredit une 
des plus importantes, ce que dans son rapport M. Babbage 
ne voit encore qu'en projet. 11 est facile d'en conclure que 
si ceux qui sont en position d'entreprendre une œuvre 
semblable prenaient la même peine , chacun dans sa spé- 
cialité , le vœu de l'auteur anglais ne tarderait pas à être 
complétenaent réalisé. 

Il n'y avait rien à changer dans le travail de R. Génieys 
que j'ai dû scrupuleusement respecter ; j'ai seulement pro- 
fité de quelques loisirs pour y ajouter un petit nombre de 
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tables que j*ai crues, par leur utilité pratique, susceptibles 
d'en faire partie : elles sont indiquées par un astérisque 
placé au bas de lencadrement. Enfin , pour me confor- 
mer à ses intentions (i) , j'ai eu soin dmdiquer, autant 
que la chose ma été possible , les auteurs auxquels chaque 
table particulière était due , et , à défaut , les sources d'où 
elles'avaient été tirées. J'ai laissé sans y mettre de nom celles 
qui ont été calculées par lui ou par moi , conune aussi 
celles dont je n'ai pu trouver l'origine. 

Avant de terminer, j'ai un devoir à remplir, il me 
reste à parler en effet du vif intérêt que M. Legrand, di- 
recteur général des ponts et chaussées et des mines, a 
bien voulu prendre à cette dernière pubhcation d'un ingé- 
nieur qu'il affectionnait particuhèrement , et dont il s'était 
toujours plu à encourager les efforts et à récompenser 
le mélrite. Si , dans cette triste circonstance où il a déjà 
tant fait pour elle , la famille de Génieys a pu recueillir 
cette portion de l'héritage paternel, c'est encore à la 
bienveillante intervention de M. Legrand qu'elle en aura 
été entièrement redevable. 

Deux collaborateurs ont concouru à cette publica- 
tion , MM. Coriolis et Legraverend; le -premier , en re- 
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(i) Grénieys s'est rencontré là-dessus avec M. Babbage , qui dit, dans 
son rapport : A good and concise référence should he mode to ail the ai^ 
thoritiesfor the number giç^en. ^ 
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voyant quelqiies*iuies des notices scientifiques qui pré-* 
cèdent les diverses tables, et plus particulièrement 
celles qui concernent Teffet des machines , dont les ré- 
sultats ont été réunis par lui ; le second , en rédigeant les 
tables qui ont pour objet les élémens des prix de tQUtes 
les natures d'ouvrages usités dans les. constructions. 
Les nommer, c'est faire connaître le soin et l'exacti- 
tude apportés dans la rédaction de ces diverses parties ; 
et c'est rappeler en même temps le vif et sincère atta- 
chement qui unissait à notre ami commun ces deux ex- 
cellens camarades d'école et de promotion. 
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AVERTISSEMENT 



DE L'AUTEUR. 



L'otJYBAGB que j'offre au public n a d'autre mérite que 
celui d'être utile. Il ne suppose pas dans Fauteur le génie 
fécond qui invente ou qui crée^ mais seulement cette simple 
érudition qui recueille , analyse et reproduit ce que d'autres 
oht découvert. 

La science de l'ingénieur exige une foule de connaissances 
éparses dans des collections trop volumineuses et trop 
chères; le temps nécessaire pour les consulter manque en 
général à celui qui fait exécuter des travaux; les théories 
que Ton a le plus approfondies , finissent par s'effacer de la 
mémoire , et ce n'est qu'avec peine qu'on renoue la chaîne 
des propositions les plus simples : de manière qu'il arrive 
une époque où Ton *est forcé de se servir de formules que 
l'on sait être vraies , mais dont on donnerait difficilement la 
démonstration, et d'adopter sans examen les résultats pu- 
bliés par les savans de profession. Voilà du moins ce que j'ai 
éprouvé et ce qui m'a fait sentir le besoin de rapprocher les 
sciences de nK)i^ lorsque je n'ai pu arriver jusqu'à ellç£U 
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Pour cela je me suis servi de tables où l'on pût puiser les 
doiinces et les renseignemens les plus usuels. Il en existe 
un grand nombre dans les livres de mathématiques , de phy- 
sique, d'hydraulique appliquée, etc.; mais je n'ai pas tardé 
à m'apercevoir qu'il serait très-commode de les avoir 
réunies dans un seul volume. Si on perd d'un côté l'avan- 
tage de voir les explications qui les précèdent , on y gagne 
de l'autre , celui de saisii* rapidement un grand nombre d'ob- 
servations immédiatement applicables à l'objet de ses re- 
cherches. 

J'ai divisé ^es tablés en huit séries, contenant spécialement 
ce qui s'applique aux mesures, à la physique, à la topogra- 
phie , à la résistance des corps , au mouvement des eaux , à 
V effet des machines , aux calculs de V intérêt de [argent , et 
aux prix des mains-d'œui^re des differens travaux. 

La première série comprend le tableau des mesures mé- 
triques usitées en France, et les tables de réductions des an- 
ciennes mesures françaises et de quelques mesures étrangères 
en mesures métriques. Les communications scientifiques 
entre les différentes nations se multiplient tous les jours, 
soit par la traduction des ouvrages, soit par les extraits qu'en ' 
donnent les écrits périodiques; mais il est rare qu'on traduise 
les chiffres comme le texte, parce qu'il ne suffit plus alors 
de connaître la langue de l'auteur, mai$ bien encore la ma- 
tière qu'il traite. Le travail que j'ai fait y suppléera sans 
exiger beaucoup de peine. 

La seconde série offre les tables des modifications acciden- 
telles et passagères constatées par des expériences exactes, 
qui peuvent être produites dans les corps matériels par les 
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divers principes qui sont du ressort delà physique ; comme 
la dilatation par la chaleur , les termes de f uisioi) , les pesan- 
teurs spécifiques y etc. 

La troisième fournit les données nécessaires pour apprécier 
dans les nivellemens les hauteurs du niveau apparent au- 
dessus, du niveau vrai, et les élévations causées par la réfrac- 
tion. On y trouve également les tables publiées pour l'usage 

des ingénieurs géographes chargés du lever des plans. 

ff 
La quatrième contient les expériences faites sur la résis- 

tance des corps aux efforts qui tendent, soit à les alonger 

ou à les raccourcir d'une petite quantité , ce qui donne la 

force d élasticité ^ soit à les rompre, en agissant par extension 

ou par compression , ce qui donne la résistance à la rupture. 

L'on en a déduit les poids dont ils peuvent être chargés dans 

l'établissement des constructions, et les efforts que l'on peut 

leur faire supporter, sans que l'altération qu'ils subissent 

augmente avec le temps. 

La cinquième série présente l'ensemble des tables rela- 
tives au mouvement des eaux , tant dans les canaux décou- 
verts que dans les tuyaux de conduite. Il suffit de les 
examiner pour n'éprouver aucun embarras , soit dans leur 
usage , soit dans le parti qu'on peut tirer des forn^ules d'où 
elles sont déduites. 

La sixième renferme l'indication de tous les résultats re- 
latifs aux calculs de l'efiFet des machines, que l'on a pu re- 
cueillir. 

La septième présente la solution de différentes questions 
sur l'intérêt composé de Targent et l'amortissement. 
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Enfin , la huitième ofire un résumé des expériences ftiites 
sur la duréç du temps employé dans la main-d'œuvre des 
travaux dépendans du service des ingénieurs des ponts et 
chaussées et des ingénieurs des bàtimens civils. 

Chaque série est précédée d'un petit traité sur la matière 
qu'on y traite, et dbaque table porte , soit une explication 
ayant pour but de faire connaître la formule qui lui sert 
de base, soit l'indication de Tôuvrage d'où -elle a été extraite, 
afin que chacun puisse, à volonté, s'assurer de l'exactitude 
des calcul^, ou faire des applications qui n'auraient pas été 
exactement prévues. 



ÉBasBfsaasâ! 



TABLES 



DES MESURES ANCIENNES, 

NOUVELLES ET ÉTRANGÈRES. 



TABLES DES MESURES ANCIENNES, NOUVELLES ^T ÉTRANGiiRES. Xvij 



1 



On ne peut se faire une idée de la grandeur en général , c'est-à- 
dire parmi les diverses circonstances que nous pr^ii^Qtent les. objets 
qui tombent sous 'nos sens, de celle qui paratt susceptible d'être 
alimentée ou diminiiée , qu'en lai comparant à une autre grandeur . 
qu'on appelle alors unité. 

Ces unités prennent des formes et des noms difierens suivant l'es- 
pèce de grandeur à laquelle on les applique^ suivant que dans une 
même espèce de grandeur on en considère une plus ou moins grande 
quantité ; enfin , suivant les pays et quelquefois les provinces d'un 

même pays. 

Lfis grandeurs que l'on considère le plus ordinairement dans lès 
usages de la société peu^^nt être classées ainsi : 

Les longueurs d'où naissent les mesurés linéaires ; 

Les superficies ou les aires ; 

Les sfolumes ou les capacités par lesquels on compare entir^ eux 
les corps, soit solides, soit liquides; 

hespesanteurs ou les poids , qui servent aussi à la comparaison d^ 

corps ; 

Les^ monnaies qui fournissent le ioaoyen. d'en exprimer la valeur 
ou l'importance qu'on attaçbe à leur possession; 

Le temps , soit qu'on ne considère que sa durée proprement dite, 
soit qu'on le fasse entrer comme éléipent dans les grandeurs que l'on 
veut apprécier comme dans l'écoulement des liquides, le travailles 
moteurs, etc. 

sasssssssssssssssssaassiSsssssaBaBsss^^ 
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En France et à Paris , les mesurer les plus usitées avaient autre»- 
fois les noms suivans : 

Unités de longueur. Lieue ^ pour les grandes distances; toise^pied^ 
pouce, ligne y pour les petites distances. « 

On se servait aussi de Y aune* 

Unités de superficie. Arpent pour les grandes surfaces, et perche 
carrée , toise carrée , pied carré , pouce carré , ligne carrée , pour 
lés petites surfaces. 

Unités de yolume. Pou^ le^ s^çAi^es ^ fiçrde j *soU\ie ^^ toise cuhe , 

^ pied cube, pouce cubej^ {iSfft ^^^f /^^iPP**^ Jl^? li<IW<l^.A ^nuidy 
\ septier, boisseau y pinte ei litron. • ^ :.:;'!»■ i • 

Unités de poids. Quintal^ liv^re^ marc , çnce^ gros^ grain et ses 
subdivisions. 

,.'.. Unités monétaires. Lii^re tournois^, sou et dernier. 

^Unités de temps. Jour, oix intétvàHe qui s'écoule entre deux 
passages consécutifs du soleil dans le même méridien , heure^ nU' 
njuit^y^econde^ i ■ ) ,; 

Ces mesures et leursrnoins^variaicftitf ensuite dans chaque province , 
sans quelles fussjçnt eioçh^ées par d^ rapports précis et faciles 
à saisir. 

Après avoir montré pendant. lonsr-temps les mconvéniens d'un 
système composé de parties incohérentes, et dont jl^e défaut de liaison 
mettait dans les calculs une complication inutile et même nuisible 
à rinstruction générale , les plus illustres savans français ont enfin 
obtenu l'établissement de nouvelles mesures liées entre elles, assujetties 
à la marche du système de numération décimal^ prises . immédiate- 
ment siu* les dimensions dti globe que nous habitons , et suf la plus 
répandue des substances qu'il nous présente. 

On a donné le ^om de iHè^re h Tunité de longueur, et on Ta faite 
égale à la dix-miUiiMtièiâ^ partie de la distance du pôle à l'équateur , 
comptée sur le méridien qui passe à Paris. ' L'arc de ce méridien a 
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été mesuré avec une exactitude iDConnue jusqu'alors^ et calculé avec 
la plus grande précision par les méthodes de Delambre. 

On l'a trouvé égal à 5, i3o, 740 toises, ce qui donne pour le'mètre 
o'-,5i3,074, ou 3 pieds 11 lignes ^^. 

. Toutes les autres mesures nouvelles sont liées entre elles et ont 
un rapport immédiat avec le mètre. 

Ainsi le litre ou unité de capacité pour les liquides est égal à un 
cube cpii aurait le côté égal au dixième du mètre. 

Le stère ou unité de capacité pour les solides est ég^l à un cube 
qui aurait le côté égal à un mètre. 

Uare ou unité superficielle agraire est égal à un carré dpnt.le côté 
est 'égal à cent mètres. 

L'unité de poids ne tient pas seulement à la fixation des mesures 
linéaires^ c'est- à -dire du mètre, pour la déterminer entièrement 
il faut^ f*. fixer le volume qu'on emploiera pour terme de compa-^ 
raison; a®, faire choix d'un corps propre à le remplir; 3®. enfin, àé^ 
terminer le poids ou la quantité de matière que ce corps coAtient sous 

ce volume. 

... • ■.•■■■■ " ■ ' ' 

On a choisi pour volume le cube du décimètre, et Te^tu prise à 
son maximum de densité et pesée dans le vide, pour te cùtpê dont 
la quantité de matière contenue sous le cube du décimètre serait 
l'unité de poids. 

On a donné à cette unité le nom de kilogramme^ et l'on a trouvé 
qu'il correspondait à 18827,15 grains, anciens poids de marc, ou 
2 livres 5 grps 35 grains. 

Pour composer des mesures plus grandes ou plus petites que les 
précédentes, on se servit des mots , myria , kilo , hecto , déca , déci^ 
centi^ milliy etc., tirés du grec et du latin , et qui désignent respec- 
tivement des dizaines de mille, des mille, des centaines, des 
dizaines, des dixièmes, des centièmes, des millièmes, etc. 



XX TABÏ.ES DES MESURES ANCIENNES, NOUVELLES ET ETRANGERES. 



Les: mesures de longueur, par exemple, forment donc la série 
décimale suivante : • 

MyHamètre , kilomètre , hectomètre , décamètre , mètre , décimètre , 
centimètre , millimètre , etc. 

Jl en serait de même pQur les autres mesures, 

La longueur du pendule simple, qui bat les secondes dans un lieu 
déterminé, est invariable et aurait pu être regardée comme une 
unité puisée dans la nature. Elle servirait au besoin à retrouver le 
mètre en connaissant leur rapport. La longueur de celui ijui bat les 
secondes à Paris est de ~~^ de mètre. 



I oo ooo 



Il aurait été à désirer que ce système fût adopté par toutes les 
nations. Mais rien n'est*plus difficile que de changer d'anciennes 
l^bitudes , et sans la régénération qui s'opérait en France à l'époque 
ovtlfon.ea formait le projet, peut-être aurai t-on échoué dans cette 
entreprise. Il faut s'en rapporter maintenant à l'action lente du 
temps, dont les e&ets sont bien peu sensibles quoique cependant 



assures. 



On aura donc souvent besoin de comparer avec ces mesures déci- 
males les mesures étrangères et même les anciennes mesures fran- 
çaiseSf par lesquelles on a exprimé beaucoup de résultats numériques 
ipaportans. Nous allons en conséquence commencer ce recueil de 
tables par celles qui renfei*ment les données nécessaires pour exprimer 
les rapports des mesures à comparer. 
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NOUVELLES MESURES FRANÇAISES. 



NOMS SrôTÉMATIQUES. 



VALEUR. 



NOMS SYSTÉMATIQUES. 



VALEUR. 



MBSUBBS ITIHBBAIBBS. 



Myriamètre • • • ' • 
Kilomètre. .. . « . 
Décamètre. • t • . 
Mètre 



10,000 mètres. 
1000 mètres. 
10 mètres. 
Unité fondamen- 
tale des poids et me- 
eores. 
Diz-millioni&me par» 
tie du quart dn mé- 
ridien terrestre. 



MESUBBS DB CAPAGIxi 
PODB LES KATliiJIBa àctLMS. 

Kilolitre 1 mètre c«be on 1000 

décimètres cabes. 
Hectolitre 100 décimât, cabes. 



Décalitre 
Litre. . . 



10 décimèt. cubes. 
Décimètre cabe. 



KESOBBS DB SOLIDITB. 



Stère 

Déci stère. . . 



■ • • 



Mètre cabe. 

io«. de mètre cabe. 



MeSUBBS DE lOVGOBUB. 



Décimètre .jio". de mètre. 



Centimètre 

Millimètre. ...... 



100*. de mètre, 
looo*. de mètre. 



POIDS. 



Millier. 



KBSUI^IKS A6BA1BBS. 



Qaintal 



Hectare . 
Are . . . 
Gentiaie. 



10,000 mètr. carrés. 

xoo mètr. carrés. 

I mètre carré . 



Kilogramme. 



MESlTBBS DE CAPACITE POUB LES LIQUIDES. 



Décali^e. 
Litre. . . 
Décilitre. 



10 décimètres cabes. 



Hectogramme. 
Décagramme. . 



I]^écimèjtre cabe. IGranone 



10*. du décim. cabe. 



Décigramme. 



loookilog' (Poids da 
tonneaa de mer). 

joo kilogrammes. 

Poids d*on décimèt. 
cabe d*eaa à la 
température de 4^ 
anrdessas de la gla- 
ce fondante. 

io«. du kilogramme. 

loo*. da kilogr. 

xooo*. da kilogr. 

10,000*. da kilogr. 



Jnnutùr* du Bureau d«* Longitudes, 



4 



TABLES DES MESURES ANCIEtf NES ^ 



ï 






MONNAIES. 

L'unité monétaire eftt assujettie ati sjftème général des inesnres prises dans 
la nature : elle se subdivise en décimes et en centimes. 

Les monnaies d'or de France contiennent, ainsi que celles d'argent, un dixième 
d'alliage et neuf dixièmes de métal pur. £n général, le titre est de 0,900. 

La tolérance du titre , soit en dessus , soit en dessous , est 2 millièmes sur 
Tor, 3 millièmes sur l argent. 

POIDS DES PIÈCES DE MONNAIES EN GRAMMES. 

Pièce de 4© francs i25*'-,9o322 

Ayec tolérance du poids en dedans ...... i:^ «8774 

Avec tolérance en dehors 12 ,929082 

' Pièce de 20 francs . 6 ,45i6i 

Avec tolérance en'dedans 6 ,41387 

Avec tolérance en dehors 6 ,4645 16 

Pièce de 5 francs 25 ,O0o 

Avec tolérance du poids en dedans 24 ,925 

Avec tolérance en dehors 25 ^075 

Les pièces de 4o francs ont 26 millimètres de diamètre ; celles de 20 fr'ancs 
ont 21 millimètres ; de sorte que 82 pièces de 4o francs et 8 de 20 frtmcs , mises 
l'une a côté de l'autre , donneront la longueur du mètre. 

La proportion de l'or à l'argent est de i5,5 a i. 

Le kilogramme d'or pur se paye sans retenue . 3444'^'944'^*'444 

Et au change des monnaies , il est payé. . . . 3434 »44 ^444 

Au titre de 0,900, il vaut sans retenue. . , . 3 100 ,00 

Et avec la retenue faite aux changes 8091 ,00 

Le kilogramme d'argent pur se paye sans re- 
tenue 222 ,22 ,222 

Et aux changes il est payé 218 ,88 ,889 

Au titre de 0,900, il vaut sans retenue . . . 200 ,00 

Et avec la retenue faite aux changes 197 ,00 

ANCIENNES MONNAIES. 



Pièces d'or droites de poids. 



Livres. 

48 

a4 



Grammes. 
15,29706 

7,64853 



Titres. 
901 

901 



Pièces d'argent droites de poids. 

Litres. 

906 

906 

660 

660 



Livres. 

6 
3 
3o sous. 

i5 

12 

6 



Gramnies. 

29,4883 
r4,744i5 
10,1 366 
5,o683 
5,89766 
2,94883 
i,4744i5' 



supposé à 906 
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N0I3VELLES ET ÉTRANGÈRES. 





■ 


RÉDUCTION 




Des Toises , Pied^ et 


Pouces en Mètres et Décimales du Mètre. 


TOISES EH KitTBES. 


PIEDS 


• 

EH KitTBES. 


1 

POUCES EH KkTBES. | 


ToÎM*. 


Mètre*. 


Pieds. 


Mètrvi. 


Pooce». 


Métrés* 


I 


i»949o4 


I 


0,33484 


I 


0,02707 


a 


3,89807 


3 


0,64968 


•>, 


0,0541 4 


3 


5,84711 


3 


0,97453 


3 


0-08131 


4 


7.79615 


4 


1.39936 


4 


0,10838 


5 


9.74518 


5 


1 ,63430 


5 


0, 13535 


6 


1 1,69422 


6 


^94904 


6 


0,16343 


7 


i3,643a6 


7 


3,37388 


7 


. 0,18949 


8 


15.59339 


8 


3,59873 


8 


o,3i656 


9 


17,54133 


9 


3,63355 


9 


o,34363 


10 


ï9'49o37 


10 


3,34839 


10 


0,37070 


30 


38,98073 


30 


6» 19^79 


II 


0,39777 


3o 


58,47110 


3o 


9.74518 


23 


0,33484 


4o 


77,96146 


40 


13,99358 


l3 


0,35191 


5o 


97,45i83 


5o 


16.34197 


«4 


0.37898 


6o 


1 i6,94''^o 


60 


19,49037 


i5 


o,4u6o5 


70 


136.43356 


70 


33,73876 


16 


0,433 13 


80 


155,93393 


80 


35,98715 


27 


0,46019 


90 


175,41339 


90 


39,33555 


18 


048736 


100 


194.90366 


100 


33,48394 


»9 


0,5^1433 


aoo 


389,80733 


300 


C4'9'7% 


30 


c,54i4o 


Boo 


584,71098 


3oo 


97,45i83 


3o 


0,8l310 


400 


779,61464 


4^0 


129,93577 


40 


1,08380 


5oo 


974»5i83o 


5oo 


163,4197V 


5o 


i,3535o 


600 


1169,43195 


600 


i94,9o3r>G 


60 


1,63430 


700 


1364,3356] 


700 


337,118760 


70 


1*89490 


. 800 


1559,32937 


800 


359,87155 


80 


a,i656o 


900' 


1754,13393 


900 


u9i.35549 


90 


3,4363o 


lOOO 


1949,03659 


1000 


324.83943 


100 


3,70700 


aooo 


3898.07318 


3000 


649.67886 


300 


5,41399 


Booo 


5847,10977 


3ooo 


974.5ia3o 


3oo 


8,13099 


4000 


7796.14636 


4000 


^399.35773 


400 


10,83798 


6000 


9745,18396 


5ooo 


1694» 197»^ 


5oo 


13,53498 


xoooo 


19490,36591 


lOOOO 


3348,39433 


1000 


a7»o^. 
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RÉDUCTION DES MÈTRES 






EM TÔ18BS, ET PAKTIES Ol^Cl- 










EH TOISES, PIED$, POUCBt 


■T LlOHEft. 1 


MALES DE TOISES. 


• 






Mètres. 


Toises. 


Mètres. 


Toises. Pieds. 


Pouces. 


Lig. 


I 


0,5 18074 


I 


0. 3. 


0. 


11,296 


a 


1,026148 


2 


I. 0. 


1. 


10,592 


3 


1,539222 


3 


1. 3. 


2. 


9,888 


4 


2,052396 


4 


2. 0. 


3. 


9,184 


6 


2,565370 


5 


2. 3. 


4. 


8,480 


6 


3,078444 


6 


3. 0. 


5. 


7*776 


7 


3,59i5i8 


7 


3. 3. 


6. 


7,072 


8 


4* ^^4^^ 


8 


4. ô. 


7- 


6,368 


9 


4,617666 


9 


4. 3. 


8. 


5,664 


10 


5,i3o74 


10 


5. 0. 


9- 


4»9^ 


ao 


10,26148 


20 


10. i> 


6. 


9»92o 


3o 


15,39222 


3o 


i5. 2. 


4. 


2,88 


4o 


20,5*2296 


40 


20. 3. 


I. 


7*84 


5o 


25,65370 


5o 


25. 3. 


11. 


0,80 


6o 


30,78444 


60 


3o. 4. 


8. 


5,76 


70 


35,9i5x8 


70 


35. 5. 


5. 


10,72 


80 


41,04592 


80 


41 • 0. 


3. 


3,68 


90 


46,17666 


90 


46. 1. 


0. 


8,64 ' 


100 


5x,3o74 


100 


5i. 1. 


10. 


1,6 


aoo 


102,6148 


- 200 


102. 3. 


8. 


3,2 


3oo 


153,9222 


3oo 


i53. 5. 


6. 


4.8 


400 


905>2296 


400 


2o5. I. 


4. 


6,4 


5oo 


256.5370 


5oo 


256. 3. 


2. 


8,0 


6od 


307,8444 


600 


307. 5. 


0. 

• 


9.6 


760 


359,i5j8 


700 


359. 0. 


10. 


11,2 


800 


4x0,4592 


800 


410. 2. 


9 


0,8 


goo 


461,7666 


900 


461. 4. 


7- 


•^.4 


1000 


5i3,074 


1000 


5i3. 


5. 


4,0 


aooo 


1096,148 


2000 


1026. 0. 


10. 


8,0 


3ooo 


lS39,222 


3ooo 


1539. I. 


4 


0,0 


fynfio 


2052,296 


6fMQ 


2052. I. 


9- 


4,0 


5qoo 


2565,37 


5ooo 


2565. 2. 


2. 


8,0 


10000 


5t3o,74 


10000 


5i3o. 4* 


5. 


. 4»o 
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REDUCTION 

De* M être», en Pieds , Pouces , Lignes et Didtnalee de ta Ligne. 



Mètres. 


Pieds. 


Po. 


Lis. 


Mètret. 


Pkik. 


P«. 


Li». 


X 


3 





II, 296 


xoo 


307 


xo 


X, 6 


a 


6 


1 


10^ 592 


200 


6x5 


8 


3, a 


3 


9 


2. 


9, 888 


3oo 


923 


6 


4. 8 


4 


xa 


3 


9* 184 


400 


^ X23X 


4 


6, 4 


5 


i5 


4 


8, 480 


5<K> 


1539 


2 


8, 


6 


18 


5 


7» 776 


600 


x847 





9> ^ 


7 


ax 


6 


7, 072 


Tteo 


2x54 


10 


II, 2 


8 


a4 


7 


6, 368 


800 


2462 


9 


0, 8 


9 


27 


S 


5, 664 


' 900 


2770 


7 


a, 4 


10 


3o 


9 


4, 960 


xooo 


3078 


5 


4, 


aa 


6i 


& 


9» 92 


2000 


6x56 


10 


8 


3o 


92 


4 


2, 88 


3ooo 


9235 


4 





.40 


123 


1 


7, 84 


4000 


X23x3 


9 


4 


5o 


i53 


IX 


0, 80 


5ooo 


15392 


2 


8 


60 


184 


8 


5, 76 


6000 


X8470 


8 





70 


ax5 


5 


lO, 72 


8000 


2x549 


X 


4 


80 


346 


3 


3, 68 


7000 


24627 


6 


8 


90 


277 


u 


8, 64 


9000 


27706 














t 


10000 


30784 


5 


4 



Parties décimales du mètre. 



Déeiraètret. 
I 
2 
3 

4 

5 

• 

6 

7 
8 

9 
xo 



Pieds. Po. 
O 3 



O 
O 

1 
I 
1 

2 

2 
2 

3 



7 

XX 

2 

6 

10 

X 

5 

9 

o 



8.3296 

4,65^2 
0,9888 
9,3x84 
5,6480 

^977^ 
10,3072 

6,6368 

2,9664 
11,2960 



Oentiioèlres. 

1 

a 
S 

4 
5 

6 

9 
xo 



Po. 

o 
o 
I 
\ 
1 
a 
a 
a 
3 
3 



Lignes. 
4,4330 

8,8659 

1,3989 

5,7Hi8 
10,1648 
2,5978 
7,o3o7 
11,4^37 
3,8g66 
8,3296 



Millimèlfes» 
I 

a 
3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 

xo 



I 



o, 4433 

0, 8866 

1, 3a99 

1, 773a 

2, 2x65 
a, 6698 
Zf xo3i 

3, 5464 
3, 9897 

4, 4330 
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TABLES DES MESURES ANCIENNES y 



RÉDUCTION 

Des Lignes en Millîmètres. 



LIGNES. 



I 

a 
3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 

10 
20 

3o 

4o 

5o 
6o 
70 
80 

90 
100 

IIO 
120 

i3o 

i4o 

i5o 

160 

*7Ô/ 

ï80'' 

190' 

aoo 

aïo 

aa0 

à3û 

a4ô 
a5o 



MILLIMETRES. 



2,256 
4>5l2 
6,767 
9,023 
"»279 

i3,535 

15,791 
18,047 

20,302 

22,558 

45,117 
67,675 

90,233 

112,791 

i35,35o 
157,908 
180,466 

203,O25 

225,583 

248,141 

270,700 

293,258 

3i5,8i6 

338,374 

360,93) 

383,491 

406,049 

428,608 

45 1,166 

472^7î*t 

496,28^ 

.5i8,84i 

563,957 



LICITES. 



25o 

260 
270 
280 
290 

3oo 
3io 
320 
33o 
340 
35o 
36o 
370 
38o 
390 
400 
410 
420 

43o 
440 
450 
460 

470 
480 

490 
5oo 

5 10 

520 

53o 

540 

55o 

56o 

570 

1000 



MILLIMETRES. 



563,957 
586,5 16 
609,074 
63 1,632 
654,191 
676,749 
699,307 
72^1,865 

744>4M 
766,982 

789,540 

812,099 

834,657 

857,2i5 

^79»773 
902,332 
924,890 

947,448 

970,007 

992,565 
ioi5,i23 
1037,682 
1060,240 
1082,798 
iio5,356 
1127,915 
Il 50,473 
ii73,o3i 
1195.590 
1218,148 
1240,706 
1263,264 
1285,823 
. 9355,826 



REDUCTION 



Des Millimètres en Lignes. 



MILLl**. 



2 
3 

4 
5 

6 

7 
8 

9 
10 

20 

3o 

40 
5o 

60 

70 

80 

90 
100 

120 

140 

160 

180 

200 

220 

240 

260 

280 

3oo 

320 

340 
36o 
38o 
400 



LIOnES. 



r 



0,443 
0,887 

i.33o 

i>773 
2,216 

2,660 

3,io3 

3,546 

3,990 
4,433 

8,866 
13,299 

17,732 

22,l65 

26,598 
3i,o3i 
35,464 
39,897 
44,33o 
03,196 
62,061 
70,927 

79.793 
88,659 
97,525 
106,391 
115,257 
124,123 
132,989 , 
i4i,855 
150,721 
159,587 
168,452 • 
177,318 



MILLI". 



400 
4^0 
440 
460 
480 

5oo 

520 

540 

56o 

58o 

600 

620 

640 

660 

680 

700 

720 

730 

740 

750 

760 

770 

780 

800 

820 

840 

860 

880 

900 

920 

940 
960 

980 

lÔOO 



LIGNES. 



Jifci 



177,318 
186,184 
195,050 
203,916 
212,782 
221,648 

23o,5i4 
239,380 
348,246 
257,112 
265,978 
274,844 
283,709 
292,575 

3oi,44i 

3 10, 307 

319,173 

323,606 

328,039 

33^,472 

336,905 

341,338 

345.771 

354,687 

363, 5o3 

372,369 

38i,235 

390,100 

398,966 

407,832 

416.698 

425,564 

. 434,430 
443,296 



. 
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m>l}Y£IXES BT ÉTRANGÀRES. 



REDUCTION 



BS9 TOISES GAiaiES 

EN 

MUTEES CAAEBS. 



Toi. ca. 

1 
2 

3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 

10 

II 

12 
23 

l4 

i5 
i6 

i8 

19 
ao 

3o 

4o 

5o 

6o 

70 

80 

90 
100 

i5o 

aoa 

a5o 



Met. ca • 

3.:987 
7,5975 

11,3962 
i5ti95o 
18,9937 
22,7925 
26,5912 
30,3899 
34, 1887 

37,9874 
41,7862 

45,5849 

49,3837 

53,1824 

56,981a 

^»7799 
64,5786 

68,3774 

72,1761 

75.9749 
113,9623 

»5i,9497 
18^9372 

227,9246 

265,9120 

303,8995 

34i>8869 

379*^44 
569,8115 

759*7487 
949»^% 



DES tOISES CUBES 

EU 

MUTEES CUBES. 



Toi.cal). 

I 
2 
3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 
10 

II 

12 

i3 

4 
i5 

16 

17 
18 

19 
20 

3o 

40 

5o 

60 

70 

80 

90 
100 

i5o 

, 200 

25o 



9S^ 



Met. cub. 

7,4039 
4,8078 
22,2117 

29,61 56 
37,0195 
444233 
51,8272 
59,23 II 
66,635o 
74,0389 
81,4428 
• 88,8467 
96,2506 

103,6545 
1 1 1 ,o584 
1 18,4622 
i25,866x 
133,2700 
140,6739 
148.0778 
222, 1 167 
296,1556 
370,1945 
444,2334 
518,27 Ji3 
592,3112 
666,35oi 
740,3890 
1110,5836 
1480,7781 
x85o,97a6 



REDUCmON 



DES MUTEES CAEE^S 

EN 

TOISES CABEiSeS. 



Met. ca* 

I 
2 
3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 
10 

20 

3o 

40 

5o 

60 

70 

80 

90 
100 

i5o 

200 

95o 

3oo 

35o 

400 

450 

5oo 

600 

' 700 

800 

900 



Toi. ca. 
0,2632 

0,5265 

0*7897 
i,o53o 

i,3i62 

'»57g# 

1,8427 

2,1060 

2,3692 

2,6324 
5,2649 

7*8973 
10,5298 
13,1622 

«5,7947 
18,4371 

21,0596 

23,6920 

26,3245 

39,4867 

52,6490 

65,8x12 

78,9735 

92,1357 

105,2979 

1 18,4602 

i3i,62!i5 

157,9470 

184,2715 

2x0,5959 

286,9204 



DES MUTEES CUBES 



EN 



EN TOISES CUBES. 



Mèt.cub 

I 

2 

3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 

10 

• 20 
3o 
40 
5o 
60 

70 
80 

90 
100 
i5o 
200 
25o 
3oo 
35o 
400 
45o 

5<M» 

600 
700 

800 
900 



Toi* cub. 

0,1 35l 
0,2701 

o,4o52 

0,5403 
0,6753 
0,8104 
0,9454 

i,o8o5 
x,2i56 
i,35o6 
2,7013 
4,o5i9 
5,4026 
6,7532 
8,io38 

9.4545 
io,8o5i 
12,1 558 
i3,5o64 
20,2596 
27,0128 
33,7660 
40,5192 
47,2724 
54,0256 
60,7789 
67,5321 
8i,o385 

94,5449 
1 08,06 13 

121,5578 
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flBLB9 DfiS MBSCAES AUGIENNES^ 



REDUCTION 



DES PIEDS CAEEis 
idtTJLES CAEEis. 



Pi. ca. 
I 

a 
3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 

lO 

ao 
3o 
4o 
5o 
6o 
70 
80 

lOQ 



Met. ca. 

0,1 o55 
o,aiio 
o.3i66 
o,4aai 
0,5376 
o,633i 
0,7386 
0,844a 

0,9497 
2,o55a 

a,iio4 
3,i656 
4t2ao8 
5,3760 
6,33ia 
7,3864 
8,4417 

9*49^ 
io,55ax 



^ DBS PIEDS CVBIS. 
BIT 
IckTBBS C9BBS. 



Pi. cub. 
I 

a 
3 

4 
5 

m^ 

7 

8 

9 
10 

ao 

3o 

40 

5o 

60 

70 

80 

9û 
100 



Met. cub* 

o.o34a8 

o,o68ô5 

o,ioa83 

0,13711 

0,17139 

o,ao566 

0**3994 

o,a74aa 

o,3o85o 

0,34377 

0,68555 

i,oa832 

1,37109 

i,7i386 

a,o5()64 

a,3994o 

a, 74a 18 

3,08495 

3,42773 






RÉDUCTION 



DBS kIeTIBS CABBis 



MBDS CABUfis. 



Mèl. oa. 
I 

a 
3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 
10 

ao 

3o 

40 

5o 

60 

70 

80 

90 
100 



Pi.ca. 

9»48 
18,95 

38,43 

37»9i 
. 47»^ 
66,86 
66,34 
75,81 
85,39 

9^77 
189,04 

• 384» 3o 

379*07 
473,84 

568,6i 

663,38 

758, i5 

853,93 

947.68 



ràtlBi C0ML9 



cv 



PIBfiS 019BB8. 



Mèt«cab. 

I 

3 

3 

4 
5 

6 

7 
8 

9 
10 

30 

3o 

40 

5o 

60 

?70 
80 

90 

100 



Pi. cub. 
39,17 

58,35 

87,53 

1 16,70 

145,87 

175,04 

304)23 
333,39 

36a, 56 

î»9i.74 
583,48 

875,33 
1166,95 
1458,69 
1750,43 
3043, 17 
3333,91 
3635,65 
29*7,39 






Dam la constmction dea tables de rëduction qni précèdent , on a emplojé les 
Yaleiirs snivantes : 

Mètre 0,5 18074 de toise. 

Mètre carre 0,2632449^^7^ ^ ^^ carrée. 

Mètre cube» Os 185064128946 de toise cobe. 

^ Toise 1^9490355912 mètre. 

. Toiie carrée 8,7987486338 migres carrés. 

Toise cnbe. 7,4o889o343o mètres cubes. 



E»i 
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■■■■ 



MESURES AGRAIRES. 



La perche des eaux et forêts arait 23 pieds de cdtë f elle omtraait 4^4 pî^s 
carrés^ 

L'arpem.des eaux et forêts était composé de 100 perches de 22 pieds ; il conte- 
nait 4B400 pieds carrés. 

La perche de Paris arait 18 pieds de côté} elle contenait 3^4 pieds carrés. 

L'arpent de Paris était composé de 100 perches de 18 pieds ; il contenait 3^400 
pieds carrés et 900 toises carrées. Cet arpent eft donc équivalent à un carré de 
3o toises de côté. ^ 

L'unité nouvelle que l'on nomme are , et que VoM pourrait considérer comme la 
perehe métrique , est un carré de 10 mètres de cdté, qui comprend 100 mètres 
carrés. 

1/ hectare ou l'arpent métrique se compose de lOQ ares, ou de loooo mètres 
carrés^ 



' 



Perche des eaax et forêts . 
Arpent des eanx et forêts 
Perche de Paris. . . . . 
Arpent de Paris. . . . • 

Are 

Hectare 



PIEDS 
CABB^. 



484 

48400 

3^4 

^a4<^ 

947*7 
^768,2 



TOISES 
CABALES. 



i3,4i 

1344,44 

9» • 
900, » 

a6,3a 
a63a,45 



BlkTBES 
CAHBis. 



51,07 

5107,20 

34,19 

3418,87 

100, » 

lOOOO, • 



jinn. du É» de* L. 
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N 
TABLES DS8 MBSURES ANGIENlfES , 



REDUCTION 

Des Arpens en Hectares et des Hect€tres en Arpens, 



Arpens de loo perches carrées, la perche 
de i9 pieds Knéaires. 



Arpens de lOO perches carrées, la perche 
de 22 pieds linéaires. 



Arpenf. Hectares. 

1 0,3419 

a 0.6838 

3. . . ." i,oa57 

4 1,3675 

5 «.7094 

6 a,o5i3 

7- • • • • - 2,3932 

8 2,7351 

9 • 3,0770 

10 34189 

100 34,1887 

1000 341,8869 



Rédaction des hectares en arpens 
de x8 pieds la perche. 



Hec^res. Arpens. 

1 2*9249 

2 5,8499 

3 8,7748 

4 ii»<99^ 

5 14*6247 

.6 «7.5497 

7 20,4746 

8 33,3995 

9 26,3245 

10 29,2494 

100 • • 292,4944 

1000 2924,9437 



Arpens. Hectares. 

1 0,5107 

2 I,02l4 

3 1,5322 

4 2,0429 

5 2,5536 

6 3,0643 

7 3,5750 

% 4,o858 

9 4»59Ç5 

10 5,1072 

. 100 61,0720 

1000 510,7199 

Rédaction des hectares en arpens 

de 22 pieds la perche. , - 



HecUres. Arpens. 

1 1,9580 

2 3,9160 

3 5,8741 

4 7,8321 

5 9»79o» 

6 ",74Sï 

^ 13,7061 

8 15,6642 

9 17,6229 

' 10 19,5802 

100 195,8020 

1000 1958,0201 



Ànn. Ju B. des L. 



NODVBLIJSS ET éTRAifGilIBS. 



i3 



GO^YERSrON 

D^s Anciens Poids en Nouueaux. 



Grains. 


Grammes. 


lO 


0,53 


ao 


1,06 


3o 


Ï.59 


4o 


- 2,ia 


5o 


2,66 


60 


3,19 


70 


3,7a 


Gros. 




1 


3,8a 


a 


7.65 


3 


"47 


4 


i5,3o 


5 


^ga^ 


6 


22,94 


7 


26,77 


8 


3o,59 




y 


Onoes. 




I 


> 

30,59 


2 


61,19 


3 


9^78 


4 


iaà,38 


5 


i5a,97 


6 


i83,56 


7 


a 14, 16 


8 


a44.75 


9 


276,35 


10 


3o5,94 


II 


336,53 


la 


367,14 


i3 


397,73 


14 


4a8,33 


i5 


458,91 


16 

t 


489,51 



LWres. 
I 

a 
3 

4 
5 

. 6 

7 
8 

9 
10 

ao 

3o 

40 

5o 

60 

70 

80 

90 
100 

aoo 

3oo 

400 

5oo 

600 

70* 

800 

.9P0 
1000 



Kilog. 

0,4895 
0.9790 

1,4685 
* 1,9580 

2.4475 
2,9370 

3,4265 

3,9160 

44^^56 

4»895i 

9»790i 
i4,685a 

19,580a 

24,4753 
29,3704 
34,a654 
39,1605 
44,b555 
48,9506 

97.9012 
i46,85i8 
i95,8oa3 

^44.7529 
293.7035 
34a,654i 
391,6047 
440,5553 
489.5o58 



j4nm, du B, de» L. 
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TABLfii.DES HESURES ANdENVES^ 



m 






Grammes. 
I 
2 

3 

4 

5- 
6 

7 
9 

20 

3o 

4o 

5o 
6o 
70 
80 

90 
100 

200 

3oo 

400 

5oo 

600 

700 

800 

900 

1000 



GOITTEKSION 
Des Néweaux Poids en Anciens. 



Lit. 


One. Gr. Graini. 





19 





38 





56 





01 3 





X sa 





1 4» 





I 60 



o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 

Q 
O 
O 

o 

o 

o 

o< 

I 

I 

I 

I 

X 
2 



O 
O 
O 
O 

o 
I 
1 
I 

2 
2 
2 
3 

6 

9 
i3 

o 

3 

6 

10 

i3 

o 



2 7 

2 25 

a 44 

5 17 

7 6i 

2 33 

5 5 



7 
2 

4 

7 
2 

4 

6 
o 
2 



5o 
22 
€6 
38 
II 
21 

52 

43 
53 



4 64 

7 3 
i3 

^4 

35 



I 
3 
5 



Kilo;. 
1 
2 
3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 
10 

-20 

3o 

40 

5o 

60 

70 

80 

90 

100 



idy. One. Gr. Graint. 
a O 5 35,l5 



4 


I 


2 


70 


6 


2 





33 


8 


2 


5 


6» 


10 


3 


3 


3fi 


12 


4 





67 


14 


4 


6 


3o 


16 


5 


3 


65 


18 


6 


I 


28 


20 


6 


6 


^ 


40 


i3 


5 


55 


61 


4 


4 


47 


81 


11 


3 


36 


102 


2 


2 


3o 


122 


9 


I 


21 


143 








i3 


i63 


6 


7 


4 


i83 


i3 


5 


68 


204 


4 


4 


59 



Multipliez le prix du kilog. par 0,4895 , 
TOUS aurez celui de la livre. - 

Multipliez le -^vs, de la livre par 2,0429 , 
vous aurez celui du kilog. 



Le kilag. <m le poids d'un dëciinètre 
j de densîfë ei dans le vide, vaut. • . 
j' La livre vatit 

DpncJN*. .... ..... .. 

Etkildgv • ..... i 



cube d'eau distâlëe considérée au maximum 

18827,15 grains. 

9216 

. . . 0,489505846 ka. 

^ .. • . 2,042876802 liv. 



> i 



wmim 



Ann , du B» dês L. 



MOmSIXES ST. Ér^ANOÈUS. 



I& 



RESUeTION 

is KUogrcanmei en Liçf^s et Déci- 
males <^ kl' LUfre. . -^ ^ 



sa 



WêSBÊÊ^ 



Rilo^ammes. 
I 

3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 

. 10 

ao 
3o 

4o 

5o 
6o 

. ^« 

1D0 

«)o 
3oo 
4oo 
5oo 
6oo 
700 
800 

lOQO 



Livre*. 

, 3. o4î»9 

4, o858 

6, 1386 

8, 1716 

10, 2144 

11, 2573 

l4y 300I 

16, 3430 

18, 3859 

20, 4288 

40, 8675 

61, 2863 

8i, 7i5i 

102, 14% 

122, ^726 

143, #01 3 

i63, 4^01 

i83, 8689 

20^, 2876 

408, 6762 

612, 8629 

817, i5o5 

1021, ^SB2 

1225, 7258 

1430, 01 34 

6834. ^10 

i838, ^7 

2042, A763 



REDUCTION 

Zhs Gammes en Grains et Décimales 

ds Grmn. 



Gnmme». 

% 
t 

I 

2 

3 

4 

5 
6 

■ 7 
'8 

9 

e 

xo 

^100 



Gralni. 

18, 8 
37, 6 
56. 5 

7^ 

94» 
ii3, 

]3i, 8 

i5o, 6 

i^ 
188, 

i88î^, 



3 

I 
o 



4 
3 

7 



m 



es 



ilÉDUCTïON 

> 

Décigràmmes en Grains et Déci- 
males du Grain. 



Décignuninc*. 
I 
2 

3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 

10 



«qm* 
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TABLES DES MBSURE8 AITCIBMHES, 



^ * t 


RÉDUCTia» 


Des Uectolitres en, Setters et des Sétiers en ffectoliites, le Setier étant de 


1% Boisseaux anciens , et le Boisseau de i'^ Litres, 


HECTOLITAES. 


8ETIBBS. 


SETIEAS. 


HECTOLITAB8. 

• 


■ I 


0, 641 


1 


I. 56o 


a 


1, 282 


2 


3,' 12 


3 


1, 923 


3 


4. «8 


4 


2, 564 


. 4 


6. 24 


5 


3, 2o5 


5 


7, 80 


6 


3, 846 


6 


9, 36 

• 


- 7 


4. 487 


7 


lo, 92 


8 


5, 128 


8 . 


12, 48 


9 


5, 769 


9 


14, 04 


10 


6, ^\o 


10 


i5, 60 


QO 


' l'2, 820 


20 


3l, 20 


3o 


19, 23l 


3o 


46, 80 


4o 


25, 641 


40 


62, 40 


5o 


32, o5» 


5o 


78, 00 


6o 


3«, 461 


60 


93. 60. 


70 


44i 871 


70 


109, ao- 


80 


-Ai. 282 


80 


124, 80 


90 


57, 692 


90 


140, 40 


100 


64i 102 


100 


i56, 00 


200 




128, 204 


200 


3i2, 00 


3oo 


192, 3o6 


3oo 


468, 00 ' 


400 


256, 408 


400 


624. 00 


5oo 


320, 5x0 


5oo 


780, 00 


600 


384, 6ia 


600 


936, 00 


700 


448, 714 


700 


1092, 00 


800 


5l2, 816 


800 


1248, 00 


900 


576, 918 


900 


x4o4> 00 


1000 


641» 020 


1000 


x56o, 00 



>#««. du B, é«t L. 



MOOVKLLES BT ârBANG^HBS. 



RAPPORT 

Des Poids et Mesures usités en Angleterre apec les poids et mesures 

métriques. 



MESURES DE LONGUEUR. 



ANGLAISES. 



Pouce (yj. du yard) k . . . 

Pied (i du yard) 

Tard impérial ....... 

Fathom (2 yards) 

Pôle on perch (5 7 yards). 
Furlong (aao yards) . . . 
Mile ( 1760 yards) . . . . 



FRANÇAISES, 



Millimètre. 
Centimètre 
Décimètre. 



Mètre. 



FRANÇAISES. 



Myriamètre 



2, 539954 centimètres. 

3, 0479449 décimètres. 

0, 91438348 mètre. 

1, 82876696 mètre. 
5» 0291 1 mètres. 

201, 16437 mètres. 

i6o9> ^^49 mètres. 



ANGLAISES. 



o, 03937 pouce, 
o, 393708 pouce. 
3> 937079 pouced. 
3o, 32^79 pouces. 
3, 2808992 pieds. 
1» 093633 yard. 
6^ 21 38 miles. 



MESURES DE SUPERFIGIE: 



ANGLAISES. 



Yard carré 

Rod (perche carrée) . . . 
Rood (1210 yards carrés), 
Acre (484q jords carrés) . 



FRANÇAISES. 



o, 836097 ™^^ carré. 
25) 291939 mètres carrés. 
10, 1 16775 ares. 

G, 404071 hectare. 



FRANÇAISES. 



Mètre carré. 
Are. .... 
Hectare. . . 



ANGLAISES. 




1, 196033 yard carré, 
o, 098845 rood. 

2, 47^614 acres. 



2 



i8 



TABLES DES MESURES ANCIENNES , 



1 



MESURES DE CAPACITE. 



ANGLAISES. 



Pint (jde gallon). . 
Quart (-J de gallon). 
Gallon impérial . . . 
Peck (2 gallons) . . 
Bushel (8 gallons) . 
Sack (3 bushels) . . 
Quarter (8 bushels). 
Ghaldron {11 sacks) 



FRANÇAISES. 



FRANÇAISES. 



0, 5^7 982 litre. 

1, 1 35864 litre. 

4, 54345794 litres. 
9, 0869109 litres. 
36, 347664 litres. 

1, Q9043 hectolitre. 

2, 907813 hectolitres. 
i3, o8di6 hectolitres. 



ANGLAISES. 



Litre 



Décalitre . 
Hectolitre. 



1, 760773 pint. 

o, 2200967 gallon. 

2, 2009667 gallons. 
22, 009667 gàdlons. 



POIDS. 



ANGLAIS (Troy). 



Grain (24*. de pennyweight) . . . . 

Pennyweight (20*. d'once) 

Once (12®. de livre troy). . . '. . . 
Livre troy impériale 



FRANÇAIS. 



ANGLAIS (Avoir-du-poids). 



Dram ( i6«. d'once) 

Once ( 16®; de la livref 

Livre avoir dil poids impériale. . 

Quintal ( 112 livres). 

Ton (20 quintan^X 



FRANÇAIS. 



Gramme."^ 



0, 06477 gramme. 

1, 55456 gramme. 
3i, 0913 grammes. 

o, 3730956 kilogramme. 

. - ■ 

FRANÇAIS. 



I, 7712 gramme. 

28, o384 grammes. 

o, 453414^ kilogramme. 

5o, 78246 kilogrammes. 

ioi5| 649 kilogrammes. 



ANGLAIS. 







Kilogrammç. 



i5, 4^^ grains troy. 

o, 643 pennyweight. 

o, o32i6 once troy. 

2, 68027 livres troy. 

2, 2o548 livres avoir-du-poids. 



M. Mathieu. 



NOUVELLES ET âTRANGÈHES. 



«9 



ma 



TABLE DE RÉDUCTION 

Des mesures romaines en mesures métriques françaises , et réciproquement^ 



MESURES DE LONGUEUR. 



ROMAINES. 






Minute ( y d'once ) 

Once ( 7^ de palme ) 

Palme { 77 ^® canne ) 

Ganhe architectonique .... 
5tajo)o (~ de chaîne). . . . 
Chaîne (catena d'agrimensore ] 

Pied (^dnpas) . 

Pas géo^pétrique ( —' ~ mille ) 
Mille romain 



FRANÇAISES. 



Millimètre. . 
Centimètre. . 



Décimètre. 



FRANÇAISES. 



0, ooS^aSôgn mètre. 
G, 018618485 

o, 2234^1821 
2, 234^18219 

1, 284675476 
12, 846754765 

o, 297895762 

I, 489478813 
1489, 478813333 



ROMAINES. 



Mètre. 



Mjriamètre 



o, 26855o minute. 

2. 6855o3 id. 
26, 855tf6i id. 

5, 371006 onces. 
53, 710062 onces. 

4? 47^838 palmes. 

3, 356878 pieds. 

6, 713708 milles. 



MESURES DE SUPERFICIE. 



ROMAINES. 



Canna architettonica quadrata . . 
Pour les terrains clos et de peu d'étendae 
Stajolo quadrato (-^ordine). . . 

Ordine (j^ quarta ) 

Quarta ( \ pezza ) 

Pezza ( 16 chaînes carrées , ou 629 

cannes carrées) 

Pour les terrains non clos et d'une grande 

étendue. 
.Quartuccio (- scorzo) . . . .#1 . • 

Scorzo (^ quarta). 

Quarta (^ rubhio) 

Rubbio (7 pezze ou 3703 cannes cai*- 
rées) . . . . 



FRANÇAISES. 



FR^ÇAISES. 



Mètre carré 



Are. . 
Hectare 



4' 99 1 694 mètres carrés. 1 

o, oi65o3 are. 
o, i65o38 are. 
6; 601 556 ares. 

26, /{o6%i^ ares. 



2, 8881 ares. 

1 1 , 5527 ares. 

46, 2108 aresH 

[84, 843568 ares, 



ROMAINES. 



o, 20o33i canna architettonica 

quadrata. 
o, ©37869 pezza. 
o, 540996 ruUsio. 



TABLÉS DES HESUnSS ANCIENNES, 



MESURES DE CAPACITE. 



FRANÇAISES. 



Fogli«tta [J boccale). , 
Buccale (-J-barile) . . 

BarUe . 

Pour VhuSe. 
Quartuccia (j fi^lietta) 
Fùglietta [^ boccale) . 
Boccale (-— barile) . . 

Barile 

Pour les ferais». 
Quartuccio (j scorio) . 



QuarCa [5 ^ S" 
Rubblo (il B( 



ri) 



francaiIes. 



II, i5a53i337 mèl 

0, 455793 litre. 

1, 8^3 J 74 litre. 
58, 34i5ç)0 litres. 



2, o5a88o litre». 
57, 480659 litres. 



i3, 3«47 lit"»- 
73, 6162 lilres. 
3, 944'>5o hectolitres. 



ROMAINES. 



) l'o^Let 



2, 1939701 „ 
I, 9.'i848oo foglietta do olit 
5, 484925 hoccali da ïlno. 
4, 871200 boccali daolio, 
I, 71403 barile. d a viuo. 

I, 73971 barile 1)^ yino. 
1 , 35839 (piarla (ta grano. 
o, 089665 canna cuba Arcli, 

3, 39598 rubbia da grano. 



FRANÇAIS. 



Grain (24". du denier) . 
Sorapule ou denier [a4'- 

Drame (^ oupe) 

Once (tVI'"^) 



- o, 049055533 gramme. 
1, 17^332811 gramme. 
3, 531998433 grammes. 
28, 255987473 gT'ammes. . 

o, 339071849678 kilogramme. 
33, 907 184967814 kdogrammes. 
339, 071849678140 kilogrammes. 



ROMAINS. 



Gramme. , . 

Kilogramme . 



, 385 grains. 
, 9492i7 livre 



PmpiUii Mil Bfiraan 



BBSB 



NOUVELLES ET ETRANGERES. 
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TABLE DE RÉDUCTION ' 

Des Mesures russes en Mesures métriques françaises , et réciproquement. 



MESURES DE CAPACITE, 



RUSSES. 



Vedro. . . 
Garnetz. . 
Tschetverik 
Osmine . 
Tschétvert. 
Last. . . . 



FRAI^CAISES. 



Litre. . . 
Décalitre. 



Hectolitre 



Rilolitre. 



FRANÇAISES. 



m, 3o litres. 

3, 23 

25, 85 

io3, 4o 

7.06, 80 

33o8, 80 



RUSSES. 



Oy 3096 garnetz. 
o, 8i3o vedro. 
3, 8685 tschetverik. 
o, 9671 osmine. 
4f 8356 tschétvert. 
0^ 3o22 last. 



RUSSES. 



Zolotnik. . 
Loth. . . . 
Founte . . 
Poude. . . 
Berckovetz 



^FRANÇAIS, 



Gramme. . . 
Dpcagrammq. 
Hectogramme 
Kilogipamme. , 

Qomt^ . . . 



POIDS. 



FRANÇAIS. 



o, 0042 kilogramme, 
o, 0126 
o, 4070 
16, 280 
162, 800 



RUSSES. 



o, 238 1 zolotnik. 
O; 7936 loth. 
o, 2457 fonnte. 
2, 4^70 founte. 
6, 1425 ponde. 
Oy 6143 Derckoretz. 



■■■ 



• . 
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TABLES DES MESURES ANCIENNES ^ 



MESURES DE LON&UEUR. 






RUSSES. 



Linia (ligne). . , 

Duim (pouce) . . 
Verschok (pied). 

Foutes. . . . . , 

Arschine. . * . , 

Sagène . . . . . 

Versté '. 



FRANÇAISES. 



MiUlmètre. 
Centimètre. 
Décimètre . 



Met 



re, 



Kilomètre . 
Myriamètre 



FRANÇAISES. 



o, 002 1 mètre, 
o, oa54 
o,. 0444 
o. 3o48 
o, 7112 
2, i336 
1066, 8 



RUSSES. 



o, 4762 linia. 

0, 8987 duim. 

2, 252i3 Terschok. 

3, 2808 foute. 

1, 4^^' arscliiné. 
o, 4^^7 sagène. 
o, 9874 verste. 
9, 3788 verstes. • 



MESURES DE SUPERFICIE. 



RUSSES. 



I déciatine ou 24^0 sagènes cpiarrées. 



FRANÇAISES. 



, » 



Hectare 



FRANÇAISES. 



I, 093 hectare. 



RUSSES. 



o, 9149 déciatine. 



MESURES DE SOLIDITE. 



RUSSES. 



Arschine cube. 
Sagène cube. . 



FRAJÎCAISES. 



I stère. 



FRANÇAISES. 



o, 36o4 stère ou mètre cube. 
9> 7^^ 

RUSSES. 

2, 7747 arschines éube. 
o^ 10276 sagène cube. 



BiOVVJSIiLES ET BTfiANGÈBSS. 



:t3 



* 



'- 



TABLE DE RÉDUCTION 

Des Mesures pUmontaises aa Mesures métriques françaises 

et réciproquement. 



MESURES DE LONGUEUR. 



- 



pie;montâis£S. 



Trabuçco (composé de 6 pieds liprandi). 

Pîede lîpra^o (composé de i a onces) . . 

Onciéi" (composée de it^ points) . . . .' 
' Punto (composé de 12 atonies) . . . . 

i Atomo 

' Piedé manu&le (composé de 8 onces). 

Tesa ( composée de 5. piejs) 

Roso (composé de 14 onces) .....< 

Pertica (composée de 2 trabucchi)-. . . 

Mile 



FRANÇAISES. 



Millimètre. 
Centimètre 
Décimètre. 



Met 



re. 



Myriamétre. 



FRANÇAISES. 



3, 08259582 mètres, 
o, 51876592 
o, 04281888 
o, 00856782 

0, 00629782 
o, 34^51064 

1, 7125532 
o, 59939868 
6, 16519164 

2466, 076656 



PIEMONTAISES. 



0, 280203206 punto. 
2, 80288256 w/. 
2, 33569880 oncie. 

1, 9 i(96 1 7 25 piedi manuaL. 
1 , 9464 1 1 5 piedc liprando . 
I, 6683527 roeo. 

o, '58392845 tesa 

o, 8244019 irabnoco. 

4, 05502896 miglia. 



MESURES DE SUPERFICIE, 



PIEMONTAISES. 



Trabucco qUadrato . . , 
Piede liprando quadrato. 
Oncia qaadrata . . . . , 
'Punto quadrato. . . . , 
- Atomo quadrato. . . . . 
Piede manuale quadrato. 

Roso quadrato , 

Tesa quadrata .... 



FRANÇAISES. 



9, 502897 mètres carrés; 

o, 2689555 

o, ooi833o25 

o, 00001272988 

o, 000000088898 

o, H731355 

o, 3592744 
2, 982838 



■■^■■i 



■BS 



M 



TABLES DES MESURES AHCXENlfES, 



MESURES DÉ SUPERFICIE. 



1» ■>■ 



PIÉMONTAISES. 



' Tavola, ossia pertica ^adrata 

Giomata composta dl loo tarble. . . . 



FRANÇAISES. 



r\ 



FRAJÎCAISES. 



. o, 38ooo6 are. 
38, oôgSoS id. 



PIÉMONTAISES. 



Mètre carré, 



Are. . . 
Hectare. 






3 , 7 885 17766^ piedi lîprandi qnad. 
8, 524164 piedi nuuDiuali ([uadr. 
o, 3409665 tesa ooadrata. 
o,. io52366 trabucco quadrato. 
a, 63oùi5 pertîche <piadr. o tarc^e» 
o*, 026309 giornata. 
2, 63o9 • id. 



SÇSSSS^i 



:»*=*: 



MESURES DE CAPACITÉ. 



PIEMONTAISES. 



Pour la eubature des solides. 

Tesa cuba del fieno , composta di 126 
piedi manuali cubi . • . . 

Tesa délia legna da bruceiare composta 
di 100 piedi manuali cubi 

Pour les matières liquides. 

Carro di vino composto di 10 brente . . 

Brenta composta di 36 pente 

Penta composta di 2 boccali 

Boccale composto di a quartîni 

Quartino 

Pour les matières sècbes. 

Sacco composto di 5 emuiç 

Emina composta di 8 copf»« 

Xoppo composto di !24 cucchiari ... . 
Guccbiaro. •...•.••..••.. 



m» 



FRANÇAISES. 



5, 022642250 mètres cubes. 
4f oi8ii38 mètres cubeir. 



492, 84677 litres. 
49, 284677 
i; 3690188' 
o, 6845094 
o, 3422547 



II 5, 0277935 
23, 0055587 
2, 875694 
o, II 98205 



l 



OBI 



HOOVBLUS ET ttlMXQiSiMS. 



a5 



HEHH 



MESURES DE CAÏ»ACITÉ. 



FRANÇAISES. 



Litre . . , 
Décalitre . 
Hectolitre c 



PIÉMOMTÂISES. 



I 



Mètre cube. 



O, 230450152 penta. 
o, 34774^^ coppo. 
o, 2029028 brenta. 
o, 4M^7774 cnûna. 
o, 2029028 carro. 
o, 869355 sacco. 
o, 034138946 trabucco cubo. 
o, 1990983 tesa cuba. 
7, 374015 piedi liprandi cubî. 
24, 8072992 piedi mannali cubi. 
1274^» 297088 oncie cube. 



POIDS. 



PBBMONTAIS. 



Rubbo composto di 25 libbre .... 

Libbra composta di 12 oncie 

Oucia composta di 8 ottaTL 

Ottavo composto di 3 denari 

Bénaro composto di 24 grani .... 

IG-rano composto di 12 granotti .... 
Granotto < . . . . 
Marco composto di 8 oncie. 

Carro del fieno composto di 60 ruMbi 



FRANÇAIS. 



Pesi medici. 



Libbra . 
Onoia. . 
Bramma. 




rano 

I 

I Peso deUe giqje. 
I Scndo d^oro 

c • 



9221, 112700 gramme». 
368. 844508 
3o, 737042 
3, 84«l3d* 
1, 280710 
o, 0533629 

o, 00444^9 

245, 896339 • 
553266, 76200 



307,^370423 

20, 614202 



3, 201775 
I, 06^258 
o, o5o3629 



3, 34407^ 



36 



TABLBS DES MBSTIBES ÀHCI^MRES, 



POIDS. 



FRANÇAIS. 



PBÉMONTAIS. 



Gramme 



Gramme, ),... ■■,, 



• w • m • • •'• » • 



Gramme 



1 



o, 00271 117 libbra. 
o, o32534o3 oncia. 
o, 260272277 ottavo. 
o, 78081683 denaro. 
ï8, 7396032 gram. 

Pesl medici. 

o, 00325342 libbra. 
o, 0390408 oncia. 
6, 3123267 dramma. 
o, 936980 scrapolo. 

Pesi dalle gioje. 

o, 299046 scudo d*oro. 



• ^ f « . «» > 



' * ■ ■ ■' 



' y ytv. t I l ' n: ' 



(■ ■ 



.y 



MESURES POUR LES EAUX. 



1 Ji' 




La ruota (roue d*eau). 



FRANÇAISES. 



^ 



3 0000 mètres cubes en 14 ^curei. 

.i5^j.88 pouces de footaxnîer. ^ 
3ooo ' modules. 

f25oô mètres cubes en 24 helires. 
i3o, 24 pouces de fontainier. ,, 
25o modules. 



FRANÇAISES. 



Module 

Pouce de fontainier 



^a 



il II *■ 



-err 



PIEMONTAISES. 



o, 004 ' onces d eau^ 
o, 007678 id. 



irODTBUAS ET ÉTBANGiiRES. 



27. 



EVALUATION 

Des mesures linéaires étrangères en mesures françaises. 






PREMIERE PARTIE. 

MESURES DE DIFFÉRENS PAYS, l'ItALIE EXCEPTÉE. 



MILLIM^TBES. 



Amsterdam , pied . . « . 

Anvers, pied ! 

Berlin , pied du Rhin rendu légal dans tonte la Prusse depuis le 16 mai 1816. 

Berne, pied -... 

Brunswich., pied 

Bremen , pied ^ 

CaçUari palmo , mesure | ^ £*^e. '. \ . '. \ \ . '. * *. . ! '. '. *. . . ! 

Calemberg, pied , 

Carlsruhe, pied nouveau 

Gassel, pied de construction 

Chine, pied 

Cîologne sur le Rhin (Prusse). 

Constantinople | PeU? p^V oudiak stambuUn'. '.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'. '. ) 

(Copenhague, pied . . 

Gracovie , pied ." 

I^rmstad , à compter du i«r. juillet 1818, pied de construction 
Ulesde, 



pied 

Dnrlach, pied 

Egypte , coudée antique 

/ Pied de Madrid , d'après Lohman 

Espagne | Yare de CaStille , d'après Ciscar 

V Yare de la Uavanne , = 5 pieds 

iijrotha, pied , . 

Hambourg, pied 

Hanovre , pied ....*' 

Lisbonne | S?^?^ ' ' .1 '^ 

• ( Pied de construction 

Luheek , pied 

Middelbourg , pied 

Munick /pied 

rieuchâtef , pied 

Nuremberg, pied 

Oldembourg, pied 



de Madrid 



Pétersbourg. . . . 

RosCock, pied . . 

Stockolm , pied 

Stuttgard, pied 

Varsovie , pied 

Weimar, pied 

Vienne, pied 

Wishaden, pied. . . . . . 

Zante et Gephalonie , pied 
Zurich, pied 



l Pied russe 
( Archine , 



a83,o56 
385,588 
3i3,854 
293^358 
û85,36a 
280.197 
a48»362 
202,570 
293,03a 
3oo,ooo 
284,911 
3o6,'id8 
.3 1 3,854 
5^»o79 

647,874 
9i3,6a][ 

356i42i 
Soo^ooo 
283,260 
291,00a 
5-25,934 
283,665 
835,906 
847,965 
287,61a 
286,490 

29i»995 
218,590 
338,6oo 
291,003 
3oo,o25 
391,859 
3oo,o25 
3o3,793 
206,416 
538, i5i 
711,480 
291,003 
306,838 
3864< 

381,973 
3x6, io3 

387,844 
347,398 
3o 1,379 



M* de Prony, 



p8 



TABLES DES MESURES ANGIENNB8 , 



DEUXIÈME PARTIE. 

MBSUBES UNÉAIABS ITALIEIVNBS , COMPARÉES, AYEG LE BifiTAE, A l'^POQUE 
DE L'lirTK0DUCTI02r,'EN ItALIB, DU SYSTÈME MÉTRIQUE FRANÇAIS. 



Nota* Tontes les mesures ÛJiprès enregistrées , qui ne sont pas désignées oomme palmes on brasses 
sont des pieds. . . - 



MILLIMETRES. 



S' Agatha Fejtria ...... 

Albona • . . . 

Ancône. . • . « 

St. An^i'^SL ■ .... 

Andoino 

Apiro • • • 

St.-Arcaagelo 

Ar^nta 

Anano 

Arona 

AscoU 

Asolo 

Ayiano. (La perche d' Aviano est 
de 67 pieds). . ; . 

Azsanp 

Badia di Royiço 

Bagnacayallo 

Barchi 

Bassano. , 

Belforte. . 

Bellauo ....,., 

Ber^me 

Bologne 

Borroio ....'. 

Brescia 

Bressello 

Brisighella. 

Bragnera 

Gadore 

Cagli . 

Camerino «... 

Campomolino 

Gani 

Canobbio 

Gapo d^Istria. ( La perche de ca- 
po d'Istria est de 6 | pieds ). 

Carpano , 

' Garpi s 

Garrare 

Gastel Bolognese 

Gastel-Fidardo . 

Gastel^NoYo. . 

GastelnoYO di Garfiaignano. . . . 
Gastifflione délie stiyiere. . . . 

Geneda , . . . . 

Gento 



I 



543,981 
347,400 
409,571 
400,26a 
340,490 
595,739 
542,948 
535, o3o 
4o3,854 
435,185 
554,782 
408, io5 



I 



3^7,400 
347,400 
384,23o 
30,709 • 
60,267 
357,394 
021.272 
347,400 

380,098 
484,977 

5441670 
508,175 

MZ'4oo 

335, io3 
335, io3 
347,400 
347,400 • 
3i3,994 

347,400 
340,490 
524,701 
203,337 
48o,632 
390,954 
340,490 
523,048 

[70,991 
L08, io5 

[96,452 



Gervia , * 

Gesena 

Ghiaveiia .^ • 

Ghioas . 

Ghiozza 

Gin^oli 

Gividale 

Givita nova 

Godigoro 

Gamacchio 

Gome 

Gonfienza. . . ...... 

Gonegliano 

Gorregio 

Gorinaldo . . . . 

Gornino. • 

Gotignola 

Grenia 

Gremone 

Gristoglia 

St.-Daniele .«•... 

Dignano. 

St.-Elpidio 

Erto. .• • • • 

Fabriano .........* 

FaeDza 

Fano ..... 

Feltre 

FenigU . 

Fermo 

Ferrare 

Florence (brasse) 

Forli 

Fossombrone 1 

Frate 

Fasignago . . . 

Gajarine. 

Geniona i 

Gênes (Palme) 

S. GinesiQ ', 

S. Giorno 

Gradara , 

Gradisca 

Antre pied de Gradisca. . 

Grimaida 

Gualtieri 



MILLIMETRES 



640,335 

538.473 

527,197 

347,400 
347,400 






■ 



{47,400 
►,^o3 

'%l 

367,053 
33$,io3 

4o3!85i! 
583,o2l 
488,206 

.79' 

5 16,438 
347,506 
340,49a 
095 
558,506 
460,267 
364,890 
3 16, 102 
340,490 
347.400 
546,736 



325,795 
460,767 






ItOnVELLES ET ëtrasgehes. 



SUITE DE LA DEUXIEME PARTIE. 



Guastalla 

Guhbio 

Ilola Moroiioa 

Je»i 

Latisann 

Lendinara 

S. Léo 

~i. Leonardo 

S. Lorenio ii^ csmpo . 
Lorette 

LugD 

Mapcrata 

Mateboa 

Munlooe 

Massa ai Carrara . . , 
Massa LomiiEida . . . 

Meduna 

Mel 

Meldula 



Milan , 

Modéne 

MondaTLo . , . , 
Mondolfo . . . . 
JUontalboddo . . 

Montalto 

Montebello . . . 
Montecassiano. . 
Montecossaro . . 
Montefano. . . . 
e Giorgio . 
Montelapc 



lapoiie. . 
Monteraaegiore . 
Monte luiloiie. ■ 



Monte» ecchio . . . 

Morbegno 

Morrovalle 

Mortata 

Molta 

""oggia 

Haples (Palme). . 

iSovarre 

Offida 

Otciano 



Padoue ■ 
Palestre . 



Pont 



Pordeiione 

Portobuffole 

Porlogrnaro [ La perche de Por- 
togriiara^5 fï pieds). . 

Porlole 

Prata 

Ravenne 



Rlpa__ 
ilobbi. 

RoccacDDtrada 

! Pied moderne . 
" lime d'architecte= j 
de pied moderne. ■ 
|ried antique. . . . 
Rovigno 






Sa\o ."..'.'. '. 
Sanseverino . . 

SantanatoglU ■ 
Samana . . . . 
Sassoferrato . . 

Serra de cijnû. 
Serra S. Quirii; 



Sufolo. . . 
Tiraoo. . . 
Tolentino. 
Tolmeïzo . 
Tomba. , . 
Treviglio . 
Trfija. . . . 
Treïise. . 



TABLB& DBS M ESUBB8 AtrCIEtlItES , 



SUITE DE LA DEUXIEME PARTIE. 



Tntin pied (liprando ; du tra- 

Udine. '.'.'..■'.'.'.'. 

Urbania 

Urbino 

Valcamomca 

Valle 

Valiasone 

Varallo . 

Venise (le pas de Venbc est de 



5 pieds la petite perche de 4 7 

■/e'ronc '-'-'-'-'.'.'.'.'.'.. 

Vicence 

Vidulis 

Vigevano, - . 

S. Vicenti 

S. Vito (raetnaro) .... 
S. Vito ( Tagliamento), . 
Vogogna 






Mesures linéaires c 



U usage du commerce, pour J'ai 
tables précédentes. 



^msteidara , aune 

Berlin ! nenn 

t uune nouvelle 

Bologne, brasse 

Braustvick, anne, ....... 

Cag™ia^'i""^aso■. '.'.''.'.'.'.'- 

Cassel, aune. 

Cologne, aune 

Constonlinople [ ^^"te^^Mi^e*' 
Copeahagae, anne danoise . . . 

Crémone, brasse (d'uprés les ta- 
velé di rBBguaglio) 

Florence, bosse 

Francfort-snr-Mcin, aune. . . . 
Gènes, palme (commission gé- 

Hambourg ] """edeHanibourg. 
° ( aune de Brabant. . 

Hanovre, anne 

iT 1 (anne ordinaite 

lanne de linge 

tf.ïonne, ""are '.'.',''.'.'.'.', 

Lnhek . anne 

Lacques, brasse 



594.a 
54,,3 

348,3 
1T43.7 



565,3 



Madrid . yare (anne de Castillel- 

Milan . brasse 

Munich, aune 

naples, canne — 8 palmes napo- 

lïeufcbâtei , aane 

ïïnremberg,aime. ...... 

Osteode. aune 

Palerme, canne divisée en 8 
palmes 

(brasse de laine . coton 
et linge 

Pavie , brasse 

Kiga,aunG 

i canne des marchands di- 
brasse des marchands di- 
visée en 4 palmes. . . . 
brasse des tisserands di- 

Stockholm , aune de Suède . . . 
StAtgard, anne de Wurtemberg. 
Tarin, rasa divisé en 4 onces 

(vassali eandi) 

Varsovie, aune 

Weiroar, aane 

^'"'i^Mwe'de'^îe' '.'.'.'. 

/aunedeViennp.' '. . 
Vienne } aune de la Haute- Au- 

\ triche 

Zurich, anne 



643,8 



NODVSUES ST ÉTRANGÈRES. 



3i 
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VALEUR AU PAIR DES MONNAIES. 



Le pair des monnaies est ce qu'il y a de plus important à connaître dans les 
opérations du change ; il est la clef de tout le système monétaire , et ce n'est que 
par lui qu'on peut résoudre toutes les questions de finance et de commerce qui 
ont pour objet l'appréciation des valeurs. Dès l'instant où ce pair est établi , il 
est aisé , par un calcul très-simple , de convertir en monnaie dW pays une 
somme quelconque exprimée en monnaie étrangère et réetproquei]|ent. 

Cette conversion résulte de la comparaison exacte du titre du poids légal et 
de la valeur intrinsèque de l'unité monétaire d'nn pays , avec le titre , le poids 
légal et la valeur intrinsèque de l'unité monétaire d'un autre pays. 

Nous rendrons ceci plus sensible par un exemple. 

Supposons qu'on veuille savoir ce que le nouveau souverain d'or d'Angleterre , 
de la valeur de 20 schellings , vaut en nouvelle monnaie d'or de France ? Le 
' titre (i] légal de ce souverain est 0,917 , le poids de 7 g-, 980855 ; cette pièce 
contient en matière pure 75-,3 18444^35. 

La pièce 20 francs de France (2) est au titre légal de 0,900 , elle est du 
poids de 6s*,4^i6i ; elle contient en matière pure 5?',8o6449} ^^ fera la propor- 
tion suivante : 5,8o6449 • ^' " 7, 3 1 8444^35 : jc = 25'^',2079. 

Donc le souverain d'AngleteiTe vaut 25^-, 20^- et -^ d'argent de France. 

« 

Tel est le principe qui a servi à trouver le pair des monnaies d'or et d'argent 
contenues dans le tableau suivant. 






(i) Loi de novembre 18x8. 
(2) Loi da a8 mars i8o3. 






t^. 
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TABLBS l>ES HEStlIlBS AHCIBRNE8 , 



TABLEAU DE COMPARAISOIN 

Des monnaies étrangères avec les monnaies françaises , toutes supposées 
de poids et de titre, daprefles lois defabricatiùn. 



DÉBOUINATIOH I 



AHGLETERRE. 

Gninéc de ai Gcbillings 

Un quart 

Un tiws, ua 7 schillings 

SouTeraïii depuis i6iS, de aa sctùlliiigs . . 
Cro-wu, OU couronne de 5 ichilLinKs anciei 

SchlUings anciens 

Ctuwn, oa couronne, depnis iSi8 

Schillingn, depuis iSi8 

AUTRICHE ET BOHÈME. 

Dncat de l'empereur 

Ducat de Hongrie 

Demi-eouventm 

Quart ....•...., 

Eco, ou tisdiile de conTeution depuis i^SS. 

Demi-rudale ou tlorîn 

Vingt kreutzers 

Dii krenuers 

BADE. 

Pièce de a florins '■ 

1 florin 

a florins 

1 florin ■ . . . 

BAVIÈRE. 

Caralin 

Maxiniilien 

Risdale de i8oo 

Teston ou kopfstuck 

DAHEMAHCK et HOLSTEUS. 

Ducat couraut depuis i-^S-^ . 

Ducat spécies l'jgi i i8oa 

Chrétien, 1773 

Risdale d'espèce ou double écu de 96 scbellîiigs 

Risdale ou pièce de 6 mures danois de 1750 
: danois de iG schellings de 1776. . . . 



;ï5 

38,664 



û, Soa 
3,400 
,5, 450 



3,143 

3, 5iq 

6,735 



9»5 


' 


qœ 


^j 


990 




9'7 


7 


l!i', 




833 




683 




5oo 


° 



,a3 ,6c 
,80 ,75 
,ifi .14 



,43 ,a5 



irODTILLEa «T ^raAtfGÈIUBa. 



33 



p,o45 

l,3Sof 

f.045 



re depub i;;a 

Héal de a , oa piécette, on cinquième de piastre. 
illo, ou réal Je Veillgn, 00 ao«- de piastre . 
de I, ou demi-piécette, ou io*. de piaatre. . 



ÉTATS ECCLÉSIASTIQUES. 



le lopanls 00 100 bayoqne 

Truis diiieiues d écu ou tcston de 3o bayoqne 
n cinquiétue il'écD, ou p^peto de 30 bayaqui 
Ud dixième d'écu, ou puul de 10 bàyoqnn. . 



ETATS-UNIS D'AMÉRIQUE. 



5,4:i 91G; 
3 ,7355 G16Î 
3,hS J 

>,7j3 ] 
36437 



Double aigle de m dollars. ■ 

Aigle de 5 dollars 

Demi-aigle, ou a ^ dollars. . 



5,aB; 



;.48o 
é,;4o 

6 !75o 



, Ducat ad legem imperî 
Marc bani 



Bisdate de constitutioD, i 



,93 

.«S, il 
,98 ,75 



34 



TABLES D£S MESURES ANCIENNES ^ 



MATVEE. 



Or. 



Ajrgcnt 



DéirOMIITATlOir des PifiCES. 



JAPON. 



(Par approximatiou et faute de rense^gnemens 
précis sur le poids et le titre légal des moii)uiies ) 



Kobatiff vieux de loo mas. . 

Demi ae ôo mas 

Kobang nouveau de loo mas 
Demi de So mas 



POIDS 



TITRE 
XÉGAL. 



Tigo-gin, ou.pièçe de 40 lùas 
Demi, de 20 mas« 

IUn quart de. 10 mas 
Un huitième de 5 mas . . . 



Or. . . 
Argent. 



ROYAUME LOMBARDO-VÉiaTÏEN. 



Or. 



Argent. 



SouVrrain depuis. 1823 

Demi, ou ao livres d*AuWiche 

Ecu de 6 livres d*Autrichô . . 

Demi-écu , ou x florin 

Livre d'Autriche 



MOGOL. 

( Par approximatign ). 



Rouj»ie du Mogol ........; ^ 

Demi ' ' . . . 

Un quart.' ............... 

Pagode au croissant. ......... 

— a l'étoile. • . ; 

Docat de la compagnie hollandaise. 
Demi. 



Or. . . 



Argent. 



Rpbpie du Mogol . 

— de Madras 

— d'Arcate. . , 

— de Pondichéri ; 

Double fanon des Indes 

Fanon .....'■ 

Pièce d^la compagnie hollandaise 



II ,33a 
5,€k)6 

25,986 

12,093 

4»33i 



NAPLES. 

Le titre des dncikts est trop variable pour pouvoir 
eu donner l'évaluation en monnaie française. . . 
Once nouveau de 3 ducats depuis 181S. .... 

Quintuple de 1 5 ducats depuis i'8i 8 . . .. 

Décuple de 3o ducats depuis x8i8 ^ . . . 

12 carlins de 120 grains depuis- 1804 .•.••.*.. 
Ducat de ib carlins de xoo grains depub 1^84 - • * 

a carlins;^ dépuis i^ol >. . ^ . . 

I carlin '^depuis 1804 • 

Ducat de 10 carlios de 18(8 :....*... 



3,786 
i8,o33 
37,8^ 

27 ,533 

22 ,810 

4,589 

2,2945 

a2,Q43 



* 

t 

9 
9 
9 



000 
900 

900 

'900 

900 



▼ALBtms^ 



f. 



e. 



5i ,24 

25 ,62 

3a 6n 

o^ ,uo 

16 ,34 ,5o 

14 »4o 

i »'^^ 
3 ,60 

1 ,80 



35 ,i3 
17 f56 

5 ,20 
2 ,60 
o ,86 ,6 






38 ,2^ 
ip ,36. 

9., 4^ 
9',3S 

it ,Gi 

5 ,81 

2 ,43 
2 ,4o 
2 ,36 
2 ,42 
o ,63 
o ,3i ,5o' 
a ,40 



833 f 
83gi 
833 1 
833 1 
833} 



64,95 
129 ,90 

6 ,10 

4, 25 
o ,85 
o ,42 ,5o 

4,25 



Pistoled^ i^Si . ." .' ." .' .' .' .' .' '. 

Pistole de 1786 a 1791 

4u lire d« Marie-trfjuise depuis il 

10 lire îde/a depati iHi5 

Dncat de 1784 et 171)6 

Pièce dç 3 liv. depuis 1790 . . . . 



NOUVELLES ET STflÀNCEBES. 



DÉROMinATIOH DES PIS CES. 



PARME. 



Dix florins, (.feni . . . 

deUuiUaume, iS[8 
Florin de 10 sons , 00 
Ëscalin , ou pièi-e de G 
DaratoB ou ryder . . . 
Ducat oa risdale, ■ . , 



PERSE. 

1 Par approiimation. ) 



Roupie 

Double roupie de 5 abassis . 
Roapie de 1 J abussis .... 

Abuasi 

Mamoadi 



7.498 
3,'4' 
i,go3'J , 
e^Slti ! 



3%i 



î:S 



18 '.ij .; 

4 .9^ 



PORTUGAL. 

. Mocda d'ouTO lisbonnine de 4.800 r 
Méia Moedï demi-lisboniiine , i,^ai. 
Qnarlîng, quart de lisbonuine de 1 
" ' i dobra , portaguise de 6,4do rei 
li-portogaise de3,iD0 rets. ■ ■ ■ 
Pièce de iCtestonsde i.Goo rwa. . . 
t testons de 1 ,ia<< teis, - . 



- de S te 
Ccuîiade de ^ 
:. Cruzade neu 



is de V: 



■^A-'' 



TABLES DBS HKSCRES ANCIENNES, 



DÉKOuintTion DES pitCBs, 



t. Risd^ile. ou tlialer de 3o sLlbergros de i833 . 

Pièce de 5 silbergros 

Silbeigios , Tuleiu intrinsèque 



9o3 
go3 



. Néant - 

„ Talaro, dit ragoiine 



RUSSIE. 

. Docatde i-i55 à i;63 

de i;6î 

Impériale de lo rouble* de i;55 à 1763 . . . 

Demi de 5 roubles de i-S5 à 1^63 ..... 

Idipériale de 10 ronbles depais 1763 . . . . 

Demi de 5 roubles depuis 176Î 

. Rouble de loo copccks de i7âo à lj6a. . . - 

Itouble de ion copecks depuis 1763 k iSu; 



S.^RDAIGNE. 



Pistole. . 



SAVOIE ET PIEMOMT. 



Double neuve piatolc de a4 livi-es. 

Demi de m livres 

Carlin d^uis 175a 



ITu i^uart on trente 

Demi-quart ou quii 
E::u neuf de 5 livre 
. Seqnin de Gènes. . 



3.495 

16 ,585 
S ,-Mi5 
3,073 
6,â3{i5 
a5 ,870 
■4.011 



.3 -g 
■1 ■79S 
5.8975 



11 .;« 
fi .Sa 

5a .3» 



49 'fA 
■A '^> .■ 
■18,, 45 



.Bi ,5u 

,78 ,;5 

,88 .3, 



NOUVELLES £T ÉTnANGÙBES. 



DEROHINATIOH DES riËCES. 



LÉGAL. LÉGAL. 



Dcni(>lc Augnste ou lo thalers 

AugBSle ou 5 tlialer^ 

De lui- Auguste 

Ri.idale d'eap^e ou écu Se convenlion depuis i 

Demi ou Uorin de conveiilian 

Ttiuler de 34 bons gros (mounaie ipagiiuirej 
Un gros , ou 3s*. derûdule , ou a4 ''■ de tlwler 



G, 670 
3,335 



' .7i ,5o 



■ 4-359 



97" 
(176 

9:0 



■„ Rigdale (l'espèce d« 48 ^■^'■^"■ne'' <l^ 1730a iSou. . 
Deai tiers de riadolc , on double plotte de Bischel- 

lings-- 

Un tien on 16 iriielliaga 



at,,5o8 
9 S 



^iète de 3a-frHn<:liCn de Suisse 

*deiB. ._ 

Ducat de Zurich 

de Berne 

Pistolc de Berne 

LdeflâledeSobati.oaaflofins . . , 

ni-écu ou Uorin de >5 bati 

ne de Berne depuis i8o3 ....... 

Ecu «e Zurich de 1:81 

1 ou florin, depuis 17B1 

Era de 40 batx de BAIe et Soleure, depuis 
■■■' 'de Affankeii de Berne de i^gi) . . . 

■ de 4 franken de Saisie en iBo3. . . 

. de a franken de Suisse en iBo3. . . 
. d'un frauken de Suisse en iSo3. . . 



878 



j)5ju3 



TABLES DES MESIIRES ANC, NOOV. ET ÉTRANGÈRES. 



1 .:44 

3,4K8 



;, Francesconc Je lo pirals, livoucniue, piastre ■ 
!e , talaro , léopoldin'e et lieu àe lo pauls, - 

Pièce de 5 panls ; 

de 3 paula 

— — - de 1 panl 



TllRQUIE. 

ilibobb du ïultali Abdoul HuD 



I ,5o7 
,J ,;53â 
5, Soi 



S .04 
2 ,oi ,33 

î ,oo ,67 

1 ,01 M 
1 ,54 



Roubbïé ou î sequin foudookll 

Sequia de zermithboubde Selim III . . . 

Un quart. . . - 

t. L'altnik'lilec de Goparas depaU 1771 . - . 
Yareralec de ao paras ou (jo aspres , 1 jSj 
Roubl] de lopucaa oa 3o aspres, 1^57 . . 

Parade 3 aspres, 1773 

Aspre, dont 130 pour la piastre de 17>'3 . 
Piastre de 40 paras, ou laoaspres, 1780, 
Piéec de 5 piiistres de Mabmoud , iSi i. . 



ï .Gg 



• 
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TABLES ARITHMÉTIQUES 



DONNANT 



LE RÉSULTAT DES CALCULS LES PLtS USITÉS. 



L 



■■ 



TABLES AMTHMÉTIQUES. 



Table des équarrissages de i à 5o , et[des surfaces correspondantes ... ^i 
Table des carrés dont les racines sont comprises entre 5o et looo. • . . 4^ 
Tables pour obtenir la surface d*un cercle dont on connaît le rayon , le 

diamètre ou la circonférence 43 

Table de l'angle Formé par une ligne de talus avec l'horizon , quand on a 

sa hauteur exprimée %[i centièmes de. sa base . . . 4^ 

Table de la hauteur d'un talus exprimé en millièmes de sa base , pour 

tous les angles, qu'il peut former avec l'horizon 4? 



BBiaB*BBaBdSaBBBBaaBBBMaBBBB^B 



\uart 



* ■ 

i 

1 

1 

* 

i 
» 


aa 

44 
66 
88 

IIO 
l32 

i54 

176 

iqS 

aao 

a4a 

a64 

386 

3o8 

33o 

35a 

374 

3<)6 

418 

440 

46a 

484 

• • • 


a 

4 

é 

I 

I 
I 

.?. 

a 

a 

a 

a 

a; 

3: 

3j 

3< 

3; 

4î 
4^ 
4< 
4ï 

5< 
5s 



24 •• 
ai 

de 

■ 

! nom- 



•deman 
p cam 



I 



■ \ 



TABLES AniTUHÉTlQUES. 





TABLES des carrés dont la racine se trouve comprise entra 5o cC 


a cl,iiTrc 






Chaque car 


i. tlanscctto tulle, Je trouve placé lioriioiitalenient en regïril d 
et yerticnlempntdflns la colonne portant le cLiflte de» nuites de» 






mx". 


. 


1 


3 


4 


5 


s 1 ; 


8 


9 






5 

6 


360. 


i?o4 


,800 


3916 


3*î5 


3.36 


3ïi9 
4489 


3364 


348. 






3;^. 


3844 


3u6<, 


4096 
5476 


4ii5 


4356 


4634 


47fi' 
614, 






5l4i 


r„«4 


53.9 


5635 
7»5 


5776 


59"9 

_7Sft,_ 

94"9 


tio84 

774.'. 






■8 


bSS. 


fi;»4 


bBSy 
8649 
10609 


;3o6 






9 


HiSi 


8464 


90>5 


93.6 


9(io4 


<j8o. 
..88. 






~- 


,0404 


.1035 

,33,r,' 


!.,:« 


11*49 


,.ft;4 






lîiîi 


■ »,69 


,34r,6 


i368(, 


,3.„4 


.4.6. 






t3 


.4^4. 


,4884 


17689 
Î0449 
»34;.9 


i5r,76 


■i563f 


IÎ876 


~lî^^ 


,W84 

'9044 


,664, 
.93*' 






ijrfi. 


,;4.4 


.7»!''. 


3iniS 


,84:,6 






'4 
.5 


,„8M, 
laïoi 


3... 64 


«.736 


3i3i6 

3433s 
'37555 


3160Q 


1,904 


,130, 






33, p4 


3/iD25 


ï46'i9 
=.7889 


,4964 

18334 


35i8, 
iBài, 






ïSgai 


36114 


,6=69 


36B96 
30176 
338S6 


373,5 

3i>63!; 






-s- 


3334, 
3376, 


3.,5lt4 


awig 


3„o,6 


3,3«, 


3,684 


3in4i 






33,:.4 


33489 


34>3S 


34596 
384 16 


S^c/l., 


35344 
3;,3o4 


3573. 
3,^1. 






■ q 


3fi48i 


36864 


3;"49 




3So35 


38*.,, 






ao 


4n4..i 


40B04 


41309 
j=3_69_ 
4n?i9 




43035 


4^436 

4fii;56 

5,076 


43849 

47..8:» 

5.5,9 
56.6:, 
6,os'i 


43rf4 


4368, 






31 


ii',5ii 


"44H44 




46,3a 

5o6i5" 


47534 
5,984 

56644' 


47''fi' 






ï4 


W, 


4f,384 


60,76 


53.'i4, 






S3î6i 
SBÔHi 


-•Ba4 
~58M4~ 


54.8y 


54756 
5<^3G 
64"5ifi~ 


-5533B 


55696 

605,6 

"65536 


57,3, 

fiioo." 

" 67081 






59049 


60035 
6503S 


6.5,.4 






B3nn. 




64ooft 


66049 


ri':,W4 

7,834 






i6 


fiS.». 


6B644 


,«9.»9 
74539 


696^6 
75076 


^756157 
"8.m5^ 
87035" 

93oi5 


70766 


,.,89 ■ 


7s3l>i 






"7 


7-^«. 


73984 


76176 


767,9 


77,a4 
San44" 


77841 






>9 

3o 


■7896. 
84681 


7y5»4 


80089 
BS849" 
a.8o,> 




8.796 


8,369 
' 8810g' 
!)4>19- 


b:i5„ 






85î64 


86436 


876,6 
-93636- 


88»o4 
94S64 


8,|4o, 






90601 


91ïn4 


924,6 


■ ..■ilB. 






33 
3S 


</i7" 


07344 
,o3684 


979<i9 
io43»9 


9H596 
.c.497« 


91)3,5 


M85fl 
106376 
113806" 


,0.489 
,06019 


10. „4 

,07584 
..4,44 

.>,io4 


.,.,76, 
,oH,4. 
.i49'" 
' 1^,8». 
.iX8H7 






Io3o4i 


105625 






,oo«!i 


.10234 


.10889 






..3S69 

.304«^' 






1.6,8, 

133301 


.icied4 


..7649 


.18336 


,,9035 


.19716 
-^6?36- 






.33901 


1346D9 






.17449 
.34689 
.43.39 

'4fl7S9 
157609 
:,"fi5649 
.73889 


,28.64 

".354,4 






3? 


l3o33l 


.3, 044 


.3,769 
_i39.«, 
.46689" 




.333,5 


•is^ 


,36,6, 






1^764, 




139876 


.4o6,S 

.48«5" 
iSfioll 


,48996" 


,4,8»4 
,5o554 






3a 


ijS.fii 


.45934 


147456 








4" 
4' 
4> 
43 


tSiSSi 




'S4449 


,55336 
i63ï.6 


>56Bi6 
164836 
1730.W 


.58404 
,66464 

.74734 

"763 ,84 

.9,844 
10074: 


,5p„o, 






iGoBoi 


>6iHo4 


.(,3409 


~54o»5 
.73335 
.8063S" 


,67,8. 
.7556, 






'.689,, 


■69744 


.7086^ 


.7.396 






.77=14' 


178084 


'87469 


'79776 
1B8366- 


,8,476 


,8,3m' 


iS4o4' 






.8Sj8i 


186634 


.Bgi>5 


.9009e 
.98„6 


.1)0969 


.9,7,1 

m ,60, 






44 

45 


1 94481 

30340,. 


.95364 


,g6l49 


■fl7'36 


.99B09 






»a43o4 


305ïog 


106116 


307035 


307936 


«8849. 


309764 


3,o6B, 






4H 


2I1S3I 


3.3444 


314369 


3,5:HW 


3.6,35 


„7.56- 
"i,6576 


3,8089 


„flo,4 

3284»i 


,,996. 
1,944. 






4? 


I3<IJ4l 


ïiij84 




3.4676 


,35,35 


13753g 




4» ! 


>3i3(i, 


23^334 


334356 


,36,06 


iSjrik, 


^w.y, 


1VJ^^^ 


k 


i, Il 


34108.- 


341-64 


^4M9 "44o36 


34.'k>ï5 




i i(noos.\ il**"»»!» 


_y\<^v<^ 




^^ 




.iJooo 


-a54o,6 


i55oi5 


\ iS-pV 




iv\v-'q^ 





Tables akitumétiques. 



Suite de la Table. 




5. 




2 


3 


4 


5 


6 
266156 


7 
267289 


" 


9 




2^.,», 


262.44 


263169 


=64,96 


:.65l2S 


2-38324 


269.6. 

i7g84. 




53 


^7.4i. 


=7^84 


2,35.9 


, 274576 


2756:5 


2,65,6 


288369 


178,84 




53 


aB.gé, 


î83u24 


284089 


-2B5-,56 


286125 


287296 


289444 


.!^5,i 




54 


«9.68, 


=93764 


194849 


295936 


29,026 
3o8oi5 
"3,9225 
"330625 

4g# 


298,16 
309.36- 


Ï99209 


3oo3o4 


3o,^o. 




S5 


3a3eD, 


3o47"4 


3o58o9 
3,6969 


3o6g.« 


3,0149 


31.364 


3.248, 




56 


3,47.. 


3.5844 


3,809s 


"33,7,6 ■ 


321489 1 322624 


3i3,G, 




S; 


326041 


327,84 


328319 


329476 


332929 


334084 . 


335241 




58 


337561 


338; =4 


339889 


34io56 
35=836 


343396 1 344569 


345744 


3469.. 
3588o. 




5*) 


349>8. 


35o464 


Ï5.649 


3552,6 


356409 
368449 


35,604 




60 ■■ 


36iio. 


36î4o4 


363609 


3>)48 ,6 


366025 
3,82ï5 


36,236 


369664 


370BS. 




6. 


373321 


374544 
386884 


375,69 


376996 


37945e 1 380689 


38.9.4 


383,6, 




6i 


3S564. 
"3^8161 


_388,29_ 
400683 


3893,6 


3,jo6ï5 




394384 


39564, 




63 


399424 


40,95s 


4 03225 

4,6025 


404496 1 405,69 
4,73* 1 4,8609 


4d,o44 


408J2, 




64. 


4.D88. 


4.ï,64 


4,3449 


4,4,36 


4,9904 


42,10. 




65 
66 


4ï38o. 


425,04 


4ï64o9 


42,7-6 
4J089S 


429025 


430336 1 43,649 




43428. 




43692, 


438=44 


439569 


441225 


4435-* 1 444889 


446224 


44756. 




67 


4Soî4i 


45,584 


45ï(.29 


434176 




4569,6 1 458J29 


459684 


46, 04. 




68 


463,6, 
*77.48/ 
4fl,4o' 


465.24 


466489 


46,856 
4â,636 
4956,6 


469225 

483025 


.470596 1 47>969 
4844-6 \ 485809 
4o8436 1 49^849 
5,2656 1 5.4089 
6270,6 ! 528S19 
54,696 1 543.69 
5565,6 1 S58oog 


4:3344 


47471' 




4,8864 


480249. 


487M 
lio-T^eT 


48.oor 




49'8o4 


•494=09 
So8"369 


49,oa5 


5o^Si 




i 7' 


5o55a, 


506944 


5o97sfi 


5,i2iS 


5,5524 


5,606, 




■ 7a 


5.,84- 




Saij29 
537289 


524.76 




529984 


53.44, 




73 


5.34361 
V4ofi8, 


53î8a4 
"55oSâ4 


538,56 


540225 

555025 
5,0025 


544644 


546,2, 




74 


552049 
567Dis 


553536 


559504 


56.001 




75 

! 7fi 


St.4,001 

579.>. 


5655o4 


5u8S>6 


57>536 


5,3o'49 


574564 


57608, 




5Moe44 


681169 


58^96 


585125 


586,56 


588289 


689824 

605284 


59,36, 




77 

1^ 


59444- 

6o9s6, 
6î568i 


5^984 




!>99076- 


6oo6i5 


60,., 6 


603723 


60684, 




6,1524 




6,4656 
63o436 


6,6125 
632oa5 


617796 
T336-i6- 


619369 




62262, 




l'y 


627164 


628849 


635209 


6368o4 


63840, 




-8, 


65;jï. 


643104 


660969 
97,329 


6464-6 


648025 
664225 
)i8ae25 


649636 


65.249 




6344Ï. 




669344 
6,5684 


662596 
679976 


665855 
6B2276 


667489 
,683929 


669,24 
685584 


670,6. 
08724. 




Sa 


674041 






6«n56, 


69aii4 


727609 


6955S6 


6q-225 


698896 


700569 


'-'M 70^91:- 
î'e'"* 1 ,2dSoi 1 




»4 


,o,.8, 


7081)64 
725904 


,,2336 


,.4025 


,,57,6 


7.7409 






7^4 2«, 


.7293,6 


73,025 


,32736 


734449 




■»7 


74,32. 


743044 


744769 


746495 
jti38,6 


748»5 


749956 


75,689 


,53424 

7,o384 


,53.6. 




75864. 


760384 


76213J, 


,b5ui5 


76,3,6 


769.29 


,,264, 






J76.b, 


779689 


78.4S6 


,8Ï«5 


784996 


786,69 


J88544 


,9o3=1 
808201 1 
82628, 

i4456ri 

TW3o4, 
88,72,i 




"9 


7p388. 
6,, 80, 


,(,5684 


;fl7459 


,99136 


80,025 


8028,6 


804609 


8o6io4 




8,J6o4 


8,5409 
8335J9 


8,72,6 


a.gOîS 




812649 


824464 




! H' 


8^8341 


83,744 


8353(,6 


83,125 


85:4,6 
876o96- 


840889 


842,2', 

86., 84 




«5oo84 


85,929 
B70489 


a5J,,6 


S556i5 
874iar 


85.(329 




9J 


^,^,6, 


868624 


8,2356 


877969 


8,9844 




94 


88548, 


88,364 
go63<,4 


889249 


891.36 


8g3a25 


Bi!49'6 


B96809 


898704 


9oo6«, 




95 


90440 > 


908209 


910116 


9,20=5 


9,3936 


9i584q 


•XJjSi 


9.908. 




-5^ 
97 


"ft2352, 

94=84, 


925444 

944,84 


9»; 369 


929296 
9486,6 


33,215 


,,33,56 


g35dB9 


9-*7oi4 


9389., 




946729 


95o6i5 


952676 


954529 


95S484 


95844, 




pB 


.Ç6236, 


9643^4 


966289 


çieSi56 


0,01=5 


972196 


974,69 


976.44 


9,8.». 




iW" /i>*ïo*, / 


.j8io6i j sSfiojg 


gSBoJS 


990015 \ çgioiti ^ tfAïf^ \ ^'"wli \ -j^bov 
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. TASLES ÀKiTHMÉTIQUES. 





TABLES ' 

Semant à obtenir la surface d'un cercle donné par son rayon, 
diamètre ouparsa circonférence. 


par son 




En fonclioiv du rajon R , est : S = 

„ . En fonction da diamètre D : S = 
La surface S d un cercle 

^En fonction de k circouférence C : S — ) 


R^X^r. 




Table da produits de r, par les 
neuf caracléres décimaux . 


de Jp.r 
fucteurs. 




Tabla des preduUi de J- 
tieiif caracCèrei décimaux. 


facteurs. 




:rX 1 = 3.l4LVG535f, 
X a= 6.:ié3i8ô3o7i8 

X C = 'is'M'^-^i^is'^ 

X é = =i5,i3a;4iM87a 
X 9 = aS, 37453388. 3 [ 
X 10 = 31,4,59:1653590 


'SX 

3..4.5B 

7,853y8 




-X I =o,3i83, 

Tx a = o,63G3a 

X 3 = o.g54g3 

X 4=i.ï:M 

X 5 = J,S9.55 
X 6 = 1,90986 
X 2 = a,aa8i7 
X é = a,54648 
X 9 = ^.864:9 
X 10 = 3,i83io 


O,oj958 . 
0,1 Si) 16 
o,a3S73 
o3iS:j> 
0.39.783 * 

. o;6366a 
0,7.0^0 
o.;95;8 




Un cercle étant donne pr 
on cherchera le carré do 17 

la première Table on formera 

■»X 3,oo = 6,iè3... + etc. 

. X 0,80 = a,5i3... 4- clc, 

X 0,09 = o,a83... 4- etc. 


son rayon 
le produit 

No,a. Qua 
par un 5. et 
il est p\as 


aoilR 

iwllenon 
impted 


= t".^o, pour oblenir 
a égal à aSgi puis on 

obtenir la Burluçe au mo 


a fiurfaco , 
moyen de 

est terminé 




S = 9.079... + etc. 


le rajon. 
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Un cercle étant ' donné par son diamètre , quand le chifire qui exprime ce dia 
mètre est pair, il convient presque toujours d'en déduire le rajon et de calculer 
la surface par le procédé ci-dessus j quand ce chiffre 



v 



■^ X 100,00 = 78,540 • 

X 5o,oo = 39.2699 

X 1,00 = 0,78540 

X 0,20 = 0,157080 

X 0,09 = o,07oiS858 




est impair, il faut recourir à la formule D^ X -7 soit : 

4 
is^.So le diamètre donné ; en cherchant son carré , 

on trouvera D- =s i5i'"-*^*29 j il ne reste plus qu'à 
former le produit -, que Ion obtient au moyen 

de la Table qui présente les produits de -- par 
les neuf caractères décimaux. 



Quand un cercle est donné par sa circonférence C, soit C=^3.4i> la Table 
des carrés donnera 0^= ri.63. (en négligeant les deux dernières décimales). 

Pour obtenir S = G' X -7— ? ^ ^'j ®^*^ P^"'* ^^ former le tableau analogue 

4 «■ 

à ceux que nous avons déjà calculés , savoir : 



0,795-8 
0,07958 
0.047747 
0,0028873 



• I 






4t 


X 


xo,oo 


X 


1,00 




X 


0,60 




X 


'o,o3 



m. c. 



S = 0,9254943 



On pourra, par le moyeu dès tables ci- dessus, ayant un' diamètre, trouver la 
circonférence correspondante , et réciproquement. 

Soit le diamèti^e D =^ 1 2" ,3o , puis- Soit la circonférence €=3" .4 1 1 comme 

que C.= I>7r: on obtiendra C, ainsi _^ C 1 . i tv '• • vi •. 

au*il suit • • *^ ^ — ' ^^ obtiendra U ainsi qu il smt : 



— X 3,00 = 0,95403 

'^ X 0,40 = 0,I2jB24 

. X 0,01 X o,ooâi83i 



m. 

D X 1,0854371 



^x 


xo,oo 


-^ 


3i,4i59 


X 


2.00 


— ^ 


6,28319 


X 


o,3o 


=: 


0^942478 



m. 



C = 38,64i568 
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La première table 


[ui précède se 


a anplojée dans les cas 


qui eiigeront M 


une grande eiactltiulc 


j daas beaucoup de circona tances , on poiUTa user des H 


résultats de la table suivante. 








...*... 


clKCOiriBERCE. 


•""" 


...i.„. 


ClUCOftHIIlCE. 


SDÏF/CE 


lo 


î,.ll,6 


78,54; 


56 . 


175.939 


^!^' 




■ 34.558 


y,l.oi5 


îl 


179.071- 




>7.«99 


113.097 


lë3.3I3 


364i.o8i> 


i3 

11 


4584. 

13 


l3a 731 

■153.938 
176.715 . 


61 


185.354 
188.496 
191.(137 


Si 


16 


JD 1.063 


63 


>s*i:;9 


3019.071 


'9 


lis 

59.690 




63 


197 ylO 


3318.S7 
34a.. 18Ô 


a8^§ 


S 


a!3!333 




^.S3a 


ïéÈ 


66 




65.373 


67 


3535 653 




69. ÎS 


68 


363i.68i 


33 


na.aSG 




69 


316.770 


39^.193 


*4 
a5- 


II 


573:551 


■ r 


319,911 
aa3.o53 


a(> 


i^ 


336.195 


4071.501 
, i85 387 - 


3 

ag 


84.8î3 


:î 


039.336 


8,965 
91.106 


6i5.75a 

â6o.:)3o 


II 


333.478 
335.6)0 


4656^30 


sS 


94-a48 


706 858 


■fi 


338.761 


3* 


97 389 


St'4! 


77 


341.903 


■ 3a 


.oi.S3. 


îé 


hïï 


4778 36, 
4901.661 
à)36.54ï 


33 


n.3.6;3 


855.397 


Z 


i 


106.814 
"3 097 


907.930 


a5 1.337 


.uni 

1330.354 


81 


354-469 
357611 


5i53.oo9 
SaSi.oiS 


39 


119.331 

laa.Saa 


83 

SI 


360.753 


• 5e^à'8^5 




ia5.664 


86 


370.177 




ia8.8o5 


12 

. 89 ■ 


a3.3i^ 


Ë1F 


1 3 


'.lit 


\^t'. 


il 


' 4 


■38^30 


15^0.530 
1590.435 


90 


6361^730 


6 


.41.37a 


9> 


65o3.877 


6 


.44-s!3 


i6(i..oo3 


^ 


389017 


■ 6647.fiio 


45 
Si 


147.655 


;£?5i 

i885.,4i 


93 


393-168 


6^3.909 


157.080 

i6o,aai 




ag5,3lo 


5a38!33a 

7389.813 


55 


>63.363 


3133.7,5 


754a. g64 


53 


ifie.So-l 


a3o6..84 


99 . 


3U.0.8 


7853^975 


S 


» 


1090.31; 




3.4-159 
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TABLES ABITHMÉTIQOES. 








Table de P angle formé par une ligne de talus avec Chorizon, quand on || 






co^jmlt 


sa hauteur exprimée en centièmes de 


a base 






„„. 


'"■'•■■ 


"-■. 


....... 


r... 


-- -i---| 




.• 


r 


3.1' 
°8 


5i 

Sa 


a;'>,oi' 
a; -.8 


z 


r:3r 


i5i 

i5â 


Se-.ag' 
56.^ 

■56.^0 




3 




4^ 


S3 


%iî 


Toi 


j5 ,5i 


153 




. 4 


d 


îs 




104 


.54 


57 .00 




.5 




53 




3.8 -^g- 


io5 


iâ5 


5; .10 




•fi 


3 


oG 


S6 


joS 


&.? 


i56 


5^ .w 




l 


4 




5j 


29 4i 


;s 


46 .56 


\U 


57 .3o . 




4 


34 ■ 


5& 


3o ^; 




57 .40, 




9 


s 

5 


i 


n 


30 .32 
3o .58 


109 


U.'â 


2 


îlt 






■ 6 


'7 


61 


3i .a3 




161 


58 .on 






6 


5i 


Ga 


3. -48 




ifia 


58 4 
58 .ag 




]3. 


7 


M 


G3 


3a iZ 




48 !3o 


iG3 




H 


S 


58 


ci 


3a .37 


vâ 


h. 45 


164 


58 .38 




i5 


3'j 


33 .01 


48.59 


.65 


i;fe 




lO 


9 


<i3 




33 .a6 


116 


49 -H 


.66 




M 


•J 


39 


■^ 


■ïiiî 


\'i 


is;? 


lis 


59 .05 
59 .14 




'â 




45 


69 


4.36 


. "9 


49 .5» 


169 


5y.a3 






19 - 


JO 










5g. .32 








5a. 


7' 


35 !aa 




50 ,26 


171 


5fl.4' 








^ 


;a 


35 .45 




5o .ilo 


17a 


59.50 




33 




57 


:3 


36 .08 


123 


5. .53 


.73 


5i(.58 




â 


i3 


3o 


?i 


3G .3o 

3G .5a . 


'â 


5i 07 


\4 


60 J 




aG 


'4 


34 


7C 


38 .^0 


laâ 


5I Jî 


,;6 


Go .a4 




ï 


■ îi 


33 


?g 


;s 


^;* 


[Il 


60 .3a 




t 


ifi 

iG 


4a 


g^ 


;g 


5'i .13 
Sa .aG 


r& 


6^X 
Go .5; 




3i 




)3 


. 8. 


39.;. 


i3i 


5a .39 


181 






il 


'2 


45 


8a 


Ï9.11 


l33 


53 .5? 


183 


gÎ '"3 




33 


18 


16 


83 


3» -4» 


i33 


53 .04 


183 


61 .ai ■ 




34 
35 


18 


47 

'1 


'à 




;M 


53 -iG 
53 .a8 


•H 


'.::§ 




36 


'[) 


4é 


86 


4 'S 


i36 


53 ,40 


.86 


Gi ,44 




3; 




18 


»! 




,3, 


S3.âa 


187 


6. ,âa 




38 




48 


8é 


j38 


54.04 


>8â 


Ga.oo 




39 




iS 




.39 


51.16 




6a .07 






11 


ÎS 


90 
9" 




54 .a8 
54-39 


■9° 
'9' 


G3.1S 
6a .22 








47 


93 


îiï 




54 .5ï 


iga 


Ga.ag 




â3 


23 


iG 


93 




55 ,oa 


'93 


6a .3? 






i3 


45' 


94 






. 55 .i3 




Gava 






i 


>4 


9S 


A3 .33 
43 .50 




ÎIÊ 




6a j; 






4= 


96 






6a .58 




h 


a5 
55 


38 


Î 


44 .08 
44-^5 


'.il 


55 .46 

56 .ol 
56 .19 


:^ 


63 .05 
63 .12 




J_ 


a6 


06 
34 




44-43 


■49 


aoo 


63 .10 
63 .26 
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Tabk de la hauteur cTun talus exprimée en millièmes de sH-base , pour tous 
les angles qu^U peut former a^ec t horizon de degré en degré. 



DEG. 



l 



a - 

3 

4 

5 
6 

7 
8 

• 

9 

10 

I ï 

li 
i3 

i4 
i5 

i6 

ï7 
i8 

ï9 

30 
31 

• 

23 
23 
24 
25 
26 

^7 

28 

29 

3o 



TÂNG. 



17.46 
34.92 

52. i4 
69.93 

87-49 

io5.io. 
122.78 

140.54 
158.38 
176.33 
194-38 

212.56 

230.87 

249.33 

267.95 

286.75 

3jo5.73 
324.92 
344.33 
363-97 
383.86 
404 o3 
424.48 
445.23 
4663i 
487.73 
509.53 
531.71 
554.31 
577.35 



V 



DEG. 



3io 

3» 

33 
34 

; 35 

36 

37 • 

38 

39 ■ 

40 • 

41 
42 

43 

44 
45 
46 

47 

48 
49 

5o 
5i • 

52 

53 

54 

. 55 

56 

57 
58 

59 
60 



sm 



TANG. 



600:86 
624.87 
649.41 
674.51 
700.21 
•726 54 

753!55 

.781.29 

809.^8 

839.10 

869.29 

900.40 

932.52 

•96569 

1000.00 

io35.53 

1072.37 

iiio.3i 

. ii'5o36 

1191.75 

1234.90 

ï 27994 
1327.04 
1376.38 
J428. i5 
1482.56 
1539.87 
1600.33 
1664.28 
1732,05 



DEG. 



6x0 
62 

63 

64 

65 

66 

6f 

68 

69 
70 

71 
72 

.73 
74 
75 
76 

77 
78 

75 
80 

81 

82 

83 

84 

85 

86 

87 

88 

89 
90 



TANG. 



i8o4-o5 

1880.73 
1962.61 

2o5o.3o 

2i44*5i 

2246.04 
2355.85 
247507 
2^5.09 
2747.48 
2904» 21 
3077.68. 
3270.85 
3487-4^ 
3732.05 
4010.78 
4331.48 
47o4-63 ' 
5144.55 
5671:28 
63i3.75 
7115.37 
8144.35 
95i4.36 
ii43o.o5 
14300.67 

19081.14 

28636.25 

57289.96 

Infini. 
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La physique enivrasse Tétude et Texamen de tous les agens de la 
nature. Mais ceux dont il nous importe le plus de connaître 1 action , 
sont la pesanteur ou gravitation , et la chaleur. 

La pesanteur est une Jbrce qui détermine les corps à se porter à la 
surface de la terre, et, généralement parlant, c'est une force qui. 
sollicite les corps à se porter les uns vers les autres. 

Cette force agit sur toutes les molécules des corps, de manière 
que tous les corps se précipitent a la surfa.ce de la terre dans un 
temps égal , abstraction faite de la résistance de Tair. 

L'intensité de la pesanteur et la manière continue dont elle exerce . 
son action se manifestent par les espaces parcourus dans un temps ' 
donné. • 

Lor^qu'i;uie force agit instantanément sur un corps et l'abandonne 
eQsuite à lui-même, le corps se meut d'un moui^ement uniforme j 
c'est-à-dire que \e3 espaces parcour,us dans un même temps , à une 
époque quelconque du mouvement, sont toujours les mêmes». On 
peut donc prenne un de ces espaces , celui qiti correspond à une 
seconde, par exemple, pour ;mesure de la vitesse ainsi que de la 
force. 

Si la force agit constamment sur le corps , les espaces parcourus da^is 
un même temps, à différentes époques du mouvement , mfi sont plus 
égaux entre eux, et l'on ne pçut plu^ pr.endre indifféremment un de 
ces espaces pour la mesure de la force. Il n'y a que celui qui ré- 
sulte de l'action de la force dans le premier instant^ parce qu'on 
peut regarder alors le mouvement comme uniformément accéléré, 
et qu'on peut supposer que la force agit ensuite a.u second instant 
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comme elle avait agi au premier , au troisième J^comme elle avait agi 
au second^ et ainsi de suite. Le double de T'espace parcouru dans la 
première seconde' est Y accroissement de vitesse» 

Elle croît , par l'action continue de la force, comme le nombre d'u- 
nités de temps , et* l'on prouve que les espaces parcourus sont pro- 
portionnels au carré du nombre d'unités de temps. 

La vitesse acquise par l'action de la pesanteur, ou le double de 
l'espace qu'elle fait parcourir au corps dans la première seconde de 
leur cbute, est, à Paris , égal à 9". 8088. 

Cette longueur a été déterminée au moyen des expériences faites 
sur les oscillations à\x pendule i^ qui se lient essentiellement avecTac- 
tion de la pesanteur, 

La pesanteur exerce son action sur toutes les particules matérielles 
que l'on peut concevoir dans un corps. En d'autres termes, elle est 
proportionnelle aux masses, On peut concevoir toutes ces actions par- 
ticulières réunies en une seule et même force : on l'appelle poids , et 
sa mesure est Teffort qu'il faut faire pour détruire Tefiet de la pesan- 
teur et empêcher le corps de tomber. 

L'expérience nous apprend que les poids ou densités des corps ne 
sont pas proportionnels aux volumes ^ ce qui a donné l'idée de com- 
parer les corps entre eux, c'est-à-dire de déterminer leur densité 
sous le même volume , en prenant l'un d'eux pour terme de èôriipa- 
raison. On a choisi Veau de préférence; c'est-à-dire qu'on prend la 
quantité de matière que renferme l'eau sous le- volume convenu j!?oar 
unité y et qu'on exprime la densité des corps sous le même volume en 
unités qu'on vient de prendre : ce qui revient à exprimer les densités 
des corps par des rapports qu'on désigne sous le nom de pesanteur 
spécifique; seulement nous ferons remarquer qu'un même corps n'a 
pas toujours la même densité sous le même volume , à cause de la 
chaleur qui tend sans cesse à le dilater : de manière qu'il faut |rame- 
ner \es pesées des corps à ce qu'elles seraient si ces corps avaient la 
température de celui qu'on prend pour terme de comparaison. Ainsi 
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on suppose que le .poids de Teàu^qi^i sert d'unité de mesure, est 
pris à 4** T?> température k laquelle^ Teau a atteint son maximum de 
densité. 

La chaleur produit deux effets sur les. corps, l'un qui s'exerce 
d'une manière continue, c'est la dilatation; l'autre, qui ne se ma- 
nifeste que lorsqu'elle est arrivée à un certain degré d'intensité , c'est 
le changement d'état. . 

La chaleur dilate tous les corps , et c'est par la mesure de cet 
effet quie l'on est parvenu.à l'apprécier, de même qu'on a apprécié la 
pesanteur par la vitesse qu elle communique aux corps. Il ne s'agis- 
sait que de déterminer la loi de variation de volunie en raison de 
l'intensité de la chaleur^ 

On a reconnu que si Ton échauffait les corps solides depuis la tem- 
pérature zéro, ou même depuis 3o degrés au-dessous de zéro jusqu'à 
loo et même i5o degrés au-dessus, les dilatations que Jes divers 
corps solides éprouvaient étaient proportionnelles à la température. 
Qu^ni ala dilatation absolue^ elle varie pour chaque corps, et c'est 
ce que fout connaître les tables de dilatation. 

Pour les liquides, il n'y a non plus aucune loi à établir entre les 
dilatations absolues, et, pour ces mêmes liquidés, les augmentations 
de volumes ne sont proportionnelles à la température que lorsqu'on 
considère la dilatation fort loin du point où le liquide peut changer 
d'état pour se gazéifier ou se solidifier. 

Pour les fluides élastiques , la dilatation est proportionnelle à la 
température. Elle est de plus la même pour tous et égale pour 
l'intervalle de o à ioo° à 7^^ du. volume primitif. 

Le deuxième effet de la chaleur , lorsqu'elle est accumulée 
dans les corps à un certain degré, est le changement d'état quelle 
produit. Il ei^iste trois états des corps : l'état solide, l'état liquide et 
l'état de fluide élastique. Tous les corps peuvent passer successive- 
ment par chacun de ces états , mais à des températures différentes 
qui déterminent pour chacun d'eux le des^védcjïision et celui de w/a- 
iilisation. La glace, par exemple, fond à o" du thermomètre centi- 
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grade, et se volatilise à loo degrés. Réciproquement, la vapeur d'eau' 
peut être ramenée à Tétat liquide, en lui enlevant une partie de lal 
chaleur qu'elle contient. L^industrie a mis à profit cette propriété re- 
marquable dans I'inventio!Q des machines à feu, et lui a fait prodtiire 
les plus grands (efiets dynamique^. 

Cette même vapeur, répandue dans l'air, lui donne urfè" certaine 
humidité qui constitue son état hygrométrique. On l'apprécie au 
moyen dinstruniens particuliers et en âe servant dé tables calculées 
par les physiciens. (Voir ci-après les Tables hygrëiiàétriques.) ' . 
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PESANTEURS SPÉCIFIQUES DES FLUIDES ÉLASTIQUES , 

. celle de Vnir étant prise pour V unité. 



ko^lS DES FLUIDES ÉLASTIQUES. 



Aiir. .............. V • • 

Vapeur d*iode . 

Vapeur d'éther hydriodique.. ..... . 

Vapeur d'essence de téréDenthine. . 

Gaz hydriodique. . 

Gaz fluo-silicique 

Gaz chioro-carbonique ....... 

Vapeur de carbure de soufre .... 

Vapeur d'éther snlfurique. . . . . . 

Chlore 

Gaz euchlorine 

Gaz fluo-borique 

Vapeur d'éther hydro-.chlorique. . . 

Gaz sulfureux ...... 

Gaz chloro-cyanique * 

Cyai^bgène 

Vapeur d'alcool absolu 

Protpfcide d*azote. 

Acide carbonique. 

Gaz hydro-chlorique. . 

Gaz hydro-suif urique . . 

Gtaz oxigène . « . 

Deutoxide d'azote 

Gaz oléûant 

Gaz azote ... . 

Gaz oxide de carbone . 

Vapeur hydro-cyanique . 

Hydrogène phosphore 

Vapeur d'eau 

Gaz ammoniacal 

Gaz hydrogène carboné ..... ^ 

Gaz hydrogène arsénié 

Gaz hydrogène . 

y 



DEMSltlf 

déterminée 
par exp. 



z. oooo 



5 
5 



a 

2 

a 

a 
a 

a 

r 
t 
r 
I 

X 
X 

I 

X 
G 
O 
G 
G 
G 
G 
G 
G 
G 



4:49 

gi3g 

443 
5735 

6447 

586g 

470 

• 

3709 
aiig 

xao4 

• 

8g64 
6i33 

5ao4 
5a4 

a474 

191 2 

ig36 

g388 

9780 

976 

9^69 

947« 
8;o 

6a35 

5967 

555 

5a9 

0688 



DEVSIT^S . 

calculées. 



8, 6195 



» 
» 



3, 3894 

» 

a, 4^16 
a, 378a 



a, III 
x, 8gxi 

* 

i> 5aG4 



X, g364 






O, 9678 

G, 93()G 

» 

G, 624 



I^ÔMS 
. des 
obtervatenrs. 



Gay-Lussac. 

Id. 

Id. 

Id, 
John DaTT. • 

Id. 
Gay-Lussac. 

Id. 

Id. et Thenard. 
John Davy. 

Id. 
Thenard. . 

Id. et Gay.Lussàc. 
Gay-Lussac. • 

Id. 

Id. 
Colin. 

Berzélius , Dnlong. 
Biot et Arago. 
Thenard et Gay-Lussac 
Biot et Aragb. 
Bérard. 

Th. de Saussur. 
Berzélius , Dulong. 
Gruickshanck. 
Gay-Lussac. 
Hump,Davy. 
Gay-Lussac. 
^iot et AragG. 
Thomson. 
Tromsdorf. 
Berzélius, Dulong. 



LIQUIDES. 



Acide sulfuriqne. . . 

Acî3e nitreux 

Eau de la mer Morte. 
Acide nitrique. . . . 
Eau de la mer .... 

Lait 

Eau distillée 

Vin de Bordeaux. . . 



1, 
I» 
1, 
I, 
If 
i« 

h 
o. 



8409 

55o 

a4o3 

ai75 

Ga63 

g3 

GOGO 

99% 



Vin de Bourgogne 

Huile d'olive 

Éther muriatique 

Huile essentielle de térében- 
thine. 

Bitume liquide dit naphte. . . 
Alcool absolu ...... . . 

Éther sulfiiriqi^e 



G, 99x5 
G, 9i53 
G, i574 

o, 8697 

G, 8475 

O, 79a 
G, 7x55 
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TABLE 



• 

Des Pesanteurs spécifiques des solides, celle de Veau étant i [à i8° centig.). 



l 



( laminé 



Platine.. 1 pi ^ l»^"^'*- 
(purine 

"' } fondu 

Tungstein 



Mercure (ào®). 
Plomb fondu. . 
Pulladium . . • 
Rliodium. . . 
A rident fondu. • 
Bismuth fondi^. 
(Suivre en til . 



(Suivre rouge fondu 

Molihdène • . . . 

Arsenic 

Nickel fondu 

Urane 

Acier non écroui • . . 

Cohult ibndu • . . . 

Fer en barre 

Etain fondu 

Fer fondu • . . 

Zinc fondu 

Antimoine fondu 

Tellure. 

Chrome. . * • 

Iode 

Spatli pesant • • . . . 

Jargon de'Ceylan ........ 

Rubis oriental , ^ 

Saphir Oriental , 

S:iphir du Brésil • . 

Topaze orientale. ........ 

Topaze de Saxe. '. . 

Beril oriental. ; - , 

Diamans les plus lourds (légè- 
rement colotés en "rose ). . . 
les plus légers . . . . , 

Flint glass (anglais) , 

Spath fluor frouge) , 

Tourmaline (verte) 



9' 
9. 
9» 



72, o6go 

21, 0417 

20, 3366 
5ooo 
3617 
258 1 
6 
5j78 

I, 3523 

1,3 

I, o 

o. 4743 

9, 8'i2 

8. 8-85 
8, 7880 
8, 6u 
8, 3o8 
8, 279 

8i63 
8119 
7880 



2914 



8. 

7 

7 

7 

7 

7, 2070 

6, 86i 

6. 712 

6, n5 

5, 9 
4. 9480 

4» 4^00 

■ 4i6i 
2833 

3» 994» 

3, i3o7 

4, 0106 
3, 564o 
3,5489 

3, 53io 
3, 5oio- 
3, 3293 
3, iqii 
3, 1ÎJ55 



i 



Asbeste raide 

Marbre de Paros (chaux carbpna- 

^e lamellaire) 

Quartz jaspe onix 

Émeraude verte ......... 

Perles 

Chaux carbonatée cristallisée . . 

Quartz jaspe 

Corail 

Cristal de roche pur , 

Quartz Agathe 

Feld spath limpide. . . ... 

Verre de Saint-Gobain 

Porcelaine de la Chine. .... 
Chaux sull^atée , cristallisée 

Porcelaine de Sèvres 

Soufre natif 

IvoiKe 

Albâtre . . . . 

Anthracite 

Alun 

Houille compacte 

Jayet 

Chcne 

Succin . . . , 

Sodium • • . 

Glace 

Potassium. 

Bois de hêtre. ......... 

Ftêne 

If 



Bois d'orme. 

Pommier . . . 

Bois d'oranger 

Sapin jaune. . 

Tilleul 

Bois de cyprès 

Bois de cèdre . 

Peuplier blanc d'Espagne . 

Bois de sassafras 

Peuplier ordinaire . . . . . 
Liège ... . 



a, 9958 

2, 8376 
2, 8160 
a, 7755 
2, 7500 
2, 7182 
2, 7101 
2, 680 
2, 653o 
2, 6i5 
2, 5644 
2, 4882 
2, 3847 
2, 3i 17 
2, 1457 
2, o332 

i> 9170 
1, 8740 

I, 8 
I, 720 
I, 3292 
I, 259 
ï, 17 
I, 078 
o, 9226 I 
o, 93o 
o, 865i 
o, 852 
o, 845 
o, 807 

6, 800 

O, 733 
O, ^5 
o, 057 
o, 604 
o, 5j;8 
o, 56 1 
o, 529 
o, 482 
o, 383 
o, 240 



Pour établir une liaison entre les fahles de pesanteurs spécifiques qui précèdent, 
nous ajouterons que, d'après les recherches de MM. Blot et Arago^ le poids de 
Tair atmosphérique sec , à la température de la glace fondante et sous la pres- 
sion de o"",76 est, à volume égal, —-^ de celui de Teau distillée. 

Par une moyenne entre un grand nombre de pesées , on a trouvé qu'à zéro de 
température et sous la pression de 6" ',76, le rappçrt du poids de Tair à celui du 
mercure est de i à io466. 
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TABLE 

Des dilatations linéaires qu'éprouvent différentes substances , depuis le 
terme de la congélation de l'eau jusqu'à celui de son ébullition, d* après 
MM. Laplace et Lai^oisier. 



NOMS DES SUBSTANCES, 



DILATATIONS 



en décimales. 



Acier pon trempé I o, 00 1079 1 



Argent de Coupelle . 

Cuivre 

Ctiivre jaune ou laiton 



o, 0019097 
o, 00 17 173 
o, 001878a 



Étain de Falmouth ^ i o, 00^1780 

o, OOI22o5 

o, ooi235o 



Ter doux îof^é 

Fer rond passé à la filière 

Fint-glass anglais | O^ 0008117 



Or de départ. . . , 
Or. au titre de Paris. 

Platine 

Plomb 



o, 001466 I 
o, ooi55i5 
o, ooo8565 
o, 0028484 



Verre de Saint-Gobain o, 0008909 } — 



en fractioTB6 

vulgaires. 



9«r 



5a3 



58a 



4t» 

I 

8 I 9 

t 
8 I a 



TTÏ 



1167 
t 

I 
1 1 %% 



Le mercure se dilate en volume depuis zéro jusqu'à Teau 
bouillante de • . 



o, 018018 = "Ta 



100 



L'eau de ... . 
L'alcool de . . . 
Tous les gaz de 



o, 0433 
Oy 1 100 



G, 375. = 



t 

s3 

I 
9 

I o o 
987* 
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Densité de T^au , (ï après Hallstrôm. 



En la*supposiait = i à 4°» ï- c. 



TiMpi- 

RÀTUa. 



o 
I 

a 
3 

i 

6 



9 

10 

II 
is 
i3 

i4 

i5 
i6 

;? 

•19 
20 

a3 

^. 

36 

27 
a8 
29, 

3o 



PESANTEUAS 

spécifiques. 



o» S|î>989i8 
Çi 99^382 

o» 99997*7. 
o. 9999920 

<^> 9999995 
o> 9999930 

o» 999977a 

o» 9999472 

o» 9999044 

o» 9998497 
o, 9997825 

«^ 99970^0 

o, 999^^17 
o, 999^080 

O' 999392a 
o, 99926^7 

o, 9991260 

Or 998975a 
o, 9988^35 
o» 9986887 
o, 9984534 
o, 9982570 
o, 9980489 
o, 9978800 
o, 9976000 
o* 997^587 

o, 9968439? 
o, 9965704 
Or 99628614* 

o. 99599^7 



VOLOMES. 



£a la supposant =3b: i à 0°. c. 



TEMPlé- 
PÉRAT. 



0001082 
0000617 
0000281 
0000078 
0009002 

<ooooo5o 

0000226 
0000527 

0000954 
OOOIÔOI 
0002200 
0002970 

0003888 
0004924 
0006081 
0007357 

0008747 
0010259 

OOII888 

ooi363i 
0015490 
0017560 
0019549 
002 I 746 
0024058 
0026483 
00^19016 
.oo3i66a 

0034414 
0037274 
0040245 



o 
I 

a 
3 

ï 

6 

2 

9 
10 

11 

12 

i3 

14 
i5 

16 

12 

19 

20 

21 

22 
23 
24 
25 

a6 
a 

ï 



PESANTEURS 

spécifiKpiés* 



VOLOMES. 



I. O 

I, 0000466 

I, 0000799 

ly 0001004 
I, 000108a 
I, 000108a 

1, oooo856 
X, 0000855 
I, 0000139 

o. 9999^79 
o, 9990906 
o, 9998112 

o, 9997196 
o, 9996160 
o, 9995oo5 
o. 999^731 
o, 9992340 
o^, 9990882' 
o, 998920; 
o, 998746I 
o, 99856^5 
o, 9983f«8 
o, 9981669 

o. 9979379 
o, 9977077 
o, 9974666 • 

o, 9969319 
o. 9966783 

o, 996394» 
o, 9960993 



I 
o 
o 

% 

o 

o 
o 
o 
o 
1 
l 

X 

X 

I 

X 
X 
X 

I 

X 

I 

X 

r 
I 

X 

I 
I 



o 

9999536 

999920a 

9998996 
99989*8 
999«968 
9999144 
999944? 
9999872 
oooo4ai 

0001094 
oooi'^o 

0002804 

0008841 

0004997 

0006278 

0007666 

0009176 

ooio8o5 

0012548 

00 14406 

0016379 

0018465 

0020664* 

0022970 

0025^98 

oo2;93a 

0030675 

0088828 

0085189 

0089160 



TABLE de la densité de teau , d! après les expériences de Déluc, en siip- 
I posant qu'elle soit égale à V unité , à la température de o**. c. 






TEMPl^RAT. 

de Teaa. 



3o 

35 

o 

5o 
55 
60 
65 



î 



VOLUMES. 



mm 



00414 

00081 8^2 

00778989 

db990i74 
01239496 
01490866 
0x773243 
63075609 



DENSXxi. 



O, 9968681 
O, 994ai54 
o, 99a3aoo 
o, 9901962 

o. 9§,8§44 
9853 io3 



TEMPiRAT. 

de Teau. 




■■ 



70 

t 

85 

95 
xeo 



VOLUMES. 



I, 03896862 

X, 0370603^ 
X, 0809308^ 
X, 0846385: 
x^ o385o44o 
I, o4a5o755 
I, 04668760 



DENSITE. 



O, 0766923 
O, 9788688. 
O, 9700071 
o, 9066313 
o; 9629382 
o,- 9603366 
a, 9554406 
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FORCE ELASTIQUE DE LA VAPEUR D'EAU , 

Évaluée en millimètres de mercure, pour chaque degré du thermomètre 
centigrade, par Dalton. 
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TABLE 

De la température et de la force élastique de la vapeur, de i à i/^ 
atmosphères par P observation , et de 24 à 5o par le calcul. 



ELASTICITE 



de la 
vapeur, la 
pression 
atmosphé- 
rique 
prise pour 
unité. 






» 

S 
» 

» 



X7I 



X 
1 

a i/Q 
3 

3 1/3 

4 



COLONNE 

de 
mercure à 
00 qui me- 
sure cette 
élasticité. 



0,00 1 3 
0,0019 
o,ooq() 
o,oo36 
Oyoo5o 
0,006 ) 
0,0095 
0,0128 
0,0173 
o,0'i3i 
o,o3o6 

0,0404 

o,o53o 

0,0687 

0,0887 

0,1137 

0,1447 

0,1827 

0,2290 

0,283 1 

0,3521 

0,4317 

o,5a53 

0,6343 

0,7600 

iix4oo 

x,5'ioo 

1,9000 

2,28 

2,66 

3M 



TEHPEftA- 
TURES 

correspon* 

duntes 
(ihermo- 

métre cen- 
tigrade à 
mercure). 



— 20 

— i5 

— xo 

— 5 
o 

+ 5 
10 
i5 

20 
25 

3o 
33 

60 
55 

60 

65 

? 

80 
85 

9^ 

xoo 

XI2,2 
121,4 
X28,8 

x35,i 
x4o,6 

1454 



PRESSION 

sur 

UQ centi- 
mètre 
carré, en 
. kilog. 



0,0018 
0,0026 
O,ooi36 
o,oô5o 
0,0069 
0,0094 
0,0129 
0,0170 
0,0235 

^,o3i4 
o,o4i8 

o,q549 
0,0720 

^,0934 

.0,X205 

0,1 544 
0,1965 
0,0.482 

0,3lI2 

0,3963 

0,4:83 

o,5666 

0,7136 

0,8^1 

i,o3^i 

1,549 

2,066 

a,58a 

i^ 

3,oi5 
4,x3i 



ÉLASTICITÉ 

de la 
vapeur, la 
pression 
atmosphé- 
rique 
prise pour 
unité. 



4 ip 

5 

5 1/2 
6 

6 1/2 

7 

1^2 



l 



9 
10 

XI 
X2 

x3 

II 

16 

17 
18 

^) 
20 

21 

22 

23 

'Û 

3o 
35 

ts 

5o 



COLONNE 

de 
mercure à 
o*» qui me- 
sure cette 
élasticité. 



3,42 
3,80 

4,18 
4,56 

I: 

5,70 
6,08 

6,84 

7,^ 
8,36 

9»ïî^ 

9»88 

10,64 

ii,4o 

X2.X6 

12,92 
X3.68 

14.44 
x5,2a 

15,96 

16,72 

X248 
18,24 

22,80 
26,60 
•3o,4o 
34.20 
38,00 



TEMPERA- 
TURES 

correspon- 
dantes 
(thermo- 
mètre cen- 
tigrade à 
mercure). 



PRESSION 

'sur 

un centi- 
mètre 

carré, en 
kilog. 



149,06 
i53,o8 
i56,8o 
x6o,2o 
i63,48 
1 66, 5o 
169,37 
172,10 

' 177,10 
181,60 

i86,o3 

x9o;oo 

193,70 

197. ;9 

200.48 
2o3,6o 
20^), 57' 
209,40 
212,10 

2i4»70 
217,20 
219,60 

221,90 

- 24^20 
• 226,30 
236, 20 
244,85 
262,55 
269,52 

265,89 



4,648 

5,1 65 
5,681 
6,198 
6,714 
7t 3i 

7»747 
8,265 

9,^97 
xo,33o 

X 1,363 

12,396 

i3,4'9 
i4,46i 

16,495 

16,628 

i':.66i 

18,694 

i9,6>.7 

20,6Ço 

21,693 

22,79.6 

23,769 

24.792 

25,8i5 

3o,99o 

36,1 55 

41,320 

46,485 

5x,65o 



MM. Arago et Dulon^. 
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TERMES 

De fusion de différens corps, en degrés du thermomètre centésimal. 






Plomb. 



Bismuth 

Étain * * • ' { 

Alliage ie 8 parties avec une de bismuth . . . 

. — n d*étain , I de bismuth 

— . 3 d'étain , a de plomb 

— ' I d' étain , i de bismuth . . .' . . . 

— I de plomb, 4 d'étain, 5 de bismuth. 
Soufre 

. a de plomb , 3 d' étain , 5 de bismuth 

Sodium .. i ...;.... 

Cire 

Cire blanche .... ^ . « « 

Potassium '. 

Phosphore.- !....«... 

)Suif 

Glace .:.... 

Huile de térébenthine 

Mercure. 



o 

G 

o 



260°, o 
238, (S 

212, 
200, 
167, 
167, 

i4i, 
118, 

Ï09, 
100, 



NOMS DES OBSERVATEURS. 



j 

7 
a 

9 
o 

. o 

00, o 

00, o 

68, 33 

58. o 

43, o 

33. 33 

o, o 

lO: o 

39, O 



Biot. 

Newton. 

Biot. 

Newton. 



Ga^-Lussac. 

Newton. 

Gay ^ Thenard. 

Newton. . 

Nicholson. 

Gay et Thenard. 

Thenard. 

Thompson. 

Thompson. 
Cayendish. 



TERMES 

Uébullition de divers liquides, en degrés du thermomètre centésimal. 






Denkitès. 

Êtheif sulfurique \ . 0,7365 à 9®. 

Soufre carburé 

Alcool. ' o.8i5i à 90. 

Dissolution saturée de sulfate de soude . '. . . 

— . de muriate de soude. . . . 

•— d*acétate de plomb . . . . 

Phosphore 

Huile de térébenthine. 

Soufre. • , 

Acide sulfurique 

Huile de lin 

Mercure < 



NOMS DES OBSERVATEURS. 



4?/ O I 

79» 7, ^ 

. 04 \ 



100 

106 

102 

290, O 

293, 
299» 

3io, 
3 16, 

349, 



Gay-Lussac. 

Biot. 



o 
o 
o 
o 
o 



1 



Çj) . XABI^ES 0£ PHYSIQUE. 



T 



TABLES HYGROMÉTRIQUES. 



L'htg&ométrie a pour objet d'apprendre à mesurer la quantité d'humidité 
qui est contenue dans l'air à une température quelconque. 

Quand l'air est saturé d'humidile y la question n offre absolument aucune 
difficulté. En effet , dans le même espace , vide ou occupé par l'air , la tempé- 
rature restant constante , il se forme la même quantité 4e vapeur ; d'un autre 
côté , la table de Dalton (page 59) fait connaître ia force élastique de la vapeur 
qui correspond à une 'température donnée : on .connaîtra donc toujours le 
volume de la vap^r.et sa force élastique > d'où l'on peut conclure le poids. 

Si l'air n'est pas saturé, alors la tension varie suivant le degré d'humidité et 
la température. 

L'hygromètre de Saussure indique si l'air est plus ou moins humide \ on 
sait que le point zéro de cet instrument correspond à la sécheresse extrême • le 
point cent à la saturation complète , et que l'espace intermédiairê est divisé 
en cent parties égales qu'on appelle les degrés de l'hygromètre. Mais il ne dé- 
termine pas le rapport qui existe entre ces degrés et la quantité d'humidité 
contenue dans' l'aii* , parce que ce rapport dépend de la température. 

M. Gay-Lussac a fait des expériences poi^r l'établir en supposant une tem- 
pérature moyenne de io<* , c'est-à-^ire qu'il a calculé , d'après ces expériences, 
une table qui donne la tension de la vapeur correspondante à chaque degré de 
l'hygromètre et réciproquement. 

Là tension de la vapeur aqueuse pour l'état de saturation complète est 
exprimée dans ces deux tables par le nombre 100, et 'les autres tensions plus 
petites sont exprimées en parties centésimales de cette unité: par conséquent, 
si on les suppose observées sous une autre forme , par exemple en :|DiUimètres, 
comme dans la table de Dalton déjà citée, il faudra les multiplier par 100,, et 
les diviser par 9*^,47^ V^^ exprime la tension totale de la vapeur en millimètres 
à la température de 10° centésimaux. 
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TABLE HYGROMÉTRIQUE 

Construite pour là température de icf^ centésimaux, d après les expé- 
riences de M. Gay-Lussac* 



TENSION 
dé 

la Tapeur. 



9 
i 
a 
3 

ï 

6 

l 

9 

10 

II 
la 
i3 

ît 

ï9 
ao 

ai 

aa 

â3 

^ 

t 
Si 

3a 
33 



DEGSis 

de l'hy^omitre 
m chevea. 



0,00 

a, 19 

fô- 

8,75 
10,94 
12,93 
14,9a 
16,9a 
18,91 
ao,oi 
aa,8i 

%\ 

a8,5i 
3o4j 
3a,o8 
33,76 
3543 
37,11 
38.78 

^3,a6 
M,75 
^6,34 
/ 7,55 
ié,86 
Jo,i8 

5i49 
5a,8i 

53,96 

55,^l 

56,27 

Ml lit 



TENSION 

de 
la yapear. 



i 
3 

36 

il 
m 
/3 

1 

/6 



■ iî 



• 5 



n 

5x 
5a 
5) 

54 
55 

56 

â 

61 
6gi 
63 



66 
67 



DEGBis 

de f hygromètre 
à cheyea. 



52,4a 
58,58 



TENSION 

de 
la vapear. 



68 

69 
70 

73 



76 
?9 



DEGRES 



de l'hygromètre 
à chevea. 



81 
8a 
83 

8 
86 

U 
90 

9> 

i 

i 

96 

p 

99 
.100 



98,20 
98,69 

99» ïo 

99,55 

100,00 



■ 
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TABLES DE PHYSIQUE, 



TA.BLE HYGROMÉTRIQUE, 

Construite pour la température de lo® centésimaux, diaprés l^s expé- 
riences de M. Ga^-Lussac^ 



DEGRES 



de rhygromèire tension?. 
à cheveu. 



o 
I 



IX 

i3 

\ï 

16 

so 
ai 

a3 

t 

3i 
3a 
33 



o.oo 

0,45 
0,90 

i,3d 

1,80 
a,25 
3,71 
3.18 
3,64 

5,q5 
5,5a 
6,00 
6,48 
6,96 

7.46 

8,45 
8,95 

9»45 

9'97 
10.49 

11,01 

11,53 
xa,o5 
la, 59 
i3,i4 
i3,6o 
i4,a3 
14.28 
i5,36 



DEGKES 



de , rhygromèlre 
à cheveu. 



5/ 



TENSIONS. 



DEGIIÎS 

de rhygromèkre 
à cheveu. 



68 

69 
70 

7» 

7? 

7 

79 

80 

81 
8a 
83 
6 

Ô6 

B9 
90 
9» 
9a 
93 



96 



99 
100 



TENSIONS. 



I 



4.89 
6,04 

47.19 

4e, 5 1 
49,8a 
5i,i4 
5a ,45 
53,76 
55, a5 
56,74 
58,24 
59.73 
61, aa 
63,89 
64.57 
66,a4 
67,9a 

09.39 

7^49 

7^39 
75.29 

77.19 

79.09 
81,00 

83, 08 

8â,o8 

87,07 

89,00 

91, a5 

93.44 
95 63 

97.81 

100,00 
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TABLES THERMOMÉTRIQUES. 



Dans* les expériences de physique et de chimie , on se sert de thermomètres qui 
di£[ei*ent enti*'eux par le nombre de degrés comprb entre la température de 
la glace fondante et celle de l'eau bouillante. Bans le thermomètre de Réau- 
mur cette étendue est exprimée par 80 ; dans le thermomètre centigrade elle est 
exprimée par 100; et dans le thermomèti^e Farenheit, elle est exprimée par 
180 : de plus, dans ce dernier thermomètre , le terme de la glace fondante 
est marqué 82 au lieu de o , comme dans les deux autres thermomètres. 

Lïi Table suivante donne la conversion des degrés de Réâumur en degrés 
centigrades et en degrés de Farenheit. Il a suffi pour la construire de multi- 
plier chaque nombre indiqué dans la première colonne par Vo' = ^ 9^^ > pour 
avoir ceux de la deuxième colonne; et par -~ == 2,25 , pour avoir ceux de la 
troisième. Seulement il faut avoir soin , dans ce dernier cas j d'ajouter 32 à 
chaque produit , pour avoir égard à la différence dans le commencement des 
divisions adoptées dans les deux systèmes. 
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TABLES D« PHYSIQUE. 



KBIUMUK. 



CBITIGRADB. 



4- a6o,oo 
258,75 
a57,5o 
a5o,35 
355,oo 
a53,75 
a5i,5o 
25i,a5 
a5o»oo 
24«,25 
a47,oo 
aio,!25 
345 00 
243,75 
3da,5o 
24i>^5 

238,75 
237,50 
236,25 
235,00 
a33,j5 

232,5o 
23 1,25 

23o,oo 

«18,75 

227,50 
a-2D,25 • 

225,00 

223,75 

222, 50 
221,25 
220,00 

2i8,:5 

2xrj5o 

210,25 
21 5,00 

2j3,75 

212,5o 
211,25 

210,00 
208,75 
207,50 

200,25 

2o5,oo 
203,75 

20Vi,5o 

201,35 
200,00 

198,75 
197.50 

190,25 

195,00 



FAmElIBBIT. 



4- 5oo,oo 

497»75 
495,50 

193.25 

^1,00 

[86!5o 
{84.25 

Î82,00 

[79' 75 
l77»5o 
175,25 
173,00 

}:o»75 
168. 5o 
166,25 
164*00 
{61,75 
[59,50 
157,25 

>5,0O 

[52,75 

>,50 

i48,25 
446,00 
443,75 

44i,5o 
(39.25 
[37,00 

i3i,5o 

43o,25 

428,00 

425,75 

423,50 

421,25 

|i9,oo 

1 16,75 

[i4,5o 

[12,25 

1 10,00 

4o5,5o 
4o3/25 
4oi,oo 

^t 

096,50 
394,25 
391,00 
389.75 
387,50 
385.25 
383,00 



RldUMUA. 



+ i55 



x5s 
i5i 
x5o 

Uo 

'M 

i35 
x34 
x33 
x32 
i3i 
i3o 

126 
125 

122 

121 

120^ 

IXQ 

ZI8 

1x5 

îît 

1x2 

XXX 
IXO 

\^ 

ion 
xoé 
io5 
xo4 
xo3 



CBRTIGBÀDE. 



-4- 



93.75 
92,50 
91,25 
90.00 
88,75 
87,50 
86,25 
85,oo 
83,75 
82,50 
8x,25 
80,00 
78,-5 

76,25 
75,00 

73,75 
72,50 
71.25 
70,00 
68,75 
67,50 

66,25 
65,oo 
63.75 
62,50 
61,25 
60,00 
58,75 
57,50 
56.25 
55,00 
53,75 
52,5o 
5x,25 
5o,oo 
8,75 
7.5o 
6,25 
,00 
3,75 

2,50 

1,25 

,00 

i32,5o 
f36,25 
35.00 
33,75 
32,50 
3i,25 
3o,oo 
28,75 



FÀBENHEIT. 



+ 380.75 
378,50 
376,25 
374,00 
371,75 
36950 
367,25 

365, oo 
362,75 
36o,5o 
358,25 
356, 00 
» 353,-5 
35i,5o 
349.25 
b,oo 

344.75 
342,50 
340,25 
3j8,oo 
335,75 
333,5o 
33 I, «5 
329,00 
326,75 
324,50 

322,25 
320,00 

ITÛ 

3i3,25 
3xi,oo 
308,75 
3o6,5o 
3o4,25 
3o2,oo 

^99*75 
297,50 

295,25 
293,00 

200,75 
288,50 
286,25 

284,00 

281,75 
279,50 

277,25 
275,00 

272,75 

2'TO,5o 

268,25 

266,00 

263,75 
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AiAUMVB. 



•xoa 
xox 

lOO 



GEITIOBADE. 



+ 



9» 
90 



85 
84 

82 
81 

8oébailkkxi. 



ia7,5<> 
120, a5 

X25,00 

123,75 
X2a,ik> 

I3I«35 

120,00 
118,75 
117,00 

X 10,25 

xx5,oo 
1x3,75 

IX2,5o 

xix,a5 
XI 0,00 
108,75 
107,50 
106,25 
io5,oo 
io3,75 
i02,5o 

101,25 
100,00 

98»75 

Pà 

95,00 

93>7^ 
92,50 

91,25 

gp.oo 

88,75 

87,50 

86.25 

85,00 

83,75 

82,5p 

81,25 

80,00 

78,75 

%^ 
75,00 

73,75 
72,50 
71,25 

70,Q0 

68,75 
67.50 

66,25 
65,oo 
63,75 
82,50 



■BOB 



FAmuraciv. 



4- 261,50 
259,25 
257,00 
254,75 
252,5a 
25o,25 
2i8,oo 

2a3,5o 
24i,25 
289,00 
236,75 
334,50 

232,25 

280,00 

227,^5 

.225,50 
223,25 
221, 00 
218.75 

ûi6,5o 
«14,^5 
212,00 

209.75 

207,00 

■ 2o5,95 

2o3,oo 

200,75 
198,50 
I96,a5 
194,00 

151,75 

189,50 

187,25 

185,00 

182,75 

l8o,îk> 

178,25 

176,00 

I73,j5 

171,50 

169,25 

167,00 

164,75 

162,50 

x6o,25 

i58,oo 

x55,75 

x53,5o 

i5i,25 

149.00 

146,75 

i44,5o 



B^AITMUB. 



CEFTIGRADB. 



3S 

37 
36 

35 
33 

32 

3i 
3o 

25 

^ 

23 
22 
21 
20 

\î 
\l 

15 

14 
i3 

12 

11 

10 

î 

5 

4 
3 

a 

1 

O glao« 
fondante. 

— 1 

2 



JL 



6x,25 
60,00 
58,75 
57,50 
56,25 
55,00 
53,j5 
52, 50 
5i,25 
5o,oo 
f8,75 

[6,25 
i5,oo 
J3,75 

12,50 
■1,25 
^0,00 
38,75 
37,50 

36,25 
35,oo 
33,75 

32,50 
^1,25 

3o,oo 

28,75 
27,50 

2é,25 
25,00 
23,75 
22,5o 
21,25 

ao,oo 

18,75 

17,50 

16,25 

i5,oo 
13,75 
12, do 

11,25 

10,00 
8,75 
7»5o 
6,25 
5,00 

3,75 
2,5o 

1,25 

0^00 

— 1,25 

9,5o 



FABEKHBIT. 



142,25 
140,00 

i37,"5 

i35,5o 

x33,'25 

1 3 1,00 

128,75 

126,50 

124,25 

122,00 

119,^5 

117,50 

ii5,25 

1x3, 00 

1 10,75 

io8,5o 

106, '25 

xo4,oo 
101,75 

99.50 
97»25 
95,00 

92.75 

90,50 

'88,25 

86,00 

83,75 

81, 5o 

79.25 

77.00 

74,75 

72,50 

70,25 

68,00 

65,75 

63, 5o 

6x,25 

59,00 

56,75 

54.50 

52,25 

5o,oo 




27,50 



! 
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AiAUMUR. 



-3 



fi 

l 

9 

ÏO 

II 

12 

i3 

i5 
i6 

i8 
ï9 

20 
21 

sa 

a3 

24 

a5 

26 

2 

2 

29 
3o 

3i 

32congélaUon 
du mercure. 
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-3,75 
5,00 
6.25 
2.5o. 
8,75 
10,00 

11,25 
I2,50 

x3,75 
i5,oo 
16.25 
i7,5o 
18,75 
20,00 

21,25 
22,50 

a3,75 

25,00 

26,->5 

22»5o 

28,75 

3o,oo 

3 1,25 

32,5o 

33,75 

35,00 • 

36 25 

37,50 

38,75 

40,00 



-h 25,25 
u3,oo 
20,75 
i8.5o 
16,25 

l4iOO 

11,75 

9,5o 
7,25 
5,00 
2,75 
o,5o 
— 1,70 

4-00 

6.25 
8,5o 
10,75 
i3,oo 
]5,25 
17,50 
19,75 
22,00 

24)25 

26, 5o 

28,75 

3i,oo 
33,25 
35,5o 
37,75 
40,00 



I 
II 



—33 

'à 

36 

•fi 

il 

/2 

13 



46 

i 

5i 

52 

53 



56 

U 



CEHTIGBÀDB. 



^1,25 

p,5o 

3,75 
[5,00 

17,50 

[8,75 

5o,oo 
5i,25 
52,5o 
53,75 
55,00 
56.25 
57,50 
58,75 
60,00 
61,25 
62,5o 
63,75 
65,oo 
66,25 
67.50 
68,75 
70,00 
71,25 
72,5o 
73.75 
75,00 
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TABLE 



De la puissance calorifique des divers combustibles. 



L'industrie , ayant à sa disposition plu»eui*s espèces de combustibles, a be- 
soin de connaître et de comparer la quantité de chaleur produite par chacun 
d'eux. Bans le même but les physiciens avaient , depuis long-temps , mesuré 
la quantité de glace à zéro que pouvait fondre , par sa combustion , un poids 
donné des divers combustibles connus. Pour donner le résultat de ces recher- 
ches , en nombres d'une application usuelle , M. Clément , s'appuyant sur l'ex- 
périence de la fusion d'un kilogramme de glace par un kilogramme d^eau à 75** de 
température , a pris pour unité de mesure* la quantité de chaleur nécessaire pour 
fondre la^ 75*. partie d'un kilogi*amme de glace. Cette nouvelle mesure a 
reçu le nom de calorie. Elle a été déterminée par la considération que , d'a- 
près Vexpérience précitée , cette quantité de chaleur était également celle qu'il 
faudrait employer pour élerer d'un degré la température d'un kilogramme 
d'eau. Cette unité se trouve ainsi en rapport plus immédiat avec les besoius 
de l'industrie > qui a souvent à chauffer de l'eau et bien .rarement à fondre 
de la glace. 

Plus les fourneaux employés sont parfaits , plus les effets qu'on en obtient se 
rapprochent des évaluations données par la table de M. Clément ; mais , en gé- 
néral , on ne doit compter que sur un effet utile de moitié ou des trois quarts. 
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] 



TABLE 



De (a puissance calorifique des divers combustibles» 



ESPÈCE 

DK 
COMBUITIILE. 






Hydrogène. . 

Charbon de bois sec oa distillé. 
Charbon de bois ordinaire. . . . 

Coke pur 

HouiUe de i'". qualité 

Houille de 2«. qualité 

HouiUe de 3«. qualité. . . . .\ 

Bois séché au feu 

Bois séché à Tair 

Tourbe ordinaire 

Tourbe de ir*v qualité 
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Les coonaissances topographiqués ont pour objet le levé des plans ^ 
le figuré géométrique du terrain et le nivellement. 

Le leifé des plans s'applique à la construction des cartes géogra- 
phiques et topographiques. 

Les cartes géographiques ont pour but d'indiquet les positioiis 

respectives des principaux objets situés sur la surface de la terre ^ la 

' direction des grandes chaînes de montagnes, le cours des fleuves et 

des rivières^ la configuration des tles ^ celle des continens ; en un mot^ 

l'état physique des diverses régions du globe. 

Les cartes topograpniques servent à faire connaître tous les détails 
qui sont renfermés dans un espace déterminé^ c'est-à-dire la forme 
exacte des aspérités des terrains , les cours d'eau , les chemins ^ les 
villes et les villages , les habitations isolées, l'étendue des propriétés 
particulières^ et les différentes productions du sol. 

La surface de la terre n'étant pas une surface dé^eloppable , on ise 
peut pas figurer la représeatation exacte des objets sur ces plans. 

Le système deprojectioù que l'on adopte généralement^ parce qu^il 
satisfait le mieux à tontes les eotiditioûs , consiste à développer le 
méridien mitieu de la carte en ligne droite ; à décrire le parallèle 

• 

moyen ^ atec un ràyoû égaf à la cotangente de sa latitude; à figurer 
tous tes autres parallèles par des cercles concentriques, en faisant 
dépendre ainsi leur courbure de celle de ce parallèle moyen; à 
donner ensuite à toutes ces courbes une amplitude déterminée par la 
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longueur , sur le sphéroïde terrestre , des parallèles qu elles repré- 
sentent ; .enfin , à les diviser en parties égales^ indiquant un ou plu- 
sieurs degrés^ et à tracer les autres méridiens, en réunissant par 
une même courbe les numéros correspondans de ces divisions. 

La détermination des coordonnées de chaque point se conclut de la 
longitude et de la latitude. On peut également calculer les angles des 
quadrilatères formés^ sur la carte^ par les méridiens et les parallèles , 
et les points d'intersection des méridiens et des parallèles, avec les 
lignes du cadre. 

Les propriétés de la projection dont il s'agit peuvent se réduire 
aux suivantes : 

1^. Sur le méridien rectiligne de la carte et sur les parallèles ; les 
longueurs sont les mêmes que sur le globe terrestre ; 

a*'. Tous les méridiens coupeiit à angle droit le parallèle moyen ; 

3**. Les petits arcs de méridien^ ayant même amplitude, sont sen- 
siblement égaux entre eux au voisinage de ce parallèle ou du mé^ 
r\dien moyen ; ^ 

4*"* Les projections des aires du sphéroïde terrestre sont dans les 
mêmes rapports que ces aires. 

Il y a deux méthodes de lever les détails. La première consiste à 
tracer autour de l'espace à figurer un polygone quelconque ; d'en 
relever exactement les angles et d'en mesurer les côtés ; puis d'a- 
baisser des petites perpendiculaires de toutes les sinuosités du ter- 
rain sur ces côtés ^ris pour base. La seconde , qui ne s'emploie 
ordinairement que quand une seule ligne ou base est accessible, 
consiste à relever tous les angles que forment, avec cette base 
connue , les rayons visuels dirigés de ses deux extrémités à tous les 
points visibles qui sont tant à droite qu'à gauche. Mais l'on conçoit 
qu'il convient d'éviter les angles trop aigus et trop obtus , parce que 
la position d'un point donné, par l'intersection de deux lignes, est 
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d'autant plus exacte, que ces lignes se coupent moins obliquement. 
Par Tune et Tautre méthode, on circonscrit l'étendue de chaque plan 
particulier dans le petit espace où les directions du fil à plomb peu- 
vent être regardées comme parallèles , et la représentation des points 
et des lignes que Ton considère sur le sphéroïde terrestre , est sup- 
posée être faite sur un plan tangent à la surface de la terre , ayant 
pour point de contact le milieu de ce petit espace. 

En relevant donc des détails topographiques par les mêmes 
procédés, on a une suite de cartes tracées sur des plans tangens 
dillërens , et qu'il est par conséquent impossible d'assembler sur une 
même surface plane, puisque la somme des angles plans^ dont se com- 
pose un angle polyèdre convexe, esj toujours plus petite que quatre 
angles droits. Pour éviter les disjonctions des parties communes à ces 
cartes particulières, il faut établir les détails sur les feuilles mêmes 
faisant partie du canevas général et définitif, et prendre autant que 
possible , pour points de contacts des plans tangens , les points tri- 
gonométriques vigoureusement projetés, et y rattacher toutes les 
opérations. 

Le relief du terrain s'exprime sur ces plans, soit par des lignes 
de niveau supposées tracées à égale distance les unes des autres ^ur 
la surface du terrain, soit par des normales aux projections de ces 
lignes. 

Ces lignes de niveau peuvent être considérées, dans l'étendue 
d'une carte particulière où l'on regarde la direction du fil à plomb , 
comme parallèles , comme les projections orthogonales , sur le plan 
tangent de la carte> des intersections d'une suite de plans horizon- 
taux, équidistans avec la surface du terrain. Elles sont plus ou 
moins rapprochées les unes des autres , selon que les inflexions du 
terrain sont plus ou moins sensibles , et les normales ou hachures 
servent également h faire apprécier, parlés variations de longueur 
de leur projection horizontale , les difiérentes inclinaisons des pentes. 
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Les priDcipes du nipeUement reposent essentiellement sur les lois 
de rhydrostatiquie > et la connaissance de là figure de la terre. 

Tous les corps , quels qu'ils soient , obéissent à une force qui les 
entrathe Vers le cientre de la terre lorsque rien ne s'y opposé. C'est 
cette force répandue dans tonte la nature qui modifie le mouve- 
ment des corps célestes^ et les retient dans leurs orbites^ que l'on 
désigne par les mots attraction ^ grai^itation on pesanteur. 

Les molécules d'une masse fluide étant parfaitement mobiles entre 
elles , et cédant à la plus petite force, l'équilibre ne peut avoir lieu à 
moins qu'il n'çxiste pour cbaque molécule, entre les forces qui la 
sollicitent, et les pressions que les autres molécules exercent sur' 
elle. Dans le cas où ces forces sont dirigées vers un centre commun , 
la masse fluide afiecte la forme sphérique , et toutes les couches de 
nweauy ou pour lesquelles la pression est la même, sont concentri- 
ques à la surface extérieure. 

Sur le spbéroïde terrestre , les couches de nweau sont parallèles à 
la surface de nweau de la mer-, et c'est à cette dernière qu'on rapporte 
tous les points d'un nivellement. 

Pour s'en former une idée juste , on peut imaginer un fluide extrê- 
mement rare répandu autour de la terre , très-peu élevé au-dessus de 
sa surface, mais assez élevé pour èii embrasser les plus hautes mon- 
tagnes : telle serait V atmosphère terrestre réduite à sa moyenne den- 
sité. Les points de cette atmosphère seraient tous à la même hauteur 
au-dessus de la surface de la mer. Si maintenant on conçoit cette 
dernière surface prolongée dans l'intérieur des contineilS , de manière 
à remplir la mêitie condition , celle d'avoir tous ses points également 
abaissés au-dessous de la surface de l'atmosphère , elle sera ce qu'on 
nomme surface du nweau de la mer* 

Toutes les molécules fluides de cette surface éprouvent la même 
pression. La distance verticale d'un point du continent à cette surface 
est la hauteur au-dessus du niveau de la mer. 
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. Pour la détemiiiner, on. trace ^ à partir de ce point jusqu'à kimer^ 
une suite de verticales très-rapprochées, et Ton' joint le pied de chaque 
verticale avec la verticale voisine par une horizontale. La somme 
des parties de ces verticales^ comprises entre les lignes horiîsoBtales 
et la surface de la terre , donne la hauteur du point au-dessus du 
niveau de 1» i|ier. 

Les horizontales sont données , soit par la perpendiculaire au fil 
à plomb , soit par le rayon visuel rasant la surface d'un liquide con- 
tenu dans un cylindre recourbé, et ouvert à ses* extrémités , soit 
enfin par une ligne parallèle à Taxe d'un tube cylindrique de verre 
rempli d'alcool ou d'éther^ et disposé de manière qu'une bulle d'air, 
dontla pesanteur spécifique est moindre que cette liqueur, et qui^ 
par cette raison , tend toujours à occuper le point le plus haut de ce 
tube, soit placée exactement en son milieu. , 

Les verticales se concluent par des règles très-simples des diverses 
positions des horizontales données par les instrumens dont on se sert 
dans les nivellemens. 

Lorsque les deux points dont on veut déterminer la différence de 
niveau sont éloignés Tun de l'autre, l'horizontale qui joint 1# pied 
de la verticale du premier point à la verticale du second , ne peut 
pas donner cette différence, parce que cette horizontale et la courbe 
de niveau à laquelle elle est tangente au premier point, interceptent 
sur la verticale du second point une hauteur appréciable qu'on ap- 
pelle hauteur du nweau apparent au-dessus du nweau v^rai. 

Elle est égale au carré de la distance horizontale divisé par le 
double du rayon delà terre ^ ou , en désignant cette hauteur par h^ la 
distance horizontale par a , et se rappeLint que le rayon de la terre 
est égal à 6366198 mètres 

h = 



aX6366i98% 
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La réfraction est une autre cause d'erreur. Elle se manifeste dans 
le sens vertical, et fait paraître un objet, vers lequel on dirige un 
rayon visuel, plus élevé qu'il ne l'est réellement. Pour trouver la 
I véritable bauteur, il faut retrancher de celle donnée par l'observa- 
tion une quantité égale à la hauteur du niveau apparent' au-^dessus 
du niveau vrai, multipliée par le double du coefficient delà réfraction, 
dont la valeur est de 8 centièmes dans notre climat, ou 

. E=s(o,i6)A, 
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hypothèses dêquidistances en/re les plans horizontaux d'intersection. 
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5,3 


io,« 


«7 


t; 


18 
3.7 


5.7 
5,5 




^9" 


9.8 




49 


a.i 


5,1 
5,0 


10.3 


68 
«S 




3o 




5o 


.^ 


.,, 


a,6 


5,3 




3i 


3,8 


9.4 


,8,8 




5i 


1,9 
"■9 


4.8 


9' 7 
9.4 


70 
80 


0,5 


3.5 

1,6 


5,. 




33 

33 


3,6 


9.0 


18,1 




Sa 


4.7 


3,a 




3.5 


.,,5 




34 


3,4 

3,3 


«4 


■6,9 
,6,3 


53 


1,8 


.4.^ 


9.1 


90 


e,3 


0.8 


■1,'i 




35 


34 


1,8 


4.4 


8.8 


z. 


Jl 
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TABLE 






II 


Des hauteurs du niveau 


apparent au-dessus du niveau v 


ai, et des éleva- 1 


lions causées 


oar la réfraction, depuis la distance de 2c 


mètres jusqu'à || 






10.000 mètres. 








»»TA>rCE 


da 


iUv.xio,-. 


D.ITISCB 


da 


iiiviTiom 


DllTiBCÏ 


'du " 


i£Li(viTion 




DÎvenn 
apparent 


oaasées 




apparent 


c.,sées 




apparent 


causées 




du 


■ p^b 




. du 


par la ■ 




au-dessus 
du 


parla 


métres- 


nivesn 


réfraction. 


mètres. 


"irai" 


réfraction. 


mètres. 




réfracior. 


=.. 


m. 


m. 


n. 


m 


m. 


™. 


m. 


m. 




0.0000 


0,0000 


(ioo 


o,ûa83 


0,0045 




0,1 i3i 


0',0l8l 






0,0000 


6^0 


O,0303 


0,0048 




o.'iGçi 


°? 


± 






6^0 


o,o3ja 


o-,oo5! 


,a4o 


o,iao8 


o,ooo3 






0,0.14a 


0.0055 


laéo 


0,147 




80 


o,ooo5 


0,0001 


6S0 


o,o3ti3 


■ o,oo58 


iî8j 


o,ial? 


oio"^ 


100 


o.tmoS 


0,0001 


700 


0.0385 


0,0065 


i3oo 


'o^M 


ooaia 










i 


o,oo65 


i3ao 


0,0a IQ 
0,0a ^8 
D,oa3a 


± 


D.UOlâ 


0:^3 


i 


ô:»?t 


\'£ 


:;;ls^ 


180 


oi^aS 


0,0004 


^80 


..,oo;6 


1380 


0,-41(0 


o.oaSg 


aoo 


o,oo3. 


o,ooo5 


800 


o,o5(.3 


0,0080 


:îao 


::;^l! 


ooaiS 






o,oot]6 


8îo 


o,o5i8 


0,0084 


o.oals 


a4o 


0,0045 


0,000; 


S:io 


0.0554 


0,008.) 




::;S 


0,0361 


a6o 


o.ot,53 


0,0008 


8t!o 


o,o58i 


0,0093 




0,0368 


a86 


0,006a 


O.OD.O 


880 


0,0608 


0,0097 


,^80 


.,,,„ 


0,037» 


: 3oo 


0,0071 


0.0011 


900 


a,o€36 


0,010a 


i5oo 


0,1767 


0,03 83 


3m 


o.ooMo 




gao 


o,o665 


0.0166 


i5ao 


oM 


0,0390 


as 


-0,0091 

o.Qioa 


o^oo!^ 


t 


o.otiflï 


oioiié 


'Z 


o,i863 


0,03^ 
o,o3d6 


380 


0,01 13 


0.0018 


980 


v^A ' 


O.0131 


]53o 


oZ' 


o,oît4 


e 


o,oi»6 


o.ooao 


1000 


IX 


0,01 a6 


1600 


0,.Ol. 


0,03'13 


0,0 i3S 






0,01 3 1 




o.ao6i 


o,o33o 




0,0 i5a 


o,ooa4 


1040 


o,oS49 


o,oi36 


f£ 




o,oï38 


£ 


0,0166 


O,oos7 


loÔo 


0,0881 


0,0141 


o;ai64 




0,0181 


0,0039 


iû8o 


0.0916 


0,0 i4î 


16B0 


o,aai7 


o;o355 


Soo 


0,0196 


o,oo3i 


uoo 


o.o.,5o 


0,01 5a 


,"0O 


0,2370 


o,o363 


Ssb 




0,0034 




o,oge5 


0,01 58 


1™ 


oiiSis 


l? 


t^ 


0,0139 
o,oa4S 

O,oa64 


0,0037 


..40 






1760 


o.a3:8 


56o 
58o 


o,oo39 

0,004a 


11«0 

iiSo 


iFà 


olo.eo 

0,017s 


S^â 


°:ô^ 
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Suite de ia Table. 



DISTAHCE 

en 
m^res. 



m. 
1800 
1820 
1840 

x86o 
1880 



1900 
1920 

i960 
1980 



aooo 
aïoo 
aaoo 
a3oo 
a4oo 



a5oo 
u6oo 
anoo 
2800 
9900 



3oQo 
3ioo 
3200 
33oo 
3400 



35oo 
36oo 
3700 
38oo 
3900 



HAUTB0AsK , 

^^ ÉLBVATIOÇS 



Diveaa 

apparent 

au-dessus 

' du 

niveau 

vrai. 



m. 
0,2545 
0,260a 
0,2659 
0,2717 
0,2770 



0,2835 
0,2^ 
0,2956 
o,3oi7 
Q,3o79 



o»Si43 
0,3464 

o,38oi 
o,di55 

0,4^24 



o»4§o9. 
o,5Bo9 
0,5720 
0,6157 
o,66o5 



0,7060 
0,7548 
0,0042 
0,8553 

Ot9079 



0,9621 
1.0179 
i.ojSâ 
i,xMi 
1.194^ 



causées 

par la 

réfraction^ 



. m. 

O,o4û7 

o,oAi6 

0,0425 

0,0435 

0,0444 




o,o5o3 
0,0554 
0,0608 
bj0665 
0,0724 



0,0^85 
0,0849 
o,o9i() 
0,0985 
0,1057 



o,ii3i 
0,1208 
0,1287 
o,x36S 
0,1453 




DISTANCE 



en 



HAUTEUAS 

du 

niveau 

apparent 

au-dessns 

du 



mètres, niveau 
vrai. 



m. 
4ooo 

MOO 

^2oo 
^3oo 
4400 




5ooo 
5ioo 

5200 

53oo 
'5400 



55oo 
56oo 
5700 
58oo 
5900 



6000 
6100 
6200 
63oo 
6400 



65oo 
6600 
6700 
6800 
6900 



BLéVATlOHS 

causées 

jparl» 

réfraction* 



m. 

1,2566 

1,3202 

1,3854 
1,4522 
i,52o5 



1,5904 
1,6619 

1,8096 
1.8857 



.1,9635 
2,0428 
2,1237 
2,2062 
2,2902. 



2,3758 
2,463o 
2,55i8 
2,6421 
21,7340 



2,8374 
2,9225 
3,0191 
3,1172 
3,2170 



3,3ifô 
3,4212 
3,5256 
3,63 17 
3,7393 



_ 



m. 

0,2011 
0,2112 
0,2217 
0,232D 
0,2433 



0,254!^ 
0,265o 
0,2776 
0,2895 
0,3017 



0,3208 
0,3398 
o,353o 
o,3664 



o,38ox 
0,3941 
0,^083 
0,4227 
0,4374 



0,4024 
0,4626 
o,483o 
0,4988 
0,5 147 




DISTANCE 



en 



mètres. 



m. 



7000 
7100 
7200 
7300 
7400 



7500 
7600 
7700 
7000 
7900 



8000 
8100 
8206 
83oo 
8400 



85oo 
«600 
8700 
8800 
8900 



9000 
9100 
9200 
9300 
9400 



9500 
9600 
9700 
9800 

9900 
10000 



HAUTEURS 

du 

niveau 
apparent 
au-dessns 

du 

niveau 

vrai. 



3^8484 
3,9592 
4,0715 
4,1854 

4,3oo8 




5,0265 
5,i53o 
5,2810 
5,4106 
5,5418 




5, 
5, 
5.9447 
6,0821 
6.221 1 



6,3617 
6,5o39 
6.6478 
6,7<i2< 

6,< 




7,088a 
7,2382 

7^898 
. 7,5430 

7.5977 
7,85oo 



il 



ÉLÉVATION I 



n 



causées 

par la 

réfTaction. 



m. 

0,61 57 
0.6335 
o,65i4 

0,6881 




0,8042 
0,8245 
o,845o 
0,8657 
0,8867 



«>.9079 
0,9^191 
0,9511 
0,9731 

0,9954 



i»ox79 
i,o4o6 
x,oo36 
1,0869 
1,1104 



i,i34i 
i,i58i 
1,1824 
1,2069 
x,23xD 
1.2566 



Paissant , Traité dt topograpkit. 
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TABLES 

Pour calculer la hauteur des montagnes dapres les observations baro- 
métriques. 

Ces tables sont dues à M«01tiçanTis \ voici la marche des opérations. 

Soit h la hauteur barométrique de la station inférieure exprimée en milli- 
mètres ; h! celle de la station supérieure 5 T et T' les températures centigrades 
des baromètres ; ^ et ^' celles de l'air* 

On cherche dans la première table le nombre qui correspond à h, appelôns- 
le a; on cherche de même celui qui çori'espond à h! , désignons-le par '' 
^; appelons c le nombre généralement très -petit qui, dans la deuxième table , 
est en face de T^ — T'^ la hauteur approchée sera a — b — c (si T — T' était né- 
gatif, il faudrait écrire a — b-^-c). Pour appliquer à cette hauteur approchée 
la correction dépendante de la température des couches d'air > il suffii^a de mul-. 
tiplier la millième partie de cette hauteur par la. double somme 1 (^+f') des 
thermomètres libres \ la correction sera pos\|tive ou négative suivant que t'\-t' 
sera lui-même positif ou négatif. 

La seconde Set dernière correction , celle de la latitude et de la diminution 
de la pesanteur, s'obtient en prenant, danç la troisième table., le- nombre qui 
ooiTespond verticalement à la latitude et horizontalement à la hauteur appro- 
chée; cette correction, qui' ne peut jamais surpasser 28 mèti'es, est toujours ad- 
ditive. .' 

•Dans les cas très-rares où la station inférieure serait elle-même très-élevée au- 
dessus du niveau de la mer , il faudrait appliquer au résultât une petite cor- 
rection dont on trouverait la valeur à Taide de la table quatrième. 

Voir un. exemple de calcul à la fin des tables. 
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TABLE !'•. 



Ârgdmeût /*' et h. 






METRES. 



372 
373 

3;4 
375 

376 

lu 

378 

38o 
38i 
38q 
383 
384 
385 
386 

.38 

' 38 

389 

390 

391 
39a 

3o3 

395 
3g0 

398 
399 

)0 



m. 
18,5 

82,9 

5o4>a 
52.5,4 
546,6 
567,8 

588,9 

^9'9 
63o,9 

65i,8 

672,7 

693,5 

714,3 

735,0 

755,6 

776,2 

7^6.8 

817,3 

837,8 

8ê8.2 

878,5 

898,8 

9^9,0 

939,5 
959*3 

9:94 

999'? 
1019,5 

1039,4 
1059,3 
it>7(>,i 
!<i98,g 
1118,6 
1x38,3 
1157,9 
ï'77»5 



MILLI- 
MÈTRES. 



MBT&ES. 



>> 



119 
1216,6 

i236,o 



2] 




m. 



1255,4 
127-4,8 

1294,1 

.i3i3,3 
i333,5 
i35i,7 
1370,8 




1484,6 

i5o3,4 

1 522,2 

i51o,8 

i559,5 

1578,2 

1596,8. 

i6i5,3 

i633,S 

l652,2 
1620,6 
1689,0 
.1707,3 
1725.6 
1743,8 
1762,1 
1780.3 

1816,5 
1834,5 

i852,5 

1888,3 
1906,2 
1924,0 
1941,8 
1959,6 
i9:7»3 
ï994'9 



MILLI- 
MÈTBE& 



MÈTRES. 



ni. 
2012,6 
303o,2* 
204^,8 
2065,3 
2082,8 
2100,'i 

aiir,6 
2i3ô,o 

2]52,3 

2169,6 
2186,9 

22o4,l 
2221,3 

2238,4 

2255,5 

22':2,6 
2209,6 

23o6,6 
2323,6 
2340,5 

2357,4 
2374,2 

2391,1 

2.407,9 

2^24*6 . 

2441,3 

2458,0 

2474.6 

2491,3 

2507,0 

2524,3 

2540,8 

2557,3 

2573,7 

1590,2 

2606,6 

?622,9 

2639,2 

2655,4 
2671,6 

2687,9 



MILLI- 
MÈTRES. 



METRES. 



m. 
2704,1 
2720,2 
2736,3* 
2752,3 
2768.3 

2^84,4 

2800,4 
2816,3 

2832,2 
2848.1 
2864,0 
2879,8 
2895,6 
2911,3 
2927,0 
2942,7 
2958,4 
2974,0 
^989,6 

3oo5,2 

3o2o,7 

3o.36,2 

3o5i,7 

3067,2' 

3082,6 

\^^ 

3128,6 

3 143 ,9 
3 159,2 

3 '244 
3189,7 

3204,9 
3220,0 

3235,1 

325o,2 

3265,3 

3280,3 

3-295,3 

33io,3 

3325,3 




fm^ 




534 

53S- 
536 

537 
538 
539 
540 
541 
542 
543 

544 
545 

546 

547 
5^8 

5fo 
55o 

55i 
552 
553 
554 
555 
556 
55 
55 
559 
5^io 
56 1 
562 
563 
564 
565 
566 
567 
.568 
509 
570 
571 
572 
573 
574 



m. 
3340,2 
3355, 1 
3370,0 
3384,8 
3390,6 

34144 
3429,2 

3443,9 

3458,6 

3473,3 

3487,9 
35o-2,5 

3517,2 

353i,8 

3546,3 

356o,8 

35:5,3 

358c;,8 

36o4,2 

36 18.6 
3633, o 

36*7.4 
3i'î6i,7 

3676,0 

3()90,3 

3704,6 

3718,8 

373350 

3747,2 

3761,3 

37754 
3780,5 
38o3,6 

3817,7 

383 1.7 

3845,7 
3859,7 
3873,7 
3887,6 
3901,5 
3915,4 
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Suite de la Table /", 


MkTBES, 


U^IÏtS. 


r.";. 


«BTBES. 


uktBES. 


HÈTBE^ 


.î™. 


UËÎ.ES. 


'^— - 


MÈTilES. 




=,. 




» 




». 








n,. 


5;5 


35139.3 


619 


45:6,4 


663 


5o63,3 


707 


sè 


,5i 


6o55,7 


576 


63S 


539.1 


G64 


5099,3 


70S 


,53 


6066,3 


%l 


Si 


6ai 

6î3 




665 
666 


709 
310 


s;s;; 


753 

:54 


6^$,1 


579 


633 




6G- 


5.11,^ 


711 


56,9,9 


,55 




SSo 




(ia4 


- 58o;S 


6fià 


5i33,i 


71U 


563i,? 


j56 
753 


6io8,6 


58. 


.011,9 


635 


'Sgï,^ 


669 


5 1 35,0 


7.3 


5643,3 


6119.1 


583 


' oî5,li 


6î6 


.606,0 


0^ 


5i46,9 


714 


5653.4 


756 


6139,6 


583 


. 039,3 


637 


- 618,, 


671 


5.58,8 


,15 


56é6,8 


759 


6.40,, 


564 


. o5a,() 


G38 


. 63.,4 


«73 


ixl 


7.6 


7^ 


6i5o.6 


585 


(066,6 


639 




6^3 


717' 

:i& 
719 


761 


616., I 


58« 

is 


( o8o,a 
■ 093,8 


63o 
63i 


lï! 


a;? 


5697,9 
5709,0 


763 


617. ,5 
6i8a.o 


, .07,3 


63a 


. 68a, 


G76 


5ai7.9 


730 


5730,1 


,64 


£j 


5S9 


' 130,8 


633 


,694,5 


S3 


5339,, 


731 


S?3.,i 


76S 


V 


:.34.3 


634 


■ 507.' 


5î4i.4 


731 


5:43, ■. 


;66 


6a.3.a 


Sji 


■ '47.8 


635 


' 7'9.7 


â» 


5353,3 


733 


5753,1 


;S 


6333,6 


si. 


. 161,3 


636 


. ,33,3 


5364,9 


7î4 


57^4.= 


6^4 


5g3 


:;& 


63, 


■.'Âl 


68. 


5376.6 
5a88,3 


,35 


5,75.. 


769 


59t 


638 


■e&j 


7^6 


5786,1 


7,0 


eSI'J 


s5s 


30l,5 


639 


'769.7 


683 


53<io,o 


737 


ta; 

58.0,0 


77» 




:;;â:3 


6 
6 1 




il 


53ii,6 
5323,3 


738 
7^9 


;-;3 


3:5 




;^ï? 


6 a 


686 


5334,8 


7Ja 


SS8 


??t 


639(i.o 


5()9 


643 


' 8'9,4 


a 


,3. 


fi3o6,a 


6;)o 


i 368.3 


■ &4 






,3» 


5851,7 


776 


63 16,5 


6di 


' a8,,4 


6 5 


689 


5369,6 


.733 


58&,,5 


??2 


6336.7 


60a 


'=94.7 


glfi 






5381.1 


?â 




6337.0 


6o3 


' 3o,,9 


6|; 


.868,7 




5393,, 


sS' 


;g 


634,, a 


6o4 


i 351,1 


eZé 


.681,0 




5404,3 


736 


6357,4 


605 


< 334,3 


6' 9 


.893,3 


6,3 


54>5,7 


''Z 


5905,9 


s. 


6367,6 


606 


' %4 


6ào 


.905,6 


894 


5437.3 


7»8 


59.S.7 


,8. 


63,,,8 


a 


1 3Go,5 


65 1 


■ 9'7.3 


655 


5 38,7 




783 


63é8,o 


'399.8 


65j 


<53o.o 


6§6 


5^50 i 




■»■ 


6398.3 


609 


653 


'^t3,3 


G97 


Aie 1.5 




Il:; 


6 


08,3 


610 


în 


' 454.4 


«sS 






im 


6 


18,5 


fin 


. «,8 


^960.6 


49 




|§;:1 


ils 


6 


28,6 


61a 


1 a5,g 


656 


'578,7 


700 




7. 4 


6 


48^^ 


6.3 


, 38,9 


65, 


■990.9 


701 


550,,. 
5 "6,4 


7.' 


fe? 


789 


6 


6i4 
6iî 




658 


oa3.o 


701 ■ 


,.6 


790 


fi 


■58,9 


659 


5oiS,i 


03 


SS3o,8 




6.,3,i. 






616 


4477.7 


660 


5t>a7,3 


m 


S54,,i 




6oa3,8 






617 




66. 


5o39,3 


5553,4 




t'ii 






6ié 


JsoS.S 


662 


5o5i,3 


u 


5563.7 


,So 
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Argument T — T'. Thermomètre centigrade du baromètre 




' 


r. 


- 


^ 


■> 


« 





„ 




0,3 


5,2 


7.6 


10,1 


i5,o 


.5,3 


33,4 


3 


0.6 
0.9 


1:1 


g:5 


10 


4 

6 


i5,3 
i5.8 


■ai 


■■'■3,7 
33fl 


0,6 




5,8 


8,5 




8 


i5,g 


i5.8 


33,3 


1,0 


ils 


6.0 


8,8 






■6,1 


.6,0 


a3,5 




i>8 


fi,a 


9-> 






.6,5 


.6,3 


33.8 


;;i 


ais 


îi 


9,4 
9.7 


;| 


1 


16,8 
'7,' 


f4 


^4 


1,8 


a,6 


6,8 


10,0 




S 


.7-4 


16,8 




a,o 


3.9 


î,o 


10.3 


13 




■7,6 




35,0 


3,a 


3,a 


7>» 


.0,6 






.8,5 




35,3 


îi 


3.5 ■ 
3^ 


?:î 


'0,9 


" 


i 


B 


35,6 
35,9 


. 3.8 




S;; 


iris 




8 


.8.8 


'ii 


36,3 


3,0 


44 


n,8 


13 





19.' . 


36,5 


3,a 


4.7 


8,3 




i3 




'9.4 


18,3 


36,8 


il 


* 5^3 8^6 


■S 


i3 

j3 


l 


19,7 


•Si 


"?4 


3,8 


5.6 


8,8 


".9 


i3 


B 


loi 


18.8 


37.7 


4.0 


5.9 


9.0 


i3.> 







SD,6 


19,0 


38.™ 




6," 


9>a 


i3,5 






3o,g 


'9,3 


38,3 


:;i 


6,5 
6,8 


^ 


i3,8 


" 


i 


al;s 


;?'i 


38.5 
38,8 


48 


7.' 


5,8 




'i 


S 


3>,8 


19,8 


39,» 


-t» 


7,4 




.3;, 


i5,o 




Ï0,0 








partie de la différence des nombres correapandana 1 A' et A par la doub 


e somme 


des thermomètres centigrades libres. Cette correction a le même sigi 


ae qUe la 


somme de ces tbermomctres. 






*' et T- 


T', selon que T— T' est positif ou négatif. 
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TABLE IIL 

Argument y latitude sexagésimale du lieu {correction toujours additii>e). 



Haut, approch. 


• * ■ 

0» 


5o 

m. 
1,2 


10° 

m, 
1,2 


i5° 


'20° 


25o 


3o° 

m. 
0,8 


35o 


4o° 

« 


45° 


5o° 


55° 


QOO 

• 


m. 

i.a 


m. 
1,0 


m. 
1,0 


m. 


m. 
0,8 


m. 

0,6 


m. 
0,6 


m. 
0,6 


m. 
0,4- 


400 


a.4 


2,4 


2,4 


2,2 


2,0 


2,0 


1,8 


.^'7 


'.4 


1,2 


1,0 


,0,8 


600 • 


3,4 


3,4 


3,4 


3,^ 


3.0 


2,8 


t^,6 


24 


2,0 


1,8 


1,6 


. 1,2 


800 


is 


• ^^ 


4.5 


4,3 


4,1 


3,8 


3,5 


3,1 


a.8 


24 


• 3,0 


»»7- 


• 

1000 


5,7 


5,5 


5.7 


5,3 


5,1 


4,8 


4,3 


3,8 


3,4 


3,1 


»,6 


'2,2 


1200 


.7.0 


7.0 


6,8 


6,4 


6,0 


5,8 


5,1 


4^6 


4.2 


3,6 


.3,1 


',2.6 


1400 


8,2 


8.2 


8,0 


7,6 


7,1 


6,7 


6,1 


•5,4 


4,8 


42 


3,6 


'3,0 


1600 


9,2 


9.2 


9.0 


8,8 


8,a 


7,6 


7,0 


6.2 


*,6 


4.8 


4.>. 


.3,4 


x8oo 


.10.4 


^10,4 


10,2 


9.8 


9,4 


8,6 


8,0 


7,0 


6,3 


5,4 


4.6 


3,8 


3000 


11,6 


11,5 


11,3 


11,0 


10,4 


9.6 


'8,8 


7,8 


7,0 


• 

6,0 


5,1 


4^2 


2'^OQ 


12,8 


12,6 


12,6 


12,1 


11,4 


?o,6 


9,7 


8,6 


7.6 


6,6 


5,6 


4,6 


2400 


i4,o 


i4'0 


i3,8 


i3,3 


12,5 


11,6 


10,6 


94 


8,4 


7,2 


6,1 


5,1 


. 2600 


l5,2 


l5,2 


i5.o 


144 


i3,6 


12,6 


11,6 


10,5 


9>2 


é.o 


6,8 


5,6 


2800 


16,6 


16,5 


16.4 


i5,6 


14,8 


i3,6 


12,6 


11,4 


10,0 


8,8 


7.4 


6,2 


3ooo . 


i7.»9 


17.7 


il3 


16,8 


i5,8 


14,6 


i3,(5 


12,2 


10.8 


94 


8,0 


6,6 


3200 


19» I 


^8,9 


>8.7 


»8,p 


17,0 


i5,7 


• 

i4»6 i3,i' 


11,5 


10,1 


^,6 


7.0 


3400 


20,5 


20,3 


20,1 


19,3 


18,4 


16,9 


i5,7 


•4.1 


12,4 


*o,9 


9,2 


7,7 


dGoo 

• 


21,8 


^ï>7 


21,4 


20,4 


iÔ,6 


18,0 


16,7 


i5,o 


134 


11.6 


9,8 


8,2 


38oo 


23,1 


22,9 


22,6 


21.6 


20,6 


19.1 


^7*7 


i5,9 


4.3 


12,4 


io,5- 


8.7 


4^00 


24,6 


244 


24,0 


22,9 


21,9 


20,3 


18,7 


17,0 i5,i 


i3,i 


11,2 


94 


4200 


25,9 


25,7 


25,3 


24,3 


23,0 


21,6 


19.9 


18,0 


ï5,9 


14,0 


12,0 


10,1 


4400 


27>5 


27,3 


26.8 


•25,8 


24,3 


23,0 


21,1 


19,1 


j6,9. 


i5,o 


12,9 


10.8 

j 


4600 


28,9 


28,7 


28,2 


27» ï 


.25,6 


24,3' 


22,3 


20,3 


18,0 


'5,9 


i3,6 


11,5 


4800 


3o,4 


3o,a 


29.6 


,28,4 


27,0 


25-5 


23,4 


21,3 


19,0 


16,7 


14.3 


12,1 


. 5ooo 


3i,8 


3i,6 


3o,9 


29,8 


28,4 


26,7 


24,6 


.22,3 


i9'9 


174 


i5,o 


12,7 


5200 


3à,o 


32,8 


32,1 


3 1,0. 


29,7 


28,0 


25,7 


23,3 


20,8 


18,2 


i5,7 


i3,3 


5400 


34,3 


34, t 


33,5 


32,4 


3o,8 


39,2 


26,7 


24.3 


21,7 


19» ï 


164 


i3,'9 


56oo 


35,7 


35,5 


34,8 


33,7 


32,1 

• 


3o,3 


27.8 


25,3 


22,6 


19.9 


17,2 


ï4.5 


58oo 


37,1 


36,9 


36,1 


35,0 


33,2 


3j,3 


28,9 


26,3 


23,6 


20,7 


17,8 


i5,x 

1 


6000 


38.5 


38,3 


37,5 


36,3 


34,3 


32,3 


3o,o 


27,3 


24,6 


21,5 


18,5 


i5,7 

1 
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TABLB IV'. 



Corrtction pour looo™.- de haut. 





METRES. 

* • • •' 


À. , 


METRES. 

• 


4oo 
45o . 
ooo 
55o 


1,39 

1,11 
o,86 


6oo 

65o 

700 

. 760 


• 

o,63 

0,42. 
0,2a 

o,o3 



Soit, par exemple, à la station inférieure A = 600 millimètres, la différence 

de niveau = i5op""s vousi aurez ,.... 

. 1000 : 0,63= i5oo : 0,95 et là différencede niveau comgéç = i5oo'?,95. Cette 
correction est toujoui*s additive. • 

• " . • ■ ■ . 

Type du calcul.^ ' j 

Haiiteur de Guanaxato, observée par M. Humboldt. Latitude £=2 10. A la 
station supérieure, hauteur du baromètre 600"". 96 =i= ^'; therm. du barom. 
-f-2.i**,3 = 11' \ therm. libre -J- 2i°>3 === /. Au bord de la mer, hauteur du ba- 
rom.. 763'"™., i5==A,- therm. du barom. + a5'',3 =.Tî therm. libfe-j-25o,3=/--, 

• ■ 

donne pour 763""^ 1 5 . ôiSS", 5..,, a 

La Table I".| pour 600 ,95. ......... 4^80 ,7....^' 

pour T— T=4*'. ........ 5 ,9....c 



a — b — c pu hauteur approchée. 

Première correction = ~-J-J X 2 (i+O >4" 



. Somme 

Deuxième correction table 3 donne pouf 2780 et 2i**-|-. 

Hauteur ±= 



1896 


• 

>9 


176 


,8 


2073 


.7 


10 


,6 


2084 


,3 



4 
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HAUTEURS 

Des principales Montagnes du globe au-dessus du niç^eau de F Océan. 



EUROPE. 



Mont Blanc ( Alpes ) 

Mont Rose ( idem ).....,... 

Fisterahorn (Suisse) 

Jung Frau. ( idefn) . . . 

Ortler ( Tyrol ) 

Mulaliasen (Grenade). . .* . . . 

Col du Géant ( Alpes ) 

Malahite ou Nethou ( Pyrénées ). 
Mont Perdu ( idem ). . . ^ . . . . 

Le Cylindre ( idem ) 

Maladetta ( idem') 

•Vigtiemale ( idem ) 

Le Cylindre ( idem ) 

Etna ( Sicile ). ' 

Pic du Midi. 

Budosch ( Tjransilyanie ) 

Surul ( idem ) , . 

L'egnone 

Canègou ( Pyrénées ) 

Pointe Lomnis ( Crapats ) 

Monte-Rotondo ( Corse ) 

Monte-d'Oro (idem). .' 

Li]()sze ( Crapats ) 

Sneehaten ( rïorwège ) 

Mcnte-Vellino ( Apennins ). . . . 



Nevado de Sorata 

Cbimborazo < Pérou ) 

Cayambé (idem) . .' 

Antisana ( yole. Pérou ) 

Cotopaxi ( vole. iWem ) 

Mont St.EUeTc6teN.-jS. Amé- 

• rique) 

Popocatepec^yolcan du Mexique). 
Pic d'Orisaba 



Pics les plus élevés de THimàlaya 

(Tibet) # . . .• . 

Le i4« 

Le ia« 

Le 3e 

Le a3« 



Pic de Ténériffe 

Montagne de Ambotismêne (Ma- 
dagascar) *. . . . 

Montagne du Pic (Açores) . . . 



Mont Athos ( Grèce ). . . . 

Mont Ventoux 

Mont d'Or (France).. . . . 

Cantal ( idem ) 

Le Mesen ( Cévennes ). . . 
Sierra d'Estre ( Portugal ).. 
Puy Mary ( France ). . . . 

Hussoko ( Moravie ) 

Schneckoppe (Bohême) . . 

Adelat (Suéde) . 

Susiials Jokuil (.Islande) . 
Mont des Géants (Bohême) 
Puy de Dôme (France) ^ . 
Le Ballon. (Vosges). . * .' . 
Pointe Noire ( Spitzberg). . 
Ben-Névis ( Inyernshire). . 
.Fichtelberg (3axè). .• . . . 

Vésuve (JNapîes) 

Mont Parnasse CSpitsb.)* • 
MontErix(SicUe). . . . . 

Broken (Hartz Saxe)- . ^ • 
Sierra de Foja ( Algarbes ) . 
Snowden ( Pays de Galles ) 
Shehalien ( Ecosse). ..... 

Hékla (Islande) 



AMÉRIQUE. 

7696 
653o 
5954 
5833 
5753 



55i3 
5400 
6295 



Mowna Roa (Owhyee) 

Sierra Nevada ( Mexique ) . . . . 

Montagne du Beau-Temps ( côte 
N»-0. Amérique). , 

Coffre de Pérbte : 

Montagne d'Otaïti (JMfe.r du sud). 

Mont. Bleues (Jamaïque) . . . . 

Volcan de la Solfatara (Guade- 
loupe) 



ASIE. 



78ÎH 
7088 

6^ 



Elbrous (Caucase) ........ 

Pic de la frontière de la Chine 

et de la Russie 

Ophyr ( Sumatra ) 

Mont Liban 

Petit-Altai ( Sibérie ) 



AFRIQUE. 



3710 

3507 
241a 



Piton des Neiges (Ile Bourbon). 

Montagne de la. Table ( Cap de 

Bonne-Espérance )....... 



met. 
ao66 
iq6o 
1884 

'^^ 
1700- 

1700 

i658 

i6a4 

1608 

1578 » 

X559J 

i5ia 

137a 

i3a5 
laia 
1198 

"94 

1187 

ii4o 

I-IOO 

jo3q 
loiB 



4838 
4786 

4549 
4088 

33a3 

aai8 

1557 



6009 

5i35 
3960 
2906 
aao'i 



3067 
1x63 
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Passages des Alpes qui conduisent • dAtlemaghe , de Suisse et de France 

en Jtulie* 



Passage da Mont Geryin. .... 

— de Fqrka. . 

— du Col de Seigne 

— da Grand St.-fiernard . . 

— du Col Terret ...... 

— du petit St. -Bernard. . . 

— du St.-Gothard 



met. 
3410 
a53Q 
2461 
2^91 

2321 
2192 
2075 



Passaj^e da Mont-Cenis. 

•i> du Simplon . . 

-*-^^ du Spldgen. . • 
La poste du IVkmt-Ceais 
JUe Col, de Tende. . . . 
Les Taures de Rastadt . 
Passage du Brenner . . 



'f 



Passages des Pyrénées,' 



Port d'Oo 

Port-Viel d'Estaubé 
Port de Pinède . . . 



S002 
256 1 

^499. 



y 



Port de^Gayarnie. . . . 
Port de Cav^ére. . . . 
Passage dé Toarmj^et* 



a333 

2241 

2177 



Hauteurs de quelques lieux habités du globe. ' 



Métairie d* A ntisana.- ...... Aïoi 

Ville de Micuipampa (Pérou) . . 0618 

Ville de Quito. .......... ^9°^ 

Ville de Caxamarca ( Pérou ) « . . . 2060 

Santa-Fé de Bogota 2661 

Ville de Cuença (Province de Qui- 
to). . , 2633 

Mexico 2277 

Hospice du Saint-Gothard. • . . % 2075 

Village de St.-Véran (Alpes marit.) 2040 
Village de Breuil ( vallée du Mont 

Cervin ) . . . 2007 

Village de Maurin ( Basses-Alpes). - 1Q02 

Village de Saint-Rémi. iDoi 

Village de Heas (Pyrénées). ... x465 

Village de Gayarnie {idem), . . . i444 

Briançon .«.......- .X^^ 

Village de Barège '( Pyrénées ) . 1269 

Palais de St. -Udef onse ( Espagne ) • x x 55 

Baiiis du Mont d'Or (Auvergne). . io4o 

Pontarlier 828 

Madrid ; . 608 

Inspruck 566 

Munich 538 

Lausanne 

Apgsbourg- 



•% f • ■.. • 



Salszbourg 

Neufchâtel. 

Plombières. 

Clermont-Ferrand ( Préfecture ). . 

Genève . 

Freyberg 

Ulm ........ .i 

Ratisbonne ' 

Moscow. .. .\ ..... . ... 

Gotha . . ^ . . '. . 

Turin . \ .'• 

Dijon 

Prague ; 

Màcon ( Saône )• . • . 

Lyon (Rhône). . . . t 

Cassel 

Lima 

Gottingue ... « 

Vienne (Danube). 

Milan (Jardin botanique )'.... 

Bologne 

Parme 

Dresde.' . ; . , 

Paris (Observât, roy. x«'. étage) . 

Rome ( Capitole ) 

Berlin 



Hauteur^s de la limite inférieure des neiges perpétuelles sous dit^erses 

latitudes. 

A o^ de latitade, ou sous l'équateur Lfioti^, 

A 20® ^fioxy 

A 45". a,55o 

A 65* ....«.••..•• • i,5oo 



BMfl 
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Hauteurs de quelques édifices, 

» ■ ■ « 
La plus haute des pyramides d'Egypte. * 

La tour de Strasbo,urg ( le Munster) au-dessus du pavé 

',Id. ' de Saint-Ëtienue à, Vienne. . • . . • 

La coupole de Saint-Pierre de Rome au-deteus de la place. ... 

La tour de Saint-Michel à Hambourg. . ' 

Id, de Sain t> Pierre à Hambourg. 

Id. de Sàiht-Pàul de ïiondres. , ^ • , , . , 

Le dôme de Milan (aur4essus. de la place). ............. 

Là. tour des Asinelli à Bologne 

La flèche des Invalides (au-dessus du pavé). 

Le sommet du Panthéon (au-dessus du pav^J; 

La balustrade de la -tour de Notre-Dame (/ie/n). • • . 

La Colonne de la place Yendiôjue. : \ ........ . 

La plate-forme de l'Observatoire royal.* . . . 

La mâture d'un vaisseau français, de loo canons au-dessus de la 

quille. 



i46 
i38 

l32 

i3o 
119 

IIO 

log 
107 
io5 

79 
66 

43 

^7 

73 



». • ■ ' 



i 



«#4 J • 



> • • • * 



, • 



. / . :« 



1 ■ » 



ai 



Ann» du B. des L. 



T^ . 



' ■ k > 



l » * ■#• 



• t 



•*v 



• • 



■• * ■ 



r • 



TABLES 



•■?'.. >i 



: f}i. 



. ■ M' 



DE LA 



-. 'j; 



•Cr 



t . 



I 



I 






ii; 



f 



l f 



KÉSIStÀNGE DÉS CORP^; 
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TABLES DE LA RESISTANCE DES CORPS. 



Table de la résistance des tx>rps k un effort qui tend ' à produire 

récraséÉient . , . jj ^ . io3 

Table de la résistance des corgs à un effort dft*igé dans le sens de la 

longueur , et qui tend à produire Tex tension io8 

Table indiquant les plus grands efforts auxquels les matériaux employés 

dans les constructions peuvent être employés avec sécurité ii4 

Table de la résistance des corps à un effort dirigé perpendiculairement 

, à la longueur, et qui tend à produire la flexion. . 117 

T-able de la résistance des corjps à un 'effort dirigé perpendiculairement 

à la loif^lgifeuir', et qéi lençl à {produire la rupti^.î ^"1 ,. .• •. i * ./. 123 
Table de Tépaisseur à donner aux culées des arches en plein cintre , 

pour qu'elles puissent résister à la poussée des voûtes ' • • • 1^9 

Table de même nature pour les arches surbaissées aux tiers. . . . . . . i3o 

Table des épais^seurs à donner aux miirs de soutennëment pour résister 
à la poussée, selon la nature des remblais. à soutenir et celle des ma- 
tériaux dont le muf est construit. •.....•• i3f 
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Les fonctions de résistance , que les matériaux employés dans la 
construction ont à remplir, dépendent essentiellement de leur 
composition.,. , . . *. ,... 

Les uns, comme la pierre "et la fonte, sont presque toujours 
pressés entre deux surfaces parall^es. Les autres , comme le bois et le 
îer, peuvent être chargés. horizontalement, en faisant reposeï^ leurs 
extrémités sur des points d appui , ou verticalement à la manière des 
colonnes. Enfin, il y en a dont on obtient le plus grand efiet utile en. 
lies faisant résister à une force iie traction. 

Dans le premier cas, Tèfibrt tend à produire l'écrasement des par- 
tiies dcfs cbrps; dans le "deuxième, il détermine une, flexion ou une 
rupture; dans le troisième^ il opère la séparation des partiel en 
agissant par extension. 

L'expérience suffit pqur déterminer les poids qui déterminent Vé- 
craserhent et la séparation des parties des corps , et Toïi peut , en les 
regardant comme des limites dont on doit .approcher jJius ou moins 
sans les atteindre, fixer les charges effectiues qu'il convient d'adopter 
dans les constructions. 

Maia lorsque les corps sont encastrés par ime extrémité ou qu'ils 
reposent sur deux points d'appui^ les résultats de l'expérience va- 
rient en raison des dimensions de ces corpsr, de la distance entre les 
points d'appui , et des poids qui produisent la flexion ou {a rupture; 
de manière qu'on ne peut pas conclure directement de ces expé- 
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riences , les règles à suivre dans les constructions. On fonde alors la 
théorie de la résistance qu-oQrent les isolides en raison de leur 
élasticité, à Faction des forces qui tendent à les faire (léchir^ 
sur la recherche des équations d'équilibre d une lame élastique, et les 
expériences ne servent plus qu'à* déterminer les co/i5ia/ife5 ou. para^ 
mètres que Ton est forcé d'introduire dans ces équations. 

On peut faire à cet égard les remarques suivantes : 

L'élasticité d'un corps est une propriété de ce corps, en vertu de 
laquelle , si on* tire les fibres dans iè sens delà longueur, où si on les 
courbe, ce qui prodoit encore teur extension, elles reviennent dans 
leur position primitive dès que la force n'exerce plus son actioh. 

Les fibres résistait pltis où moins à l'effet de cette traction, c'est- 
à-dire, qu'il faut un effort plus ou moins grand pour leur faire 
prendre le, même accroissem^it de longueur dans les différciis corps. 

Dans un même corps, TexteQsion est proportionnelle au poids 
qui la produit ; mais cette extension a une limite au delà de laquelle 
le corps perd sa propriété élastique. 

Lorsque les corps sont chargés horizontalement^ la flexion qui 
s'opère produit deux effets : elle allonge quelques^nes des fibres lon- 
gitudinales , en raccourcit d'autres , et il y a des fibres intermédiaires 
entre les unes et les autres qui conservent leur longueur primitive. 
Ces fibres, de longueur invariable, forment ce que Ton peut appeler 
ligne de passage de la tension à la compression. 

Pour mesurer la force élastique d'un solide en raison de la 
matière et delà forme, on supposé, i°. que la* tension ou compres- 
sion dune fibre augmente en raison inverse du rayon de courbure; 
2«. qii elle est proportionnelle à la section de la fibre et à sa distance, 
à la lii.ne de j)assage de la tension à la compression; 3^ que la somme 
des moiiiens des tensions des fii^s supérieures , par rapport à cette 
Diéîiie li..ne , es\ égale à la Stomin^ des momens des compressions des 
libres inférieures. 
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Ou a<}pple pour, cpefficioat E ]HPop^« à doM«r h fltmw<^ 4^ \^ 
force d'élasticité , ou de la résistance qu'un corps oppose , quand ^ 

' veut Talonger ou le raccourcir d'une très-petite quaif tité , la force 
nécessaire pour alonger ou pour raccourcir un prisme dont-là section 
transi^ersale esPlunité superficielle d'une quantité égale à la longueur 
de c^, prisme;, e'est^-ihdi^ ^ h ra/pori entrp le pofds qui, allonge ou 
comprime^ en agissant sur Une section transversale^ (ég4le*à Kunité 

.. superficielle , et la fraction qui eocprime la 'varia^^ion' d^ la. longiieur 
naturelle causée par ce poids (i). 

I . ;* • • . • • / r ..... -, . * • I , < . . 

• , J * I ' 

f^es expériepjç^ le^p)|i|!s prjapriB^ à di^l^fWUiiQr cetX^i^^sfq^e cona* 
sistent à placer horizontalement un solide prismatique ^}ir d^ux ap-r 
puis, à le charger au milieu d'uin poids, et à observer la flèche de 
courbure produite par ce poids. " 

Les formules qui étàl^lissent les'r^àtibns entre ces différentes 
'quantités, dans le cas où la isection horizontale du solide est un rec- 
tangle , et où l'on suppose que l'axe d'équilibre , c'est-à^^dire la ligne 



,• 



(i) Ces deux expressions de la force d'élasticité sont identiques. 

En effH-, soit B la foh;e d'élasticité, P le poids qui produit la yariatioo , de 
longueur r en agis^^t ^ur ifoe action Jtr/insversale d un CQ^jfff 1^6^ ^ l'unité 
sup^rfi(;içlle, / la Iqngueur de ce corpç. 

On a, d'après 4a pi^emière définition , 

* ■ 

• P: a: :: E : T... E=:P. — 

x 

soit m le rapport de la longueur / à la variation x , ou / =^ m a:. Alors - 

m 

est la fraction qui exprime la variation de la longueur naturelle causée* par le 

P 

poids P, ce qui donne, conformément à la deuxième définition, E == — • 

m 



■Il 1 1 

7' 



■^ ■^ ^ 
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de passage de la tension à la compression, est au milieu de la hauteur 
du rectangle, sont 

2c étant Tintervalle entre lés deux appuis^ aP le poids placé au mi- 
lieu de la longueur du solide,/* la flèche de courbure, a et b là 
largeur et la hauteur de la section transversale. 

On doit quelquefois tenir compte de Faction du poids du solide. 
On y parvietaidra , en ajoutant à 2P le 7 *èê «e p6ids. Ainsi , en le 
désignant palritir , on a * * 



\3 



^^.P-HW^ (^ (3) 



E 4a6» 



E=(.P+l(*«)).i^^ (4) 



Le coefficient R propre à doniier la résistance à la rupture, ou 
lefibrt qu'il faut faire pour séparei: les parties d'un corps, est le poids 
qui opère cet effets en agissant sur une section transversale égale à 
l'imité superficielle. 

Les observations , au moyen desquelles on dâerminie la valeur de 
cette constante, consistent à placer horizontalénlètit un solide pris- 
matique sur deux appuis , à le charger au milieu par des poids plus 
ou moins grands, et à observer simultanément le poids qui cause la 
rupture , et la flèche de courbure qui a lieu à l'instant où cette rup- 
ture est prête à s'opérer. 

La section du solide étant toujours un rectangle , dont a et i sont 
la largeur et la hauteur , on a 

>P = « , "" . „ (5) 



0+^) 



3c I i4- 



HB 



J 
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\m 



tÈmam^m 



lOI 



" 









«■ / 






2 c. étant rinteryalle des appuis, aP le poids placé au milieu de la 
longueur du solide, y* la flèche de courbure, et R la résistance à la 
rupture. 

Si on a égard au poids 4i^ solidç, on a , en nommant air ce poijds , 
et a rangle de la tangente à la courbe aux points d'appuis avec Tho- 
rizontale. 






(7) 



et 



tâDg. a 



8P4-57r • c 



'(8) 



Lorsque les solides, ont une petite longueur^ ou ne prennent 
qu'une faible courburç à l'instant de la rupture^ on peut négliger les 
termes du second ordre introduits par la considération de cette cour- 
bure : on a alors, en faisant abstraction du poids du solide^ 



2P=R 



ab' 
le 



d'où 



R = 2P 



— 
ab^ 



(9) 



et en tenant compte de ce poids 



aP = ]l — ir 

3c 



d'où 



R= (2p+ir) 



3g 
ab' 



(lO) 



La théorie de la résistance à la rupture proposée par Galilée con- 
siste à placer l'axe transversal d'équilibre , qui coupe perpendiculaire- 
ment toutes les fiKres dont la longueur n'a pas variée au point infé^ 
rieur de la section de rupture, et à considérer la force intérieure 
développée en chaque point de cette section comme constante pour 
tous les points. On a alors 



PC=:R 



ab' 



5¥=Hfai 



*^««^ifl*«""^¥»««iiPIP 



l 
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La théorie attribuée à Mariotte et à Leibnitz consiste à placer éga- 
lenlentraxe horizontal d'équilibré au point inférieur de la section, 
et à Supposer la force intérieure développée en chaque point propQr- 
tionnelle à la distance de ce point à l'axe d'équilibre. Dans cette sup- 
position^ 6& a 

La théorie exposée ci,-dessus a été donnée par M. Navier, dans 
son ouvrage sur la résistance des solides. 

La dernière colonne des tables sur la résistance à l'extension, 
donne la valeur de la constante R, si l\:^n éxprinie les dimensions li- 

R 

néaires en millimètres , ou -^ si on exprime ces mêmes dimen- 

lOOOQOQ 

mensions en mètres. • 



^■•i^ 
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io3 



TABLE 

r 

D€ la résistance descorfsà un effort qui temii^ produire t écrasement. 



nfDICATÏOIf 



DES. 



ÇOEPS, 



«iiii m 



Porphyre 

Marbre de Flandre 

Marbre de Gênes. .^. . . . 
Pierre calcaire 4iu^ ^e 6i-. 



vry 

Pierre oalcaire tendre de 

Givry 

Pierre calcair/ç blanche 'de 

Tonnerre 

Brique duce 

Grès tendre 



Pierres volcaniques. 

Basalte de Suède. .... 

Basalte d'Auvergnci . . . • 

Lave du Yésuvç, dite Pic 
perno, près de Ponzeol . 

Lave grise des environs de 
Rome, peu dure, dite 
Peperino 

Lave tendre de Naples. . . 

Tuf de Rome 

Scorie de volcan. . . . . . 

Pierre ponce 



Granits. 

Granit vert des Vosges. . . 
jGranit gris de Bretagne . . 
Granit de Normandie i dit 

Gatmos 

Granit gris des Vosges. . . 






rres. 



Grès très-dur, roussàtre.. . 

Itérés blanc . . . 

Grès tendre . . 

• Pierres argileuses. 

Pieire porc , ou puante . . 
Pierre çtise de Florence , 

dont ïe grain est iin. • . 



44 flj 

si 



^T 



k' » 

» 

». 

» 



3,06 

a,88 



ï»97 
1,7a 

0.86 
0,60 ' 



3,85 
2»74 

a,64 



3,5a 

a.48 
3,49 



3,66 
3,56 



DIMEirtlONS 

des échantillons 
soumi&aux ex- 
périences. 



Cèté de 
la base. 



«ap 



Basa 



pied, 

I. 

» 



mètres. 

o,o5 



» 
» 






> 



Han- 
tev. 



m 



très. 

•,o5 



maamsmsm 



produir 

saut 

récraie- 

ment. 



livres. 
5339153 
3339488 

770688 

« 

q63553 

348833 

3339x3 
33i/o3 

8434 

kilogr. 

. 4:809 
61945 

14803 



5700 
4014 
1447 

;83l 

863 



15487 
i6353 

17555 
]o58i 



3o337 
33o86 

98 



i7o3o 
io556 



eg 



I 

8 

S 

s 

a 
s 



kilogr. 
24^3- 

ïoào 

358 
3o$ 



ii5 



4 



1913 
3078 

563 



338 

161 

58 

33 

35J 



630 
654 

703 

433 



8i3 
933 

.4 



681 

439f 



OBSERVATIONS 

^t noms des auteurs 
des expériences. 



rr-T" 



BMtuUats moyens its 
t^éritmee* dt M, Gmu- 
ikejf, — Ces expériences 
ont été faites sur de petits 
paratiélipipèdes , dont les 
diineof ions ont yarié de 4 
à 46 t>Knes, et étaient gé- 
néralement de loi ao li- 
gnes. Les réMiltals sont 
ramenés par le ca'ciil i 
••ne surface d'un nied car- 
ré et d'un ctotimctra car 
ré^ 



BoikM^L 



\ 



WÊÊÊÊm 



fo4 
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INDICATIQN 



DCS 



COEPS. 



■*» 



H 4> 
P S 

0« M 



. Pierres calcaires, 

Marbre noir de Flandre. . 

Marbre blanc yeiné .... 

Marbre blanc stataaire. . . 

Marbre blanc turquin . . . 

Pierre de Gaserte , près de 
Naples^ qui reçoit le poli. 

Pierre noire de St.-Fortu- 
nat, employée à Lyqn, 
trèst-dure et coquilleose . 

tidis de Baçneux , prés de 
Paris , très - dur , ^*an 
grain fin 

Travertino de Rome , très- 
dar, d'un erain fin per> 
siUé.. . . . ...... 

jRoche de Ghâtillon, près de 
Paris , dure , un peu co- 
quilleuse 

Roche douce de Châtillon . 

Roche cL'Arcoeil, prés de 
Paris 

Pierre de Saillancourt, près 
Pontoise, i^e. qualité. . 
ae. qualité. . 
3e. qualité. . 

Pierre ferme de Conflans , 
employée à Paris .... 

Pierre tendre ou lambourde 
de Gonfians, i'®. qc(alité. 

Pierre à plâtre, de Mont- 
martre, près de Paris. . 

Vergelée des environs de 
Paris, tendre, d'un grain 
grossier, résistante Feau. 

Lambourde de qualité infé- 
rieure , tendre , résistant 
mal à rhumidité. ; . . . 



3,73 

a,70 

2,69 
2,67 

3,7a 
a,65 

2,36 



■■BHHBPPHBB 
DIMENSIONS 

des échantillons 
soumis aux ex- 
périences. 



2, 
a 



,20 
,08 

3,3o 



Oranits, 

Granit d* Aberdeen , bleu . 
Granit à grain serré de Pe- 

terhead 

Granit de Gornouailles . . 



I 



Pierres siliceuses» 

Pierre siliceuse de Donnée. 
Pierre siliceuse de Braninl- 



Gôtéde 
la base. 



mètres* 

o,o5 



11 
11 



Hau- 
teur. 



■9B9SBBHB 
POIOS 

produi- 
sant 
l'écrase- 
ment. 



ËB 



IDetrea. 

o,o5 

» 



» 



kilogram. 
. Ï97'9 

8176 

76g5 
i4865 



i5668 



iiii3 



2.4ï 

2,29 

2,10 
2,07 
1,82 

1,83 
1,56 

2,625 
2,662 

2,53q 






» 
R 



7449 



4347 

3339 

6334 
3536 

2094 



» S-» 

g g s 

s fi. s 

CL ^ g 

■3§.= 

O 

eu 



kilogr. 

398 




pouce angl. 



po. ang. 
IT 



R 



230 



2245 
1407 
1785 

1496 

575 



l.-ar.-du-p, 
24556 

i8636 
14302 



i^giS 



595 
627 

445 
298 

iâ4 

353 

>4i 

120 

90 

56 
7» 

60 

23 



767 

582 
447 



466 



OBSERVATIONS 

et noms, des auteurs 

des expériences. 



T 



I» I ' 



Rondelet. 



I 



G. Renoie. 

On a trouvé la résis 
tance, exprimée en kilo- 

Sammea , pour une sur- 
:e d'un centime! re carré 
en multipliantlesnoBibres 
de l'avant - dernière co-j 
lonne par o,o3ia4. 
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loS 



mDICATllON 



DES 



QOtF«, 



fall , près de Leyde , pa- 
rallèlement ou perpeiidi- 
cuiairement aux couches. 
Grit de Derby, pierre sili- 
ceuse , rouge et friable . 

Pierres calcaires. 

Marbre blanc italien,Tciné. 

Marbre blanc de Brabant . 

Pierre à chaux noire et 

compacte de Limerick. . 

I Marbre rouge de Devons- 
hire 
Pierre de Portland, d'un 
rrain fin et égal 
Idem 






Brique. 

Brique de Stourbridge. . 
Brique de Hammersmith 

Idem brûlée 

Brique rouge , moyenne de 

deux épreuves 

Brique rouge p&le .... 
Chaux . 



5*0 



DIMENSIORt 

d«t échaiitilloiis 
soumis aux ex- 
périences. 



Côté de 
la base. 



a,5o6 
2,3i6 



3,726 
3,697 

2,598 



2,423 
2,438 



pouee ang. 
Il 



Pidtre. 

Plâtre gâché à l'eau . . . . 
Plâtre gâché au lait de 
chaux 



Mortier. 

Mortier de chaux et sable 

de rivière 

Le même, battu 

Mortier de chaux et ^le 

de mine ......... 

Le même battu. ..... .^ 

Mortier de ciment, pu tui- 

leaux.pilés 

Le même battu 

Mortier en grès pilét . • . 

Mortier de pouzzolane de 

^ Naples et de Rome , mé- 

lées . . 

Le même battu ...... 



2,168 
2,o85 



L 



1,63- 
1,89 

1,59 
1,90 



» 



li 



> 



va, c 
o,o5 



Hau- 
teur. 



POIDS 

p;rodni- 

sant 

l'écrase* 

ment. 



po. ang. I.-av.-du-p. 

13632 



li 



t 



14 



» 

> 
» 



m. c. 

o,o5 



1.46 

1,66 
1,68 



iM ' 



7070 



31783 
2074a 

19934 
167x2 

14918 
10284 



3864 

2254 
3243 



181 
126 



1127 



lîlogram. 
1239 

181G 



7?Z 
1048 

1406 

IIQI 

i633 
733 



916 
1333 



Sm 



il 

A. 



lulogr, 
426 

221 



681 
648 

6a2 

522 

262 
321 



121 

70 

101 

39 

35 



5o 
73 



3i 
42 

41 
56 



39 



OBSERYATIOIfS 

et noiqis des auteurs 
des. expériences. 



(On « mnltiplii par 
0,01757). 



Rondalrt. 



Rondelet. 

Les expériences ont été 
faites dix-huit mois après 
la fabrication des mor- 
tiers. Quinxe ans après 
elles ont été répétées, et on 
a reconnu que la consis- 
tance avait augmenté d'en- 
viron jf pour les mortier» 

de chaux et sable , et 7 
pour les mortiers de ci- 
ment et de pousaoUae. 
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Bois de client 
Sapin 



Ghéne anglais . . 
Sapin blanc . . . 
Pin d'Amétiqae. . 
Ocmc 



Fer forge 

e grise et douce. . 



Fec l 



Cubes tin 

lées bo. 
Ûobes tirés de 

lées vertical I 



de la premi 
s de barrM c 



a36î 


106^6 


3oa5 


qo.» 


1407 




iS 


4;° 


9:73 


logSg 


o„4 


„3,î 


..3, 


13513 



OBSERVATIONS 

;t noms des auteurs 
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t07 



OBSERVATIONS 

et noms des anteun 
des eipérieuccs. 



Guivre battn. 
Etain roulé. , 
Plomb conlé, . 



iéton maigre , compo. 
siià liait parties de sable 
tontrc itoe de chaui hy. 
dranlique, pilonné pai 
petites concfies de i~,53 
de longaear, lormantl' 
paisseurda mar. . . , 



hi3 
io3o4 
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De la résistance des corps, à un effort dirigé dans le s. 
eC qui tend à produire i extension. 



e la longueur. 



DIMEIÎSlOrîS 



OBSERVATIONS 

et noms des auteurs 



cuite et d'qn grain 



Bois de clique . 



Mortier à sable i^artzeui 






sabli 



qnartzeux , Ft chaux hy- 
draulique ocdinaire . . . 
Mortier l)ieii fait, à eable 
qaartzeoi et cbauitom- 
mune.raoyenneougrssse. 

némeot an plus 



."2 
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Ib^ 



UÏDIGATIOn 



Far ti 



Id^m 



r dont la c 

UD p«u de gi 
Fer dont la c 

les deux tiers de aer[ . 

F«t moitié nerf. 

For tout nerf. 

fl'runt Untieridcf^ai 
Fer oQ'rant plus de mail 

en B™" 



ofie 



sant U 



li™. 
3543 

33,4 


il 
g;5J 


61 57 


39,43 


jSoo 




5857 


3.,a6 


3635 
6600 
299" 


58.18 


?S 


Ht 


to3aa 


43,a8 
6a,o3 


584a 


3S,,o 



OBSERVATIONS 

et noms des autenra 
des expériences. 
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IMDICATIOK 



DIMENSIOnS 



OBSERVATIONS 



FU prorenant d'une ma- 
ifaetnre de Besançon ; 

18 

'9 

33, trËs-cossant. . . . 

33, doni. 

Fil provenant de ta fabti* 

e de la Ferrière : 

• 4 

i3 

'7 

'S 

Fil pT'. venant de la fabri- 
que de Saint-Ginicolf : 

"•■1 •■;;■;■;■ ; 

<9- ■ . ■ >■ 

il de laiton 

il n». 4, mon, qni peut 

f. reçoit. '.'.'.'.'.'.'.'.'. 
°. i3 , dur, cassant. • ■ . 

(. reçoit 

■* i3 

L tecuit 

cier blistered. 

Acier fondn (tilled). . . . 

Acier (blisler) 

Aciec (sheat) 

Fer fonda ■ 



Fetfonda horizonta lement 
— verticalement - 
Métal de canon, dur. . . 
Cnivre batta 

Ètain fonda ..'.'.'.'.', 
Plomb fondu 



.■}ïi'.5o 



lî:s 



ÏABLE8 ïtB Li BÉIt'STAHCS DES BOLtOBS; 




D'après les eipëriences 
de Duhamel, d étant le 
diamètre d'une coide er 
G, elle porti 
moyennement jusqu'à 4o< 
iP kilog. 

D'après Conlorab. les cot 

des blanche* portent juï 

'à 5o oa 60 kilog. par fil 

carrct, mais on ne doit 

'pas les charger de plus de 

^ kilog. 

Les cordes goadi 
ne poitent que les de ai 
tiers ou les trois qoaiis des 
cordes blanches. 



Il4 TA9LES DE LA RÉSISTANCE DES SOLIDES. 

'^ 1 



1 









TABLE 

Indiquant les plus grands efforts auxquels les matériaux employés dans 
les constructions peuvent être soumis at^ec sécurité. 

Les corps employés dans les constructions peuvent remplir les fonctiobs de 
points d'appui, 'de tirans ou de cintres, ce <jui conduit à distinguer 4es ré- 
sistances qu'ik offrent à l'écrasement, à l'arrachement et à la flexion trans- 
versale. 

Des expériences directes peuvent faire connaître les poids qui produisent 
•l'écrasement et l'arrachement des parties constituantes* d'un corps, mais 
comme la distance entre les points fixes sur lesquels reposent les extrémités 
d'un corps influe sur la résistance à la flexion , on ne peut pas connaître à 
priori les poids qui produisent la rupture : on les conclut d'expériences sur 
les flèches de courbure que prennent ces corps lorsqu'on les charge sur leur 
milieu de difSerens poids. Dans ce cas , on obtient par le calcul la résistance à la 
rupture , ou le poids qui produit cette rupture sur l'unité superficielle de base , 
et pour déterminer la flexion ,• on considère le rappoi*t entre le poids qui agit 
sur l'unité superficielle et l'extension qu'il produit. 

Il ^st d'une grande importance dans les constructions de déterminer les 
limites des efforts que l'on ne doit pas dépasser pour ne pas produire dans 
les pièces qu'on emploie des altérations qui puissent faire avec le .temps des 
progrès, et en amener la destruction. ' , • 

Nous aurons donc trois limites et une constante à considérer dans les tables 
suivantes : 

10. La limite qui se rapporte à l'écrasement; 

2°. La limite qui se rapporte à l'arrachement des fibres dans le sens de la 
longueur; 

3°. La limite qui se rapporte à la rupture transversale ; 

4°* Snfin 9 la constante qui se rapporte à l'extension des fibres ou à la 
flexion transversale. 



l 



7 
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ii5 



w. 



I>ÉSIGNATION 



DES 
CORPS. 



Poids itAxiMuic pas ifiLi.\»ilTaE 

CAiai, ST]PPbRTÉ SA9S ALTERA- 
TION PBHMANEHTE. 



Ciçrase-^ 
ment. 



kil. 
0,164 

0,148 
0,294 
6,198 

o.ag4 
0,443 
0,017 



Arrache- 
ment. 



Piliers du dôme de Saint- 

I Pierre dé Ronie 

jPiliers du d^me de &iint- 
I Paul de Londres. .... 
Piliers du dôme des Inva- 
lidas 

rPiliers du dôme de Sainte- 
Geneviève à Paris. . . . 
Colonnes de St. - Paul hors 

des murs a Rome 

Piliers de la tour de ré- 
alise St.-Méry à Paris. . 
Co'lonne de Téglise de 

Toussaint d'Angers . . 
Assises inférieures du pont 

de Neuilly. ; 

En général, d'après Tex- 
ipérience des constructions, 
on ne doit pas exposer, les 
pierres à line pression sur- 
passant le ro ^c celle qui 
produit récrasement dans 
les essais faits sur de petits 
cabes. C Voyez la table 
page io3-) . 



IjChêne oa sapin o,6oO'« 

U de la pres- 
sion qui 
causerait 
l'écrase- 
ment. 




a5,oo 
du poids 
qui cause- 
rait l'écra- 
sement. 



kil. 
0,60 



6,00 



10,00 



Flexion. 



3,5o 
^ du poids 
qui produi- 
rait U rup- 
ture. 



ExTEir- 
. 81011 
que pro- 
duit ce 
dernier 
poids. 



kil. 
0,60 
2,78 



6,00 

10,00 

ia,5o 
6,00 
7,00 

10,70 



OBSERVAttOIÏS 

et noms 

des auteur» 

des expériences. 



Indication donnée 
par M. Rùndellet, des 

ÎtreMÏon» exercées dans 
e»constructiofM regar- 
dées comme le* plua 
iiardies. 



0,0006 

o,ooa3 



o,ooo3 



o,ooo5 



0,00071 

o,ooo3 

0,00064 



o,ooo83 



NaTÎer. 

Tredgold. Ce résul- 
tat ne parait pas appli- 
cable apx constructioDs 
qui doivent durer long» 
temps. 

NsTier. Ne compre- 
nant que la charge per- 
manente. 

Idem, 

Comprenant la char- 
ge p' rmanente et acci- 
d'-ntelle. 
Tredgold. * 

Duleau. 

Navier. 



Tredgold. 
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TABUSS DE LA RÉStSTANCB DBS SOLIOESi 






DËSIGKiTIÔn 



DEt 



ËOEPS* 



Pierre de taille de moyenne 
force,, employée en pi- 
.lier» 80«s divers dômes , 
votte sans inconvénient. 
Maçonnerie ordinaire 
élevée sur une section de 9 
à la mètres superficiels, et 
construite en moellons bien 
gisans, avec mortier à 
chaux- médiocrement hy- 
draulique , peut être mon- 
tée sans interruption jus- 
qu'à à5 mètres de hauteur , 
et porter ainsi à la base, 
après quatre à cinq mois 
seulement. 

Quand il s'agit de mas- 
sifs destinés à taire équili- 
jbre à des tractions horizon- 
tales, et qui doivent se com- 
porter comme le ferait un 
seul et même bloc, la pru- 
dence veut qu'on assure la 
liaison des assises par des 
moyens extraordinaires , 
des montans de., fer, par 
exemple , qui les traverse- 
raient de haut en bas. 



i 



Poids maj^imum pai millimètbe 

CAaai, SUPPOBTB SAirS AtTHâATIOn 
PERMANENTE. 



Écrasé • Arrache- 



ment, 



ment. 



kilog. 



0,20 



o,o3 à o,o5 



Flexion 



Exten- 
sion 
que pro- 
duit Ce 
dernier 
poids. 



M 






OBSERVATIONS 






et noms 

dés auteurs 

des expériences. 



V^Mt. 



Vicat. 



>9*sm 






TABLES INE LA RÉSISTAMCE DBS SOLIDES, 



ÏI7 



sfimBmtm 



âi 



TABLE 



De la résistance des corps à un effort dirigé perpendiculairement à la 

longueur , çt qui t^nd à produire laflexion* 



INDICATION 



GOAPS. 



Pierre. 

Af arbre blanc statuaire, 
très-pur. . * 



fctfl 

m V 

On ^ 



IPierra calcaire de Port 
i land, brune. . . . , . . a,ii3 



2,7ç6 



Orés blanc siliceii^x , dç 
Lpikfl^-Annet 



Bois. 



Ghê 



ne 



Ide 



m. 



Ghéne de démolition , aS 
ans de coupe ..... 
Cyprès , un an de coupe. . 
Hêtre , un an de coupe . . 
Sapin «le démolition, a5 
I ans de coupe 



3, ai a 



Chêne 
Sapin . 



DIKEIISIOIS. 



Lar- 
geur. 



centim. 
2.730 

5,080 



Hau- 
teui^. 



3,603 



37,070 
37,070 

32,4«4 



B,iai 
a.707 

3,000 
3,000 
3,000 

3,000 
a,ooo 
a, 000 
1,000 
3,000 
1,000 
5,000 
a, 000 
2,707 

2r7«^ 



centim. 



.9 

u Sri 

u fi! 

H ai 

•M 

a 



iDielr. 



a, 7 30,0,76a 



3,683 



3,873 



a4,363 
3x,i3i 
35,igfi 



8,iai 
4.060 



0,610 



0,457 



7.471 






3,898 
i,6â4 



3/I0O a,ooo 
3,000 'a, 000 
3,000 a, 000 



1 



,000 
,doo 
1,000 
a,ooo 
1,000 
3,000 

à,OOD 

5,000 
a.707 
à,707 



a ,000 
a,oOo 
a,ooo 
a,ooo 
a.ooo 
a,ooo 
a, 000 
a,ooo 
1,137 
i,x37 



CHÀft«e 

an 
milieu. 



kilogramm. 

4,534 
0,068 

i3,6o3 

4.5^ 

0,068 

]3,6oa 

i8,i37 

0,534 
iS,6oa 
i8,i37 
aa,67 1 
a7,ao5 



3715,795 

» 
» 



82,726 
17,133 

4,000 

4)000 

4.000 

a, 000 
a, 000 
o,5oo 
o,5oo 
1,000 
1,000 

]0,0Q0 

X 0,000 
8,951 
8,95 1 



I 



FLkcBE 

de 
cour- 
bure. 



OBSERVATIOffS. 



eentun. 

0,o5l 

0,114 
o,i5a 

o,oo3 
o,o38 
o,o5i 
o,o56 

o,o38 
o,o5i 
o,o56 
o,o63 
0,076 



94:5 
6,768 

a,707 



2,707 
o,2a6 

0,585 
0,730 
0,890 

1,600 
0,720 
4,700 
x,xao 
8,010 
0,700 
3,o5o 
o,.^oo 
2,5o4 
a,4da 



saaotB 



Treiigold. o 



Duhamel. 

Oh coBcIttide ce4 ex< 
périeiic«» par la for< 
mule (4) 
£ a« loiaoooooo kilo. 

Aubry. 



Ch. Dupin. ^ 

La première expé 
rieBce« «ur le hoi» de 
chioe, donne 
£ Im 1 688000000 Icilo. 

Les expériences su 
le bois ae sapin don< 
neflt moyennement 
E«» iO99O00«coU>. 



• 



Rondelet. 

Ces eipériences don 
nent pour le chêne et 
pour le sapin, 
E«a iSoooooooo kil. 



ii8 



TABI^ES DE LA RÉSISTANCE DES S<H.IDES. 



mDiCATiogr 



DES 



CORPS. 



"« 2 

P« en 



DIMEFSlÔnS. 



0,766 

ae 1 Aariaaqae. . .[0,993 



Teak 

Poon 

Chêne anglais 
Idem. .. . ..*, 

Chêne de Canada 

Chêne 

Chêne 

Frêne 

Hêtre 

Orme 

Epicéa Cpitch pine) .... 

Pin rouge^ .»•.••••• 

Sapin de Nouvelle-Angle- 
terre 

Sapin de Aiga. . . . . •. . 

Idem 

Sapin de Marforest . . . 

Idem 

Idem 

Larix 

Idem 1. 

Idem 

Idem 

Ëspares de JVorwége (en 

I sapin). . 
Vieux chêne de vaisseau . 

Jeune chêne , King*s Lan- 
gley . herts . 

Chêne de Beaulieu , hauts. 

Idem , autEe pièce 

Chêne d'un vieil arbre. . 

Chêne de Viga 

Chêne anglais. ...... 

Chêne vçrt, anglais. . . . 

Chêne. de Dantzick dessé- 
ché. . . . ' 

Chêne ( quercus sesiliflo- 
ra) ......... . 

Chêne (qnerctis roDur). . 

Sapin jaune de Riga . . . 

Sapiu jaune de Long 
Sound, Norwéçe. . . . 

Sapin jaune de Riga . . . 

Idem 

Sapin jaune de Memel . . 
Idem 

Pin d'Amérique, présumé 
le pin de Weymouth. 

Idem 

Sapin blanc de Christia- 
, nia 



Lar- 
geur. 



Hau- 
teur. 



0,745 
0,579 
0,969 
0.954 
o 8n2 



pentiic. 
5,080 



«a 

a 



CBARGS 



au 



milieu. 



FLkCHE 

de 
cour- 
bure. 









y6o 
0,696 
o.5'53 
0,660 
0,657 

9,553 
0,753 
0,7X8 
0,696 
0,6., 3 
o,-o3 

0,53 I 
0,522 

0,556 
o,66p 

0,872 

p,863 
0,616 
0,736 
o 625 
0,688 
0,748 
0,763 

0,755 






0,640 
0,480 

p,464 

0,553 
0,544 

• ■ 

0,460 
0,407 

o,5xQ 



centim. 

5,o8q 

» 



metr. 



'» 
» 



» 

» 



2,540 



2,540 



5,080 

2,540 

» 

» 
» 



a 



» 

» 
» 
» 



17,780 
2,540 



» 



0,762 
0,6lQ 

0,762 
0,762 
0,610 
0,^10 
0,762 
0,762 

0,762 

0,610 
0,610 

5,486 

0,610 

0,762 
0,762 
0,762 

0,762 
0,610 

0,914 

0,610 



kilogram. 

1 36,024 
68,012 
68,012 
90,683 

102,018 
90,683 
68,012 

102.018 
68,0 12 
56,677 
68,012 
68,012 

68,012 
56.677 
68,012 
56,677 
68,012 
68,012 
56,677 
56,677 

68,012 
68,012 



centim. 



OBSERVATIONS. 



90,683 
57,584 

107,459 
35,366 
29,472 
46,^02 

io5,o46 

' 62,118 

43,528 

67,105 

67,559 
75,720 
46,702 

118,341 
55,770 
52,596 
64,838 
^5,745 

107,459 
81,286 

118,341 



1,270 

1,270 
1 ,270 
1,270 
1.270 
i,v.70 
1,270 
1,270 

1,270 

0.889 
0,880 
0,635 

1,270 

1,270 
1,270 
1,270 
1^270 

1,270 
1,270 



1,270 



Barlow. kil. 

E= 1,696.910,610 

1,187,732,000 
^ 614,071,500 

1,020,114,200 

1,510,317,200 
837,386,200 
682,770,200 

1,156,281 ,700 
951,766,900 
491,784,300 

wo,93o,ooo 
1,293,152,000 

1,048,401,900 
933,845,500 
696 299,100 
453,481,700 
6ii,o8i,6oo 
611,084,600 
433,100,500 
63o,q38,7oo 
739,872,700 
739,872,700 

1,024,682,400 

Ebbels et Tredgold. 



Ti9LK3 Iffi Li R^STANCK DBS SOLISKS. 



INDICATION 



Sapin blanc de Québec. 



Idem , bois ((ès-jeaD 

|SHpin d'Ecosse 

Sapin blauc d'Angleterre. 

Fer/orgé. 

Fer 4n Pétigord. La è, 

lion transïerjaJe est 

triangle éqailatéral de 

omoSa de daté 

(La flèche est la même 
posant la pièce sa 






Fer du Périgord, . , 
MèiDcpièce 

Fet d'Angleterre, tel qu'il 
sort des grosses forges, 
ème pièce 

Fer du Périgord . . 

Même f lète 

"at du Pirigord, 
( destiaë pour des fera 

Fer du Périgord. . . 
J^«m ( tel qu'on l'a trouTé 
'ans la forge) . 
du Périgord. . . 
iHâme pièce 



Mèm 



F.'?' 



Fer du Périgord (tel qu'i 
l'a trouvé dnns la t'orgBj. 
er d' Angleterre, marqné 
I B (telqn-on l'a tr '' 
I dans la forge). . . 
Fer du Périgord . . 

Fer du Périgord '. ! 



Fer du Périeord . 
Fer des Laiides . . 
Fer du Périgord . 



e,78o 1 



OBSERVATIOnS. 



3,600 1\ 






0,0.57 

j,oSo 
o,ï8o 



TA8UM DE LA~RÉBI8TU(CE DES SOUiaS. 



'i . 



Fer du Périgord(tel qa'on 

l'a trouvé duti s lu forge). 

Fer du Périgord 

Fer dn Périgotd 

Fer rond, 4p l'Ariége. tel 
qu'il sort des grosses 
forges de ~ -'- -'~' '- 
diamètre 



a,i5i 



. de 



FevTond anglais, idem de 
a,35a cent, de diainètr. 

Fer tond de l'Ariége , id. 
de 3,683 cent, de dia- 

Fet rond de Bilbao, trcs- 
doui , de 3,180 tcnt. dp 



barreau rond. 






OBSERVATIONS. 



«Idc N. DuiuD. 



TABLKS DJP LA liÊiHTANCj( DES SCNLIDES, 



I^I 



INDICATIOIÏ 



9B* 



• CORPS. 



Acier fondu d'Angleterre 
marqué Huatsman . • . 

Même pièce » 

Acier de cémentation , 
d'Allemagne , marqaé 
Fortstnan , . pour des 



rasoirs 

Même pièce 

Acier de même espèce. • 

Même .pièce 

Acier de même espèce. . 

Même pièce 

Acier dé même espèce, % 
Même pièce. ..:.... 
Acier de même espèce. . 
■Même pièce. ...*..* 

I Acier forgé passé à la fi- 
lière , trempé et adouci 
. au degré d'une lime or- 
dinaire 



Acier> doux , cédant aisé- 
ment à la lime 



Fw fondu. 



Fonte grise. . 
Fonte douce. 
Fonte grise. . 
Fonte douce. 



Fonte grise douce, cédant 
aisément à la lime, un 
peu au marteau. . . . . 

Fondue par M. Dowsbn 

Même pièce 

Fondue' par M. Bramah 
ffonte moins douce que 
la précédente) 

Idem. . . . 

Jdem 

Trois pièces fondues par 
M. Bramah 

Deux pièces de yieux fer 
de Park 



P 



DIKBHSIOIIS. 



1^ 

I •»« 



Lar- 
geur. 



centim* 

l,33o 
0,590 



1,4^0 
0,780 
asôjo 
a, 160 
a,85o 

5,4^ 
a,55o 

ô^aoo 

2,660 



2,4i3 



2,337 



►707 



a 



2,54 
3,80 
7,60 



2,28 
2,28 

1,90 
2,286 

3,3o2 



Hau- 
teur. 



omtiiD» 
0, 

i,33o 



0,780 
1,450 

2yl60 

2,570 
2,100 
2,85o 
2,55o 
5,486 
2,660 
5,200 



0.952 



0.914 



a.707 



» 
» 



2.54 
7,60 
3,80 



2,28 
2,28 
a, 



2,286 
i,65i 



52 

0) 



DMtr. 

0,980 
0,980 



CHAB6B 

an 

i 

milieu. 



o,33o 



0,610 



1,137 
1,137 
0,568 
o,568 



0,86 
2,00 
2,00 

o>9i4 
0,914 

0,914 

0,914 
0.883 



kilogram. 

10,000 

» 



a4,484 
37,180 

49*876 

«,434 

16,276 

2I,âlO 



i5a,72 

l52,72 

220,275 
220,275 



9.068 
199,496 

163,224 



81,612 
81,612 

8x,6i2 
i8,i37 
27,205 



FLECHE 

de 
cour- 
bure. 



oantim. 

3,2o5 
0,640 



0,800 
0,210 
01,280 
0,220 
0,260 
0,180 
o,o55 
0,027 
o,o5o 
o,o3o 



o,o5i 
0,076 
0,10a 

I,2JO 

0,254 
0,323 



1,241 
i,o38 
o,a26 

o»i9!7 



0,02S 

0,190 
o,635 



0^465 

o 

o 

0,104 
0,254 




OBSERVATIONS. 



Duleaa. 

D'après «es ezpéri< 
ces , la résistance de YtL- 
cier est moindre qae 
celle du fw, et las ré- 
sultats présentent moins 
de ré^larité. 



Tredgold. 



Rondelet. 

La valeur moyenne 
de la constante % , don' 
née par les expériences 
sur ta fonte grise, est 
E ^0.099.000.000 kil. 
et celte donnée par les 
espériences sur la fonte 
douce , est 
B=:io.65d.ooo.ooo kil. 



Tredgold. 

La Taleor de la con- 
stante E déduite de ces 
expériences est 

E==i 9. 1 44*000.000 kil. 



Tredgold. 



laa 



TABLES DE LA RÉSISTANCE DE» SOLIDES. 



r 



INDICATION 



DBS 



COKPS. 



P 



Deux pièces de fer d'Adel- 
pbi 

Deux pièces de fér d'Âl- 
*fieton 

Deux pièces proyeDant de 
yieille fonte 

Mélange de Tiebx fer de 
Park et de bonne yieille 
fonte en parties égales. 

Mélange de fer ayec 77 de 
cuiyre 



DIMBHSlOirS. 



Lar* 
geur. 

^aj — 



Hau- 
teur. 



œntim. 

3,3o3 
3,3oa 
3,3oa 

3,3oa 
3.i;5 



flentim. 

I,6âl 
l,65l 

1,65 1 
1,65 1 



00 0« 

H « 

a « 

■a 

a 



mètr. 

0,883 
o,883 
0,883 

o,883 
o,883 



CHAIGE 

au 
milieu. 



FLECHE 

de 
cour- 
bure. 



kilogram. 

27,205 
27,205 

27,205 

32,646 
27,205 



OBSERVATIONSf 



centim. 

0,254 
0,254 
0,229 

0,254 
0,254 



Les quatre premières 
expériences «fooèeot 
pour la valeur moyeDae 
de la consUnle É» 

K^i 1 .53o.ooo.oookil. 



HÉBaBaaBBB 



TABLES DB U BÉStSTAHCE DES SOLIDEâ. 



dss corps à un^ effort dirigé perpendiculairemeni à la 
longueur, et qui tend à- produire la rupture. 



INDICATION 



Nouvelle bciqui 

Très - bonna bri 

que 

Matbre blanc, sta 

Pierre de Port- 
laod, brune. ■ ■ 
Gria blanc, sili- 



I de Hailes . 
.Grès de Long-An- 

net 

iJJ 

Pierre calcaire à 
Poctkiid. . . . 
'lerre de Batli. 
Buisdechéneiioi 
Tellement abatti 



69,990 

aoi,3i6 
45,34. 







"'tndrx!' 



30.454 '■■ 
33.161 , 

S4,.4o 



i rannnffl'unilè^g poitll- 



^%i 



TAMLSS JOE LA EÉSIBTANCE DES flOLXBEBb 



INDICATIOlt 



DB8 



COftPS. 



Chêne. 



Chêne. 



Sapin 

Chêne de Dant- 

liick . . r . . . . 

SttpmdeRi^. ... 
Epicéa (pitchpin^. 
Cnéne anglais.. . 






g^ 



0,537 
Otgrk 



DIMENSIOKS. 



Lar. 

geiir. 



centim* 



16, a4^ 



18.949 



ai 



656 



2,707 
3,707 

5,414 






Hau- 
teur. 



centin. 

16,34a 

a 
a 



a 
■ 



18,949 

» 
a 
» 
» 



31,659 

» 
» 



3,707 
3,707 

3,707 

5,414 
3,707 

3,707 

5,414 

6,3i7 

m 

8,131 

5,414 
3,707 

3,707 

3,707 

5,080 

» 

* 

■» ■ 



m 



.a 



a PU 

< «a 

H 0) 
os »— < 

1-4 (U 

Q «4 

d 



mètr. 

3,374 
2,599 

3,248 
3,898 
4,548 

5;8l^ 

6,497 
2,599 

2,934 
3,348 

3,898 

4,548 

5.197 
5.847 

6,497 
3,248 

3,898 

4,548 

6,497 



0,487 
o,4é7 




o,65o 

«,487 
o,65o 
0,65a 
i,i3 

1,137 



l 



r>2i9 

a 
» 



POIDS 



des 
piéceà. 



kiloifram. 

63,167 

73,447 
80,768 

9i,ô38 
109, 160 
134,834 
1^3,435 
io3,oo5 
184,054 

99*370 
1 10,638 
133,845 
i47,83i 
171,817 
198,350 

321,356 
346,331 
163.036 
193,844 
325,173 
357.400 
390,766 
334,053 



a 



an mi- 
lieu pro- 
duisant la 
rupture. 



kilogram. 

9376^36 
2599,578 
0437,003 

55oo,94i 
i,5o3 




3659, o56 
3 114,336 
3733,633 

3423,054 
Ï375 1,637 
1 0940. 456 

9Î»33,i36 

6423,71 5 
5384,564 
4535,483 
4090,611 
13583,787 
11478,912 

9079'978 
801 5,658 

6461,4 

5633 



m A 

Mi 

o 



■ l 



m 



198,739 
397,630 
394,053 

773,419 

91,538 
i38,53o 
775,867 
8i3,58o 

1137,831 

1519,916 

3507,738 

1701,033 

,153,736 

a86,36i 

i37,55i 

75,730 

91,590 

133,339 

116,981 

95,671 



OBSSmVATlOIIS. 



centhn. 

6,543 

7,219 
8,793 

ii,o54 
11,730 
1 5,040 
2i,43i 
34,814 

7,219 

8,131 

,670 

,573 

io,6o3 
13.535 
15,340 
33,107 
219 

,131 

9»47^ 
13,183 

ii,5o5 

16,919 



l: 



4.963 
4:^ 



: 



< k 



BéUdor. 
Non encastrée aux ex- 
trémités. 

Encastrée aux deux ex- 
trémités. 

Non encastrée, 
/rf. 
Id. 
fi. 
Id' 
Id, 

Rondelet. 



Beaufoj. 



TABtBS DB LA niaiSTlNCB DES SOLIOEB: 



Pin jaune de Virginie . 
Epicéa (pitchpine). . . 
PiD blanc du Canada. . 



Teak 

Chêne auglaii 



e dn Canada 

Châne de Diintiick . ■ . . 
Chine de l'Adriatiqatf . . 

Frêne . , . , 

Bêtre 

Ortie . , 

Epicéa (pitch pioe). . . , 

Pm ronge. , 

Sapin de la IToaTelle- An- 
gleterre 

min de Riga 



'■& 



lï 



de la forêt de Mar 



Eapaveî da Somige . . 

Chêne anglais, jeone ni 

ieux bois de Talssean 
M. d'an TJeil arbre, . . 
Id. de qualité movenue 

M. vert ;. . . 

Id. de Biça. ...... 

Hêtre de qualité moyenni 

Platane .'..'.'.'.'..'. 

Sïcoraore... -, 

Chàtaienier yert .... 
Frêne d'un jeane arbre. 



4a5,3o3 
383,58y 

3o5,i^S 



■5.0.8 



iS4.3G6 
i47,j6o 
167,763 



\l'.^o 



6,3o7 
6,307 
'.793 



4,75t 

3,aic 

3,5o5 



6,aa8,5. ., 

8,9M,9o8 
6,6S8.i6i 

4,394- 1>4 

Ikx 

3,:S3.i3o 
3.584,45o 
4,845,333 

4.941.34 
(i,agi,;63 



8.34g.6( 
5,5i5,8; 



6,7oS,o3o 



TAtnUEa t« LA RiSISTAirCE DES SOLIDES; 



Jd.de qualité moyenne 



Mahogiiny d'Espagne, 



Idcn, AeHonlarM,s, 

Noyer Tert 

Peuplier d'IUlie. . 
iPea plier blanc- . - . 



Cèilre du Liban, 
Supin de Rigu. ■ 
S.<pinileMemel. 
Supin, de KocM'ége , de 

de Longsonnd 
Sapin d'Ecosse. 

Sapin blanc de Ctiris- 



Sapin blanc d'Amer 

Sapin blanc d'Angle 



in d'Amériqne, de 

Weymoutli 

irii . échantillon 

Idtm qualité moyen' 

Idtm bois très jeUne. 



.4î,3r. 

B,.or' 



7-î,oH 
i.S.Gj 
S8,/|i< 

.0I37J, 
66,109 
g3,8.\ 



S.376 (î;5 
8,o58.6»7 
6,161.037 
4,i3fi,877 



6,085 

,857 

.445 



4.445 



8,3a4.K8 
7-99 .43» 



455'.o4i 

43G,63â 
434,371 
460,604 
3()i,7&o 
356,'j85 



îon^FurrtdïpDMJ^, 



TAflUS DB LA mËSISTANCB DE^ SOtiDBS. 



INDICATION 



FoDte blanche daCreu- 
FontegriseduCrc nsot, 



Résultat moyen donne 
Pïr des fontes grises 
de divers pays , a". 

Fonte eriaednCreasot, 




619,8^5 

aS4,33î 
5i3,9fl, 

6jï,65i 



fri->-,pi,urlj.Y.ltu 



^BO-O 
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^ 



BBBBBBEBSaaVBaBEBpa 

INDICATION 

DES 
COEPiS. 



p d 

esx3 



Prisme éqnilatéral , un 
angle en haut, d*an 
pouce carré de sec» 
tion« 

^dem , un angle en bas. 

Moitié de la première 
barre 

Moitié de la seconde. 

Barre profilée suivant 
la forme d'un jq, con- 
tenu 4j^ns un carré 
de a pouces de côté. 

Barre profilée en demi- 
ellipse , contenue 
dans un rectangle de 
4 pouces de hauteur 
sur { de pouce de 
largeur 

Idem, , profilée en 
demi -parabole t le 
SQinmet en bas. . . 



BIMBNSIOirS. 



Lar- 
geur. 



centim. 



a, 540 



t 



Hau- 
teur, 



eenbm. 



a, 540 



■a 



^ 



» 



si 



a 



mètret. 



o,8i3 

0,8l5 

0,406 
0,406 



0,8 13 



o,8i3 
0,8x3 



POIDS 



des 
pièces. 



kilogr. 



4v3| 

4.2 



4>53 



3.17 



au mi- 
lieu pro- 
duisant la 

rupture. 



kilogramm. 



65 1,53 
38o,85 

1389^04 
730,9a 



1407.84 



i8i3,6o 



1750,1a 






I.. 

Xi 



ceotim. 



OBSEByiAIOPS. 



oa 
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TABLE 


# 






De i épaisseur à donner i 


iux culées des archet en plein cintre , pour B 




qu'elles puissent résister à la poussée des 1 


toutes. 


• 






P Tî 


ËpaisMor des calées corre«pOBdtiit à des haatears de 


pied droit de H 


5| 


â ed 


o~. 


i«. 


A m 


• 

3». 


4™. 


5», 


6». 


7». 


r- - -i 

8«. 


m. 
I 


0,36 


in. 

o,36 


m. 
0.47 


m. 

0,56 


m. 
0,61 


•m. 
0,64 


m. 
0,67 


m. 
0.70 


m. 
0.73 


m. 
0,76 


a 


0,40 


0.40 


0,61 


0,74 


0,8a , 


0,87 


0,92 


0.95 


0.98 


1,00 


3 


0.43 


0.43 


0,70 


0,84 


f'97 


1,04, 

1. 


1,10 


I,l6. 


1.19 


1,21 


4 


o,4« 


0,48 


o>79 


0,97 


1,10 


1,30 


I,a5 


i,3o 


1,35 


1,39 


5 


0,49 


0,55 


0.89 


1.08 


l,aa 


1,34 


1,40 


147 


,i,5i 


1,56 


6 


0.53 


0,64 


I>0O 


m8 

1 


;,35 


1,48 


1,57 


1,66 


1,72 


1,76 


7 


0,56 


0,7a 


1,09 


1,^9 


1,45 


1,60 


.1.70 


1,78 


1,87 


1.92 


8 


0,59 


0,83 


ï>i7 


1,39 


?»57 


1,7a 


1.85 


1,95 


2,04 


2,io 


9 


0,63 


0.91 


i,a6 


Ï.49 


1.69 


1,84 


1.97 


a,o9 


2,19 


2,25 


ip 


0,67 


.1,00 


1,36 


1,59 


1,82 


1,96 


a,iô 


2,23 


2,33 


2,41 


II 


0,70 


1,10 


1,45 


1,69 


1.9^ 


a,o8 


2,23 


2,35 


2,47 


3,55 


la 


' 0,74 


i»X9 


1.54 


1.78 


3,01 


a. 19 


a,34 


2.48 


2,60 


2,69 


i3 


o>77 


1,28 


1,63 


1,87. 


3,ia 


a,39 


«.45 


2,60 


2,73 


3,83 


j4 


0,80 


«.37 


1.73 


1,96 


a,aa 


2,39 


2,57 


2,71 


2,84 


2,94. 


i5 


0,84 


1,46 


i,8a 


a,o4 


a,3o 


2,49 


2,66 


2,82 


2.96 


3,06 


ï6 


0,88 


1,56 


1Î93 


a, 14 


2,39 


a,59 


2,78 


2,93 


3,08 


3,17 


17 


0,9a 


1.66 


a,oa 


a,a3 


a,48 


3,69 


a,89 


3,o5 


3,18 


3,38 


18 


0,96 


1,76 


a,ii 


3,33 


2,58 


2»79 


3,00 


3,i5 


^,29 


3,39 


19 


1,00 


1,86 


a,ao 


2,4a 


a,68 


2,89 


3,09 


3,24 


3,39 


3.5o 


aa 


1,04 


1,96 


a,3o 


a,5o 


3,78 


2.99 


3.19 


3.34 


3,5o 


3.61 


a5 


i,ao 


a,4o 


a,7a 


a.97 


3,31 


3,47 


3,68 


3,89 


4.o5 


4,x8 


3o 


1,36 


3,85 


3,i3 


3,38 


3,6a 


3,87 


4,13 


4.35 


4.54 


4.71 


35 


. 1,53 


3,28 


3,58 


3.8a 


4,08 


4.35 


4.58 


4,82 


5,o3 


5.23 


40 


1,69 


3,70 


3.99 


4.^6 


4,54 


4,81 


5,o5 


5.29 


5.5i 


5,73 


45 


1,86 


4,10 


441 


4.70 


4.98 


5,a6 


5,71 


5,76 


599 


6.2:» 


5o 


a,o6 


4,5a 


^M 


5,1a 


5,40 


5,70 


5,97 


6,23 


6.47 


6,72 


55 


a,a5 


4.94 


5,a5 


5,54 


5,88 


6,14 


6,44 


6,71 


6,96 


6,73 

'1 1 
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TABLE 






Da même nature pour les ardtes surbaissées au tiers. 




3 1 


il 


-:: 


Épaisseur des calées pour de» hauteurs 


de pied droit de 1 




,-. 


.==. 


.3-, 


4-. 


5-. 


6"', 


:"■ 


8". 




oTâs 


~ 


_ 


0T53 


oTiiî 


<3j 


0,71 


0,73 


oT:5 


oT,8 


oTé. 




0,43 






o.:6 


f.go 


«,9S 


1.00 


i.d3 


1.06 


..10 


■•■4 




o,5o 






o-O» 


...oe 


l.ao 


i,v9 


1,34 


.,39 


1,4a 


1.45 




0,56 


0. 


5fl 


1.0: 


l.a8 


■,4> 


1.53 


1.59 


1.64 


.,68 


i.,a 




O.6. 






i.ao 


'.fo 


1,63 


i.;5 


l,8a 


1,88 


.-.94 


1,99 




0.67 






:,3o 


1,60 


i.So 


■,95 


a,o5 


a. 10 


a. 18 


a,a4 




o,;o 






".4' 


".74 


'.39 


a, la 


a,a4 


a.33 


a.4a 


a,5o 


' 8 


0,73 






i.5i 


1.89 


a, la 


a.a9 


a,43 


a,54 


a,66 


a,,3 




°-79 






1.58 


3.00 


a,a6 


a.47 


a.6o 


. a,;a 


a,8S 


a,95 




oM 






I.GB 


a,.4 


a,4° 


a,6a 


a.8o 


'.94 


5,0, 


3,iS 




0,90 






1.76 


a,a6 


a.S4 


a.;9 


a.99 


3,1a 


3,a6 


3,3, 




o,,)5 






1.84 


3.39 


a.(iO 


a,96 


3,i3 


3;a9 


3.45 


3,56 




1,00 






1.95 


a,5. 


a,83 


3.11 


3.3o 


3,49 


3,6a 


3.7, 




i,o5 






0,04 


a,ti3 


a,9« 


3,a6 


3.4! 


3,6a 


3.,8 


3.9a 




1,10 






à,i5 


ï,:6 


3.10 


3,3s 


3.6. 


3,80 


3,9, 


4,10 




...5 






■ a,a5 


3.90 


3.18 


3.49 


3,73 


3,9> 


4,.o 


4,a4 




1,10 






■>4' 


3.0. 


3,3a 


3,63 


!,«9 


4.0B 


4,", 


4,44 




1,^5 






3,5. 


3,i3 


3,48 


3,75 


4,00 


4.a3 


4,4a 


4,58 


'9 


i,3o 
1.55 






a,65 


3,a4 
^3,35 


3,S9 
3.-a 


3.87 
4.00 


4,i3 

4,aS 


4,3; 

4.5c 


4.5, 
4,,o 


4,,a 

4,9" 


aS 


..60 






3,33 


Vflo 


4,>« 


4.59 


4,86 


5. .3 


5,35 


5,58 


3o 


1.85 






3.89 


4.45 


4,85 


5,1, 


5,4, 


5.75 


6.00 


6,j6 


35 


a,o8 






U^ 


5.00 


3,4. 


5.76 


607 


6.38 


6,65 


6.94 


4o 


*a,35 






S.ai 


5,55 


S,97 


6.34 


6,68 


7,00 


7,30 


,.63 


45 


a.58 






5,58 


6.1a 


0,54 


6,93 


:,a9 


7.63 


,.94 


8,3i 


5o 


a, 83 






6,. 4 


6,65 


;.io 


,5i 


7,«9 


8.a5 


8,59 


«.99 


55 


3,11 


6, 


5 


6,;q 


7,-Jo 


7,W 


8.1a 


8,5o 


8,88 


9."4 


9.5, 


8o 


4.36 
5,d3 








• 




M, -4 
i3,oa 


• 
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am 



Les deux tables précédeDtes sont déduites de celles données par M. Sganzin , 
dans son coui^s de construction ; elles ont été ramenées aux dimensions dé- 
cimales par la méthode d'interpolation graphique qui présente une exactitude 
suffisante. 

Gomme les tables originales » élite donnent les dimensions d'équilibre en 
' supposant les reins remplis jusqu'à lafHeui'ement de l'extrados» et la hauteur 
des culées prise des fondations aux naissances. Les dimensions quelles in- 
diquent devront donc , pour obtenir une stabilité suffisante , être augmentées 
en épaisseur . savoir : les petites arches en plein cintre , seulement de deux 
retraites de o™.o6 chacune : les culées des arches au-dessus de 1 2"^. d ouver- 

• 

ture devront, outi'e les retraites, être augmentées de o™,i6 , et celles des 
grandes arches de o^.SS à o^'.So , dans le cas le plus désavantageux* En ' 
outre, quand les i^ns devront être chargés de o'".4i au-dessus de la hauteur 
ci-dessus indiquée , il faudra ajouter en plus aux culées , pour les petites 
arches, o". 18, pour les moyennes, o"". 10, et pour les grandes arches, o"\o6. 
Pour les arches surbaissées au tiers, le surplus d'épaisseur à ajouter aux 
culées , pour faire face à une surcharge de o'".4i sur les reins, sera de o^.îj ; 
pour les petitcis arches, de o'^.ao pour les arches moyennes , et de 0°*^ 16 pour 
les grandes arches. 



• • 



mmiam 



.k 



l33 



TABLES DE LA RESISTANCE DES SOLIDES. 



n 



1" 



mm 
fl «" <t 



^ 3 « « 

«1 5 ^îTg i s ^2 

P M. ÇThej ^'Oas *"• se- ^» 

- • 1 



1 



P A 

D 



P S 
g" 2 



«3 



3 

P 

•8 

A 
•t 

►■• 

A 

P« P< prf P^ 
A ï* A O A 



A » 



O i-»«P Slw_^ H ^ 
-^ 3 A« fl) *-• O ►-• 






A 
P 

«•a- § 
S 



A 



A 

P* 
A 



o 2 



P M p 



H. 
Il 



k9 



H 

II 

O 



H. 
Il 



ë> 



k9 






1 









1 
5 



I 



H. 
Il 



If 






il- 

O 



Il II 

O o. 



5.vW 




Il II II il N 



Oi 



42s 



09 



O^ o> 



H. H. 
Il II 



II 



\ï\\ 



O -O O O O 

«• «# ^ ■« « 

•i« M Û »« M 



Il II 



H 

II 



Ot 



H 

ir 



4^ 



H 

ir 

o 



H 

]]• 

P 



iJiJ 

o o 



.1- 4i*ot 



•Il 

M 

00 



II 

O 



fi 

II 



H 


H 


II 


II 


» 


d« 


o' 

^ 


"o^ 


t^ 


M 


3 


V3 


H 


H 


II 


II 


>« 


»« 


'o' 


-o^ 



^ 



ir 



u^ 



II 



t.9 



H 

II 

O 



H. H, 
llll 

O o 



»-i CM C/v 



II 

O 
00 



H 
II 

o 

Oi 



II 

o* 



Il II 

V3 <0 



ir H 



00 



H, 
il 



t.» 



11 

o 



H H 

inr 

o o 



CM 



II 



O 



H 
II 






Il II 



CM o» 

o 09 



H. h. 

Il II 

o O 

00 c^ 



H. tH. 
Il il II 

9 9? 



II 



CM 



H 
II 

O 



H 

II 

O 

w 
v3 



Il II 
o o 



k9 



H H 

ir If 

9- a- 



V3 bd 



II 



CM 



inr 

o o 



II 

a- 

o 
en 



II" 



42s 



H 
II 

O 



Il II 



^ 42s 



A S5 

O o 

fi p 

A 

P 

A 



fi 



A ^ 
P P 

<* A 



A 

A A. 

H P 

2- S' 

A 2 

*■« p 



h:? 
-"s 

» A 

S o 



>t3 a 

/-> »> 

M ^< 

STA 
O 

P 
A 



S 



p* A 
A P 



A 



P P 

A ja 

•^ p 
O p 
P 

A 2. 
P 



1 •« Prf 

A A b 

3 » 1 

ti 7:. *t 
en ÎSïi^ 

A. 2 g 

in 



A p-> 



P *♦ P M 

Si-: t. S 2 ^ 

3 — £^ ft 

«►ri p-A 3. 

p PB Ea 
taM A 

s 
fia 



ils 

g yp 




S"?"? 



aq »4 



►P 
pr A p 

A r^ s aj •* 

<r^ A g 






►p H ^* p. 

p* en 2 ciq ^ 
A en S s K 

~ M. ^ 



H 



H 



»-• p ^ A ta 

P.S; A ►« « 

A y 3 g k 

cr tu »d S^ S 



►p 

p o g 0. 

p* ^. r 5 

A A -fe s 



£ 



»^ »i 



•S. <5 o Q,o 

g » S- K'S 
P- S-^P-S 



s 

s- 

«o 

2 



a 
a 












" Ot P 

P* - » S w 

g ci: g p s 

p • P A S 

P^ — «♦ P 

" A 



I 



o 
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RELATIVES 



AU MOUVEMENT DES EAUX. 
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TABLES DU MOUVEMENT DES EAUX. 



Pagres. 
Table qui donne les vitesses moyennes correspondantes aux vitesses à la 

surface , et récipix)quement i45 

Table pour faciliter le calcul des formules qui donnent le rapport entre . 

la vitesse de Teau dans un canal , la longueur , la pente, la section 

. du canal et son périmètre i49 

Table pour faciliter le calcul des formules qui donnent le rapport entre 

la vitesse de Teau dans un tuyau, la longueur, la pente , le diamètre 

du tuyau , et les charges d*eau sur ses orifices extrêmes i53 

Table pour faciliter et abréger les calculs des formules donnant les re- 
lations ent!'e la longueur d'un tuyau , son diamètre , sa pente , les 
charges d'eau sur chacune de ses extrémités, et sa dépense i56 

Table pou^r faciliter et abr^er les calculs des formules donnant les 
relations entre la vitesse de Teau dans un tuyau, la dépense par 
seconde, et le diamètre « i59 

Table pour faciliter et abréger les calculs des formules donnant les rela- 
tions entre la vitesse de Feau et la hauteur de laquelle il faudrait 
qu'elle tombât, en la considérant comme un corps grave, pour ac- 
quérir cette même vitesse i68 

Table pour faciliter et abréger les calculs dans lesquels on a à opérer 
sur des quantités relatives aux formes et aux dimensions des sections 
transversales des canaux, qu'on suppose être des. trapèzes à bases ho- 
rizontales 176 

Table du mouvement de l'eau dans les tuyaux, la longueur et le dia- 
mètre supposés variables , et la vitesse constante 174 et i^fi 

Table de la dépense réelle des orifices en mince paroi , avec contraction 
complète 178 

Table des vitesses de fond sous lesquelles commencent à être entraînés 
les divers terreins dans lesquels les canaux sont établis 179 
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L'application des principes de Thydr-odinamique à lai^t de conduire 
les eaux , a eu principalement pour résultat de soumettre à l'analyse 
les phénomènes de leur mouvement, soit quelles s'échappent d'un 
vase par un orifice horizontal ou vertical, ^oit qu elles s'écoulent dans 
un canal découvert ou dans un tuyau. Mais on s'est vu forcé pour cela 
d'admettre certaines hypothèses ou conditions dont on ne peut se 
dissimuler l'inexactitude , et qui , suivant les diflférens cas , s'écartent 
plus ou moins de la nature. 

Dans le cas dct l'écoulement de l'eau par un orifice horizontal , on 
suppose : 

1°. Que toutes les molécules Récrivent des droites verticales; 
2°. que la vitesse de ces molécules est la même, à chaque instant, 
pour toutes celles qui appartiennent à une même tranche horizon- 
tale , et qu'elle ne varie qu'en passant d'une tranche à une autre. 

Cette double hypothèse ne convient rigoureusement qu'au cas où 
le vase est un cylindre vertical ^ et où l'orifice horizontal est la base 
même du cylindre. Si le vase s'élargit ou se rétrécit^ il est impossible 
qu'une tranche de fluide prenne la place de celle qui lui est in» 
férieure^ sans qu'une partie des molécules ne quitte la direction 
verticale; néanmoins on conçoit, et l'eipérience prouve, que si le 
vase s'écarte peu de la forme cylindrique^ ou que la hauteur de 
l'eau ;5oit très-grande, par rapport à la diBéçence des largeurs des 
tranches , les vitesses horizontales de ces molécules seront très-petites 
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par rapport à leurs vitesses verticales , qui en même temps «eroBt 
à peu près égales pour toutes les molécules d'une même tranche. 
Il y a donc un grand nombre de cas dans lesquels le parallélisme 
des tranches s'observe, sinon exactement, du moins par approxima- 
tion; et pour tous ces cas le calcul^ fondé sur cette hypothèse, doit 
conduire à une solution approchée de la question. 

Le mouvement de Teau qui s'écoule par un orifice horizontal 
présente deux cas qu'il importe de distinguer^ celui où le fluide est 
entretenu constamment à la même hauteur au-dessus de lorifice , et 
celui où le niveau s'abaisse à mesure que le fluide s'écoule. 

Dans le premier cas , on intègre sans difficulté les équations 
différentielles qui renferment la solution complète du problème^ et 
l'on parvient à déterminer en fonction du temps la vitesse à l'orifice 
du vase , la vitesse et la pression pour tous les points du vase. 

Dans le second cas , on ne peut pas espérer d'intégrer les équations 
différentielles sous formes finies. Leurs intégrales ne pourront s'obte- 
nir, dans un petit nombre de cas choisis exprès, que sous forme de 
séries, et les valeurs des inconnues du problème ne se détermineront 
que par approximation. 

Lorsque l'orifice est très-petit par rapport aux dimensions du vase, 
et que de plus la pression est la même à l'orifice et au niveau de l'eau, 
l'équation qui exprime la vitesse en fonction de la charge d'eau se 
réduit à 



u représentant la vitesse, h la hauteur et g la vitesse acquise par les 
graves au bout de l'unité du temps = 9". 809 par seconde. 

D'où résulte ce théorème important, que la uitesse de l'eau qui 
sort d*un v^ase par un très-petit orifice , est égale à celle d'un corps 
pesant qui serait tombé de toute la hauteur du niueau au-dessus de 
Vorifice. , ' . 

Si l'eau éprouvait une plus grande pression à son niveau qu'à 
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l'orifice du vase , la vitesse u serait augmentée par cet excès de pres- 
sion, et son augmentation serait la même que si le niveau était plus 
élevé. ' 

Ainsi h^ étant une quantité telle qae g^h' ^^ pression au niveau de 
Teau , p étant la densité de Feau , on aura • 

c'est-ànlire que la vitesse u sera la même que si la hauteur du niveau 
était h-i-h'. 

Dans le cas de Torifice très-petit , la pression , en un point quel- 
conque du vase , où la section est très-grande par rapport à Forifice , 
est égale à la pression appliquée à la surface supérieure du fluide , 
plus la pression due àja hauteur du niv^eau au-^essjis de ce point; 
de sorte que la pression dans ces sections est la même à chaque 
instant que si le fluide n'avait aucun mouvement dans le vase. 

Ces deux théorèmes, relatifs à la pression et à la vitesse, ont éga- 
lement lieu quand le niveau s'ahaisse, et quand il est entretenu à 
une hauteur constante. 

Connaissant la vitesse du fluide à l'orifice, et la section de cet 
orifice , il est aisé de conclure le volume d'eau qui sort du vase dans 
un temps donné* 

Dans le cas de l'orifice très-petit , on a 

(J = û)|^2g^A. /. • (a) 

Q étant le volume écoulé, t le temps exprimé en seconde et &> l'aire de 
l'orifice. 

Lorsque l'orifice est vertical^ la vitesse de l'eau qui s'échappe ne 
peut pas être regardée comme constante dans tous les points de l'ori- 
fice. Alors, à l'hypothèse àa parallélisme des tranches^ on ajoute une 
autre supposition^ celle déconsidérer la vitesse d'une molécule ren- 
fermée dans le plan de Vorifice'comme proportionnelle à la racine 
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cannée de sa distance v^erticale à la surface du fluide : c'est à-dîrj5 que 
chaque molécule a la vitesse qu'elle acquerrait si elle, s'échappait paf 
un orifice horizontal infiniment petit, et sous une pression déter- 
minée par sa distance verticale à la surface supérieure du fluide. 

En désirant par 

6> Taire de l'orifice, 
a la hauteur ) > 

b la hase j — - » 

h la hauteur au-dessus du sommet, 
Ti la hauteur au-dessus du centrey 
h. la hauteur au-dessus de la base, 
gr la pesanteur = 9~.8o9, 
q la dépense*par seconde. 

On calcule la dépense pendant une seconde , et dans le cas d'une 

charge constante , par Içi formule 



Î = |6^A,^— ^Hj/a^ 



équation qu'on peut mettre sous le forme 



'=L-[(-ny-o-n)>^^ 



(3). 






La dépense d'un oriQce très-petit , caltulée d'à près Ja théorie ^ ne 
s'accorde point avec les résultats de l'expérience. Ceux-ci sont toujours 
moindres , et dans un rapport à peu près constant qui ne varie ni avec 
la largeur de l'orifice, ni avec la hauteur du niveau. D'après les expé- 
riences les plus récentes, ce rapport est égal à la fraction 0^62 : de 
sorte que la dépense qui a réellement lieu par l'orifice horizontal u , 
par exemple , la hauteur du niveau étant constante , et égale à h , doit 
être exprimée par 

Q' =: 0,6a «I l^^â^. 
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Cette différence entre la théorie et Texpérience est due à la contrac» 
tion que le fluide éprouve à la sortie du vase; phénomène qu'on 
attribue aux directions que prennent les molécules quand elles s'ap- 
prochent de l'orifice^ vers lequel elles concourent toutes : au sortir du 
vase , elles conservent encore ei^ partie ces directions ; ce qui produit 
un rétrécissement dans la largeur delà veine fluide, qui subsiste jus- 
qu'à une certaine distance de l'orifice. * 

Lorsque l'eau s'écoule dans une rivière^ dans un canal ou dans un 
tuyau , on distingue deux cas, celui où, le mouvement est simplement 
permanent , et celui où il est uniforme. 

Le mouvement permanent a lieu lorsque le courant dépense un 
volume d'eau constant pendant l'unité du temps, dans toutes leà 
sections par ui^ plan fixe perpendiculaire aux filets fluides , la 
vitesse et la section pouvant d'ailleurs varier d'un point à l'autre du 
courant* 

Le mouvement est uniforme lorsque la vitesse et la section restent 
au contraire constamment les mêmes, quel que soit le point que l'on 
considère. 

Pour appliquer l'analyse à ces deux circonstances du mouvement^ 
on adopte de plus les hypothèses suivantes. 

I**. Imaginant que l'espace occupé par un courant en régime per- 
manent soit partagé en tranches infiniment minces par des plans 
normaux à l'axe d'un des filets fluides, on admet que la {vitesse des 
molécules d'eau est constamment la même pour toutes celles qui 
traversent un même plan^ et qu'elle ne varie qu'en passant d'un plan^ 
à l'autre. 

2°. On suppose que chaque molécule d'eau se meut sensiblement 
en ligne droite , de sorte qu'on puisse négliger la force centrifuge due 
au mouvement curviligne, s'il y a lieu, comme disparaissant sans 
erreurs appréciables aiuprès des autres forces agissant sur le sys- 
tème. 
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3°. Enfin on se restreint aux cas où les dimensions de la section, 
ou du profil en travers du courant , varient de quantités trè»-petites 
en comparaison de la longueur, de sorte qu'on puisse considérer à 
chaque instant la vitesse de chaque molécule comme perpendiculaire 
'à la tranche qu'elle traverse, en négligeant les vitesses transversales 
qui existent, à la rigueur, dès que la section est variable d'une 
tranche à l'autre. * • 



De ces trois hypothèses, la première (celle du mouvement par 
tranche) ne se réalise jamais dans la nature , parce que la résistance 
que la paroi du lit oppose au mouvement de l'eau , ne se transmet 
qu'en s'atténuant aux filets intérieurs^ jusqu'à un certain filet cen- 
tral qui a plus de vitesse que tous les autres. Mais comme en général 
les vitesses ne difTèrent pas de beaucoup entre elles, on sent que l'on 
ne commet qu'une faible erreur en les remplaçant toutes par la 
vitesse moyenne , qui est le quotient du volume d'eau dépensé dans 
l'unité de temps divisé par l'aire de la tranche au point considéré. 

Dès que cette compensation est admise, chaque filet fluide peut 
être considéré comme retardé par une force qui agit à la manière du 
frottement en sens contraire du mouvement. 

L'expérience a conduit à représenter cette force par une fonction 
de la vitesse moyenne composée de deux termes, dont l'un contient 
la première et l'autre la deuxième puissance de la vitesse, de la forme 

m 

dans laquelle le mètre est pris pour unité linéaire, et la seconde 
pour unité de temps. 

S ^ 9" «8088 représente la force accélératrice de la pesanteur ; 

&> l'aire de la section transversale à laquelle appartient la molécule 
que Ton considère ; 
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1 là longueur du périmètre mouillé de cette section ; 

i^la vitesse moyenne, supposée comQiilne à toutes les molécules qui 
traversent cette section ; 

a et i Jeux nombres constans déterminés par l'expérience. 

Si l'on prend pour axe un quelconque des filets fluides , et que l'on 
dé3ignepar • • 

I 

S la longueur de Taxe comprise entre un point fixe pris du côté de ïa 
source et l'intersection par un plan normal mené par un point 
quelconque du courant ; 

y la distance verticale comprise entre da molécule considérée et la 
ligne horizontale menée par l'axe dans le plan de la section 
transversale; 

h la valeur de y qui correspond à la surface de l'eau ; 

7 l'angle formé avec l'horizon par la direction de l'axe au point 
d'intersection avec le plan normal , ou, ce qui est la même 
chose , par la direction de la vitesse des molécules comprises 
dans ce plan; 

p la pression du fluide au point considéré ; 

t le temps à partir d'un instant quelconque \ 

t 

A la pression constante qui a lieu à la surface de l'eau ; 
Q le volume d'eau dépensé constamment dans l'unité de temps, 
on trouve 

/> = A+é'C^— ^) COS. y (4) 

siOi 1/ds — COS. ydh {at^ + btf"^) ds+ --^- dot :=: o (5) 

supposons qu'on choisisse pour axe la ligne qui serait tracée longi- 
tudinalement par les points les plus bas du lit du canal. Dans ce cas, 
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I la longueur s sera mesurée sur le fond, Tordonnée h sera la plus 
I grande profondeur d'eau, mesurée perpendiculairement à la ligne 
d'eau dan$ la section normale à l'extrémité de l'axe 5 ; y sera l'angle du 1 
fond au même point avec l'horizon, et si Ton fait sin. 7 = z 9 l'équation 
précédente deriendra 



ids— Kl— i" dh — - {av + bv^) rf*+ ^ rf» = 

6» ffvr 



g^' 



(5) 



Le lit du canal est supposé donné , sa pente et son profil pourront 
' varier de l'une à l'autre de ses extrémités, pourvu que ce soit par 
degrés peu sensibles , la quantité i sera upe fonction donnée de ^ , u et x 
seront également des fonctions déterminées de 5 et de h; il en sera de 



même de y^ puisqu'on a f/ =s - . Ainsi .l'équation précédente pourra 

être ramenée à ne contenir d'autres variables que 5 , A et leurs diffé- 
rentieUes, ce qui réduit à une difficulté de calcul intégral le problème 
qui consiste à déterminer la courbe suivie par les filets fluides de la 
surface du courant , courbe entièrement connue dès eue l'on aura la 
valeur de la profondeur h normale à l'axe du lit , correspondante à 
chaque longueur ou distance s. 

Lorsque la pente et le profil transversal du canal seront cons tans , 
le problème deviendra beaucoup plus simple; x ^ ** lie seront plus 
fonctions que de A ^ et si l'on désigne par x la largeur variable du 
profil à la surface de Feau, cette nouvelle quantité sera également 
une fonction de h , let l'on aura 

substituant cette dernière expression dans la dernière équation, et 
remplaçant — par sa valeur i^% on obtient 

P* X 



ds = 



_^« 



-|/I-^ 



dh 



0» 



(atM-tf*)— -* 



(6) 
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équation de la forme ds^F {hydh^lsL plus simple qui puisse être 
soumise aU calcul intégral. 

Enfin, si on suppose que la surface de Teau a la même déclivité que 

le fond du lit, ce qui est le cas du mouvement uniforme, alors 3- = o, 

ah 

ce qui ne peut avoir lieu qu'autant que • 



- (ap + ftp») — î=;o 



(71 



Cette équation ne peut être satisfaite que par une valeur de A, qu'on 
désigne sous le nom de hauteur du régime uniforme. 

On présente ordinairemeift cette formule sous la forme 

<jk^ + 6p' = R I 

dans laquelle on a fait R = - = rayon moyen , et I = - = le rap- 

port entre la différence de nii^eau des deux points extrêmes du canal 
et la distance qui les sépare. * . 

Dans lé cas où Teau s'écoule dans un tuyaq, la formule du mou"- 
vement uniforme est 

av'\'bif^i=^'-'^ : 



la pression à l'origine du tuyau étant P et à l'extrémité de sortie n. 

« • 1 
En faisant le diamètre du tuyau = D, on a — = 7 D, d'où 

A» •* 

P représefate la pression qui a lieu à l'orifice supérieur du tuyau , 
pression due à la charge d'eau sur l'orifice ) en admettant que la vitesse 
à cet orifice soit petite : elle serait due à une charge plus faible si cette 
vitesse devenait un peu forte. 
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Mais dans les applications ordinaires de la formule, cette vitesse 
est très-faible, et Ton peut, sans erreur sensible, faire Pasgf H, H repré- 
sentant la charge d'eau sur Torifice supérieur : de même \i =g W, B! 
représentant la charge sur lorifice inférieur. Substituant , on trouve 

I ^ ç — H' + H 

• av + bv'^^i - u g . 
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Donnant les vitesses moyennes correspondantes aux vitesses à la sur- 


face, et réciproquemeiU. 


La vitesse moyenne entre toutes celtes dont les filets fluides d'un courant 


d'eau sont i-espectivenient animés, se conclut de la vitesse <jui a lieu à la sur- 


face, au moyen de l'équation 


V(V+.,37.87-) 


V + 3,i53i2 


Dans laquelle v eipriaie la vitesse moyenne et V la vitesse à h surface. 


Cette équation est due à M, de Prony , et il a calculé la table suivante qui 


donne , à lue , la vitesse moyenne coiTespODdante à une vitesse à la surface 


moindi'e que 3 mètres et réciproquement. 


VITESSES 


0,»>„.C«. 


VITESSES 


.,„*.„„.. 


à la surface. 


™;e„,„. 


k la sQrr.>ce. 


.o,.„,.. 


„.«!« - 






™ii«. 






0,00 


000000 


^^ 


".19 


Q,i45Go 


'81 





II 


::~?3 


% 




\ 


•p. 


ii 


l 


o3 


<.aa64 
o,o3oM 
D,o3,8i 


1 





l 


g 


'88 


l 


3 


o!o«o6S 


1 


o.aG 

::3 


l 


•ioBîS 


789 


a 




o,o6833 





aifiaS 


791 
'9' 

79i 
7&5 
797 
797 


^ 


i3 
j5 


ZSê, 

0.03137 




0.33 


l 


.3T.3 
34007 
a48oa 




i« 


ailils 


0.35 




17.95 







,"8 

■9 


o,,3oo4 


o,36 





'5*5 


° 


o.>Î7Sa 
o..^à6o 


é 


°oS 


' 
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o,6g358 
0,70106 

0,70954 
o,7i8o3 
0,73653 
o,735o3 

o?5^ 



o"S 
.180 

0.8.047 
0,63005 . 

0.83,64 
o,aj(n3 

■"» 

o,68rf>8 



0,9, 5iS 
0,93.55 

•.958S, 
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VITESSES 




VITESSES 




4^.„,„.. 


inayeDnes. 




u la )iurt'«cc. 


moyennes. 




mclrei. 






n,.,r«. 




' 


1,36 


1.13337 


8;8 

8;9 


1.8a 
1,83 
1,84 


l.55a,, 


901 
901 


\f 


889 

881 
881 

' 883 

883 

881 
883 
885 
885 
88â 
88(i 
886 

SS2 
1 

889 

1 


1,85 


1.56.11 


901 


!', 


8 

3 




1,86 

il 

1.9» 

i,9> 


,.i,o,4 

i,6r5a<) 


90a 

90a 
903 
903 
903 

o"4 


'c 


^ 


J..95n7 


•:S 


■;(h43S 

1.63337 


90 i 
904 
91.S 
905 

9^.6 
90G 
906 
907 
907 

S? 
S 

9«) 
910 
909 
910 


1,5 
..5 
1,5 
1,5 
1,5 
i.S 
1,5 
1,5 
1,6 


6 

î 

) 

3 * 

i 

6 
l 


■il 

i.îga33 

ijx; 

l,33;o, 

■ ,363,, 

■ .3é,6i 


■1 
..96 

;s 

ij» 

a.oo 
a,o6 

ï;3 


'!6695o 
i,6é„a 

|;^| 

ii:45>9 
1.96Q-I8 


i.tii 
i,ft. 
1,63 


1 
1 

Si 


a.»>9 
a,l3 


liSiSàS 


910 
91 ■ 
9" 
»'" 
91a 


..66 


,.39o56 


a, 14 


i.8aii5 


91^ 


■■1 

1.69 




a.iS 


i.833!.7 


91a 

91a 


1.71 
1.7a 

1,73 

"■1 


.46"9 

'■S"î 


3,19 

a,ao 
a,3. 

3.33 

a.a3 


1.86979 


9'4 
9'4 

914 

9'5 
9-4 
9i5 
916 
9,6 




..460.4 


a,36 


1,9155. 


;;§! 


i'mGoq 


3 


l'Il:?? 


gîs 


lis. 


1,5^509 


900 


3.39 


,^.3. 


9'7 


1,8a 


.,53^09 


900 


3,3o 


'.9-!°iy 
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3,04398 

a,o53i5 
a, 06335 
a.ojiSS 



3.ai9.8 
2.33843 
a,a3,C8 



9^4 
gaS 
935 
935 

9î6 
936 
gaC 
937 



3,73 
a. 76 



a.33o34 
3,33962 
3.34890 
3,358 18 

aiSjOlé 

a,386o5 
3,39535 
a,4o4G4 
3,4.394 
a.4a3a4 
3,43353 
!i,44>85 
3,45i iG 
a,46<47 

a!48a|3 

2;5ié39 

ai535o4 
^,54437 
3.55370 
a.563o4 



a, 59106 

3,60975 
3,61910 



933 
933 

'M 
I 

935 
935 
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. TABLE DEUXIÈME. 

Pour faciliter le calcul des formules qui donnent le rapport entre la 
vitesse de Veau dans un canal , la longueur, la pente , la section du 
canal et son périmètre, 

La vitesse de Feau dans le canal == p 

La longueur du canal • r=:l 

La différence de niveau entre les deux poihts extrêmes. = ( 

L'aine de la section transversale du canal. . . * . ; := e» 

Le périmètre de cette section = X 

#- 
Poui: simplifier^ on fera 



• 



Jl = I et — == R. 



Formule d'après M, de Pronf. ' 
0,0000444499 ^ + 0,0008093 i4o ^^ = H I. 

D'après M. Eytelwein, qui a suivi exactement les traces de M. de Prony, 
pour la théorie du mouvement de Teau dans les canaux , mab qu^ a eu l'avan- 
tage de réunir un plus grand nombre de données expéHmèntilles; 

o,ooo024a65x \f + o,ooo365543o ^'^ = A I. 
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TABLES HELATIVES AU HOUVBHStlT DES EAUX. 





VALEURS 


DE RI. 




VALEURS 


DE RI. 


moreiwes 


c..re.p.naa. 


i cellta de -j. 


moyennes 


forrespondan 


il (.elles de u. 







o,oooooo5 


0,5 1 


0,0001073 


o,oooio3t 

















Sa 




0001 !l5 




oooiofiS 




03 








oooooiG 




53 




0001155 








II 


l 


oo^oi? 


l 


nooo..i3 


° 


S 


j 


^;i§9 





o^ll^a 




OB 








OOODoBS 




56 








0001219 








OQ00035 








u 




oooi3a6 




0001 a 58 




u 




0000043 










0001370 




=:3 




09 




000005 I 








59 




ooo.4.e 






















=& 




oooi38o 
















6° 






000,433 








0000081 


i 


ooo„oi>8 




65 




0001 556 




aooi4fi5 




■ 3 




0000003 








G3 




00U1604 




0001 5o8 





;l 




0000 i56 ^ 




0000 133 




64 




000. 65i 




oootSSi 






0000,19 • 




0000 j3(i 




65 








Qoc.,596 




ifi 




ooooi3a 




0000 i5o 




66 




Eii 




000,64, 








IZt 




0000165 




S 






000.686 




II 






0000 iBo 












0001; 33, 





■9 





0000178 





TZfi 




69 




o^îg^'s 





0001779 








0000 iga 








z° 




0001961 




o 










0000a 3 








OOOiOlS 










ooooa3o 
















000.934 


o 


33 





OOOOI^l) 


a 


oaoo^eé 





7' 





oooaiâS 





o^i^33 




24 












î4 




□001181 








a5 




Z°a8^ 




oooo3q4 
ooooSaS 




75 




oooaa38 * 








26 




OOOOÎIO 






i» 




oooaai^ 




oooaiit 




37 




aooo33'j 




0000346 
ooi.o3(i7 




lî 




0005354 




0005176 




aâ 




00D0354 








Z^73 








"9 




0Doo3i8 




oooo38o 




79 






oooaaSi 




3t. 












èo 




0001534 




0OO3335 




:<i 




ODOO 55 








81 




oooïSyS 




000.38O 

0OO'444 




33 




oooo4?8 








8a 




oooaGâ, 






33 










83 








oooiSoo 




i 




0000 5o5 








84 




oooa847 




oooa556 






0O00533 








&) 











36 




oooo56i 












00019 ri 




ooo'i67o 




37 








O0O0588 




S2 












d 




00006a 




ooootijB 






ooo3o44 




oooa-> 
ooo.i^6 




3» 




oooofiSi 




:°^$ 




89 




ooo3 1 1 1 






40 




ooooGSa 






9" 




ooo3i79 




oooagoS 




^' 




0000714 








91 




ooo3a48 




00M96G 




4= 




oooo;47 




0000^33 




9^ 




0003317 




ooo3oa7 




43 




oooojSo 




0000763 




93 




0003387 




ooo3o89 




\i 






0000794 





$ 




C0O3458 




ooo3.5i 






Zosîs 




ooao8?6 






ooo353o 








î 




ooooSSS 




oooo85û 




9e 





ooo36oa 




0003377 






ooongiî 




ooooBs^ 




97 




ooo36n5 




ooo334'i 






0000^59 




onao'jAG 




flS 




zss 




0003406 




t:> 




noor.j)!)7 




0000960 




99 






zfài 


■ o5o 


°'°"'°" 


° 


0000^96 


° 







QooSSgS 


^ 



TABLES RELATITBS 




TABLES RELATIVES AU HOUVEHENT DES EAUX. 





VALEURS DE R I . 




VALEURS DE n I . 


VITEME» 












iDoyennea 


respond.iiit 


i celles de v. 


mo^eniiM 


-^Er 


à celles de v. 


' 3rOi 


SIfS 


O.00IÎ3W 


a,5i 


o,ooi363S 


0, 0020603 




oa 




oo,35j9 


a,5i 




ooa38a4 




oo-!0763 


a 


oî 






0O.364.) 


a.53 




oo.^o.a 




ooaoj>a4 




4 : 


0015707 


° 


ools^o 


l§ 


° 


° 


ooaioSS 
00^1 34, 






ooifoiia 




IV^pl 


a,S6 




ziu 








3 : 


aoiGsGS 






'S 








a 


i>otG3^(i 




ooîte? 










3 


t>9 o 


00.6474 
ooifi63o 




o<.,J44o 


a.59 




003S149 




0021 5oo 








oo,.|574 


a,6o 




ooî53io 




0023065 






0016-86 




iîli 


=..61 




ooaSsi'l 




ooaaaSi 




13 


0016943 


u 


a.6a 





ooa5;î8 





0031397 




i3 o 








a,6ï 




003593a 




oo2a5t>4 




;l i 


Z'ills] 




OOI5M7 


a,d4 




ooaCT.8 




002273. 




00174.9 




00.5.5I 


a^5 




oo!.G3.3 




0021900 




i6 o 


o<..75;9 




00. 5^0 


a,66 




ooa65o9 




0023068 




;j ° 


.K„;74o 




iS 




0016707 




oo23a38 




0017901 




00.31% 




0C36905 




00^57^ 




19 


oo.8ofi3 




00,580., 


a.69 




:zç:â 








ooi8:i-i6 




00.59Î!) 












ai 


00.8380 
00. 8551 




DOl60<lO 


3,71 








00239-" 




aî ° 

a4 


"; 


oo.6i3. 
oo.63;3 
00 .65 16 


m4 


' 


002e 108 




ooad266 
0014440 




aà 


ooigo5a 




ooiGG5f) 


>.:5 




ooa83, . 




ooi(n4 




a6 (. 


oo.»...» 




oo.(î8o3 


ï.,(i 




00285 1 5 




°;3îl 




3 : 


00,9387 




00.694B 


":?8 




00287ÎO 






OO.B555 








0028925 




001 141 




s : 




l 


ooî^É 


îS 





ooj9i3i 
0029338 


l 


00353.8. 
oo254!,5 




3i 
3a 
33 


ooao4,o 


' 


00.7828 


. a,8i 
■j.8a 
a.83 


• 


Sli 


l 


0-^358^1 
002603 i 




a : 


0030584 
0030757 


l 


ZSïi 


ilt 


° 


003017a 
0OÎO383 


l 


0036110 

003539, 




36 


oouogai 




00.8177 


3,86 




oo3oS9i 
oo3o856 









12 : 


00a. 1 07 




oo.fiii. 


iM 






ooi6!,35 




Z",Û 




0018579 




oo3io,8 






39 






oo.8;3, 


3,89 




oo3i23a 




0037119 




lo 




001 8883 


0.90 




:g;ffi 












Qoigo37 


a.91 






^37487 




3 a 


'Sh 




0019,90 


3.93 




0031876 




0037671 
oo2éo43 




3 


^a^3^5 




0019345 


3.93 




oo3209ï 






! l 






ailt 




oo3:i3og 






o-jaïSSG 




M19G56 




oo335a| 








6 

4: 


0032718 
loa^goo 


l 


ooi^a 
00,9909 


3.96 
3.97 


° 


oû3^ 


l 


ooaSii? 
ooiSéoS 




4S 
49 " 


ooi3o84 






3.98 




oo33i85 




0028982 




oc.i3a«l 




0030385 


3.99 




oo334o5 
0033627 




a,5o 1 u 


ooLi34r,3 


" 


ootio443 


3,^ 


" 


° 


0039,73 
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TABLE TROISIEME. 

Pour faciliter le calcul des formules qui donnent le rapport entre la 

vitesse de Veau dans un tuyau, la longueur , la pente , le diamètre du 

tuyau et les charges d'eau sur ses orifices extrêmes. 

• 
La vitesse de leau dans le tuyau = f^ 

La longueur du tuyau. = > 

La différence de niveau entre les deux points extrêmes. =: Ç 

Le diamètre du tuyau = D 

La charge d'eau sur l'orifice supérieur = H 

La chai'ge d'eau sur l'orifice inférieur « '= H' 

Nota, Lorsque le tuyau dégorge dans Fair, on a.» H' = o 

Pour simplifier on fera # 

Formule diaprés M. de Prony. 
0,0000173314 V + 0,000348269 ^'^ = 4 D J. 



VITESSES 



moyennes 



V. 



VALEUBS 

de :f de D J corres 

pondant à celles 

de ('dans les 

tuyaux. 



0,01 
0,02 
o,o3 


0,0000002 
o,oooooo5 

0,O00Q0o8 


0,04 


0,00000 I 3 


o,o5 
0,06 


0,0000017 
0,0000023 


0,07 
0,08 


0,0000029 
0,000003*6 


0*09 
0,10 
0,11 


0,0000044 
0,0000062 
0,0000061 


0,12 
o,i3 


0,0000071 
0,0000081 


o».i4 
o,i5 


0,0000093 
0,0000104 


0.16 


0,0000117 



VITESSES 

moyennes 



a, 17 
0.18 
0,19 
0,20 

Ô,2I 
0,22 
0,23 
0,24 
0.25 
0,26 
0,27 

o,.î8 

o.'^9 
o,3o 

0,3 1 

0,32 



VALEURS 

de -^ de D J corres- 
pondant à celles 
de V dans les 
tuyaux. 



o,ooooi3o 

0,0000144 
0,0000169 

0,0000174 
0,00001 go 
0,0000207 

0,00002.^4 
0.0000242 
0,0000201 
0,0000280 
o,oooo3oi 
o,oooo322 
0,0000343 
o,oooo365 
o,oooo388 
0,00004 12 



VITESSES 

moyennes 



0,33 
0,34 
0,35 
0,36 
0,37 
o,38 
0,39 
o,4o 
o,ii 
0,42 
0,43 

0,45 
0,46 

0,4» 



VALEURS 

de ^deDJ C rres- 

pondant à celles 

de V dans les 

tuyaux. 



0,0000436 

0,0000462 

0,0000487 

o,oooo5i4 

0,0000541 

0,0000669 

0,0000697 

0,0000627 

0,0000666 

0,0000687 

0,0000718 

0,0000760 

0,0000783 

0,0000817 

0,0000861 

0,0000886 
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TABLES RELATIVES AU MOlJVEMEIfT DES EAUX. 



VITESSES 

moyennes 

V. 



o»49 
o,5o 

o,5i 

o,52 

0,53 

0,54 
0,55 
0,56 
o,52 
o,58 
0,59 
0,60 
0,61 

o,o3 
0,64 
o,65 
0,66 
0,67 
0,68 
0,69 
0,70 
0,71 
0,72 
0,73 
0.74 
0.75 
0,76 

o»77 
0,78 

0,79 
0,80 

0,81 

0,82 

o,83 

0.84 

o,85 

0.86 

0.87 

0,88 

0,89 

0,90 

0,91 

0.92 

0,93 

0.94 
0,95 

0,96 

0.97 
0.98 



VALEURS 

de i de D J corres 

pondant à celles 

de V dans les 

tuyaux. 



0,0000921 
0,0000967 
0,0000904 
0,000 io32 
0,0001070 
0,0001109 

0,0001149 
0^0001x89 
0,006 i'j3o 
0,0001272 
'o,oooi3i5 
0,0001 358 
0,0001402 

0,0001446 
0,0001491 
0,0001537 
0,0001 584 
0,0001 63 I 
0,0001679 
0,0001728 
0,0001278 
0,0001028 
0,0001829 
0,0001900 
0,0001982 
o,ooo2o35 
0.0002089 
0,0002143 
0,0002108 

0,0002264 
0,00023 10 
0,0002368 
0,0002426 

0,0002484 
0,0002543 
0,0002603 
0,0002663 
0,0002726 
0,0002287 
0,0002849 
0,0002910 
0,0002977 
o, 0003042 
o,ooo3io7 
o,ooo3i7o 
o,ooo324o 
o,ooo33o8 
0,0003376 

0,000344^ 
o,ooo35i5 



VITESSES 

moyennes 



V. 



VALEURS 

de J de DJ corres- 
pondant à celles 
de V dans les 
tuyaux. 



4097 
4173 



o,ooo3685 
o,ooo3656 
0,0003228 
0,0003600 
0,0003873 

0,0003947 
0,0004022 

OfOOoAi 

0,000.4 

o,oooa249 

0,0004322 

o,oooa4o3 
o, 0004483 
o,oooi663 
0,0004643 

0,0004224 
o,ooou8o6 
0,0004887 
0,0004920 
0,0006064 
o,ooo5x38 
0,0006223 
o.ooo53o9 
0.0006396 
0,0006482 
0,0006620 
0,0006668 

0,0006247 
0,0006837 

0,0006928 
0,0006019 
0,0006111 

0,0006204 
0,0006297 
0,0006391 
OyOoo64o6 
0,0006681 
0,0006677 

0,0006274 

0,0006071 

0,0006970 . 

0,0007060 

0,0007168 

0,0007268 

0,0007369 

0,0007471 

0,0007673 

0,0007677 

0,0007200 
0,0007886 



VITESSES 

moyennes 



tf. 



.49 
,60 

,5i 

.52 

,53 

,54 
,55 
,56 

,57 
,58 

,59 
,60 
,6i 
,62 
,63 

M 
,65 

,66 



,69 
,70 
»7ï 

,7? 
»74 

i 

,81 

,8a 
,83 
.84 
,86 
,86 



»89 
.90 
»9i 
192 
.95 



VALEURS 

de-Jde DJ corres- 
pondant à celles 
de i» dans les 
tuyaux. 



0,0007990 
0,0008096 
0,0008202 
o,ooo83xo 
0,0008418 
0,0008626 
o,ooo8636 

0,0008246 
0,0008066 

0,0008968 

0,0009080 

0,0009193 

0,0009306 

0,0009420 

0,0009535 

0,0009661 

0*0009267 

0,0009884 

0,0010002 

0,0010120 

0,0010240 

o,ooio359 

0,0010480 

0,0010601 

0,0010723 

0,0010845 

0,0010969 

0,0011093 

0,0011212 

0,00 II 34$ 

0,0011409 

o/)oii69(> 

0,0011723 

0,0011861 

0,00x1980 

0,0012110 

0,0012240 

0,0012371 

0,00x2602 

0,00x2635 

0,0012768 

0,0012901 

o,ooi5o36 

o,ooi3^i7X 

o,ooi33o2 

0,001 344^ 
0,001 358 I 
o,ooi32i8 
0,0013667 
0,0013996 



TABIBS KBLATIYBS ATT XOnTEMElIT DES EAUX. 
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VITESSES 

moy€nnes 



^99 
a«oo 

a,oi 

2,o3 

2.04 
2,o5 
2,06 

2,07 

2,00 

2,09 

2,10 

2. II 
2,lSk 
2,l3 

2,l4 
2,l5 

2,16 

2,17 

2,IO 
2,19 
2,20 
2,21 
2,22 
2,23 
2,2i 
2,25 
2,26 
2,27 
2,28 
2,29 

■ 2,3o 

2.3l 
2,32 



YALEUBS 

de^deDJ corres 

pondant à celles 

de V dans les 

tayaux. 




o,ooi4i36 

o,ooi44i8 

0,001 

0,001 

0,00 

0,0014901 

o,ooi5io6 

o,ooi5'i8i 

0,0015428 

0,0015575 

0,0015722 

0,001 5071 

0,0016020 

0,0016169 

o,ooi632o 

0,0016^71 

0,0016023 

0,0016776 

0,0016928 

0,0017082 

0,0017237 

0,001739a 

0,0017548 

o,ooi72o5 

0,0017062 

0,0010021 

0,0018179 

0,0018339 

0,0018499 
0,0018660 
0,0018822 
0,0018984 
0,0019147 



TITESSBS 

moyennes 



V. 



VÀLEUaS 

de^deDJ corres- 
pondant à celles 
de V dans les 
tayanz. 



0,0019310 
0,0019475 
0,0019640 
0,0019806 
0,001992a 
0,0020109 

0,0020302 

0,0020470 

0,0070045 
0,002081 5 
0,0020985 
0,0021157 
0,0021329 
0,002 l502 
0,0021675 
0,0021849 
0,0022024 
0,0022190 
0,0022376 
0,0022553 
0,0022730 
0,0022908 
0,0023087 
0,0023267 

0,0023448 
0,0023621) 
0,00238.10 
0,0023993 
0,0024176 
0,0024360 
0,0024545* 
0,0024730 
0,0024916 
0,0025 102 



VITESSES 

moyennes 



2,67 
2,68 
2,69 
2,70 
2,71 
2,72 
2,73 

2,75 
2,76 

2,77 
2,78 

2,29 
2,80 

2,81 
282 
2,83 
2,84 
2,85 
2,86 
2,87 
2,88 
2,89 
2.90 
2.yi 
2.92 

2,93 

2,94 

2,95 

2,96 

a.97 

2,98 

2,99 
3,00 



VALEUB8 

de^deDJ corres 

pondant à celles 

de f dans les 

tayaux. 



0,0026290 

o,oo3i5428 

0,0025662 

o,oo2585o 

0,0026046 

0,0026207 

0,0026429 

0,0026021 

0,0026814 

0,0027007 

0,0027202 

0,0027397 

0,0027602 

0,00277! 

0,0027^ 

0,0028184 
o, 002838a 
0,0028681 
0,0028781 
0,0028982 
0,0029183 
0^0029386 
0,0029688 
0,0029791 
0,0029996 

0,0030200 

o,oo3o4o6 
o,oo3o6i2 
o,oo3o8]9 
o,oo3id26 
o,oo3i234 

o,oo3i44^ 
o,oo3i653 
o,oo3i863 



Rtcueil dé cinq TabU*, 
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TABIES RELATIVES AU HOTIVEMENT DES EAUX. 





TABLE QUATRIÈME. 




Poun faciliter et abréger les calculs des formules donnant les relations \ 


entre la longueur a un tuyau , son diamètre , sa pente , 


les charges 


d!eau sur chacune de ses extrémités et sa dépense. 






La longueur du tuyau 


= > 




Son diamètre 
Sa dépense j 


» 


= D 


)ar seconde sexagésimale ou de j^^ de 




la durée d'un îour 


-Q 

= H 




«y 
La charge d*eau sur le centre de son orilGice supérieur. 




La charge d'eau sur le centre de son orifice inférieur. 


= ff 




La différence de niveau entré ces deux centres. ... : 


= Ç 




Pour simplifier, on fera , Z '= H + Ç — H' et J : 


z 




Lorsque le tuyau dégorge dans Faîr on a H' :: 


= 




Formule d'après M. de Prony. 






J D5 — 0,000088268 Q D> — o,ooa2583o Q» = 


• 

« 


VALEURS 

de D. 


Q 0,0001 


Q 0,0002 


• Q — o,ooo3 


Q = 0,0004 


Q — o,ooo5 




Valeurs de J. 


Valeurs de J. 


Valeurs de J. 


Valeurs de J. 


Valettrs de J. 


o,oi 


0,2346568 


0,9209736 
0,0304354 


2, 0589504 


3,64858j2 

0,1173284 
0,0161763 


5,6898840 


0,02 


0,0081604 


0,06682^7 


0,1819463 
0,0248665 


o,o3 


0,00X2563 


0,0043712 


0,009344^ 


o,o4 


o,ooo3585 


0,001 i58o 


0,0023906 


o,oo4ooo3 


0,006203 1 


o,o5 


0,00014^9 


o,ooo43o3 


0,0008622 


0,0014387 


040021597 


0,06 


0,0000699 


0,0001929 

0,0001052 


o,ooo384o 


0.0006281 


0,0009304 


0,07 


0,0000892 


0,0001981 


o,ooo3i79 


0,0004645 


0,08 


0,0000241 


. 0,0000620 


0,0001137 


0,0001792 


0,0002585 


0,09 


0,0000159 


0,0090395 


0,0000707 


0,0001097 


0,0001662 


o,io 


0,0000111 


0,0000267 


0,0000468 


0,00007 ^4 


0.0001006 




Q — 0,0006 


Q 0,0007 


Q — 0,0008 


Q — 0,0009 


Q — 0,0010 


Valeurs de . J. 


Valeurs de J. 


Valeurs de J. 


Valeurs de J. 


Valeurs de J. 


0,01 


8,1828408 


11,1274576 
0,3535200 


14^5237344 


18,3716732 


22,6712700 
0,7167002 


0,02 


0,2606785 


o.46o4858 


o,58i56o9 


o,o3 


0,03541 5 I • 


0,0478221 


0,0620876 


0,0782110 


0,0961938 


0,04 


0,0087669 


0,0117718 
o,oo4o352 


0,0152178 


0,0191049 


0,0234331 


o,o5 


O,003o252 


0,0051897 


0,0064888 


0,0079324 


0,06 


0,0012908 


0,0017092 


0,0021857 


0,0027203 
0,0010197 


o,oo33i3£ 


0,07 


o,ooo638o 


o,ooo8384 


o,ooio656 


0,0016006 


0,08 


o,ooo35i5 


o,ooo4583 


0,0005789 


0,0007132 


0,0008614 


0,09 


0,0002 io3 


0,0002720 


0,0003414 


0,0004184 


o,ooo5o3o 


0,10 


0,0001343 


0,0001725 


0,0002 i5i 


0,0002623 


o,ooo3i4ï 









TABLES 


nELATlTBS ATT MOIIVEHEKT DBS EAUX. 




,57 


(leD. 


Q = 0,00. 


Q = o,oo:. 


Q = o,oo3 


Q = 0,004 


-"•- 




Valeurs de J. 


Viileurs de J. 


Valeurs de J. 


Vulears de J. 


Valeurs de J. 


0,10 


i),ooo3i4iii 


00.0,983 


o.op-ja9738 


o,oo3h6636 


0,00608709 


0,.M 




ooa,4.4 




000*19353 




oo,4t)o96 




00^3088 i 




O03B37.6 








0004(1319 




00097005 




00.65643 




00^5343. 


o!iî 








ooo3a364 




z'Slfi 





00.. 3387 




00.72145 


0,4 




™oÔ74i6 




O003333O 






0008005 I 




ooi3.oâ8 


o,.5 




0000^589 




00017.36 








000S8044 




000874'*^ 


O.lli 




00004309 




000. -.935 








ODai3o;9 
oooSaSéS 




00048748 


:;;g 






zX^ 




00010705 








OO00Ï7O9 






ooo.ilgj 




00035.76 






0,19 




00003199 








ooo.3ofi9 




000,9740 
0DO.5705 










0D00180C) 




oooo5o3o 




00009663 












ooDoiSoé 




00004.18 




0O0O7B36 




00013660 




000.8589 






=;3 




oood34ii 




00006 13 1 




000. 0337 




OOOlSlOO 


O.'JÏ 






O0O03854 




00005334 
00004468 




ooooSSifi 




oo«.a399 


oM 




ooooogua 




oooo,,4,. 






.ES 




0O01O383 


0,35 




ooooorge 




00003055 




0000^776 






oooo8(«G 


o.a6 




00000691 





00001765 
0000.536 













00007353 
00006177 


O.tlJ 


















>i,'i 




00000533 




0000.339 




00003387 




00003708 


« 




0,39 








oooo,.(>4 








oooo3ï09 




<i,3<. 








0000103e 




00001817 








0.3 1 








00000908 














o.îa 








00000808 




ooooi^W 




ooooî3 






0.33 



















ooooa6i. 


0,34 




00000374 




E3 








00001694 




00003366 


0,35 




0boQO34B 






00001 oo5 




0000.5.1 






o,36 




00000 J 37 






Q0000904 




ZZl'i 






0,37 




oooooa07 








00000^16 






0000 I 085 


o,3é 












00000739 




00001099 






0,3g 




00000174 




O0ZÉ4 








00000996 




00001370 


0,40 




00000160 






00000613 










■^4 






00000148 












00000834 
















ooooo3o7 
00000383 








000007S3 




OOOOIOïS 




3 




00000 laG 






00000 Î7 I 




00000690 




00000939 




4 




00000117 




ooûooîSj 










oooooMGo 


0!^ 


5 




00000 log 














00000790 


0. 


S 








oooooaaS 








000O0538 








s 








0O00O5O1) 












00000671 






ooooooSq 




oooooiflS 




000003.9 




ooooofs 




0000063. 




>) 




00000083 























000000; 8 
















00000534 



i58 



TABLES RELATIVES AU MODTEMENT DES EAUX. 



VALEURS 

deD. 



o,5o 



Q = 0,006 




Yalears de J. 

0,0086. 

0,00544 _ 
o,oo35237 X 

0,0024^067 

0,00170464 
0,00132752 
0,00090463 

0,00008041 

o,ooo52io6 

o,ooo4o555 

0,00032026 

0,00025625 

0,00020749 

0,00016984 

0,00014041 

0,00011715 

0,00009856 

0,00008357 

0,00007136 

0,000061 35 

o,oooo53o7 

0,00004617 

o, 00004039 

o,oooo355i 

o,oooo3i3 

0,0000278 

0,00002480 

0,00002218 

0,00001991 

0,00001794 

0,00001621 

0,00001470 

0,00001337 

0,00001210 

0,0000 iii5 

0,00001022 

0,00000939 

0,00000865 

0,000007 

0,00000 

o,oooo< 



0700 
0684 



Q =r 0,007 



Valeurs de J. 

0,01 168355 
0,007335)5 
0,00480462 

o,oo326i54 
o 00228267 
0,00164028 
0,00120616 
0,00090516 
0,00069157 
0,00053698 
o,ooo423o3 
0,00033767 

0,00027274 
0,00022271 
0,00018367 
0,00015280 
0,00012829 
o,oooio85i 

0,00009244 
0,0000^928 
0.00000842 
0,00005939 
o,oooo5i83 
0,00004547 
0,00004008 
0,00003548 
o,oooo3i54 
0,00002810 

0,00002523 

0,00002268 
0,00002046 
0,00001 852 
o,oo9oi68i 
o,ooooi53o 
0,00001396 
0,00001278 
0,00001172 
0,00001078 
0,00000993 

0,00000012 

0,00000048 



Q = 0,008 



Valeurs de J. 

o,oi5i5927 
o,ooq5o48i 
0,00621704 
0,00421^06 
0,00294468 
0,00211252 
0,00155076 
0,00116172 
0,00088597 
0,00069666 
0,00053992 

0,000430x4. 

0,00034676 

0,00028259 

0,00023259 

0,00019319 

0,000x6182 

o,oooi366o 

0,0001 i6i5 

0,00009942 

o,oooo8563 

0,00007419 
0,00006462 
o,oooo5658 
0,00004978 
0,00004399 
0,00003904 
0,00003478 
o,oooo3iii 
0,00002793 
0,000025x5 
0,00002272 
0,00002009 
0,00001871 
0,00001705 
0,0000x558 
0,00001427 
o,ooooi3io 
0,00001206 
^0,00001112 
0,00001027 



Q = 0,009 



I 

= o,oto 



Valeurs de J. 

0,01908665 
0,01195492 
0,00781097 
0,00028822 
0,00369067 

0,002644^4 
0,00193844 
0,00145009 

0,00110428 
0,00086458 
0,00067092 
0,00053367 

0,00042954 
0,00034950 
0,00028719 

0,00023oiO 

0,0001091^ 

0,00016784 

0,00014247 
0,00012175 

0,00010470 

0,00009006 

0,00007876 

o, 00006885 

0,00006047 

o,ooôo5335 

0,00004728 

0,00004206 

0,00003756 

0,00003367 

o,oooo3o28 

0,00002731 

0,00002473 

0,00003343 

o, 00003042 
0,00001 863 

0,00001704 
0,00001 56a 
0,00001436 
0,00001 333 

0,0000X321 



Valeurs de J. 

0,02346569 

0,014^8547 
0,00968642 
0,00648402 
o,oo4'J2o64 
0,00323543 
0,00236919 
0,00177028 
o,ooxo465o 
o,ooio5o74 
0,00081604 
0,00064826 
0,00062109 
0,00042342 

0,00034747 
0,00028774 
0,00024029 
0,0002022*3 
0,00017143 
0,00014629 
0,00012563 
o,oooio85i 
0,00000424 
0,00008227 
0,00007210 
o,oooo6358 
0,00006627 
0,00004999 

0,000044^ 
o,oooo3Ô9i 

o,oooo3585 

o,oooo323o 

0,00002919 

0,00002646 

0,00002406 

0,00002193 

0.00002003 

0,0000 1835 
0,00001685 
0,0000 i65o 
0,00001429 



Nota. Voir pour les applications de la formule d*oii ces Tables sont déduites, 
quand elle est mise sous la forme 

Z 

"-- D5 — o,booo88268. Q D« — o,oo22583o Q» = o 

Les deux Tables , pages 174 et 176, dressées pour les deux cas où la vitesse 
dans les tuyaux serait de o",5o et o°',65. 



Rtekerchet pkys, matk. 





TABLES RELATIVES 


AU MOOVÊMEMT DBS EAUX. 
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TABLE CINQUIEME. | 


Pour Jaciiiter et abréger les calculs des formules donnant les relations | 


entre la 


vitease de l'eau dans un tuyau, ta dépense par seconde et le 1 


diamètre. 1 




Soit : U 


L 


^i>«c/. A^ !'„,... .I^„= „^ 1...,:.., ^ „ H 


La dépense d'eau par seconde =Q |l 


Le diamètre dn tuvau = D II 




un nombre constant représentant la circon- || 




férence dont le diamètre = 1 
On a 




= 3..4.6. 1 






4 Q , Q U 




"-.D- '-^'^^D.- 1 


PRODUIT 










flï.„t un dLiraètre de {| 


eu a^ lieures 
eiprimé 


conde crpri- 


cr°(.i 


o-.oa 


o-,a3 


0™,O:) 


Q-.OS 


om.uO 


o°',07 


o-.oS 


Q^OIJ 


0",lO 




méeiikilolit. 






















0.^5 


0,0001 


<.^',3 


o,3iS 


-M' 
















0.90 




2M<> 




0,183 


o,>5<) 














5,95 
1,80 




î,8ao 


0:95^ 


o..-ia4 


o.-,39 


ciSî 


0,lO( 










i.'';3 


o,o3 
o,565 


0,04 
o,3i6 


o,o5 
o.ao^ 


0,06 
0.141 


0,07 
0,10^ 


0,08 


0,09 


0^ 


TÎT 




■i.iS 




oooS 


>4' 


::q 




o,a55 


0,17, 


o.i3o 










Ï.JO 




0006 


1,1)10 


M77 


o,3o(. 




o,i5fi 


0,119 








3,Î5 




oouS 


:..a.8 


°% 




o,356 


o!a4t 


0,18a 


0,139 








3,60 




iM 


afiM 


ôlS 


o,a83 


o,ao8 


0,159 


o,.u6 










0009 


',173 


9,716 


o,3i8 


o,a34 


0.17!) 


0.141 


o',ii5 




" 


0010 


3,i83 
o,o3 
1,556 


0.04 

o,8;5 


o.o5 
o,5Go 


0.509 
o,q6 


0,354 
0,0, 
0,186 


o,a6o 
0,08 


0,199 
0,09 
0,173 


0,157 
o,.4o 


a,ii5 


O.,o5 




~ 










1,60; 


0,j)35 


0,611 0,41^ 


o,3ia 


0339 


0,1^9 


o,]53 


o,ia6 


0,106 


siss 




00.3 


1,839 


:;St 


c..()£ao,i6o 


o,338 


..a5g 
0,378 


o,ao4 


0.16C 


0.137 


0.1,5 


l'^l 




0014 


i,98S 


0,7^4 'o.'So 
0,8.5,0,566 


ô,î64 






".'47 


O..H 


6,75. 




00 15 


a,iaa 


.,193 


0,38k 


0,398 


oiase 


0,191 


0,1 58 


o.,3a 


'•^ 




ooi(i 


a,a63 


i.a;3 




o,3i8 


o.aSi 


l:^i 


0.168 


o,,4, 


Î.65 






Ï.405 


i,3â3 


0.866.0.601 




o,338 


0,367 


0.179 


o,l5o 




0018 




1,43a 


0,91710,537 
0,9681,676 




o,358 


o,i83 


0,33g 


o,.8S 




8;55 





oojg 


1,688 


1,5 13 


0,494 


0,3-8 




o,a4a 




9.O0 






■2,8î9 


1,591 


1,0180,707 
1,.^; 0,74a 




o,3g8 


l'.l% 


o,a55 




'■S 


9.45 


□ 




3.iW" 


.,671 


a,546 


îtJÎ 


o,33d 


o,afi7 




9,90 




Doaa 


3,11a 


.,:S. 


i,ia0|0,j7a 


».5,a 


o,36a 


o,a8o 


o,a3i 


o.,s( 



TABLES RELATIVES AU MOUVEHEKT DES EAUX. 







Vitesse cocrespoiidiinte dans une condoite 


PRODUIT 








a.y;iiit nu diamètre de 


en ii heure 








1 1 
















0™,o; 


o-,ti 


n"',oG 


o»,07n-,o 


o™." 


Q"',If 






0",1Î 


en pouces. 


mécDkMolit. 








_l_ 












.0,35 


0,00 13 


i,83<. 




0.8.3 


o,5u8 0,45e 


o,3S' 


0.193 


o,a4a 


o,<.3 


0,153 


■ .JO.Bu 




,0034 






0,849 


o,6ii!o,4;- 


i.^ 


o,3b6 


o.aL 




o;.È. 


.1,^5 




ooaS 


>,>M 


'!a73 


Q,8S4 


o,65o 


o,ig- 


0,3 18 


o,a63 


o.aai 


0,188 






ooaS 


.,06a 


.,3ij 


".91 y 


o,(Ï7<. 


0.1^ 


ô| 


0.33 1 


0.373 
o,aB: 
0,3g; 




0,196 


ia,lS 
laGo 


l 


3 


-...4» 




<.,!;55 

f.yyo 


0,703 
o,7J7 


tàt 


o!35f 


i 


0,3^3 


i3,u5 




0039 


4,3o8 


;:S 


i.oaO 


o,;54o,Î5- 




0,369 


o.3d5 


o',3i8 


.3,5c. 




oo3.. 


3,38, 


.,00 1 


ijsii?, 




D,3B3 


o.3i5 


o,3K5 


0,336 






oo3l 


;:3?^ 


'.570 


;:;ii» 




0,395 


0,33li 


'■M 


0,333 








.,6Jo 


0.8310,637 


oiSo, 


0,407 


0.33G 


o'.^S 


;è 




0D3Î 


i.c^e 


i,08> 


',167 


0,857 o.65() 
u.asâ 0.676 


0.5.S 




0,347 


o,ïga 




0034 


a,; 05 


i,:3i 




o,.'.34i 




0,3^8 


o,3o. 


o,356 


15.75 




oo35 


ÎJS 


1,783 


i,a3t< 


o,BD9'o.69( 


o.55o 




0,36. 


l'.3°î 


0.364 


16. ia 




oo3G 


i:é33 


i,-i73 


o,g35,o,;i6 


□,566 




0.3-8 


o.aji 


16,65 


l 


'Zîl 


Kî 


;:^i1 


;:iS 


o.96.o.;36 
o,„87'o,756 


0,532 
0,597 


oii\ 


:;iJZ- 


3 


ii'H 




0039 


3,io3 


.,* 


1,379 


o,(iiâ 






ô;l 


o.=94 




"'"*" 


3,i83 


i.3, 


.,4 '5 


..039 


0.190 


0,639 


o,5oa 




o,3oi 


■e,}5 




o,o5 


0,06 


0,07 


0,08 


0,0g 


o,,o 


0,» 


.,,. 


o,i3 


0,14 


,.088 


.,450 


.,oG,-, 


0,8160,6!' 
0.835 o,6âo 


o,5au 


^. 


0,3(i:, 


o,3o3 


o.:i66 


18,91. 




0O)-i 1 


^.1.% 


;:i"; 


I,0<>] 


0.535 


0.371 


0.3 16 


0.373 


1.J.35 






3 


a, "90 


1,1.7 


a,85S 0,676 


0.547 




o,38o 


o.3'4 


o°:3 








* 


i,34' 


i,fd6 


.,143 


0,875 0,603 




0,389 


0,337 


lï,i5 




00 


a 


a.a-jj 


.S9> 


i.igS 


•yBflS o,7U7 


0,573 


till 


oISyg 


0.339 


0.393 


^0,71 






a 


3, 343 


,G^7 


o,9i5 0,73a 


0,386 




D.346 


°.a99 


i.,.6 








.3[li 


,6fii 




ïgô;a 


"■598 






.354 


,3o5 


ai, (il 






8 


■Ml 


,[i„8 


''^7 


o,6Ti 






.363 


,3ia 


33,09 





00 


9 


.733 


1.^7^ 


0,975 D.770 


0,634 


o,5j5 




.369 


j.3ie 


aa,5i 




00 




,510 


:l% 


'.'^M 


û,9jd o,7a6 


0,637 


0.536 




,377 


3,335 


a3;|i 






,5»j 


i,3i,i 


i,oi5 o,8oï 


:S? 


0337 


°s 


,385 


3.33. 




ooSi 


,04» 


■Si 


1.35. 


i,o3 0,817 
j,oS o,833 


0M1 


3.3gl 


a,338 




oo53 


.«sa 


..377 


0,675 


*ti57 




>,3œ 


0,344 


^:3. 






!■ 


.g 10 


i>S 


1,07 "■849 


o,G88 


û,5(j8 


°Au 




s,3S7 


lifi 




Do55 


>y45 


".,■5? 


1,0^4 o,»(4 


0,700 


0,578 


i^57 






oo56 


»33a 


,980 


1,11 o,8So 


0,713 


o,5fi9 




il 


J^64 


■>5,m 




0057 


.9«3 


,oi6 


l,|8, 


i,i3 0.896 


0,736 


0,59a 




>,3^ 


2(>..l 




oo58 


,3S4 


,o5i 


:;Li 


i,iS 0,91a 


0.738 


o,6i« 


a,5i3 


'M 


':lu 


a6,5S 




0059 


,oo5 


,d86 


M 7 0,937 


0.75. 


0,63 1 


0,5-11 






0060 


,056 




.J5, 


i.JS 


0,9^* 


0.764 


0,63 1 


o,33o 
1 




.39» 



TABLES RELATIVES AU MOUVBMEKT DES EAUX. 









PRODUIT 


II 








ayant un dianièlre de 1 


eo 3Î heures 


en unese- 


'^ 




















exprimé en 
poucos. 


mé en kilTlit. 


o'",o6 


o-.o; 


o"',ti8 


Q",W) 


O-.iO 


o",ii 


o-,ia 


o-,i3 


o-,*i 


o-.i5 




^ 


0061 


5 


1,585 

i.ei. 


1.313 

1,333 


",9% 
o,9;5 


0,803 


0,641 

0,65. 


3 


'± 


0,396 
o.4o3 


°s. 




oo63 


aiaïS 


.,63, 


1,353 


"•ggo 


0,663 


"'56? 


û,4j5|0,4oc 


0,356 


a8,8i 




0064 


a,a63 


i,B6â 


1.373 


■ S 


0.8.5 


l'W 


o,363 


'9.7' 


° 


006S 
0066 


11 


'^ 


;;si 


'!o37 


0,837 
0,840 


o;%l 


iM 


::|ip: 


o,368 
0.373 


3o,;6 




0067 


*3^ 


S. 


1,333 


i,o5i 


0,853 


0.7i>5 


o,5ç)'. 




::l? 


3o,6i 




0068 




1,353 


B 


0,866 


0.7.5 






3i,d6 




0069 




•X 


1,3,3 


0,879 


0,736 


o/,l 




0,390 


3i,5i 








.393 




0,891 


0,736 


0.619 


ôaSôilî 


0,350 


31,96 








1,845 




<!iiG 


o.î>o4 


o,;47 


o,&8 


o.iîi 


sl'M 


° 


o"P 


-!É 


1,871 


'l'ïsl 


1,13',, 

■,i47 


0.917 


9.-5» 

0,768 


o,G3G 


iw,tî\ 


33,3. 

33,;6 


° 


•^-^ 


ite 


l:fe 


1,163 

i'S 




0,778 


o'eel 


o,557o,^éi 


l:'4 










■.975 




oigaa 


i^] 


îSî'S 


0.3s 


34,66 






3,7^3 


siooi 


i,53i 




0,1,80 


0.810 


0, 36 






00; 8 


3,758 


3,0^7 


1,55a 


liaîe 


o,Q9Î 


0,83. 


0,68, 


o,5a8'o.5<... 


0, 41 


ssise 




0079 


3,839 


3.05S 


1,5:3 


..■4> 


1,556 


o,83i 


0? 


0.595 o,5iâ 


êi 


3<i,oi 





0080 


j,io5 


1,591 




1,018 


0,643 




o,6o3 0,530 


3G,46 




D081 


3,865 


t,Gm 
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o.,W^ 


o;^3g 


«.'49 




0.991 




o,S63 








0,699 


0.5G; 


0.37 


0..8 


0.»!) 


o,3o 


.,3, 


o.3i 


0,33 


0,34 


0.35 


.1,36 


0.37 


o,38 


".39 


i,o83 




o,c,3„ 


0,877 


0,851 


0.77 1 


o,7-j5 


0,683 


M 


0,60g 


0,57- 


:-i 


O.SlQ 






0.954 


0,891 










o,6iy 


o,5sa 




i.iiS 
i,i35 


;:â 


lia 


o.((o5 
0,940 


o,»4» 

o.8(ii 

'Ai 


o,R'.i 




«,716 


o,665 


0,63g 
n,6.1fi 




^ 


lié 


;:;^H 


















o,56i 


■,10.1 


•a 


o,yG5 




0,84., 


lias 


:;î^ 




0.6G8 


o,633 




0.5<iq 


»,205 




0,976 


o,9'4 


o,858 


0,717 


o,6;H 


0.643 


0,608 




























o,a8 


0,2g 


o,3o 


0,3. 


0.3^ 


0,33 


-:si 


D,35 


o,36 


0.37 


0,38 


0.39 


o,io 


1.1 S-, 


T.nfio 








o,fii8 




0.737 
0,738 


o,f>87 
o,fin8 


n,6,S, 


0,617 


o,;.K 


îM 1 




i,o;5 


.,004 


"04- 




o,83o 


o,7to 


0,660 




oM't 


;;î^ 




;:o^? 


o.<i^1 


o.Bq.^ 


oMl 


..7«3 


0,74a 




0,670 


0,6.15 








0.967 


o,oo^ 


::S 


0,759 




o;6,^^ 


0.644 
















o,865 












i.ait 


I,i3î 




o,w4 


o.oJd 


0.87- 






o;7i7 


O.607 


o.(i6. 


o,6'.iH 




I.aJf 




i.07i 




0.^- 


o,KB^ 


o,»3- 


X 


0,74^ 


0,70; 
0,71b 


0,670 










.,oBy 


1,030 


0,9^7 


0,900 


o,itia 


0,757 


0.679 


0,644 
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TABLES BEI 


ATIVES AU UOUTEHERT 


DES 


EAUX. 






PRODUIT 




en a4 heures 


condr«pVi- 


û",.9 


o",ao 


o-.ai 


o",a3 


o".a3 


.-M 


0»,35 


0-.36 


o-a, 


o",3! 


en poues. 


méeakiloUt. 






















351.09 


ooi8 


^,;5. 


« 


3,353 


3,o53 


'.8-7 


1.7^4 


..589 


..4fift 


,.3là 


'a 


355.55 





X 


ï:£ 


3.381 


..078 


1,9'" 




.,609 


'■H 


1.380 


36o.og 




>.S46 


3.3lO 


3,104 


■,0i5 




1.630 


il! 


\:S 


364.59 




o8i 


a,85: 


1..SJ» 


3,339 


3.13. 


.,0So 


>,:<.o 


1.6S0 


3l3:g 


l 


08. 
oS3 


3,937 


B.610 


3,367 

3,îBé 


îë 


::| 


l.Hl3 
1.835 


1.670 
l.Cgi 


iâ 


i,33a 

;:S 

i,38( 


K;l 


l 


:s 


3.9y8 


r,?2l 


3.435 

3. ',54 


^;a3° 


';ô(6 


1857 
1.879 


k:33 


1,60. 


'.;fe 


387.09 


" 


086 


3,o33 


»,lî; 


3,4M 


3,3(>3 




1,901 


1,753 


i.Oao 


^Sç. 


'.39? 




0..0 


.,,. 


zr 




oM 


D,a5 


0,26 


0,27 


o,a8 


0,39 


391.60 


0.087 


3,t6h 


3.5 r 3 


3,-i8o 


3,0£)4 


■,933 


1.773 


,,639 


1,519 


l.i.3 


1,3.7 


3^.10 




08g 


,,Èo; 




3.3.5 


3..,â 




1.7^3 




.,53^ 


",' 39 


1,333 


45o.6o 
4a5.to 


J 


089 

090 


ï,833 
3.864 


S 


i 


11 


..8i3 
.,833 


.,554 
i,5;a 

.,569 


;:i 


;:S 


405,60 




091 


3,890 




3.190 






;;;sî 


■,'78 


..37I 


ï'à'.èl 




ocyx 


3,ffl8 


a.Mh 




■^,3.i 


3;o3(i 




1.807 


1.49-1 


'■393 




053 


3,a6o 


3.685 


31:46 


3.338 


■i.o56 




,.,5:. 


.^4i 

1,639 


..57o 


il 


4a3.io 
4a7,Go 


J 


^ 


a,99. 

3.0ï:^ 


';?îl 


3,. ,3 

a, 99 


3,^6:. 

3,386 


Tit 


1915 

.,935 


;;?« 


i,Sa7 
1.543 






<=> 


= 


= 


.== 


= 


= 





== 


= 


<== 






0,,. 


0,3. 


0,35 


0,34 


0,35 


0,3e 


0,L17 


o,a8 


o.ag 


o.3« 


3i.il 


'o.oflG 


3,765 


3,535 


a,3n 


3 133 


..956 


1,808 


'.677 


1,559 


I, 53 


1,358 


.41." 




3 


3,800 


3.553 

3,578 


3,335 
-.,350 


i.-^ 


■,996 


;i 


'.m 
1,71a 


i:SJ 


Î;i84 


;,is 


,I5,6. 




099 


^.856 


■i.&,4 


a,î8à 


3,>se 


3,017 


1.739 


..608 


''■•j9 


;:S 


Po,.. 






3.88, 


.,63o 


3,407 




3.o3j 


1,833 


1.747 


.,6i1 


1, 14 





















TABLES RELATIVES AU 


MOCYBMBKT DES EAUX. 




.6, 


1 

cooduite aj'aat un diamètre de 1 


a-.ag 


o~,3o 


o",3i 


o",3a 


0-33 


0-.Î4 


0-.35 


n".,36 


0-.37 


o-,3! 


0-.Î9 


0-.40 


o-,4i 


.,i8i 
Mgfi 


i,iq3 


i,q33 

■,;± 

i,o,3 
i,oé6 

i.iaC 
..;3g 


0.970 
0,98a 
0.994 
1,007 

\::ti 

1,060 


0,313 

0,935 
0,970 

o.yâ^ 
Û.994 


ô 


b30 

94; 


° 


81. 
S'il 
83 1 
84a 
85i 
863 
8;3 

894 


o.,66 

0,6.5 

o,8'.5 
o,835 
»,845 

a,37 


0.735 
o.;35 

o.,G3 

0,791 
0,800 

o,B8 


0.705 

0.741 

0.39 





653 
661 

i 
1 

7'9 


o,6ai 
o,6v8 
o,636 

?i 
0,668 

û,6;6 
0,68^ 

o,1i 


"S 

o,Sai 
0,611,' 

o,63ë; 
0,644 

0,65 j 
o,4« 


o,3o 

■■? 

i,3oi 
.,3i6 
..330 
i.34i 


o,3i 

i.ij3 
l,i6G 

;:^3^ 


0,33 
T.107 

;;;§ 


0,33 

il 
■•■Si 

1.087 


0.34 


0,3s 

0,11 1 5 
o,y35 

Sg 

«■967 
",977 
0,987 


o,3C 

o.ass 

0.86. 
0,87, 

0,89] 

o.!;o 

0;^ 


0.40 


0.9J8 

0,980 
0.99' 
lioj 
1,01.4 
I.035 
1.046 


r 


1:3 

8:16 

S 

856 
865 


0,765 
0.811 

0.820 

0,839 

P,83S 


o.:a8 

il 
o,;6ï 

0,40 


o!-o8 
0.716 

0.7.10 

'S 

0,41 


0,689 

0.711 
0,719 


0,638 
o.63S| 

0.6;ll 
0,6-8 
o,6é6 

0,43 


0,3. 


0,32 


0,33 


0.34 


o,3S 


o,ÏG 


o,Î7 


0,38 


0.39 


•ai 
lis 

i,3aS 


I,ap6 
i,ii8 
<,a3i 

1,^3 


1.133 


i,t>57 

lioes 
'.079 
1,090 


1.019 
1,03g 
1.039 


0.963 

o.9;3 


D.893 

o.yoa 
0,911 
o.yai 
0,930 


J 


846 

855 
86i 


0,804 


o,;64 

oJ:'£ 
o,;88 
0.796 


ô:?32 

là 


0,693 

0.7.5 

o.jaa 


0.661 
0,668 
0.6-5 
o.6éa 
0.689 
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TABLES 


REL&TIYES AU MOUVEMENT DSS 


SÂUX 






TABLE SIXIÈME. 


Pour faciliter et abréger les calculs des formules donnant les relations 


entre la filesae de Veau, et la hauteur de laquelle il faudrait qu'elle 


tombât , en la considérant comme un corps grave , pour acquérir celte 


même vitesse. 






- 




, . 


^^ 


Le double de l'espace parcouru par un corps grave 


dans la pi-emière seconde de sa chute ^,5^=9". 8088 


On a 


v^ \/'xglt d'où 


& = — t=; o,o5o9j46 c'. 


V.TH- 


B»B- 


Hantenrs correspondim 


u,.™ 


ïitesses cotées en marge lugmenlées Je 1 






















pon- 


I cent*. 


"""'•■ 


3centn.L 


.,„... 


5cent". 


Bcent»-. 

o.ôno.g 
o,ooi3i 
0,0034s 
o,oo6(io 
0,01080 


-ceot". 


8cei.t«. 


gcenl- 






3o 

fi 


o,ooo5i 

ris 
;°;p 

o,o336 
0,0413 
o,o5io 
0,06 n 


5i 

o,oi3a 




o.ooooS 
0,00087 

o!ooS,55 
o.o«)4o 
0,0.43 


,o(joog 

iii 


o,oooi3 
0,001 iS 
o,oo3i() 
0,0061} 

°:£ 

0,0674 


o.ouoafi 
0,00,48 
0,0037a 
0.00697 

o!oi65 


0.00035 
0.00166 
0.00400 
0.00735 
0,01170 
0,0171 


0,001 83 
0.004^ 

0.00775 

rii° 

o,o3i8 
o,o4o4 

o!a6o6 




90 


n.oSao 


o,o53o 
o,o63q 


PI 


,ouo9 

J,06(i3 


o,o,i,5 

o'3-o 
0^0573 


o.oaag 
0,0 303 
O.0336 


o,0536 
o.o3io 
o.oBgS 
o.ojS^ 
".oSgS 




3o 

t 
-& 


m 

o,i65i 
0,20'St) 


o.oé;5 
o,ioi3 
o.nGa 
P..3I1 
o,.49o 
0,16-^0 


o,oj58 
0,0888 
0,1018 

o,.ca8 
0,1878 
o.'ioao 


0,0771 

'd'à 


1,091 5 
î,to57 

11"? 
.1918 


0,0797 

oiiaiS 
o,.388 
o,i56. 

oiîpa 

0,3143 


0,1763 
o.igSB 
0,3,63 


□ ,08 13 

0,0957 


0,0^35 

0,1801 

0,1998 

o,Jao5 


0,08^8 
0,0984 
o,u3i 

l:^ 

0, i633 

O.iSïO 

o.aoïS 
o,.;326 





TABLES 


HBLATITB» 


AU MODTEMBBT 


DES EAUX. 




.69 






HauteoTs coriesiiondant.es aui vitesses cotées .en marge. 


,„«.,. 


correspon- 


ougmeiitées de 




dantes. 


...,., 


....... 


3..... 


4t«ir.. 


=— 


-™"'- 


,„n... 


-■-"- 


»— - 


-. 


„ 


~ 




™. 


m " 




0^2 


o,aj6s) 


o,aag. 


o,33i3 


0,3334 


o,3356 


0,3378 


0.2400 


0,^33 


0,^444 




..i.'is; 


0,a5.a 


o,a535 


0,3557 


0,3580 


0.3603 


D.aGa6 


0,3649 


o,a6,3 


a.îo 




0,5730 


ô;:2i 


0.3767 


°oSS\ 


0,38.5 


0.3839 


o.aeâs 


0,3887 


o,ai).l 


î£ 




o,ao6o 


o,3oio 


o,3oGo 


o,3ofi5 


0,3. K> 


0,3 1 35 


0,3.60 


0,3 186 


oA, 


0.3537 


o,3a63 


ô:S 


o,33i5 


0.334, 


0,336, 


0:3393 


ô;lî 


3,60 


0,3446 


li^i 


°M>J9 


0,35^0 


0.3580 


o.3'ro7 
o.383à 


o,3634 


o.36Gr 


'X 


o,3jiB 


o,ï;j. 
0^31 


0''^ 


o,38j; 


0,3855 


0,3911 


o,4Sa6 
o,4835 
0,5.55 


0,3967 




oAint 






0,4,64 
0,4466 
Û.4773 


o,4"<l» 


o,s; 


ÎS. 


ÎÈ. 


0,43 16 




°''r.t 


oite 


l& 


a,5i33 


::fa 


3,10 




o'5??f 


0^5036 






0, 187 


3.ao 








0,535 


0,5384 


iiH 


0,5450 


0.5484 


0,55.; 


3,3o 


0,555 I 


o,5585 


o,56ie 


o',S653 


o,568f 


0,573; 


îi:S 


0,583 


o.S85é 


M° 




oStp, 


o.5<yî 


0,5997 


o.6o3 


0.6067 


o.fiioa 


o,6.;3 


o,6ao9 


3,5o 


0,6^ 


0,63 1 


0.6353 


0.638E 


0,643; 


ffi 


A 


0,6533 


0,6569 


S,Go 


0,6643 


0,6680 


0.6717 


0,675 


f^M 


o,(«.o3 


°^X 


It 

'^ 


o,8569 


0,701b 


o,é33 
0.S6S 


0,7093 


07,3 


0,7306 




û,;a83 


o.;4oo 
0.779J 
o,U, 
0,8611 


o,?4^8 
0,7873 

ô:fe 


lit; 
0,873 


0,7556 
0.8,79 


o,:9H 


o!84^ 


o!84e5 
033,' 


0,8537 


,30 

t 

4,60 




o,9o35 


0.907 


0,91a 


0,916; 


0,930- 


0,915 


otsfo 


0.94IÎ9 
°i99i3 


°.95' 


'S 


°:S 


0.964G 

1,00U 


'U 


°'^i 


:;Sî 


0,9833 
■.0376 


.;o3« 

l,o;86 


1,5368 
i,o833 


.,046. 
.,140 


i,o5o 
'.097 


i.oSS 


i-3 


'•'•U 


\1?4 


î'Si? 


te 

4.90 


lii^ft. 


i,,3o) 


i!i35 


J.^S 


i;i5û 




',:\l!,l 


...f* 




iiii 


\?^ 


;;i| 


î'â3§ 




'X 


\'M 


::â;r 


::ai 


Î'S 


,,00 


'i'33^ 


.iaSg- 
..34? 




1,3^ 




.,3.53 


,,3,55 


i;3ao6 




i!3a58 


l'MTi 




i,3S:;d 


1,357 


.,36a5 


.,3â,8 


1.3730 


5.3o 
5,40 


.,3,84 
■.#•9 
..1864 


1,3837 
i.43;3 

'49'! 


ÙBgc 
1.44^ 




i'i 


ilr 


•ai 


ifi 


iB 


1.4^65 

;:3 


5,5o 


1,5450 


'M'A 


.1558 


..■5fi4 


■.570 


1,58,5 


1,587-j 


;;a 


5,Go 


.„5o86 


1,6043 


■,610 


.,8,5 

'■Mi 


..Gai 


..637. 


1.6388 


..644s 


5.90 
(>,oo 


.,856; 
3I 


..Mao 


i.ee- 
1.7^ 

'Ml 




i,68é. 


1,873 


1,8-83 


I.roâo 

'M 


lis 


6,.d. 




i,ga3D 


'.îw 


1915 


1,931 


■'9380 


..938 


1.9I05 


.,953. 


6,^.0 




1.U638 


1.97^ 


1,978 


'.yS4 


',9913 


'V 


3.2;3E 


l'.oto: 


a,ï;6, 


6.3o 


a,oj33 




2.o36 


3,0435,3.041) 
a., 035 3.1,4 

3,3407! 3,^47 


a,o55 


a,o6.. 


3,068i 


3 


a,o8.i 


(i.4o 


a,o87!t 






3,1307 




3,1 33 


a,38ii 


fi,5o 


a,i5^7 




â 


3,1869 


a,iq3t 


3,aoo: 




6,Go 




''!^î 


3,3545 


3,a6i 


03^. 




tt,;o 


a,'3883 


i.3o. 


3.3o88,a,3i5( 


3.3335 


3,330 




3,3So7 


6,90 


3,3571 


il 


Sr 


a,3-79'y,384 
3,4461,3,455 


3,39» 


a'ifa 




ii 




I 7.0" 


3.51^3 3.536, 


3,5336 


3;54o« 


3!548t 


3.5Gi4 
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TABLES BSIATITES AD HODVEHEHT DES EAUX. ' 



Vitesses, oorrespon- 
, daiites. 



8,3o 
8.40 
8,5o 

8,60 



'J.8750 :j. 
■1,9510 1, 

3,a7o5 
3,35aT 
3,4359 3; 
3,Sat.i 3 
3,6053 3: 
3,6916 3, 
3.7789 3, 
3.86; 1 3, 
3,9565 3 



3,5;iS7 1 



3.9755 1, 

3,o538 3, 

■2 3,i33i3, 

5 3.ai36 3, 
9 3.3951 3. 
3 3.3776 3. 

6 Siéio 3 
■I 3,5455 3. 



g 4,8358 l 
6 4,935e 4 
4 5,o365 5 



73,0696 
a 3.149a 



..;é444 a 

3,9111 

■^9988 
3°?! 

380 

'ja 

g 3,4863 



3,0066 
3.0854 
3,,65i 
3,a46i 
3,3^So 
" il 08 



3.0.4^ 

3.og3: 
î.nîl 
3,a54s 
3,3ISi 

'ït 



7 3,6483 3 

4 3,7351 3 

1 3,8339 ^ 



8 4.8557 4 

2 4.95S7 i 

6 5,o56é 5 



6 3,gaq5 2 
5 j.o,^ ' 
5 iiitx 



;^ 
4.30S1 

4.3993 

].494S 



4,6783 4 

I,;64 2 
4.8756 i 

a 4.9758 4. 

iS 5,0770 5, 



TABLES RELATIVES AU MOUVEMENT DES EAUX. 
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TABLE SEPTIEME. 

Pour faciliter et abréger les calculs dans lesquels on a à opérer sur 
des quantité^ relatUfes aux formes et aux dimensions des sections 
transifersales des canaux 9 qu'on suppose être des trapèzes à bases hori- 
zontales. 

L'aire de la section transversale = o» 

Le périmètre du Ut dans cette section < &= ^ 

La profondeur de Teau s= h 

La largeur du canal dans le fond =1 

Le rapport de la base à la hauteur du talus. . • . . =: n 

La table suivante donne les relations entre 0, X, A et n, déduites des 
équations 

0) =, A ( I + n A. ) 

ê 



TABLES BELATIVES AD MOCfVKMEIÏT DES EAUX. 







A — o™,! 


.=0-,. 


6 = o-,3 


A = 0-4 


ft = o='.5 






, 




« 




^ 




_ 




, 
































^ 




■* 




-t 




;t 




?. 






n.. 1- 


m. 


m. q. 


m. 


m.,. 


m. 


m. q. 


m. 


m.q. 


' ra. 




0,0 


0.100 


0.083 


o.aoo 


0,1 43 


ojoo 


0,187 


00 


o.aaa 


0,5on 


o,i5o 




0,1 






a 


o,aoi 


a,] 46 


o.3og 


c,:.9s 


ol, .6 


o,i3i 


o.5a5 












0,108 




o,3i8 


p. 197 


0, 3a 


o.a38 


o,55o 






ois 


o,io3 




o8â 


o,aia 


oIiSo 


l-M 


o,aoi 


0, 48 




0,575 


olaS. 




"4 


'Sa 




0S6 


0,116 


o.,5i 


H°! 


0.464 




o.6io 


o.iBy 




0.5 




o8<î 


o.aao 


o,.5a 


0,345 


0. 60 




0,635 






0,6 


o,io6 





086 


o,aa4 


o,i53 


Sli 




0.496 


olaSS 


o,65o 


oZ 




°;J 


o.io; 




o8fl 


a,ui8 


o,j53 




o,5Îa 


o,a59 


0,675 


a 




o.ioS 




086 


o,i3a 


o,i53 


o,5;a 




o,5a8 


c,^ 


0,700 




0.9 


0,109 




0S6 


o,,3G 


o,i53 


o,38i 




oJ44 


o,a6i 


o.rjaS 


o,3o9 










086 


0.^0 


(i,i53 


0,390 




0^ 


0.1G3 


0,^50 


o,3ii 










086 


a 


.,,i53 


".399 




0.576 


0,263 


«.775 


0.3.1 










085 


o,i53 


0.^ 




o.Sgi 


o.afiS 


o.éio 


o,3ii 




1,3 


o.ii3 




o85 


o.aSa 


(»,.5a 


Il, 17 




oisSa 


o.a63 


o,8a5 


M» 




'4 


o.u4 




o85 


o,a5(i 


Oi5a 


0, 16 




fl,Ga4 


o,ifi3 


o,85o 


oISii 




i.S 


0,1 15 




SI 


o,..6o 


0,i5i 


0, 35 


o.aof) 


c,S4S 


o.a6i 


o,8;5 


«,31a 




1,6 


0.1 iG 




o'aGS 


o,,5o 


0, Ga 


o,ao8 


O.GS6 


0,16 1 


0.900 


o^.i 




;:i 


°;;;g 


° 


:sî 


°vfe 


o,ao8 

o:âo^ 


o.a7a 

csée 


o'aG^ 


0,935 
o,9Jo 


îl;; 




1.9 


0.1 ig 




o83 


o.aéo 


«,143 


0, 80 


0.704 




o.QîS 


ojio 










o83 


0.48 


o.aoS 


0,710 






sa 

0.Ï07 




a'â 


oîaâ 


l 


o83 
081 


i.'^ 


1'.\\g 


0- 98 


^•S 


0,736 
0.751 


o.a57 
o.aSé 


li^S 
i.o5o 




Ù 


oiiaS 




08a 


0,391 




0,768 


o,a55 


1,075 


oiSoé 




2,4 


0,124 


1- 


^8a 


0,396 


0,145 




o.;84 


o.aSS 




«.lofî 




a,5 


o.i2 




^1 


o,3So 




o.SiS 


o.aoi 


0,80^ 


o,a5j 


1,1 a5 


o,3o5 




3.6 


0,116 




oSi 


i-ii 








0.816 


o,i53 


i,i5o 


o,3ai 




^:é 


0,117 






o,iB 




o.lffi) 


0,83a 


o,a5a 


1,175 


o.3o3 




«,i.i8 




080 


0,3 u 






0,.^ 


oisiî 






o,3oi 






0,129 




n8o 


0,3.6 




o,5lii 


0,197 


o.i5o 


.,335 


o,3oi 




3,ô 


o,i3o 




oBa 


Ô^^O 




0,57. 


°.'97 


o,8S 


o,-i5o 


.,a5o 


o,3«> 








^.^ 



n 



0,0 
o,i 

0,3 

0,4 
0,5 

0,6 

Oi9 
1,0 

1,1 

1,2 

1,3 

14 
1,5 
1,6 

1,7 

Ï.9 
v,o 

2,1 
a,2 
a,3 

ïi 



TABLBS RELATIVJBS AU MOUVElUEffT DES EAUX. 



,73 



A = o»,6 



m. q» 
0,600 

o,636 
0,67a 
0,708 

o»744 
0,780 

.0,816 

o,85a 

0,888 

0,924 
0,960 

0,996 

,032 

,068 

.iq4 

,140 
,176 
,ai2 
.248 
,284 
,3io 
,356 

,392 
28 
64 
,5oo 
,536 
,572. 
,608 

>m 
,680 



•i 



I» 



m. 
0,273 

o,!ï88 

o,3o2 

0,3 14 

0,325 

0,333 

0,340 

0.346 

o,35o 

0,353 

0,356 

o,358 

0,359 

o,36o 

o,36o 

o,36o 

o,36o 

o,36o 

o,36o 

o,36o 

o,36o 

0,358 

0,357 

0,356 

0,355 

0,355 

0,35 

0,35 

0,352 

o,35i 

o,35o 



h = o»,7 



m* q. 




X 



m. 



h=o^fS 



n* q. 



100 



a» 



m. 



o,3o8 
o,33i 
0,353 
0,371 
0,387 
o,doa 
o,^i3 
o.^23 
o,^3o 
o,436 

0.44' 
0,445 

0,448 

0,^00 

o,^ 5a 
o,>53 
0,454 
o,^ 54 
o,^ 55 
0,^55 
o,^ Si 
o,^5^ 
0,1 5i 
0,1 5\ 
0,455 
o,^5a 
o,/ 5a 
o,^5i 
o,^5o 
o,/5o 

0449 



r 



A=:0*,9 



in< q. 

0,900 
0,981 
,06a 

,143 
,224 

,3o5 

.386 

.467 
,548 
,629 

,7ïo 

,791 
,87a 

,953 

a,o34 

2,1X5 

2,196 

2^358 
2,439 

2,520 

2,601 

2,682 
2,763 

2,844 
2,925 

3,006 

3.087 

3,168 
3.249 

3,33o 



a» 



m. 



«,3ai 
0,349 
0,374 





A= in»,0 



m> ({V 

1,00 
1,10 

i,ao 
i>3o 
1,40 
i,5o 
x,6o 
1,70 
1,80 

1,90 
a.oo 

a, 10 
a,ao 
2,3o 
2,40 
2.5o 
a,6o 
2,20 
2,80 
2,90 
3,00 
3,10 
3,20 
3,3o 
3,40 
3,5o 
3,60 

h" 

3,80 
3,90 
4,00 



X 



m. 
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TABtBS BBLATITES AU HOUTKIIENT DBS BAUX. 





Table. — Du moui^ement de Veau 


dans les tuyaux ^ la longueur 






D = o«,o3 


o,o5 


0,08 


0,11 


o,i5 


0,20 




V =s o~,5o 


o,5o 


o.5o 


o,5o 


o,5o 


o,5o 




LONG C ion 8 


Q=o,ooo353 


0,000982 


0,0025 1 3 


0.004752 


o,oo8836 


0,015708 






1=0,0127345 


(4p.42) 


(iip.3i) 


(î»ïp39) 


(39P-77) 


(70p. 70J 






0,0076622 


0,0054509 


o,oo348i58 


0,00255-296 


0.00191461 




X 


Val.deJx=Z 


Z 

• 


Z 


Z 


Z 


Z • 


I 


0,01 


0,01 


0^01 


0,00 


0,00 


0,00 


10 • 


o,i3 


0,08 


4>,o5 


o.o3 


o,o3 


0,0» 




lOO 
300 


1,27 
2.55 


"S 


0.54 
1,09 


0,35 
0,70 


0.26 
o,5i 


0,10 
0,38 




3oo 


3,82 


3.3o 


i,6i . 
2.18 


i.o4 


0.77 


0,57 




4oo 


5,09 


3,o0 


'•39 


1.0^ 


0,77 
0.96 




5oo 


6,37 


3.83 


2.73 


ï»74 


1,28 




6oo 


^64 
10,10 • 


4.60 


3.27 


^»o9 
a.79 


1.53 


i,i5 


• 


JOO 

éoo 


5,36 
6.i3 


3,82 
4,36 


1.79 
2.04 


1.34 
1,53 




900 


11.46 


7,00 
8,43 


4«9> 


3,13 


2,3o 


1,72 




looo 


12,73 


5.45 


3.48 • 


2,55 


1,91 




1100 


i4»oi 


6,00 


3>83 


2,81 


a.ii 




1200 


15.28 


9' 19 
9»90 


6,54 


4,18 


3,06 


a.3o 




i3oo 


16,55 


7»09 


^,53 


3,32 


1% 




1400 


i7i«3 


iOk73 


2,65 

8,18 
8.72 


hfii 


3,52 
3,83 
4,08 




i5oo 
1600 


19,10 
2o,38 


iii49 
12,26 


5,22- 
5.57 


3,00 




IJOO 

1000 


21,65 


i3,o3 , 


9»a7 


5.92 


4.34 


3,25 


• 


• aa»9a 


■1?' 


9>8i 


6.27 


4.iSo 


3,45 




19Ô0 


24«30 

25.47 
26,7$ 
28,02 


10.36 


6.62 


4.85 


3,64 




2000. 


15.32 


10,90 


6,06 

7,5i 
2,66 
601 


5,11 


3.83 




2100 
2200 


16,00 
16,86 


11,45 
iii99 


5.36 
5,6a 


j 


.02 

.ai 




23loo 


29.20 


i8,3q 
19,16 


12,54 


5,87 
6.i3 
6.^ 


i 


,40 




2400 

2600 


3o,5o 
31.84 


i3,oé 
i3,63 


8,36 
8.70 


à 
i 




2600 


33.11 


199» 


14.17 
14,72 
15,26 


9,o5 


6,64 


4 




aroo 
28op 


34.38 
33,66 


20,69 
21,45 


9,40 
9»75 


6,80 
7,i5 


5,17 

5,36 




2900 


36,93 


22,22 


i5,8i 


10, lO 


2*9» 

8,17 


5.55 




3ooo 
3 100 


38, 20 
39,48 


22,99 
23,70 
24,52 


16,35 
16,90 


10,44 
10,79 


5,74 

5.94 
6,i3 




3200 


40,75 
42.02 


17,44 


11,14 




33oo 


25. 2Q 


ï7'99 


11,49 


8,42 
8,68 


6,32 




3400 


43,3u 


26,0*5 


i«,53 


11,84 


6,5i 




35oo 


44^57 


26,82 


19,08 


12,10 


8,94 


6,70 




36oo 


45,84 


27,58 


19,62 


12,53 


9'»9 


6,89 




3700 


47.12 
48,39 


28,35 


20,17 


12,88 


9»45 


7.08 




38oo 


29,12 


20,71 


i3,';!3 


9*70 


7.28 




3900 


49.66 


29,88 


21,26 


i3,58 


9.96 


1% 




4000 


5o,94 


3o,65 


21,80 


13,93 


10,21 


. 


4100 
4200 


52,21 


31,42 


22,35 


14,27 


10,47 


7,85 




53,48 


32,18 


22,89 


li,62 


10,72 


8.04 




4300 


54,76 
56,o3 


32,95 


23,4Î 


14.97 


10,98 


8,23 




4400 


33,71 


23.98 


i5,B2 


11.23 


8,42 




4600 


57,3i 

• 


34,48 


24,53 


15,67 


".49 


. 8,62 

• 





TABLES BiSLATITES AU ftOUVEMEKt DB^ EAT)X. 



r75 



et le dianwire supposé pariabhs , et la pitesàe constante. 



0,35 

o,5o 

0,024544 

(iiop.48) 

o,ooi53i7a 






0,00 
'Ojoa 
o^iS 
o»3x 
•0,46 

'0,77 
1,02 

1,38 
a, 53 
1,68 
1,84 

'■'a,3o 

M5 

4,76 

3,ô6 
3,ai 

.3,37 

3,5;» 

3.68 
3,83 
3,^ 
,14 

,60' 

4»9o 
5,ô5 
5,îi 
5^6 
53 1 
5,67 
5,8a 

o,i3 
6,a8 
6,43 
6,59 

6)^ 




o,3o. 
o,5o 

0,035344 
(i59t>.) 

o,ooia7648 



0,00 

0,01 

o,i3 

o,a6 

o,38 

o,5i 

0,64 

o,27 

,0.89 
'1,02 

1,1 5 

i,a8 

Ï.40 
1,53 

1,66 
1^9' 

a,'o4 
2,17 
a.3o 

î»,43 
a,55 

a,68 

a,8i 

a,94 
3,06 

3,i& 
3,3a 
3,45 

^,57 
3,70 
3,83 
3,96 
4,^8 
4,ai 

4.34 

.4/47 
4,60 

4,é5 

4,98 
5, il 

5,a3 
5,36 

5,49 
5,6a 

5,74 



0,35 

o,5o 

0,048 ib7 

(ai6p.) 

0,0010941a 



0,40 

o,5o 

o,o6a834 

(a83i>.) 

o; 000957 36 



1,9' 
a,oi 

a,ii 

aiao 

a,3o 

2,39 

M9 
a,58 

a,68' 

a,78 

2,87 

3,00 

3ii6 
3,a6 
3,35 
345 
3.54 
3,64 
3,73 
3,83 

3,93 
4,0a 

,12 

,ai 

4.3i 



\ 



0,45 

o,5o 

0,02a5a4 

C358p.) 

o, 00085099 



0,00 
0,01 
0^09 

O.IJ 

o,a6 
0,34 
0,45 
o,5i 
0,60 
0,68 

o!i? 
0,94 

X,03 

x,n 

i,"9 
i,a8 

1,36 

ï45 
1,53 
1,6a 
1,70 
«,79 

a, 04 
a,i3 
a,ai 
a,3o 
a,38 

2,47 
a,55 

a,64 

2,72 

a,8i 

2,89 

2,9» 
3,06 

3,i5 

3,'i3 

3,3a 

3,40 

3,/,o 

.3,57 

3,66 

3,74 
3,83 



o,5o 

o,5o 

0,098178 

(44^?-) 

0,00076589 



0,00 
0,01 
0,08 
Q,i5 
o,a3 
o,3i 
0,38 

oAQ 
0,54 

0,61 

0,69 

0,84 

0,9* 

1,00 

1,07 

J-.ID 

i,a3 
i;3o 
1,38 

1,40 
1,53 
1,61 
1,68 
1.76 
1,84 
1,9» 

i'99 
a,07 

a, 14 

a,aa 

a,3o 

2,37 

3,46 

a,53 

a.6o 

a,68 

2,76 

3,83 

2,91 

3,'i4 
3,aa 
3,29 
3,3 



0,65 

o,5o 

0^165930 

(747P) , 
0,00058914 



!4? 



3.4 



■■i 



0,00 

0,01 

0,06 
0,1a 

0,18 

o.a4 

o.aô 

0,35 

0,4 1 

0,47 
0,53 

0,59 

o,65 

0,71 

0,77 
0,8a 

0,88 
o»9l 

1,00 

1,06 

i,ia 
1,18 
i,a4 
x,3o 
1,36 
iidi 

1,59 
1,65 
I171 

1,77 
1,83 

1,89 

ï>94 
2,00 

a,o6 

a,ia 

a,i8 

2,a4 

2,3o 

a,36 

2,42 

2,47 
a,53 

2,09 
a,65 
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TABLES RELATIVES 


AU MOUVEMENT DES 


i EAUX. 


• 




■ 


• 

Table. — Du tnouvement de Veau dans les tuyaiix, la longueur 






D =: 0",o3 


o,o5 


0,08 


o,]i 


o,i5 


• o,ao 


1 




V — o"»,65 


0,65 


0,65 


o,65 


0,65 


0.65 




LOROOIOR6 


Q — 0,000459 

^ap.oo) 
J = 0,021 0000 


0,001226 


o,oo3i67 


0,0061^7 


0,011487 


0,020421 






(5p. 74) 


(i4p-7o) 


(27p.8o) 
0,0057599 


(5ip.70) 


(91P-92) 






0,0126671 


0,0090201 


0,0042245 


o,.oo3i683 




\ 


Val.de Jx = Z 


Z 


Z 


Z 


Z 


Z 




1 


0.02 


0,01 


0,01 


0,01 


0,00 


0.00 




10 


0,21 


o,i3 


0,09* 


0,06 


0,04 


o,o3 k 


100 

aoo 


2,11 

6,32 


1,^7 

2,52 


0,Q0 
1.80 


0,58 
i,i5 


0,42 
0.84 


<7,32 I 

o,63 1 


3oo 


3,80 


3,61 


1,23 

2,00 


J,27 


0,95 




400 


8.43 
10,54 


5,07 


1,69 


\% 




looo 


6,33 


4,5 1 


a,88 


2,11 




|6oo 


12,65 


0,02 
10,1 3 


5,41 


3,46 


2,53 


1,90 




200 
' 800 


14,^6 
16, 8(5 


6,3 1 

2,22 
6,12 


4,o3 
4,61 


1:1^ 


2,22 
2,53 




900 


2It08 


11,40 
12,67 
13.43 


5,18 


3,80 


2,85 




1000 


9>o2 


5,26 
6,34 


4.22 


3,17 


à 


IIOO 


^?'i9 


9>9a 


4,65 


3,69 




1206 


25, 3o 


l5,20 


10,82 


6,91 
8,64 


5,07 


3,80 


( 


i3oo 
xioo 

lOOO 


27,40 

. 29,^1 

3i,6^< 


16,47 

17,73 

19,00 . 


12^63 
i3,53 


5,49 


4,12 

4.44 
4.75 




iÇpo 


33.73 
35,84 

37»94 


20,27 

21,^3 

aa.So 


14.43 


9»22 


6,76 


5,07 


1 
i 


1700 

lébo 


i5,33 
16,24^ 


9>79 
10,37 


7.18 
7,60 


5,39 
5,70 




1900 

agoo 


4o><>5 
43,16 


24.02 
25,33 


i8,o4 


io>94 
iiyôa 


8,o3 

1% 


6,02 
6,34 ' 




aïoo 


46,38 


a6.6o 


18,04 
i9»84 


12,10 


6,65 




aaoo 


^^^7 


ra,67 
i3.25 


9»29 


6^97 




a3oo 


i 8,48 
50,59 
52,20 


2©'i^ 


20,75 


9,72 


7»^ 




aioo 
aôoo 


80,40 
31,62 
3a,(j3 


21,65 

22,55 


i3,82 
1440 

1498 


10,56 


7.60 n 
8,24 1 


2600 


54,éi 
56,92 


23,45 


10.08 


2700 
2800 


34,20 


24,35 


i5,55 


11,41 


8,55 




59,02 


35,47 
36,73 


25,26 


x6.ï3 


11,83 


8,87 




2900 


61, i3 


26,16 


16,70 


12,25 ^ 


9» 19 




3oôo 


63,24 


38,oo 


27,06 


17*^8 


12,67 


9,5o 




3ioo 


65,35 


39.22 


22,96 
28,86 


12.86 


i3,io 


9,82 




3200 


67,46 


40,53 
41,80 


18,43 


13^52 


10,14 




33oo 


69,56 


29.77 


19,01 


'% 


10,46 




3400 
35oo 


71,67 


43,02 


30,67 


i9»58 


i4,36 


10,77 




44,33 


3 1,57 


20, 16 


i4i79 


11,09 




■ 36oo 


45,60 


32,47 


20,24 

ai,3i 


l5,2l 


11,41 




3700 
38oo 


78,00 


46,82 


33,37 
34,28 


i5,63 


11,72 




00,10 


48, i3 


21,89 


i6,o5 


12,04 




3900 


82,21 


49,40 
50,67 


35,18 


22,46 


16,48 


12,36 




4000 


84,32 


36,o8 


23,04 


16,90 
17,32 


12,67 




ÂlOO 


8é.43 


5i,94 


36,98 
37.88 


23,62 


12,99 




A200 


87,54 


53,20 


24.19 

25,34 


17,74 
18.17 


i3,3i 




a3oo 


89,64 


54.47 


38,79 


i3,62 




Moo 


J)3,é6 


55,74 


39,69 


18,59 


i3.9f 




4500 


57,00 


40,09 


25,92 


19,01 


14,26 







TABLES 


RELATIVES AV MOUVEMENT DSS EAUX. 


*77 


et le diamètre supposés wariables , et la 


fitesse constante. 




o,a5 


D,3o 


0,35 


lÈ 


0,45 

o,ë5 


o.5o 


0.65 


0.65 


0.65 


o,65 


o,65 


o65 


o,o3i<)o8 


o,o45ç)47 


o.oGï539 


o,o«.684 


o,io338. 


0,13763 1 


0,3 15697 


: 0,0035347 


(■'o:i..) 


(.8.p.) 
o.ooiBio^ 


(368,..) 
0.00. 584. 


(465n.-, 
o.ooi^oSi. 


(574p.) 
0.0013673 


(970P-) 
0,0009748 


z 


z 


Z 


Z 


Z 


Z 


Z 


1 0,00 


0,00 


0,00 


0,00 


0,00 


0,00 


^ 000 


o,o3 








oioi 




0,01 


o,i5 


0,3 1 


oiiS 


0.16 


0,14 


o^iS 




0,5. 


0.4a 


o,3G 


o,3a 


0,38 


oiaS 


o.'9 


lit 


«,63 


0.54 


"it 


l:U 


0,38 


0,39 




0,84 


0,7a 


o,63 


.0,5 1 


0,39 


i;i 


.1 

1.90 


".91 
1,09 


0.79 


Vil 


_ 0.63 

o,:6 


•1 








■ O.SQ 


0,89 




•0^ 

3.38 


il 


;:lï 


1.13 


i',>4' 


o.'78 
0,88 • 


a,53 




1,81 


1.58 


1.4; 


1.37 


0,97 


a.î!t 


a'33 


1-99 


i.;4 


1,55 


1.39 


1,07 


3,04 


a,53 


a.i; 


"-G" 


1,69 


i.5i 


>>'7 


3,3^ 


3.75 


2.35 


9,06 


.,é3 


1,65 


1,37 


3.55 


3.y6 


3.53 


a.aa 


1-9: 


'.77 


1,36 


3.80 
406 
4.3 1 
4.56 
4,8a 
5,07 


3,Ï7 
3,33 


3.90 


3,38 

«,S3 


a!a5 


1,90 
a,o3 


•S 


■ît 


3,S8 
3,a6 


":g 


::S 


a,.5 

3.38 


1,66 

1,75 




m 


3,01 


a,68 


a.4> 


1,85 


fi 

4,86 


3,17 


a,8a 


a,53 


1.95 


5,3.; 


3,Bo 


3,3S 


3.96 


3.66 


a.SS 


5.58 
5.83 


3.1)8 
4.16 


m 


3Ï0 


a.79 

3,9' 




6,08 


i;i 


4.34 


3,80 


3,04 


3,3! 


6,34 


4,53 


3.96 


3,5î 


3,T^ 




G. 4 


a-io 


4.71 


4,11 


3,66 


3.4 


a, 53 


6,84 


5.;o 


4.89 


4, .-8 


J.80 


3.4a 


Ï.63 


?;s5 


is 


'a 


fi* 


:'! 


3,55 
3,68 


iê 


:6o 


6,34 


it 






3,80 


3.93 


?B6 


«,55 




■',37 ■ 


.93 


3,03 


8.U 


e.;e 


s.;9 


5,ii- 


,,5i 




.06 


3,1a 


8,3S 


1% 


1% 


5.vS 


,65 




,>8 


3,3a 


S.Ga 




1 




>3i 


3,3i 


8,87 
9,11 


7,60 


m 




■Ê 


If. 


9,38 


é,oS 


6,70 


5.ai 




.69 


3,61 


0,63 


6.0a 


5,35 




,83 


.90 
,00 
.09 


.0^ 


VA 


7,06 
7.;4 

7,fio 


6,18 
6,34 






■94 
,07 
,30 . 
53a 


10,90 


7.78 


6,81 


6,o5 


■ m 


.19 


...Ï5 


Q.^9 


2;?? 


6,97 


6.30 


■"9 




9,5o 


7,i3 


6,34 


5,70 


,39 
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TABLES 

Donnant la dépense réelle des orifices rectangidaires i^erdcaux en mince 
patoi ai^ec contraction complète et t^ersant librement dans Vair , pour 
une dépense théorique égale à Vunité* 



Pbekibae Table. — Let charges mesurées en un point du réservoir où le liquide 

soit parfaitement stagnant. 



CBABGE 

sur 

le tommet 

des 

orifices. 



m. 

0,000 

OyOo5 

0,010 

0,01 5 

0,020 

o,o5 

o,it> 

o,5o 

1,00 

i,5o 

a,oo 

3,00 



Pour des hauteurs d* orifice de 



0"*.20 



> 
• 



» 
0,672 
0,585 
0,592 
o,6o3 
o,6o5 
0,602 
0,60 i 
0,601 



o~.io 



•m 



OD 



0,593 
0,596 

o,6o5 

0,611 

0,617 

o,6i5, 

0,611 

0,60 

0,60 



0,607 
0,612 
0,61 5 
0,626 
o,63o 
0,^28 
0,626 
0,620 
0,61 3 
0,606 




o™.o3 



» 
o,63o 
o,632 
0,634 
0,640 
0,637 
o,63o 
0,628 
0,620 
0,612 
0,608 



0,660 
0,660 
0,669 
o,658 

0,654 
0,640 
o,633 
0,619 
0,612 
0,610 



'9—\ 



o,70j 
0,701 
0,697 
0,688 
0,679 
0,666 
0,644 
o,6a2 
o,6i5 
0,611 
0,609 



Deuxième Table. — Les charges mesurées immédiatement au-dessus de Torifice. 



i 



CBABCE 

sur 
le sommet 
. des 
orifices. 



m* 
0,000 

6,oo5 

0,010 

o,oi5 

0,020 

Q,o5 

0,10 

o,$o 

1,00 

i,5o 

2,00 

5,00 



Pour des hauteurs d'orifice de 



0'».20 



0,619 
0,597 
0,695 
0,594 
0,694 
> 0,693 
.b,695 
o,6o3 
o,6o5 
0,602 
0,601 
0,601 



o^.io 



0.667 
o,63o 
0,618 
o,6i5 
0,614 
0,612 
0,614 

0,61 5 
0,611 
0,602 
o,6oi 



o".o5 



0,713 
0.668 
0,642 
o,63q 
o,638 
o,636 

0,634 
0,628 
0,626 
0,620 
0,61^ 
0,606 



o"*.o3 



0,766 
0,726 
0,687 
0,674 
0,668 
o 661 

o,64p 
0,63b 
0,628 
0,620 
0612 
0,608 



o*» 02 



o~.ox 



0.783 
0,760 
0,720 
0,707 
0.697 
0,672 
0,667 
0,640 
o,633 
0,619 
0,6 X a 
0,610 



0,796 
0,778 
0,761 
0.745 




0,669 
0,645 
o,632 
0,6x6 
0,611 
0,609 



MM. Poncelct el [.esbros .' 
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TABLES 

Des i^itesses de fonds sous lesquelles commencent à être entraînés les 4i^ers 

terrains dans lesquels les canaux sont établis. 



DÉSIGNATION DES SUBSTANCES. 



TITESSB 

par seconde J 
an fond. 



Argile brune propre à la poterie '. 

Gros sable jaune 

Gravier de la Seine, gros comme un grain d*anis 

Idem. gros comme un pois au plus 

Idem. gros comme une fève de marais. . . . . .^. . . 

Galets de mer arrondis de 0,027 de diamètre 

Pierres à fusil anguleuses de la grosseur d'un œuf de poule 



Terres détrempées brunes. 
Argiles tendres 



LIMITES 



de la vitesse 
de stabilité. 



m. 
0,081 

o,ax7 

0,108 

0,189 

o,3a5 

o,65o 

0,975 



Sables 

Gravier. . * 

Cailloux 

Pierres cassées , silex 

Cailloux agglomérés, schistes tendres. 

Roches en couches. 

Roches dures ' 




MM. Telford et Nimmo. Dubuat.* 



j8o 



TABLIS . RELATIYES AU MOUVEMENT DES EAUX. 



i 



TABLE 

î Des produits d'un pouce de fontainier par secondes, par minutes y 

par heures et par jours. 



lOKBKE 

des unités 
de temps. 



SECONDES 



I 



1 
SI 

3 

ï 

6 

2 

9 
lô 

II 

13 

i3 

i4 

i5 
i6 

M 

19 
ao 

ai 

aa 

aS 

24 

25 

26 

27 
28. 

t 

60 




ni« c. 
0,000222166 

0,000444^^^ 
0,000660499 
0,000888666 

0,001 I io833 

o,ooi332< 

0,001 555 1( 

0,00.1777333 

0,0019994^ 

0,002221666 

0,002*^43833 

0,002665999 

o,oo'i888i66 

o,oo3iio333 

o,oo333'2^ 

o, 003554^ 
^,003776833 
o» «^03998990 
0,004221166 
o,ooM43333 

0,004665499 
0,004887666 

0,000109833 

o, 00533199g 

o,oo5554id6 

0,005776333 

0,005998^09 

0,006220606 

0,006^42833 

0,00666499 

0,01332999 




MINVTES- 



m. c« 
0,0133299 
0,0266599 
0,0309899 

o,o533i99 
0,0666499 
0.0700799 
0,0933099 
0,1066399 

o,ii9î/>99 
0,1332999 

0,1466299 

0,1599599 

0,1732899 

0,1866199 

0.1999499 
0,2132799 

0,2266099 

0,2399399 

0,2532699 

o,2665(;99 

0.2709299 

0,2932599 

o, 3065899 

0.3199199 

0,3332499 

0,3465799 

0,3599099 

0,3^32399 

0,3865699 

0*3998999 

0,799^ 



OEUBES. 



m. c. 

0,7998 
1,5996 

2,3994 

3, -.992 

3.9990 
4,7988 
5,5986 
6,3984 
7,1982 

7*9980 
8,7978 
9>5976 
0,3974 
1,1972 
i'9970 

4,396'i 
5,1963 
5,9961 
6,7959 

8!3955 
9,1953 



JOURS. 



m. c. 

10,1953 

38,3906 

57,6859 

76,7812 

95,9765 

115,1718 

134,3671 

153,5624 

172.7577 

191,9530 

211,1483 

23o,3436 
240,6089 
26^.7342 
287,9295 
307,1248 
326,3201 
345,5i5î 
364,7107 
383,9060 
4o3,ioi3 
422,7966 

44»'49i9 
460,6872 

4:9.8825 

499*07:8 

618,2731 

537,4684 

556,6637 

675,8690. 

617006,286 

en 365 jours. 
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Nous rappellerons ici quelques notions qui sont nécessaires à Tii»» 
telligence des tableaux relatifs à Tefiet des machines. 

Si Ion forme, le produit d'une force ou pression et du chemin 
parcouru par son point d'applicaUon , lorsqu'on prend ce chemin dans 
le sens de la force, ou lorsqu on prend la composante de la force dans 
le* sens du chemin, on aura ainsi ce qu'on appelle la quantité de 
trav^ail ou la quantité d'action due à la force. Si celle-ci est variable 
pendaAl le mouvement y la quantité de travail devient une intégrale , 
c'est-à-dire la somme des produits formés des élémens du chemin'^ 
multipliés par les^ valeurs successives de la force. 

C'est , comme on sait, un principe bien établi maintenant en méca- 
nique , que les machines ne peuvent augmenter la quantité de travail; 
elles ne font que la transmettre , en ne rendant même qu'une quantité 
inférieure à celles qu'elles ont reçues des moteurs. La perte est due aux 
froitemens et aux ébranlemens ocôasionés, soit par choc^ soit par toute 
autre cause. 

Mais, 'bien que les machines ne puissent aiasi augmenter la quan- 
tité de travail qu'elles ont reçue des moteurs , elles peuvent modifier 
a volonté tous les autres élemens mécaniques du mouvement qu'elles 
ont reçu : ain^i la force ou pression, le chemin décrit^ sa grandeur, sa 
direction ,^et ce qui constitue ainsi la vitesse; tout cela peut être 
augmenté, diminué, modifié, dans des limites très-éteûdues , par 
l'emploi dés machines. C'est de ces modifications ingénieuses, ima- 
ginéjes par les inventeurs, qu'est née, pour ainsi dire, cette adresse 
des machines , qui fait qu'elles se substituent de plus en plus à celle 
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de rhomme. Mais, bien qu'on puisse encore perfectionner cette espèce 
d adresse des machines, il ne £aut pas y chercher autre chose , et toute 
idée d'invention, où Ion. annonce qu'une machine rend plus de tra- 
vail quelle n'en a reçu, doit être déclarée fausse sans la moindre in- 
certitude. Ce n'est donc pas dans les combinaisons de mécanisme, 
uniquement destinées à donner, comme on vient de le d^re, de l'adresse 
aux machines, qu'il faut chercher à se procurer le travail dont on a 
besoin pour produire difTérens effets utiles, mais danis les moyens de 
développer les efiets des agens physiques qui donnent naissance à 
cette quantité de travail. Ainsi, c'est en sachant bien retirer du char- 
bon toute la chaleur, et , par suite, toute la vapeur qu'il peut fournir, 
qu'on accélère aujourd'hui l'effet utfle des machines à vapeur. C'est 
en sachant bien recueillir le travail que la «gravité produit sur l'eau 
d'un courant^ quand elle tombe d'une certaine chute , qu'on augmen- 
tera le produit des usines mues par des cours d'eau; 

Il résulte de ces principes de mécanique et de cette circonstance 
physique que nous ne pouvons rien fabriquer sans être obligé de 
produire une»certaine quantité de trav^aii; que celle-ci forme le prin- 
cipal élément d'évaluation des moteurs. | 

Pour se rendre compte de l'effet utile qu'on ])eut rrliror d'iia 1750- 
teur, il faut d'abord savoir quelle est, au maximum^ la quantité de 
travail qu'il peut produire sur une* machine qu'on lui présente pour 
en recueillir le mouvement : cette recherché forme une partie de 
l'étude de la mécanique appliquée aux machines. On doit examiner 
ensuite ce que la machine, destinée à l'effet, pourra perdre de ce tra- 
vatl , par les frottemens et autres résistances étrangères à celles qui 
résultent de cet effet lui-même; et, enCn, il faut savoir combien on 
emploiera de travail pour produire exclusivement une certaine quan- 
tité de cet eff'et utile. 

C'est pour résoudre ces questions, sinon exactement, du moins assez 
approximativement, qu'ont été dressés les tableaux suivans; ils sont 

extraits de l'ouvrage de M. Coriolis, intitulé : Du calcuide.V effet des 
machines. 
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, Au moyen des premiers tableaux', on saura ce qu'il faut de quan- 
tité de travail pour prt)duire un certain effet utile ^ la force étant ap- 
pliquée en, un point bien déterminé de l'appareil mécanique. 

Au moyen des seconds tableaux , on saura quelle quantité de tra- 
vail on peut recueillir sur tel point d'une machine, à laide de tel ou 
tel moteur. Si les points pour lesquels le travail est mesuré dans les 
premiers tableaux sont les mêmes que ceux où il Test aussi dans les 
deuxièmes tableaux, la comparaison des deux tableaux donnera com- 
plètement la quantité d'effet utile qu'on peut retirer d'un moteur; si 
jces pointane sont pas les mêmes, il suflSra d'évaluer quelle perte ont 
occasionée les frottémeus de la machine entre les deux points indiqués 
dans ces deux genres de tableaux. 

Veut-on savoir, par exemple, ce qu'on peut moudre de blé par jour, 
en établissant un moulin dans le système dit anglais, par une certaine 
chute d'eau. On forqiera d'abord le produit du nombre des mètres 
cubes 014 des mille kilogrammes d'eau qui coulent par jour et tombent 
de la hauteur de la chute ; lo (produit sera la quantité de travail que la 
I (lailo produit sur l'eau qui franchit la chute pendant un jour. Lp 
tableau de Ja page 197 indique qu.^jiiut établi sur une chute d'eau-. 
une roue à augels bien construite, son arbre pourra transmettre à 
une roue d'engrenage une quantité de travail qui est les 0,^3 de celle 
qu'on vient d'indiquer. Le cinquième article du premier tableau , 
page 184 , nous apprend que la mouture de chaque hectolitre de blé ' 
exige que l'arbre tournant, qui met en mouvement un moulin, pro- 
duise par chaque hectolitre de blé 916 unités de travail; ainsi, en 
divisant la quantité de travail précédente, par ces 916, on aura le 
nombre d'hectolitres que Iq moulin pourra moudre par jour. * 

Après ces tableaux sur les quantités de travail, vient : 

1°. Un tableau indiquant le volume qu'occupe un kilogramme de va- 
peur saturant l'espace à différentes températures , en admettant que , 
! pour la vapeur comme pour les gaz, il faut avoir égard à la loi de di- 
latation produite par la chaleur, en outre de celle qui établit que les 
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yolumes sont en raison inverse de la pression , quand la chaleur reste 
la même. 

2®. Un tableau indiquant la quantité de travail qu'un kilogramme 
de vapeur peut produire théoriquement, sans supposer aucune 
perte de travail ; et celui que pourrait produire, dans la même supposi- 
tion pour la vapeur, un kilogramme de charbon, si toute sa chaleur était 
employée à faire de là vapeur, et ensuite en supposant que l'a vapeur 
produite soit seulement ce qu'on retire ordinairement des* chaudières 
des machines, c'est-à-dire 6 kilogramme de vapeur. Ces quantités sont 
calculées dans le cas de la détente et dans le cas où il n'y a pa$ détente. 

3°. Un tableau dressé par M. Poricelet, et qui- donne le coefficient 
de réduction par lequel il faut multiplier le produit théoriquç, pour 
avoir le travail que Ton peut recueillir de l'arbre du premier système 
de rotation , mis en mouvement par les machines. 

4*^. Enfin deux derniers tableaux qui donnent les pressicHis de la 
vapeur et celles des vents. 
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TABLEAU 

Des quantités de travail dynamiques nécessaires pour produire divers 
effets utiles ; ces quantités étant mesurées comme il est indiqué dans la 
deuxième colonne. 






NATURE ET QUANTITÉS 

, s 

des 

EFFETS A. PRODUIRE. 



■"—?* 



Mouture dù blé. 



Un bectolitre dé blé, ou 76 
|kilograinmes de blé à moudre 
'assez grossièrement dans >uu 
moulin à vent. 



SUR 

miellé parde de 
la macnioe on . 

évalué . le 

travail moteur 

ou le 

travail résistant. 



Travail résistant 
sur Varbre qui porté 
les ailes. 



•M a « o 

e0 a co 
t-4 0) «tJ o 



3oid. 



Un hectolitre de blé, ou 75 
kilogrammes à moudre à la 
grosse dans des moulins ordi- 
naires. 

*' 
Mdem. 



Un hectolitre de' blé , ou 75 
kilogrammes à moudre et re- 
moudre sur gruaux. 



Idem. Le moteur étant une 
chute d'eau. « 



INDICATIONS 
ides observateurs ou des 

avteurs * 
qui ont cité 1*^ résultats. 



tlemarqttes paiticnliéres. 



■■■ ^ I 



Un hectolitre de blé , ou 76 
kilogrammes à moudre Suivant 
|le sy^tèn^ anglais v dans des 
jmoulins suas par ude machine 
à vapeur. 

Idem. 



Travail résistant 
sur Varbre qui porte 
la meule. 



Travail résistant 
sur l'arbre de la 
roue hydraulique. 

Travail résistant 
sur l'arbre qui porte 
la' meule. 



Travail résistant 
sur l'arbre de la 
roue hydraulique. 



Travail résistant 
sur l'arbre du vo- 
lant. 



Idem. 



4*9 



6x1 



628 



916 



80a 



8i3 



On a obtenu le- travail 
par . la théorie , en recli- 
fiant le résultat* d'après les 
expériences de Goiilon^b 

Ïtour dçs éléme]a& peu dif- 
érens. de ceux, qui ont 
fourni ce travail. 

• . - 
MQ5'>éniie adoptée par 

M. Navier; entre plusieurs 

anciennes observations. 



Observations de Mi Ha- 
chette ^ux moulins de Cor- 
beil. 

Estimé approximative- 
ment par M. Wavier, comme 
exigeant une moitié en sus 
du travail , pour- moudre à 
la grosse. , 

Estimé approximative- 
ment par M. Hachette , 
comme exigeant aussi une 
moitié en sus du ttava^l 
pour moudre à la grosse. 

Observation citée par 
M. Parey ; le résultat est 
déduit du produit connu de 
la machine en travail dyna- J 
mique.' 

Suivant MM. Gazalès et 
Gordier , constructeurs de 
machines à Saint-Quentiii ; 
résultat déduit comfbe le 
précédât. 
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MATCRE tT yLAHÏITÉS 
Jet 


uuelle partie de 
la machine on 

évalue le* 
travail moteur 

'>u le 
travail résisUnt. 


Mil 
Il il 


INDICATIOMS 

des observateurs ou des 

qiU ont cM î^ résulta» 
Remarques pattitulièrfs 




Ud hettolitre4e blé, on -S 

moudre sur gruam, tlans nu 
moulin [DapiiranechDtedeiiu, 

b. l-aide d'une roue à augets. 


Travail pioteur 

dû a la descente de 
Teau du niveau du 
bier supérieur au 
niveau da bief iufé. 


loaud. 


Mojenne de deui obier 
valions de M- Mallet, l'un 
à Pontoise, l'antre à Vait 






tieur. 








tin bectolitre de blé, ou n5 
kilogramme» , a retirée des ger- 
bes, tout vamié, a Taide dune 
nachine. 


Travail résistant 
iur l'arbre de la 
première roue mo- 


40 


Résultat des observation 
de M. FeifwiGk, cité pai 
M. naviet. 




. FabricalhN d-hu!U. 










Un fcîlogramme d'huile à re- 
tirer de l'écrasement pat le choc 
et de la prrtsion des graines 
écrasées, n'aide de pilous mus 
par un monliii à veut' 


Travail résistant 
sur rarbteqaï porte 
les ailes. 


.4s 


Observations de Con- 
lomb ; <:e tta va il. comprend 
les pertes dues au choc des 
pilons contre les cames. 




Pour produire le même eflet 

iJiDc, et de la pres&ion des 
graines écrasées. 1« moteur 
Itant une machine » vapeur. 


sur l'arbre du .vo- 
lant. 


34 


Résnit.t approximatif 

de cfa^rboD pour les m» 
chines de M. Hall. 




Idem. Suivant une antre 

observation. 


Id,m. 


■>5 


Observation dpnhée par 
M. Clément. 




Sriogi lies malériaux. 










Mètre carte de sapin, à scier 
lar une machine à vapeur. 


TraTail moteur 
«ur l-arbre du vo- 
lant. 

Travail Tésistant 
sur la scie. 


lia 


Résultat donné pit 
H- Clément. 




Mette carré de chêne vert, 
à scier à btiu d'homme. 


43 


Résultat donné Wi 
M. nivier. "^ 




Mette carré de cLéne vert à 

l'eau , à"l'aWe /une touc à pa- 
eues non emboitées. 


Travail moteur 
dû à la chuted'eau. 


■*9 


Idtm. 




Mét^e carié de chêne sec , 
i acier à l'aide d'uoe machine, 
*e trait de scie ayant de o,qo3 i 
0,004 d'êpaisseuf. 


Travail résUtant 
sur la scie. 


63 


Suivant M. Cosle.rânb 
tat déduit d'observations 

i'aitesàMetz. 




Métré carré d'ormes à scier, 
e trait de scie ayant de o,oo3 à 
O1O04 d'épaisseur. 

. , 


Idm- 


:■ 


Idem. 
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NATURE ET QUAJSTITÉS 

des 

EFFETS ▲ PRODUIRE. 



Métré carré de pierre de roche 
des environs de Paris , ou mètre 
carré de marbre , a scier parades 
hommes. 

Mètre carré de granit à scier 
juir des hommes. 

Fabrication du ttài. 

100 kilogrammes.de tan à 
produire en broyant l'écorce à 
laide d'une macnine* 

Fabrication du papier, 

100 kilogrammes de vieux 
'cordages à réduire en pâte par 
!la trituration, à l'aide de pi- 
lons mus par une machine à va- 
peur. 

Filatures de coton. 

Pour filer un kilogramme de 
fil du no. 40 , c'est-a-dire deux 
Hyres métriques de chacune 
|4o,ooo mètres ; et pour execu- 
,ter toutes les préparations né- 
cessaires, en filant avec les mull- 
jennys prenant les vitesses les 
plus ordmaires. 



D après une autre observa- 
tion faite en 1822, il faudrait, 
.pour filer un kilogramme du 
jno. 3o, y compris toutes les 
préparations. 

I^our filer un 'kilogramme 
du n". 4© avec les broches con- 
|tinues , y compris toutes les 
préparations. 



likm , d'après une autre ob- 
servation faite en iSaa. 



SUR ' 

quelle partie de 
la macnine on 

évalue le 
travail moteur 

où le 
travail résistant. 



Travail résistant 
sur la scie. 



Idem. 



2069 



Travail résistant 
sur l'arbre de la 
première roue mo- 
trice. 



Travail résistant 
sur larbre du vo- 
lant. 



Travail résistant 
sur Tarbre du vo- 
lant de la machine 
à vapeur. 



Idem. 



Travail résistant 
sur l'arbre du vo- 
lant de la machine 
à vapeur. 

Idem, 



<^ M s S 



295 d. 



466 



5^00 



204 



290 



408 



45o 



INDICATIONS 
des observateurs ou des 

auteurs 
qui ont cité les résultats. 



Remarques particulières. 



Résultât ' donné 
M. 'Nayier. 



Idem. 



par 



Résultat donné 
M. Clément. 



par 



Suivant Tredgold. Ce ré- 
sultat est déduit du pro- 
duit connu de la machine 
à vapeur employée. 



Observation de M. Clé- 
ment et de M. Benoièt. La 
quantité de travail dyna- 
mique est assez variable, 
suivant les circonstances. 
Celle qui est portée ici sup- 
pose qu'il faut un cheval 
de machine pour faire mar- 
cher 600 Droches mull- 
jennys , avec les machines 
préparatoires. 

Observation faite à 
Rouen par 'M. Mallçt. 



j. 



Estimation de M. Clé- 
ment-; elle* suppose qu'un 
cheval de macnine fasse 
marcher 3oo broches con- 
tinues et les préparatoires. 

Observation de M. Mal- 
let. 



igO TABLES 


DE x'eFFBT des HACHIHES. I 






%6^6 








H-|t°- 


INDICATIONS 


NATURE ET QUANTITÉS 


quelle partie de 
la marhine on 




des observateurs ou des 


des 


éyalue le 


!||i 


qui ont cité les résultiU 










ou le 


=^§51 






travail résistant. 


llll 


Remarques patticubéres. 


Pour piép«« un kiloaramme 
de coton an batUar-eplncbeor. 




6,37 d. 


ObfcrvatioD de M. Mil 


sur l'arbre du vo- 




let- 




ant de la machine 








a vapeur. 








/a™. 


9,Go 


Idcm 


an batteur- étal eut. 








Ponr passer nn kilograninie 


Idtm. 


96,00 










tion de travail relative m 


dineries. et pont naidcr àeax 
fois. 






cardaeepeut être beaniMiip 
moindre : on a porté id It 


■ PourjirépïreruiiliaoBraimiie 


Idem. 


.9,15 


Observation de M. Mal 


ani luetiers d'apprêts ou aux 






le(. 


broclies belles. 








Ponr filer seulement nn ki- 


Idm. 


i39 


Idem. 


logramnie de fil n°- 3d avec les 








mall-jennyï faisant 36oo tours 








parminate, sans les prénura- 
















numéro est le proddit de 3a s 








3a broche; travaillant pendant 








|]4heMres. 








Pour filer le n". 34 am bro- 


Idem. 


3i!) 


Idem. 


ches continues seulement sans 








les préparations. Les broches 








faisant a4oo tours par minule. 








Ce kilogramme pour ce numéro 








est le produit de 13 broches tra- 








Tliillaut i^lieares. 








Ifola. Tous ces résultats anr 








les filatures sont déduits d'ob- 








servation* faites il y 3 quelques 








années. On a introduit depuis 
'dans les machine» des modifica- 














tions qui doivent faire varier 
















ICI que des résultats approiima- 
tifs , destinés plutôt 1 donner 






















travail, qo'à servir de base a 








des calent, aussi eiacta qu'i 
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I WATURE ET QUANTITÉS 



quelle partie de 

évalue le 
tiavail tnotçiir 

travail témstaDt. 



S Es ^ 

s'il'" 



■nt tilé les tësiillals. 
Remnrqaes partie alières. 



Filai- 



i de lah 



Pour ouvrir et poor carder 
seulement lu laine nécessaire à 
la fabrication d'un kilogramme 
de SI. d'un naméra moyen 
entre 6 et So (le numéro indiqui 
nombre d'écheveHui de 761 
:s dans nu kiloerarome) 
le moteur étant ai,e macbl... 
Bspenr, 



t le produit de i3 bcoclu 



Travail réfiistant 



Travail ré; 
ir la pri 

muli-jennys . 



étant le produit de 17 Broches 
"■jennys. 



Pour lancer une balle pesant 
l"l-oi47 , avec la vitesse ordi- 
aire d[e 3[jo mètres par seconde. 

Pour lanrer an boulet pesuut 
6 Uloçvammes avec la vi' -- 
--■Haire de 417 mètres pr 



Pour lancer an boulet pesant 



lecohde. 

LaraiiiUffe du Jer en ha, 

Ponr fabriquer lao 

0,04 de grosseur en cari 

' '1 fonte rouge 1 

u d'affinerie. 



it le projectilf 
Idem. 



résultat, iloiioé par 
M- Benoisl, estdcduitdç k 
«apposition qu'un homme 
à une manivelle, produit 
dans ia jonruée 160 dp»' 
modes, et fait marche- — 

Uédnit de la méiu. 



poudre est de six kilogram- 



TABLES DE LBFEET DES HACBltlES. 






NATURE ET QUANTITÉS 



quelle pjrue d 

■"éTaloe le 
Iravuil moteur 



[t-four 

pat aa oriËce citculiirc d 

de diaoïèlce, avec une en 

130 mètrea de lon|; e 

diamètre, la dépeii&< 

i5 métrés pat mioute. 



i ont cite les résaluti. 
Remarques part irai ièi 



Bi^jalUtdédDitdcsnbser- 
vatioaadeM.d'Aulxi 
tiuirant cet ingémou 
iravail d'une cliute 
motrice doit 6tre en 
quatre fois celui qui est 



J^oar chasser l'ait sufllsant 
our produire 8,000 kilograir 
les de foute pat jour, dans u 

Haut- foaroean au coke. 

' IVola. Le ttav^iil coD&omm 

d'air a cliasser put seconde, y 
compris les pertes , et ,à peu 
^rè« eu raisoii iuverae de la 4'- 






c du diamèLre de l'i 



:3o mètres par seconde, les fr» 
' imens duus les tuyau pou 
iiit être uégligés. 



Poor 



ineteuc 



} mettes cubes pat 
ivec une viteue de 
. les ftottemens dauï 
les tuyaui pour an t être 



i les ftotte- 
ie toute es- 
t les pcttes 



exultât thcoriqDe dëdnil 
' des dépenses d'air données 
par M. d'AubuissoD. Sui- 
vant cet iogénieur, le tra- 
vail dû à une cbate d'eii 
lolrice devrait être ffliïi- 
iD quatre fois celui qui 
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' 



mam 



TABLEAUX 



Des quantités de travail dynamique que fournissent les différens moteurs , 
ou des élénieïts qui serviront à trouver ces quantités. 



i<*. Pour les hommes et les chevaux. 

I i III 



INDICATIONS 

DU MODE EMPLOYÉ 
« - POUK 
PRODUIAE LB TRAVAIL. 



PoiA' les hommes. 



POIHT 
OÙ 

le travail 
est mesaré. 



Un homme en affissant avec 
ses jambes pour élever seule- 
ment le poids de son corps en 
montant, une rampe ou un esca- 
lier. 

Idem. 

t. 

En agissant sur une roue à 

chevilles , comme dans une roue 

de carrière, en se tenant à la 

hauteur du. centre.. 

• 
En se tenaftit vers. le bas de 
la roue. 

En montant une pente d* en- 
viron o, 14 par mètre , et en éle- 
vant seulement le, poids de son 
corps. 

En poussant ou tirant hori- 
zontalement cpmme en manoeu- 
vrant un cabestan. 

En tirant dans le halage. 

En agissant sur une manivelle 
comme dans la sonnette à déclic. 

Idifh. 



Sur lé poids 
du corps. 



Travail 
dynamique cxpri-' INDICATIONS 
mé en dynamodes 

ou 1000 kil. élevés des observateues ou 
^ à i",o o'. 1 

Par jour-, 

née de j ^^j ^^ j^, rétulUU. 
travail le 
plus or- 
dinaire- 



Par 
seconde 
pendant 

le 
travail. 



d. 
0,0097 



Idem. 
Sur la roue. 



Idem. 



Sur le poids 
du corps. 



Sur le point 
où les bras agis- 
sent. 

Sur la corde. 

Sur la mani- 
velle. 

Idem. 



.0,0071 
0,0090 



DBS AUTEURS 



ment de Kcm*!^^* particulières. 
8 heures. ! 



d. 
!i8o 



0,0084 
0,0064 



ao5 
a59 



a5x 



184 



Suivant M. Navier. 



Suivant Coulomb. 
Suivant M. Navier. 



Idem» 



Suiv. M. Hachette. 






En élevafnt une charge sur 
'son dos. 



Sur la char- 



ge. 



0,007a 

o,oo38 
0,0060 

o,oo54 
0,00x9 
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XIO 



x55 
56 



i 



Suivant M. Navier. 

Suiv. M: Hachette. 

Suivant M. Navier. 
Suiv* M.Gnéniveau. 
Suivant Coulomb. 

. • 

i3 
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INDICATIONS 



DO MODE EMPI.9YX 



POUR 



PKODUIKE tE TBAVAIL. 



Point 

où 

le travail 

est mesuré. 



Travail 
dynamique expri- 
mé en dynamodes 
ou i,ooo kil. élevés 

à x",oo. 



En tirant une corde pour éle- 
ver le mouton d'une sonnette à 
tiraude. 

Idem. 

Eu élevant des poids par une 
brouette , en comprenant le 
temps perdu pour revenir à vide. 

Nota. Le temps du travail est 
jordinairement de huit heures; 
c'est d'après cette supposition 
qu'on a calculé le travail par 
seconde de temps. • 

Pour les chevaux. 

Un cheval ordinaire, attelé à 
un manéee, et travaillant pen- 
dant huit heures en allant au pas . 

Idem, 

m 

Un cheval en allant au ttot , 
et travaillant seulement de qua- 
tre à cinq heures. 

Un cheval attelé à un manège 
pour élever de l'eau, à Taide de 
pompes, niyaillant de 5 à 6 hr. 

Un cheràl atteléi à un manège 
pour élever du minerai avec une 
machine à molettes aux mines 
de Freiberg en Saxe. 

Un cheval s^ttelé à nn manège 
pour élever des pierres à l'aide 
d'un treuil. 

Un fort cheval , comme ceux 
dont on se sert en Angleterre , 
travaillant huit heures en allant 
au pas. 

Le cheval fictif, dit cheval de 
machine , adopté par la pl^p^rt 

Ides mécaniciens ftànÇais comnie 
unité pour une spurce continue 
de travail. 



Sur \i poids 
élevé. 



* Idem. 
Idem. 



Par 

second^ 
pendant 

le 
travail. 



Sur le trait. 

Idem. 
Idem. 



Sur l'eau éle- 
vée. 

Sur le mine- 
rai élevé. 



Sur le poids 
élevé. 



Sur le trait. 



•a: 

o,ooa5 



0,0017 

0,0013 



Parjour 
née de 
travail le 
plus, or- 
dinaire- 
ment • de 
8 heures. 



INDICATIONS 

DES OBSERVATEURS OU 
DES AUTEURS 

qui eut cité les résultats. 



Sur lé point 
où agit la 
force. 



o,o4o5 

0,0389 
0,0600 

o,o3i!i 

o,o365 



d. 

7a 



48 
35 



0,029a 



0,0769 



X166 
ii!i3 

618 



de 990 
à 11x8 



842 



ai88 



0,0750 



3160 



Remarques particulières. 



Suivant Coulomb. 

Suiv. M. Lamandé. 
Suiv. M. Hachette. 



Suivant M. Navier. 

Suiv. M. Hachette. 
Suivant M. Navier. 



jAoyen^e de trois ob 
servations de M. Ha- 
chette. 

Cité par M. d'Au- 
buisson. 



Observations de M. 
Hachette à Antonypré 
dePatis. 

SuivantWatt. Le tra- 
vail est calculé pour 
8 heures ; il est de anB 
par heure , et de 6,564 
par a4 heures. 

Le travail est calculé 
pour 8 heures ; il est 
de 370 par heure, et de 
6,480 pour 34 heures. 
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IMDICATIONS 



i-tï: 



qui oat ci^ les résultats. 
Remarques purtîculièces- 



mOICATIONS 



Observât, de M. Com 



Machine à détente éta- 
le à Paris an Gros. Caillou , 
blùl.intdu charbon de terre 
a Anïergne et delîlïiimi. 

Machina de M. Frimot. 

^_eiiseur et presque sans ex 
pansion , cmployce à éU- 
- "e leau à Brest. 



seulement , 
laquelle a été 



mesurée . nou 
compris le) fTO^ 
temeiu du liqui- 
de dans le iayaa 
de eoDdnite. 



n^esaraiit par la 
. senlement. 



Résultat) d'obsety; 



Observât, de M. An- 
deiEOB , citée par IVt- Gë- 



Moyenne des obseï 
tioiis de M. Léan , ci' 
dsDi le Ttaiié de Ni 

L'eau élevée étant 
calcalée d'après la coari 
des pistons, serait ëv> 

quiènie na stts de 1 

lomme évaluition du tr 
Ivail disponible pour l'ap 1 
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INDICATIONS 



Pour l'ciueinblt! de* ri! .- 
lines des mines de Cor- 
>dbUIc!I , sani dinlinction 
■ niadiines. nne grjndt! 
partie ét;iut à détente. 

Proilnil muieii en i 



En iBiH. 

'•lin. Une des macliïijeK 
_ . donnée comme ayant 
produit Jnsqna 3iS^. pour 
I kilos*, de rhiibon. Quel 

pour la différence entre lu 
iqoantité d'eaa élerée i 
celle qui est caicalée d'i 



s la 






lie. produit 
con5iclér:ible. {foir le rap- 
port de M, CoRibeii dans les 
• ■ ■ de 1834.) 



acliine» qui se font au 
Ijourd'hai en F»n':e, sni 
' ce qu'annoncent ie 



Sur l'eau éle- 



Snr Torbre du 



INDICATIOiSS 



BemirquEi paniculiérti. 



pliquer à un autre 
résultits pouri 
pas être trop forb, 
égard uui pertes de 



Ces nombres sont ex- 
traits d'une note do M. 
Uenwood, insérée dam 
le Jotimaf ^Ediiahoui 



r les c< 



valui 









laniémeobsecrationqa* 



Cesdeaiprodaitssop- 

natïon de charbon est, 
loar chaque force de 
hcral, de 3l>'<' 5a a 
5UI. j^ar heure , on de 
fioiil. a^an!''' ■ par 1^ h en- 



tabi.es de l jçffet des machines. 
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3*. Pour, le vent. 



INDICATIONS. 



_ • 

Poor un moulin ordi» 
naire portant' qoatre ailes , 
ay ani une tentuf e de i oi" , 3o 
de longpieuT et a™ de lar- 
geur , cette tentare com- 
mençant à 2™,oo de Taie. 

• Vent Jr ait. 

Pour une vitesse de vent 
3,27 paj: seconde. 

Vtnt bon fiais faible. 

Pour une vitesse de 4"",o5 
par seconde. 

Vgnt bon fiais plusjort. 

Pour une vitesse, de 6",5o 
par seconde. 



Forte brise, 

m 

Pour une vitessedeg™, xo, 
mais la tenture des ailes 
n*ayant plu» que 8p,3o de 
,lonçueur ; en commençant 
toujours à 2™, 00 de l'axe. 

Vent moyen d'une année. 

En ayant égard au temps 
de repos et aux différens 
vent». 



POIHT 

où le travail 
est mesuré. 



Sur l'arbre qui 
porte les ailes. 



TdenL. 



Idem, 



Idem. 



Travail 
dynamique expri- 
mé en dynamodes, 
ou Zyooo kil. élevés 

à in»,oo. 



Par 

seconde. 



0*,025 



0,148 



0,63 1 



0,890 



Idem. 



Par 24 
heures. 



2x60'' 



12787 



545x8 



76896 



0,2x0 



x8i44 



REMARQUES 



PAETlCUl.lBaES. 



Toutes ces quantités de 
travail résultent des obser- 
vations faites anciennement 
par Conloinb sur des mou- 
lins des environs de Lille. 



Produit é^al à o,33 che- 
val de machine de 0*^,075 
par seconde. 



Produit é^al à 1,97 che 
val de machine. 



Produit égal à 8,4 < ^he^ 
vaux de macnine- 



Pro'duit] égal à ix,86; 
chevaux de machines. 



Ce travail moyen, déduit 
4e l'observation de rhuile| 
Êibriqnée , revient au tiers 
de celui que donnerait un 
vent constant de 6<n«5o. lij 
est égal au produit de 2,8ol 
chevaux de machine. 






/« 



I 



A 



igô 
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4°. Pour les chutes d'eau et les couraus'; le travail recueilli ëtant égal à celai 

de la cbute. 



INDICATIONS 

machines employées 

pour recueiUir le 

travail. 



Roue à palettes pla- 
nes daAs la direction 
des rayons , ces palet- 
tes, étant assez impar- 
faitement emboîtées. 



Idem. 



Manière 

dont la hauteur 

de la chute est 

estimée pour éva* 

luer le travail 'que 

Ton compare à 

celui qu on 

recueille. 



Du niveau de 
reau dans le ré- 
servoir supérieur, 
au fond du cour- 
sier, dans lequel 
r.cau s'écoule sous 
la roue. 

Idem. 



Roae à palettes pla- 
VLés de o<»,88 de large 
sur o>",4o de haut, re- 
cevant reau sous une 
chute de a", lo , les pa- 
lettes ayant dans le 
coursier un jeu d'en- 
viron 0,04. 



Idem. 



Roue à palettes pla- 
nes dans un courant 
beaucoup plus lar^ 
que ces palettes. 



Du niveau de 
l'eau dans le bief 
supérieur au ni-^ 
veau de l'eau dans 
le bief inférieur. 



PoiHT 
où le travail 

recueilli 
est mesuré. 



Sur les palettes 
mêmes. 



Sk 



le poid 
par une 



Sur 
élevé 

corde s'ënroulant 
sur l'arbre de la 
rouQ. 



Sur des pilons 
que fait marcher 
1 arbre delà roue. 



a s 3 

a t V 
2 a * 



Idem. 



U n y a pas de 
chate m de travail 
mmeur . détermi- 
né , mais on peut 
convenir de com- 
parer le travail re- 
cueilli à la force 
vive que posséde- 
rait une portion 
du courant, dont 
la Section serait la 
surface même des 
aubes. 



Sur l'arbre de 
la roue. 



Sur un poids 
élevé à l'aide 
d'une corde en- 
roulée sur Tarbre 
de la roue à pa- 
lettes. 



o,3o 



0,18 



0,35 



0,34 



0,3) 



INDICATIONS 

des observateurs oa 

des auteurs qxd onti 

cité les résoitats. 



Remarquai partiodlléfa 



T*" 



Observation de M 
Smeaton sur une pe* 
tite. roue d'expérience. 

Moyenne des résul- 
tats moyens pour cha- 
que changement dans 
les élémens. 

m 

Idem, 



Observation de* M. 
Poncelet , ^r une 
roué d'une pOildberie 
à Metz. 



Idenk, résultat déduit 
approximativement du | 
♦^recèdent en évaluant 



Î>rec 
est*] 



çu. 



Irgttemens par aper- 



Observation de M. 
Christian, sUr olie pe- 
tite roue (le o,63 de, 
diamètre. 



m 



J 



TABLES D£ L BFFBT DIS HACHIME9. 







— l^-S^'l II 




Ml^HÈBE 








INDICATIONS 


dont la hauteur 


PoiBt 


1=^ 


mOICATlOJSS 


des 


delà chute est 


OÙ le trarail 


stt 


des observateurs ou 


machine* employées 
pour recueillir le 


luer le travail qna 


recueilli 


III 


des auteurs qui ont 
cité les résultats. 


l'on compare à 




s:-S 






. •S;i,.i;,r 


est meiurë, 


■SES' 








't3 s 


Remarques papliculièrei, 








^è-j: 




Rpue à aubes cour- 


Du niveau de 


Sur Tarbre de 


0.55 


lUialtats des expé 


bées verticaleroent de 


l'eau danE le bief 


la roue. 


i 


denees faites avec lê 


M. PoDc^elat , eiëcutée 






0,6; 


fietn a WesterUus , 


en srand Sou. uue 


veau de 1 eau dans 




(Jaeriffiiy, etc. 


chute de i-.ii envi- 


le bief inférieur a 
lasorlie delà roue. 








Roue k augets. 


Du niveau de 


.Sur les uugels 


o,CyJ 


Observation f;iite en 


n ayant qu'un dia- 


l'eau dans le réser- 






petit par Smcaton , 


mètre moindre nue la 
hauteur de la cLte . 


Toirsopetieur.au 
fond du coursier 






moyenne des réeultats 
iDoyens pour chaque 




hurizoDtal au-des- 






changement dans les 


Sommet. Cette roue 


sous de la ruue. 








Bxéputée en petit pour 










une eipécjeiice. 










ItUn,. 


/^™. 


.Sur le poids 
élevé par une cor- 
de qui s'enroule 
sur larbre de la 


0,(i. 


IJcrn. resultatdédail 

l'observation précé- 
dente. 


Roue à auRcU ou à 
palettes, parfaitement 


Du niveau de 


■ Sur l'arbre de 


0,73 




l'eausopétieureau 






par les Anglais, pour 


emboîtées dam un 


niveau de leau in- 






estimer le travail qui 


coursier et FaiBunt fonc- 


férieure. 






sera reçu de l'arlirede 










ces roues. Ce rcsulut 


.Iles sont construites 








ïujipose que la quan. 


en Angleterre. 








sidérable pour que les 
pertes, par le jeu au- 
tour des palettes, soïcnl 
peu de chose en corn, 
paraison de celte quan- 
tité d'eau. 


Houe à BUffctB rece- 


La cliuteest cal- 


Sur un poids 


o,;8 


Observation de M. 


vant l'eiu nu peu ail- 


culée dnniycau du 


élevé par une 








bief supérieur au corde qui s'en- 




de 3",sa de diamètre 




fond du -coursier rouie sur l'arbre 




etuDechutede3'",48; 


les emboîte pour éviter 
les perte* d eau. 


sous la roue , mais de la roue. 




l'cpérience a eu peu 


eUe Retrouve ainsi 






dednroe; mais la force 




un peu faible. 






vive, acquise par I3; 
roue, était «ssm pelite 
pour être négligée. 











TABLES DE L EFFET DES MACHIITE9. 





IVUniî-Rt: 




't™ 




INDICATIONS 


POIST 


■ -i 


IHDICATIONS 


des 


dont la Itauteut 
delà <rhate est 




■ "ïi 


des observateurs oo 


mRcfaineg emnloy^es 
pour recueillit le 


estimée pour éva- 
luer le travail que 
l'on compare à 


recueilli 


; Il 

1-1 


cité les résultats. 


ttayail. 


eelui ,ii'0B 




-•ii 






recueille. 




M 


Bemirques pirliculjéru 


Roue horizontale de 


Du niveaa du 


j non énoncé. 


deo.Gà 


Réinltal; énoncé par 


M. Bardin dans le 


bief supérieur au 




■ o,;5 


M.Burdin. daiuUl< 




nivean du bief in- 






livraison des Anaals 


posées par Borda. Ces 
roues tournent antoor 
d'nuaie vertical, elles 


ierieur. 






des mines, année iSiS 










sont formée» de canaui 




















Cei canatu ont le<ir$ 










ouTerlarss sopérieures 
au milieu de la îau- 


















tenr de la cliute, et 










leurs isF^uei inférieures 










lu bas de la chute; iU 










reçoivent l'eau lors- 










qu'elle a acquis déji 










aae vlteste due à L 










moitié de la chute. La 










forme de ces ouver 




















vitesse qu'on laisRe 










prendre à la roue sont 






























choc et sort sans vi- 










tessB sensible. Ces 




















des chules qui four 










uisaent pou d'eau el 


* 








ïxande hKoteiir. " 










' ' - - ' ' 



K. CoriolU, CiilcuH,r.ff.ti.,, 
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TABLEAU 

Indiquant la loi de çariation des pressions et des volumes dune certaine 
quantité de vapeur soumise à différentes températures. 



TEMPÉRATUBES 

en degrés 

dn thermomètre 

centigrade. 



degrés. 



«.7.70 

>5,oo 



66,00 
'38,oo 



Mesore des pressiobs. 



En nombre 
d'atmosphères. 



atm. 



10,00 

9,5o 
9.a5 
a,oo 
8.75 
8,5o 
8,25 
8,00 

7>75- 
7,5q 

7,25 
. 7,00 

6,75 

6,5o 
• 6,25 

6,00. 
. 5,75 

5,5o 

5,25 

5,00 

[,50 
U5 
[,00 

3,75 

3,5o 

3,a5 

3,00 

2,75 . 

2,5o 

2,25 

2;0O 

1,75 . 

i,5o 

1,25 

1,00 
0,75 
o,5o 

0,25 

0,0625 



En millimètres 
de mercure. 



an 



mm. 




En mètres. 
d*eau. 



m. 



io3,36 
100.77 

90,00 
93,02 

87,86 

85,a6 
82.68 
80,10 
77,52 



25,84 
23,à6 
20,67 
18,09 
i5,5i 
ia>93 
10,34 

2,60 
0,65 

msaam 



Volume 
d'an kilo^amme 
de vapeur en mètres 
cubes à la tempéra- 
ture correspondante 
' à la pression; 



m* c. 



0,20798 
0,21282 

0,^1289 
0,22317 
0,22872 
0,23457 
0,24070 
0,24731* 

o,'^6i66 
0,26952 

0,280^0 
0,296^5 
0,30662 
0,31768 
0,3-2965 
0,34276 
o,35686 
0,37232 
0,38938 
0,40676 
042836 
0,45096 
0,47705 
o,5o6i5 
o,53qio 
0,57683 

0,6-2074 
0,67236 

0,73345 

0,00800 




1,01 

1,17169 

1,38436 

1,70000 

2,21720 

3,22036 

6,19838 
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TABLEAU 




1 

1 


Indiquant 


/« puissance mécanique de la vapeur. 


ion* déduction -det j 




/rottemem et des perles de toute nature. 




D<OR» 


riprlmiic 


SANS DÉTENTE. 


AVEC DÉTENTE. 1 


"tihiju.' 


TBiTllt. 


TBITIIL 


IliUiR. 


iBtmi. 


TniTiii 


du 










|H>ar un kil 










do ..pf"' 


à un kilnsnin 


k nn kilogr«n 




i un kilopr-m 


i. t.D kil,.£..a.. 








da cb..rba<i 


de thiphan 


aY« dA.mln 




de charbon 












juiqu'iu 












7o5o t-^brir. 


Hun 6 kiU^ 






que 6 tlu~ 




ipMrt», 




DU >nk.H4 de 






L'7Dt!84'd'^ 








38 Atpa. 


lopenr. 


de ïhpeur. 


i 38 d^Erf. 


'.|wur. 


de M[mr. 


àr^vii. 


>Un. 


un. djn. 


un. djn. 


un dvu 


ou. djp. 


un. djo. 


■m.dj,. 


,8j,oo 


LO,qp 


a 1,363 


33.,5G4 


ia8,,73 








[8o,oS 


9.25 
9.5o 


ai,3o7 


a3o,p(i8 


lajlsl. 


86,638 


936.156 


^,9,818 
51^5.0 


5i,35â 


a3o,S8a 


137,5.8 


86,085 


933.161 


izid 


9.^5 


ai, .go 


339,700 


136.378 


85,48a 


936,615 


5ia,8ga 


;?2:S 


%T. 


^;;;6] 


a^'.p 


Iml 


050,913 

914.788 


mi 


173.13 


8,0a 


30,915 
=-o.858 


336,817 
a36,ioi 


iaS,,48 


83. 191 
8a,6^o 


0^8,479 


5o3,8i8 


;ss 


îS 


30.78.) 


ai5,353 
aa-4,583 


;.^:3 


zx 


i6m4 


,,-j5 


. ^ixXGyi 


133,816 


So,584 


873,531 


^:5§ 


,iîB.i; 

.6r,54 




30,557 


333.838 


133.343 


79.9O0 


86G.766 


. 70, 850 




aM0,,ç,3 




77.675 




160/I0 


Goo 




ai9.ïo6 


îaJisâ. 


76,808 

;6,,|6 

75, .36 


. 6r,3SB 


i5fi.7o 


5,io 


i:jM 


3i8,3gî 

3.7.401 


.ao,883 
iao.336 


5S,»;6 

m 

i 2.0-3 


.65,00 
!53,3o 


S.'iS 


19,870 


3,6,7,3 
ai5,3<îi 


1,9,95a 
n?;^48 


& 


.5i,.5 


fi 


;al 


3,3,635 


7ï,oia 


,4o..5 


3.3,îb5 


T 17.894 


;i.5;9 


II 


' ^4:f 


i4<i.;6 


laS 


19.533 


ai>.6i8 


117,5^ 
iié,466 
..5,;io 
.14.930 


siil 


w>,4fl 




iS 


'9.4u 


aio.4-5 
309,104 
307,6 io 


:4 

3%36 


3.^5 


ii;J32 


ao6,n36 


"h 


64.884 


o3,46Î 


3,00 


ao4,336 


ei.î.g 


686,378 


379.911 


.38,85 


";S 


18,6-3 
18,478 


ao3.4o4 
îoo.'j8o 


iia,o3a 
110,856 


m 


666,871 

648.7Î1 


3^:" 


laS.ûo 


9,S5 


.8,3Ôfl 


)b8.o36 


IOq,6l4 

.o8,Op6 


57,895 


6a7,i8a 


. 3^.3^0 


iai.S5 
117,10 


a.oo 

1.75 


iS.oïC 
17,731 


.i(5..53 

%7À 


S5.6i4 
53,, 8g 


60Ï.856 
5-6,536 


533.6^1 

3iq.,t6 


lia,4o 


.,L 


^ÏÀio 


,o4;46o 


50,4.6 


■546.500 
5,0, i63 


3o?:496 


io6.(ki 


i,a5 


i5,7é5 
.4,679 


184.380 




47,063 


a8a,3-8 


100,00 


1.00 


,78.56: 


'S? 


467,391 


a58.648 


()3,00 


:;?^ 


1-0, P93 
1^8,578 


01,590 
87,-74 


38,Hi9 


it::?i 


aaq,iii4 


8'J,oo 


3>.4:,4 


188,844 


m,i,D 


B,a5 


.3.08: 


.3, ,0.3 


73,â.a 




ay4,;oa 


38,oo 


"■P^ 
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TABLEAU 

Donnant la réduction qu'il faut faire subir à la quantité de tras^ail 
fournie par les formules théoriques , pour avoir celle que Von peut re- 
cueillir de V arbre du isolant , ou en général du premier arbre tournant 
qui est mu par sa liaison aç^ec le piston de la machine. 

En posant les notations suivantes : 

Ji hauteur de la colonne d'eau qui produirait la pression de la vapeur dans 
la chaudière. 

K hauteur analogue pour la pression dans Le condenseur, ou , plus généra- 
lement , pour la pression^ qui a lieu sur le piston du côté opposé au 
mouvement , sans égard au frottement. 

B surface de base du piston. 

c hauteur de la course du piston. 

n nombre de tour du volant dans une minute. 

a coefficieiis de rédnctioD pour tenir compte des pertes. 

Une machine sans détente produira un nombre de chevaux (le cheval 

étant le travail de 75 kil. élevés à i mètre en une seconde) qui sei*a donné 

par • . 

a. 2 TIC B (A— A' ) 

4»5o 



Et une :nitchine où la détente se-lfrodiitt de. tnaiiièr^ i dilater le volume 
I primitif de Uvapeur dâJK.foi&ce. volume, sera estimée «n chevaux piir la fbntiule 

h 



'. > 



a»2iicB.A Ci+ a,3ôa log. ( l ) -r* ~- 1 






^■* 



Oa devra ^prendre, pour « daÉs les deux ibrmnles cî*dessUs Tun des Aombfes 
donnés dans les tableaux suivans , qui sont extraits dés cours, de M. PdUéëlet 
à l'école de Metz. 



Pour des machines de 4 à 8 cbevaux 
y ^ 10 à 20 chevaux 

3o à ôo chevaqx 
60 à 100 chevaux' 



Valeur de «t. 



Machines à basses 
pressions 



en bon 
état. 



o,5o 
0,56 
o,6d 
o,65 



en état 
ordinaire. 



0A1 

o4: 



0,54 
0,60 



Machines à hautes 
pressions 



en bon 
état. 



0,33 
0,4a 
o,5o 
0,60 




en état 
ordinaire. 



o,3i 
0,35 
0,41 
0,55 



1 



ao4 TABLES DE l'eFFET DES MACHINES. 



I TABLE DES PRESSIONS ATMOSPHÉRIQUES, 



Tous les corps plongés dans Fatmospkëre sont pressés par 'son poids en 
raison de leurs surfisices. 

Cette pression , à Paris au niveau de la Seine , est égale à celle qu'exeix»- 
rait sur la même surface une cdlonne de mercure.de o^'^yô de hauteur. 

La pesanteur spécifique du mercure à o** étant de 1 3,698 , il s'ensuit que 
la pression produite par une telle colonne sur un centimètre- carré de 
surface, est égale à 11^,033448» et sur. un pouce oaiTé, à 7^,5729002544* 
en prenant pour la valeur du pouce linéaore o*',027o6994i et pour celle du 
pouce carré o™-'^'00073278. 

La table suivante indique les pressions qui okit lieu sur diverses sur&ces 
exprimées en lignes , pouces , etc. , carrés , ou en millimètres , centimètres, etc., 
carrés. On y a joint les côtés des oàxtéè , et les diamètres des cecdes qui 
correspondent à ces surfaces. 
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CÔTE 

da 
carré. 



ligne*. 

i,oo 

1,42 
1,73 
3,00 

a,û4 
ai5 
2,65 
2,83 
3,00 
3,i6 
3,32 
3.46 
4.89 
0,00 
6,92 

M9 

9.17 

9.79 
1041 

10,95 

11,^ 

pouces. 
1,00 
1»42 

ï'73' 

2,00 

2,24 

3,45 
2,65 

2,83 

3,00 

3,16 

3,32 

3,46 

4,89 
6,00 

6,92 

8,49 

9»ï7 

9.79 

10,41 

10,95 

II, 5o 

pieds» 
1,00 

1,42. 
1.7^ 



oiamIstre 

da 

cercle. 



ligne*. 

i,i3 
1,60 

1,95 
2^26 
2,02 
2,76 

2,99 

3,19 
3,39 

3,57 

3,75 

3,9cy 
5,i3 

6.77 
7,81 
.8.73 
9.58 
io,36 
11,06 
11,26 
12,37 

"»99 

pouce*. 
I,l3 
1,60 

ï,9^ 

2,26 

2,52 
2,76 

2»99 
3,19 
3,39 

3,57 
3,75 

5J3 

6,27 
7,81 

8.73 

9,58 

io,36 

11,06 

11.76 

12,37 

i2»99 

pieds. 
1,1 3 
1,60 

1,95 



SURFACE 

exprimée 

en lignes, 

pQttces. 



lign. carrées. 



pouces cwr, 
1 
■ 2 

3 



î 



PRESSIONS 

réduites en 
poids. 



kilogrammes 

o,o526 
o,io52 
o, 1578 

0,2104 
0,2620 
o,3i55 
o,368i 
0,420 
0,473 
0,6259 
OjSnSà 
ô,6iii 
1,2622 
1.8932 
2,5243 
3,1554 
• 3,7865 

5|o4^ 

6.94ï8 

15,1^' 
22,7187 
30,2916 
37,8645 

45,4374 
53,oio3 
6o,5832 
68,i56i 

00,0010 

90,8748 
181,7496 

272,6244 
363,49Qd 

454»i74o 

545,2488 
636,1236 
2^6,0984 

8i2",8732 
900,748» 

999,0228 

ï090,4976 
2180,9953 

3371,4929 



CÔTé 

da 
carré. 



millimètr. 
1,00 

1,42 
1,73 

ai,oo 
3,34 

2,45 

2,65 
2,83 
3,00 
3,16 

sM 
6,33 

7.07 

m 

8,94 
9.49 

c«ntiqietr. 
1,000 
1,418 
1,732- 
2,000 
2,236 

2;45o 
2,646 
3,828 
3,000 
3,162 

447a 

m 

8.044 
9.487 

décimètr. 
1,000 

1,4175 
1,7321 
2,«000 
2,236l 

2,41q5 
2,6458 
2,8284 
3,0000 
3,1623 
4,4721 



DIAMETRE 

da 
cercle. 



raillimèlr. 

i,i3 
. 1.60 

1,95 
2,26 

2,53 
•a.76 

2,99 
3,19 
3,39 
3.57 

5.o5 
6,18 
7.14 

8,74 

»*44 
10,09 

10,71 

centimètr. 
1,128 




l 



2,252 

2,5vo 

3,764 

3,t85 
3,ioi 
3,38.î 
3,568 
5,046 
6,180 
7,i36 

979 
740 

9»44i 
10,092 

10,705 

décimètr. 

1,1284 

1.5958 

i>9544 
2,2667 

2,523 1 

2,7640 
2.9854 
3,1916 
3,3852 
3,5682 
5,o463 



SURFACE 

exprimée 
en centi- 
mèt.,Qtc. 



millim.car. 

1 
3 
3 

4 
5 

6 

l 

9 
10 

20 

3o 

t 

60 

o 

90 
centim.car. 
1 
2 
3 

4 

5 
6 



l 



9 
10 

20 

3o 

4o 
5o 
60 

70 
80 

90 

décim.carr. 
1 ■ 
2 
3 

4 

5 
6 

i 

9 
10 

20 



PRESSIONS 

réduites en 
poids. 



kilogrammes. 

0,0 io3 

0,0207 

o,o3io 
o,o4i3 
0,0617 
0,0690 
0,0723 
0,0827 
0,0930 
0,1 o33 
0,2067 
0,3 100 
0,4134 
0,6167 
0,6201 
0,7234 
0,8268 
0,930 1 

i,o334 

2,o(i6o ^ 

0,1 oo3 

f i338 

5,1672 

6,2007 

7,2341 

. 8,2676 

9,3oio 

10.3345 

20,6690 

3 1,0034 
41,3379 
61,6724 
62,0069 
72,3414 
82,6768 
93,oio3 

103,3448 
206,6896 

3 10,0344 
413,3702 

616,7240 

' 620,0688 

723 ,41 36 

8.26,7684 

93o,io32 

io33,448o 

2066,8960 
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TABLE 

De la ifiiesse et de la force du vent dapres M, Rouse et le docteur 
Lind, et les observations du colonel Beaufoy. 



■ 



KATURB 

da 
yeiit. 



Brise légère . 

— fraîche. 

— forte. . 
Vent fort. . . 



— grand frais. 

Tempête 

— violente 



Oaragan 



— renversant les arbres 
et les maisons 



VITESSB 



en kilomètres 
par heure. 



]ûloin. 
10,98 

3a,94 

76,86 

87,84 

108,18 

i3o,i4 

i53,o8 



VITESSE 

par 

seconde. 



m. 

3,05 
8,10 

^4.40 
3o,o5 
36, ï5 

4â»3o 



FOaCE 



sur nu mètre 



carre. 



kil. 

o,63a 

4.483 
10,089 
a8,oi8 

H»9»4 
71,726 

1112,072 

161,337 

^51,987 
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Table d'intérêt composé pour ramortissement d'uu emprunt de 100 mil- 
lions décapitai, la dotation annuelle étant de 1 pour 100 du capital 

emprunté . .'. ' 2i3 

Table indiquant le nombre d'années nécessaires pour l'amortissement 
' d'un capital , suivant que l'on fait varier la dotation annuelle et le 

taux de l'intérêt 2i4 

Table de l'amortissement d'un capital de 100 francs . • ai5 

Tables diverses d'intérêt et d'escompte 216 
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TABLES RELATIVES A L*INTÉRÊT DE L ARGENT. ^09 






Les avantages que procure une somme d argent à celui qui l'em- 
ploie, soit aux échanges du commerce, soit à faire des travaux pro- 
ductifs, sont d^autant plus grands, qu'il peut renouveler plus de fois 
ces échanges, ou multiplier ces travaux. Il suit de là qu'un homme 
qui emprunte une somme d'argent pour la faire valoir, doit^ en ren- 
dant cette somme au bout d un certain temps, y joindre une rétribu- 
tiop , pour dédommager le préteur des avantages qu'elle lui eut procurés, 
s'il lavait employée lui-même. 

Cette rétribution est ce qu'on appelle Vintérêt de l'argent. Pour le 
déterminer, on compare toutes les sommes à celle de loo fr., prise 
pour unité, et on convient de ce que doit rapporter cette dernière 
au bout d'un temps donné, d'une année par exemple. Ainsi l'on dit 
que le taux de l'intérêt est de 4 ou de 5L pour cent, suivant que l'on 
obtient au bout d'un an, pour le prêt d'unç somme de lOO francs, une 
rétribution de 4 fr» ou de 5. Dans les calculs algébriques, on suppose 
qu'on est convenu de donner au bout d'un an , pour la somme i , un 
intérêt désigné par r; L'intérêt d'une somme quelconque û, pendant 
le même temps, est par conséquent exprimé par ar\ et le capital 
primitif, augmenté de l'intérêt, devient au bout de la première année 

a •^arz=a ( i +r). 

Si on laisse ce nouveau capital entre les mains de Temprimteur, il 
deviendra au bout de la deuxième année, augmenté de l'intérêt : 

a{i+r)+a{i + r)r = a( i -f r)' 
On voit sans peine, en continuant ce raisonnement, que la somme 
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TABLES RELATIVES A l'iNTÉHÉT DE L*ÀRGENT. 
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prêtée d'abord, et les sommes à rendre à la fin de la première, de 
la seconde, de la troisième, etc., année, forment cette progression 
par quotient : 

T^ a : a {\ -fr) : a (i +ry : a (i +r)' : etc. 



dont le quotient est i +r, et le terme général : 

a{i +r)"=: A. 



(«) 



n marquant le nombre des années écoulées depuis rihstant du prêt, 
et A le capital primitif augmenté de intérêts sur intérêts. 

Au lieu de rembourser au prêteur , au bout de n années, le capital 
emprunté avec les intérêts qu'il a produits , on crée ordinairement 
un fonds d'amortissement en versant annuellement une certaine somme 
qu'on appelle dotation ou annuité.- 

Représentons par P le capital emprunté et par a l'annuité. 

Cette somme a versée à la fin de la première année produira 
au bout de n — i année (i) ^ (i 4-r)" — ' 

Cette même somme a versée à la fin de la deuxième année pro- 
duira au bout de /i ^- 2 années :..... a (i+z-)»--' 

Et ainsi de suite jusqu'à la dernière année qui ne se composera que 
de l'annuité. .......* a. 

D*un autre côté la somme prêtée P vaudra, entre les mains de 

l'emprunteur après w années, un capital P (i-hr)* 

qui devra être égal à tous les versemens qu'il a faits, augmentés de 
leurs intérêts ; on aura donc : 

P (i4- r)'* = a (i +r)»""' -f a (i 4-r)'»-~> + 4. ^ 

Ou'cn prenant la somme de la progression que forme le second 
membre 



v^,+rr=.tliL±lLzll 
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TABLES RELATIVES A l'iNTÉRÊT DE LARGBUT. !2I I 
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Si les intérêts étaient servis à part , ainsi que cela a lieu lorsqu'un 
gouvernement emprunte, alors le capital à amortir ne change point , 
et la formule se réduit à 

r 

qui fait connaître la somme qu'ont produite les versemens successifs 
augmentés de leurs intérêts , dans une année quelconque. 

C'est au moyen de cette dernière formule que nous avons calculé 
les deux tables suivantes d'amortissement. 
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TABLES RELATIVES A L INTÉRÊT DE L'ARGENT, 





TABLE D'INTÉRÊT COMPOSÉ 


1 


Polir C aniorùssemcnt d'un emprunt de i oo millions de capital , la dotation \ 




annuelle étant de i pour loo du capital emprunté. 




ISNKtS. 




'ani de rintérèt pçnr loo 






,. 


8 


6 


5 


4 


3 


1 


i,oùo,™d 


1.000,000 


1,000.000 


!. 000,000 


1.000,000 


1 000 ouo 






■i!oSo!oQo 


3,oriO,0OI> 


3!o5o!ooo 


3,040,000 


3.o3o,mio 


3 




3.346,400 


3.i83.(k)û 


3.i53,5oo 


3,I3i.6:>o 


3.ogo,9oo 


ï 


4;6),:ooo 


4,5i6.M3 


l2iS 


4.3 lo- 135 


iim 


8.^1,336 


5,866.601 


5,5i5,63. 


tf 


,, .5,6,. 


lolescifiî; 

i3,4ft7,55Ô 
14.486,562 


6.975.3 18 

8.393,83» 


6301,916 
8.143,008 

",577,893 


6.633.97'i 

7.898,393 


é 




9,314,335 


9 


'=> ;9.4!2 




10,583.794 
i3,ao6,in6 


n;4<^,8;9 
i3.3o7.;9U 




■s.sSi.fis 






i8,53m6, 


^6,645,487 
18,977,136 
= ..4'^,^96 


i^ii 


i3,486,35o 




>..3«4,i!) 


1 5.035.804 


14,193,0^9 
15.617.790 


i3 


^7'974.fl83 


3l!oiS,'^^ 


.7,;i3,g83 
19.S98.63i 


16,696,836 
18,391. nio 

30.O33,^ 


3i.;7J48a 


c.;,.5^îT3 


33.^75,969 


a.,5;8,564 
33.65:.4<i3 
35.84p.366 

a8,7â3.385 


i6 


»?.'? 


3o,3>4,a83 


35,673.538 


a. .834, Mo 


ao;iS6,g8; 


\l 


33,75o.aa5 


■ 38,313,879 

3o,qo5,6S3 


S:»12:|;; 


31,761,588 


4S,589,;;3 


45,6C8,»i5i 


33,4,4,435 

35.7i2;8ïï6 

36,870,374 


■9 


?;:Is 


S:-;l?S 


3o.53q,oo4 

33,o6S,954 


=I,6,..i.8 
a9.-78.077 
3,,iA,..oo 




64,003.499 


5o,3a3,i43 


^SA 


35.719,353 
38,âo5.3,4 


38,676,485 
30,536,780 

33.453,883 
34,^.6,470 




7'4''ï.7^ 


55,347.9.5 


34.M7.968 


a3 
4 


79.543,0^4 
88,497,3^7 
98.3Ï7,o53 


6o,"7S,;48 


«.S 


44,501.999 
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38^53.043 
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84.8.>,,675 


70.760.790 


59,338,333 
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90.889,776 
97.343,16a 
103.183,753 


85,066.0^9 


66!3^;5j4 


53,So3.758 

55.077, é4. 


II 






69.857,905 
73.653,331 


57,730,, Ï6 
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60,463,06, 
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69,159,448 
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104,819,593 
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85,483,8i,i 
89,048,408 
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9fi,So.,456 
100.396,500 
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De V amortissement éCun capital de 100 fr. 


■ r 

de|^inée 
à ramortls&eiaeut 
de loo fr. . 


à l'expiration 

desquelles cette rente 

et ses intérêts , 

composés à 5 p. 100, 

amortiront le capital. 

Log.(i.o5). 


j 1 ; ;/i.-'l -. 

4estinée 

à Tan^ortissement 

de 100 fr. 

; (r). 

• 1 

t 

• - . 


' irOMBRE ^*A!fltl£«i' ^ 

il l'expiration 
desquelles çettè^ •• rente 
^t ses îiitérêts , 
cpn^posés à 5 p. ïéo , I 
amortiront^ le capital. . 

I-og.(S+,) : 
Log.(i.o5)., 


francs. 


années. 


1 

'■ francs. 
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TABLES DIVERSES D'INTERET ET D'ESCOMPTE. 



d'aviibcs. 



YALBURS SUCCESSIVES 

de 1 fr., 

iplas ses intérêts composés- 

aa taux de 5 p. loo. 



C«) 



T— : r— 



I 

a 
3 

4 

5 
6 



7 
8 

'9 

10 

II 



' I 



^(1.05)» ) 



fr. 

1 o5oo 
i.ioaS 
i.iSjô 
i.ai55 
1.3763 
1.3401 
1.407 1 

i.55i3 
1.6389 

1.7103 





{•^, 


4 


1:9799 


i5 


a.0789 
a. 1839 


\l 


3.3920 


3.4066 


19 


3.5370 
3.6533 


ao 


ai 


3.7860 


aa 


3.9353 


a3 


3.0715 


a4 


3.335l 


a5 


3.3864 


a6 


3.5557 
3.7335 


II 


3.930L 


lî 


^.1161 
4.3319 


34 


45380 
4.7649 
3.oo3a 


3a 
33 


u 


5.3534 


5.5i6o 



IBVTB AVirUELLB 

nécessaire 

pour Vamortiisement d*on 

capital de 100 fr., 

dans un nombre donné 

d'années. 

l(i.o5)"— ij 



fr. 

100.0000 
48.7805 
j 1.7309 
a3.3ôi3 
18.0975 

i4-7Pi7 
13.3830 

10.4733 

9.0690 

7.9505 

7.o38o 
6.3835 
5.6456 
5. 1034 
4.6343 
4.3370 

3*55^ 
3.3745 

3.03/ 




J393 

I.7I33 

1.6046 

i.5o5i 

i.4i3a 
1.3380. 
1.3490 
1.1755 
1.1073 



ViXEOBS ACTUELLES 

d'un capital de 1,000 fr.J 
qui n*est réalisable | 
que dans un nombre | 
donné d'antiées. 



(i.ooo \ 
(i.o5)»y 



953.3810 
002.0395 
863.8338 
833.7035 
783.536a 

746.3164 
io.68i3 
76.8394 
i4.6o& 

613.9133 

584.6793 
556 8374 
53o.33i4 
5o5.o68o 
.81.0171 
58-11 15 
16.3967 
, 15.5307 
395 7340 
376.8895 






368.9434 

341 .8500 

325.6713 

310.067 

396.303 

381.3407 

362.8483 

355.0936 

343.9463 

231.3776 

23o.35q6 
3098663 
1998235 
190.3548 
18 1.3903» 



m 



TABLES RELATIVES A LINTÉRÉT DE l'aKGEKT. 





TiliBB» IDCCUIIIM 




,.„... ■„..... 


"»"" 


de I fr-, 
plat set întéTéu compoiés 


pourlanmrtiBscmentd'nn 

«pitaldeioofr,, 
dans un nonihre donoé 


d'un capital de 1,000 fr., 
qui n'eat réalisable 


D-imo». 


au WQi de 5 p. 100. 


qne dan» nn nombre 




(<..o5r) 


d'>nnëe5. 


donné d'années. 


(») 


(' ^ "l 


U.osr) 


lc.o5r-.J 




fp. 


fr. 


fr. 


36 

fi 


6!oSi4 
6,3855 

■J.o .00 


ois^js 


]ï6 6o61 


4l 

43 


IÇ 


0.7833 


i35 a8.6 




îîé^éeis 


d 

8 


O^&lft» 


m. 39^5 


||£ 


o.S3i8 


105.9567 . 


P 


;?ii 


o5o4<. 

0.4777 ■ 


5i 

53 


'itâ 


oS 


83.05.3 


53 


i3.a75o 


0^3607 


n- 


asi . 


56 

57 


•âm 


o.33o3 


85 0718 
6..9;4. 


â ■ 




o3i36 


53.5355 


61 


.9.8.3, 


0.3686 


SifJ 


ft» 


ao.5g38 


o.a55a 


63 




o.a.89 


' IP 


66 


35.03^ 
36.a835 


o.3o8r 


III 


^ 


tx 


69 

,0 


:;;e 


lis 


7» 

7^ ' 


nm 


0.1616 

0.1536 


3I.30I1 
39.8106 

38.3910 
37.0391 


II- 


35.3334 

36.g835 
38 8332 


IX . 


J5 


0.1 333 


aS-TSiS 


?6 
g 




0.1089 


34,5353 


FmI 


ai'.îisâ 


1^:56.4 


a.ioSo 


30.1770 



2\S 



TABLES BELATIVfiS A L INTÉRÊT DE L ARGENT. 



i 






NOMUIBB 
b*AI<fIfÉK8. 



8i 
6a 
83 

84 
85 
86 

87 
88 

89 
90 

9» 
92 
93 

96 

9 

9 

99 
100 

io5 

IIO 

ii5 

135 

i5o 
200 
3oo 
400 
5oo 



TALBURS fUCCBSSITBS 

de I fr., 

plus SCS intérêts composés 

au taux de 5 p. 100. 

((1.05)'»^ 



fr 

5u.o395. 
54.6415 
57.3^36 

60 34^^ 
63.2544 
66.4171 

697379 
73.2248 

26.886« 
00.7304 

84.7669 

89.0052 

93.4555 

98.1283 

io3.o347 

X08.1864 

113.5957 

119.2755 

X 25. 2393 

i3i.5oi3 




il 

1,^07.07 

12,202. 5o 

2,270,080.67 

299,q3£,642.02 

39,322,810,495. IX 



essaes 



RBNTB AlfJVDBLLE 

nécessaire 
poar l'amortissenient d*<ui 

capital de 100 fr., 

dans un nombre donné 

d'années. 

V(i.o5)»— ij 



fr. 

0.0961 
0.0915 
0.0887 
0.0844 
o.o8o3 

0.0764 
0.0727 
0.0092 
0.0609 
0.0627 




o.o3ok> 

0.0235 

o.oiSid 

0.0143 

o.oi?3 

o oo3t3 

0.000289 

0.00000289 

0.00Ô000017 

0.000000000127 



TALBIJR8 ANITDELLES 

d'un capital de 1,000 fr., 

qai n est réalisable 

que dans nn sombre 

donné d'années. 



I >a e gi 



/ 1,000 \ 

\,(i.o5)«y 



9.!ii6i 
S.3oii 
7.4296 
6 5997 
5.8092 
5.o56A 
.33q4 

65ëë 

3.oo63 
2.3869 



f 



I-797I 
1.2353 

0.7003 

o.ipb8 

0.2433 
8.8o3a 
8.38/10 

7 •9847 
7.6tf45 

5 

4.( 

3.6579 

2.8661 

2.2456 

o.663i 

0.0578 

0.00044 

0.00000334 

o.oçoooooâS 




■ / 
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TABLEAU P'., 
Indiquant le poids dun mètre courant de tuyaux de fonte , depuis le 

diamètre de o™,5 jusqiià celui de i mètre. 



Diamètre 



intérieur. 






m. 

o,o5 

0,06 

0,07 

0,00 

0,09 

0,10 

0,11 

o,-i'-i 

0,1 3 

0,14 

o,i5 

0,16 

0,17 

0,18 

0,19 
o,ao 

0,'AI 
0,22 

o,a3 

0,-4 
0,25 

0,26 

0,27 

0,28 

0,29 

o,3o 

o.3i 

0,32 

o,3i 

0,34 
0,35 
o,36 



Épaisseur 






Poids. 


du tuyau. 


■ 


». 


kil. 


o,oio35 


1446 


o,oi6A2 
0,01049 


16,6 1 


i9»i2 


o,oio56 


21,01 


0,0} o63 


24,24 


0,0.1070 


26,82 


0,01077 
0,01004 


2945 


3ti,ii 


0,01091 


34.81 


0,01098 


37,53 


o,oiio5 


40.29 
43,08 


0^01112 


o«oiii9 


45,91 
48.76 

5 1,65 


0,011 '^6 


o.oii33 


01140 


54,56 


0,0 1 147 


57,52 


o,oii54 


60, 5o 


0,01161 


63,5 1 


0,01168 


66,56 


0,01175 
0,01102 
0,01189 


69,63 
75!89 


0,011^ 


79»o6 
82,27 


0,01203 


0,012 10 


85,5o 


0,01217* 


88,78 


0,01224 


92,07 


0,0123l 


95,4 ï 


0,0 1238 


98»78 


0,01245 


102,18 


0,OI252 


io5,6o 


• * 





DiAMÈTRB 

intérieur. 




0,43 
0,44 
0,45 
0,46 
0,47 
0,48 

o>49 
o,5o 

o,5i 

0,52 

0,53 

0,54 

0,55 

o,56 

0,57 

6.58 

0,59 

0,60 

0,61 

0,62 

0,03 

0,64 

0,65 

0,66 

0,67 

0,68 



Épaisseur 
da tuyau. 



m. 
0,01259 
0,01266 
0,01273 
0,01280 
0,01287 
0,01294 
o,oi3oi 
o,oi3o8 
o,oi3i5 

0,0l322 

o,oi329 
0,01 336 
0,01343 
o,oi35o, 
o,oi357 

0,01 364 
o 01371 
0,01378 
o,oi385 
0,01392 
o,oi399 
0,01406 
o,oi4i3 
0,01420 
0,01427 

0,01434 
0,01441 

0,0 ii4^ 
0,01455 
0,01462 
0,01 469 
0,01476 



I 



Poids. 



kil. 
109,11 
112,57 
116,10 
iiQ,64 
123.24 
126,84 
i3o,52 

l34,X2 

1 37,94 
41,69 

145, 37 

49^18 

i53,o8 

i56,97 

160,86 

164,82 

168,79 

172,82 

126,79 

180,90 

i85,oo 

189, 11 

193,29 

19747 
20 1,65 

205,98 

i|kio.>3 

li4,64 

218,95 

2-i3,34 

227,67 

232,21 



Diamètre 
intérieur. 



m. 

0,69 

0,70 

0,71 
0,72 
0,73 
0,74 
0,75 
0,76 

o»77 
0,78 

0,79 
0,80 

0,81 

0,82 

o,83 

0,84 

0,85 

0,86 

0,82 
0,88 
0,89 
0,90 

0,91 

0,9* 
0,93 

0.94 
0,95 

«^96 

0.97 
0,98 

0,99 
1,00 



Épaisseur 
du tuyaa* 



m. 

0,0 4^3 

01490 

©497 
oi5o4 
oi5ii 
oi5i8 
o 1 525 
01 532 
01539 
01546 
01 553 
oi5()o 
01567 

01574 
oi58i 
0i588 
01595 
01602 
01609 
01616 
01623 
oi63o 
01637 

01644 
oi65i 
016.58 
01 665 
01672 
01679 
01686 
01693 
01700 



o, 
o 
o 
o 
o 
o 

o 
o 

Q 
o 
o 
o 
o 
o 

o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 



Poids. 



kil. 
236,68 
241,22 
245,20 
25o,âo 

254,91 

259,52 
264,21 

268,89 
273,65 
278,40 
283,4 
288,06 
292,96 

3ovi,84 
3o7,8i 
312,71 
317,76 
3i2,8o 
327,92 
332,96 
338,22 
343,-34 
348,60 
353,86 
359,o5 
.364,46 
369,72 
375,12 
38o,53 
.386,01 
391,48 






Pour déduire de ce tableau le poids des tuyaux de conduite, il faut avoir égard : 
i°- à la longueur*, 2°. à T emboîtement , dont le diamètre intérieur est de 2 centi- 
mètres plus grand que le cLiamètre extérieur du corps du tuyau ; 3». aux filets ou 
cordons que Von place aux deux extrémités du tuyau et sur le milieu de la longueur ; 
4"* aux épaisseurs produites par les défauts du moulage. 

Nous avons tenu compte de cette dernière cause d augmentation en ajoutant, un 
dixième du poid total. 

Nous ajouterons également ~ du poids du plomb et de la corde goudronnée qui 
forment la j^arniiure des joints, à cause des inégalité^ des surfaces. 



tt 



. 
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TABLEAU II, 

Servant à évaluer le prix des conduites en fonte, lorsque lès Joints 

d^assemhlage sont à emhottementi 



Diamètre 

des 

tuyaux. 



i 



m. 
0,06 

o,o8z 

0^108 

o,i5 

0,20 

o,a5 

o,3o 

0,35 

0,40 

0,45 

o,5o 

o,56 

0,60 

o,65 

0,70 

0,75 

0,80 

o,85 

0,90 

0,95 

1,00 



Longueur 



<les 



tuyaux. 



m. 

2,70 

a. 70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

2,70 

51,70 



2,70 



2,70 



Longueur 

de 

l'emboîte- 

ment. 



m. 
O^IOO 



o,io5 

0,110 

o,ii5 
0,120 

0,I25 

0,1 3o 

o,i35 

o,i4o 

o»i45 

o,i5o 

o,i55 

0,160 

o,i65 

0,170 

0,175 

0,180 

0,1 85 

0,190 ' 

0,195 

0,200 



Poids 

d*un 

tuyau. 



k. 
3o, 3 

49'^i 
69,34 

120,10 

i63,63 

208.54 

255,84 

3o6,i6 

358,1 5 

472,72 

469*47 
52^9 

590,26 

654,^2 

720.73 

789»29 
860.42 

9^3,94 

xoio,oo 

1088,24 

1169,97 



Nombre 

de 
tuyaux 
formant 

cent 
mètres. 



67 

So 
5o 
40 

40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 



Poids 
d'un 
mètre 
courant 
de con- 
duite. 



k. 

20,25 

«4»97 
34,84 
46,85 
63,42 
80,99 

99»^ 
U9,3'i 

139,90 

161,53 

184,10 

207,70 

/232,39 

258, IX 

284,87 

3i2,59 

341,44 

371,35 

402,39 

434,43 

467»99" 



Poids 

de la corde 

goudronnée. 



Par 
joint. 



k. 
0,18 

o,23 

0,3 1 

0,41' 

0,55 

0,70 

o,85 
1,02 

1,20 

1,38 
1,58 

1^79 
2,00 

2,23 

2.47 
2,71 

2.97 
3,24 

3,5i 
3,80 
4,10 



Par 

mètre 

courant. 



Par 
joint 



k. 
0,12 

0,I2 

o,i5 
0,16 



0,22 



0,28 
0,34 

0.41^ 

0,48 

0.55 

0,63 

0,91 

0,80 

0,89 

o»99 
1,09 

1.19 
Ï129 

i,4i 

1.52 

1.64 



Poids 
du plomb. 



Par 

mètre 

courant. 



k. 
1,7^ 

2,34 
3,06 
4,08 
5,48 

6,95 
8^5] 

iP»i9 
11,96 

i3,83 

i5.8o 

17,86 

20,03 
22, o3 
24,67 

• 

27,14 
29.70 

32,36 
35,12 
38,oo 
40,9^ 



k. 
1,19 

ï»»7 
1,53 

1,63 

2,19 

2,78 
3,40 

4,08 

4,78 
5.53 

6,3i 

iM 
8,ox 

*.9» 

9.87 

10.86 

zi,88 

12.94 
i4»o5 

l5,20 

i6,38 



TABLES SBLATITES A L ART DES CORSTRUCTIONS. 







Tableau m, 




Seivanl c 


èviiluer te prix des conduites en fonte . 


torsque les joints 






dassemblags sont à brides. 




KÏTHE 

des 


par 
mètre 


de 


Dons cllii<{ae joiut il eotrere 1 


ooe rondelle en pinmb. 


Cuirs 
gras- 


tioulons,. 


Diamètre 
eitériear. 


Ep.i.- 


Poids. 


]\omb. 


Dis- 


Loo- 
gueur. 


l'oid 
dun 
boulOD. 


i 


06 


.o!.4 


67 


0,11 


0,007 


0.53 




a 


' 


0.10 


0.0100 


o,oao 




p8. 


â4,97 


5o 


0.14 


0.007 


o.Ba 


a 


3 





11 





oia5 


o,.B8 


= 


108 


34,81 


5o 


0,18 


0,0.0 


1.8. 


a 


3 





.1 





oia5 


0,188 




:5 


4G,85 


40 


o.a3 


0,011 


a.98 


a 


4 





.a 





oi5o 


o,3cy 


» 


ao 


63.4. 


40 


o,a8 


o.o.a 


4.10 


a 


4 





.a 





oi5o 


0.309 




,i 


8»,99 


40 


0.33 


0,0.3 


5.38 


a 


G 





.3 





0175 


0,474 




3. 


99.S5 


40 


0.39 


0.0.4 


7.75 


, 


G 





i3 





01,5 


0.474 




35 


119,3a 


40 


0.44 


o.oi5 


9,51 


a 


8 




14 





oaoo 


0.68, 


" 


Ip 


139.90 


40 


0.49 


0.015 


.0,7. 


a 


8 





14 





oaoo 


0.687 


• 


45 


161.53 


40 


0,54 


o,oi5 


.1.9a 


a 


10 





.5 




oaa5 


o.sSS 


- 


5o 


.84 10 


4" 


0.5s 


0,015 


.3..a 


a 


10 





i5 





oaaS 


0,958 


» 


55 


1107.70 


40 


0.64 


0.0.5 


.4,3a 


a 


10 





i5 





oaa5 


0.958 


• 


60 


"31.39 


40 


0.69 


0.0.5 


.5,53 


a 


la 


.0 


16 





oaSo 


i.ago 


' 


65 


a^... 


40 


o.7« 


0,0.5 


.6,73 


a 


la 





16 





oa5o 


1,190 


» 


70 


a8.',.87 


40 


0.79 


0,Dl5 


17.94 


a 


la 





16 





oa5o 


.,090 


» 


75 


3ia.59 


40 


O.S4 


o,oi5 


.9.14 


a 


>4 





17 





0375 


1,690 


« 


81 


3ii.44 


40 


0.89 


0.015 


ao,34 


a 


.4 





17 





0.75 


i.GiP 


• 


85 


371.35 


40 


0.94 


o.oi5 


ai.55 


a 


.4 





'7 





oa75 


.,69a 


= 


90 


.1oa,39 


40 


0.99 


0.015 


aa.75 




16 





18 





o3oo 


0.167 


» 


95 


W.4J 


40 


.,.4 


0.0.5 


«3.98 


a 


16 





18 




o3oo 


a. .67 


' 


00 


46J.99 


40 


1,0g 


o,oi5 


a5.l6 


» 


16 


' 


18 


° 


o3oo 


a. 167 
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tABLES RELATIVES A L ART DKS GONSTRUCmOKS. 
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TABLEAU 



Indiquant le poids d'un mètre coûtant de tuyaux de plomb , depuis le 

diamètre de o"',oi jusquà celui de o",5o. 



DIAMkTSK 

intérieur. 



liPAISSEUA 

du tuyau. 



POIDS. 



0,01 

0,02 

o,o3 

0,04 

o,o5 

0,06 

0,07 

o,o8l 

0,09 

0,10 
0,11 
o.ia 
o,i3 
0,14 
o,i5 
0,16 
0,17 
0,18 

0,19 
0,20 

0,21 
0,22 
0,23 
0,24 

0,25 



o,oo5o . 

o,oo65 

0,0060 

o,oo65 

0,0070 

0,0076 

0,0080 

o,oo85 

0,0090 

0,0096 

0,0100 

0,0106 

0,0110 

.0,0 II 5 

0,0120 

0,0126 

o,oi3o 

o,oi36 

0,0140 

o,oi/j5 

0,0160 

0,01 65 

0,0160 

0,0 165 

0,01'70 



2,67 
5,00 
7»70 
10,78 
i4,*^3 
10,06 
22,26 
26,83 
31,78 
37,10 

4^»7P 
48,86 

65,32 

62,13 

69,33 

70.80 

èi,84 

93,16 

101,86 

1 10,92 

120,36 
i3o,i8 

i47»37 
i5o,94 
161,87 



DIAMETRE 

iatérleiM*. . 



0,26 
0,27 
0,28 
0,29 
o,3o 
0,3 1 

0,32 

0,33 
0,34 
0,35 
o,3'i 
0,37 
o,38 
0,39 
0,40 
o,Âi 
0,42 
0,43 

0.44 
0,45 

0,46 

0.47 
0.48 

0,49 
o,5o 



EPAISSEUR 

du tuyau. 



0,0176 
o 0180 
o,oi85 
0,0190 
0,0196 
0,020b 
0,0206 

0,02lO 

0,0216 
0.0220 
0,0226 
o,o>.3o 
o,o'i35 
0,0240 
0,0245 
o,ov.5o 
0,0266 
0,0260 
0,0266 
0,0270 
0,0276 
0,0280 
0,0286 
0,0290 
0,0296 



POIDS. 



173» '9 
18^89 

196,96 

209.38 

222,19 

235.37 

^48,94 
262,91 

a77,i9 
291.84 

806,98 

822,40 

238,i8 

354,4r 
870,87 

887,78 
4o5.o4 

422,86 
440,80 

459,3o 
478»>5 

5 16,74 
536,72 
557,04 



Pour établir le prix des conduites en plomb, il faut avoir égard, i<>. au poids du 
plomb ; 20. au poids de la soudure employée à la boutique , si les tuyaux sout soudés 
de long ; 30. au poids de la soucfure qui entre dans les nœuds d'assemblage. 

Lorsque le diamètre des tuyaux esf de plus de 82 centimètres, on les réunit 
au moyen 4lé brides mobiles en fer, ~qùi glissent sur le corps du tuyau qu'elles embras- 
sent. Pour cela on forme un rebord à l*extrémité de chaque tuyau , et Ton pose bout à 
bout les deux tuyaux contigus, en. laissant entre eux un intervalle pour recevoir une 
rondelle de cuir gras. . \ • 

Les boulons étant introduits dans les trous correspoudans des brides mobiles qui 
s'appliquent contre les içebords ou collets , on serrp graduellement les éccous les uns 
après les antres , et à diverses reprife^ jiis(^*à ce que la rondelle de cuir gras remplisse 
toutes les irrégularités de la surface des rebords. Dans ce cas , pour établir le prix des 
joints, il faut évaluer le poids des brides , des boulons et du cuir gras. 

Le tableau suivant renferme tous ces élémens pour les conduites d^ différens dia- 
mètres. 
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TABLEAU 

Servant à éi^aluen le prix des conduites en plomb , lorsque les joints 
d'assemblage sont formés par des nœuds de soudure ou par des brides 
mobiles. 



D1A- 

mÈtrz 

des 
tnjauz. 



POIDS 



par mètre courant. 



Plomb. 



0,01 



0,03 



o,o3 . 

0,04 

o,o5 

0,06 

0,081 

0,108 

0,16 

0,30 

0,26 
". o,3o 
0,35 
0,40 
0,45 
o,5o 



Soudure. 



rroMB. 

de 

no^ds 

ou de 

joinU 

par 

100 

mètres. 



3,67 
5,00 

:»'><> 
10.78 

14,23 

i8,o5 
26,83 

63,^3 6,00 



POIDS 

de la 

soudure 

pour un 

nœud. 



103,42 
152,37 
210,19 

276,B4 
252,87 
4f>3o 
533,04 



7,5o 

9,5o 

• 

12,00 
i5,oo. 
18,00 
21,00 

34t90 



25 
25 
25 
25 
25 

a5 
a5 

25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 

a5- 



1,00 
1,20 
i,5o 

1,90 
2,^ 

3,00 

3,5o 

6,00 

8,00 

i3,oo 

18,00 

1.4,00 



BRIDB8 MOBILKS. 



îVomb. 

par 

joint. 



« 
•2 

2 

a 

2 

a 
• 2 

2 
2 



Poids 
d'une 
bride. 



o,5o 

0,76 
1,09 
1,80 
2.69 

3,79 

5,12 

6,68 

8,5i 

10,63 



I 



BOÛLOm. 



Nomb. Poids 
par j d'un 
joint, boulon. 



3 
3 
3 

4 

4 
6 

6 

8 

8 

10 



i3,o5 I 10 



0,020 
0,188 
0,188 
0,309 
0,309 

o»474 

o>474 
0,687 

0,687 

0,958 

0,958 



rroMB. 
de 

cuirs 
gras. 



OBSERTATIOBS. 



Pour les dia- 
mètres de o" ,06 
ào°^,3oon.peat 
assembler les 
tuyaax, ou par 
des nceuds de 
soudure, ou par 
des brides mo- 
biles. 



TABLES RELATIVES A L ART DES COIfSTKVCTIONS. 



TABLE dévnlution de la force et tie la vitesse des moteurs 


DESIGN A.TION 

des 

moteurs et du mode de Icar nction. 


"•■"-.-'■••"-- 


..^,. 1 


PoiJ. 


V-S't Tllllr' 


:îf. 


du 


rli'' 




kil.gr. 


liloj. 


Uiog- 


43T4 

83,33 

44.4i 

2,o3 

■ lis 

iî:i 

io,i5 

13.38 
10,70 
8,o3 

'7.S7 




Homme marchaDt ïans charge Sur Un clie- 

min horizontal 

a. Homine qui marthesur une pente de i4 


70 

70 
70 






1 

i5o 
...ai 

7 

h 


77 




Portear de bois, par un escalier. . . . , 
Porteur de houille par un escalier. . . . 

S-Homnie élevant un fardeau pur son propre 
poidi.uu moyen d'niietooeimiirches. ■' 

4. Force de tirage mesuré par le djnamom. 


100,00 


3a,48 
46,So 

11. M 
■7.40 
"55,50 

30.3I 


33,'[5 


S.HommeappKqnëàlamanWelled'untreuil. 
6. Homme appUqué à la corde d'une poulie 


9 


Idtm. 








Puisage i la poulie et a seaux 

5. Puisage an mojen dun manége(Bieêtre). 


■ a,94 
3d.oo 








Chenal, 




Iden, 

1. Clievnl coDsidëie! comme bêu de somme. 
}' Cheval attelé à un manège faisant mou- 




■■-■■ 




63,33 












3.11 










83,00 

58.4, 
66,6; 


Cheval attelé à un mauége servant à 




375 

de3DDà&a5 
80 




4. Force absolue du cheval mesurée par le 




''^'"rt-rr.'"/ : : ::;;. ;.■;.: : : : 


















_^ 



TABLES RELATIVES A LAHT BES COttSTHUCTlOKS. 33Kf 



e plus généralement employés dans les 



OBSERVATIONS, 



Lnmandé. 

Mandar. 
Hachette. 

Vaaban. 



Connes du Champ -de- Mars de Patii, 
Coarses de Newiiiacket. 

Dap'in. 



23o 



TABLES RELATIVES A LART DES CONSTRUCTIQNS. 



DÉSIGNATION 

des 
moteurs et du mode de leur action. 



Charge portée, poussée ou tirée. | Vitesse par minute 



Poids 

de 

l'attirail. 



5. Cheval attelé à un chariot comtois. 
Cheval de roulier. . 



Cheval de diiiî^ence 

Cheval de roulier tirant sur une 
route en empierrement. • . 

Sur une route pavée 

Sur un chemin de fer 

Cheval de roulier 

Idem de diligence 

Idem de malle-poste. ...... 

Id, de roulier tirant sur une route 

bien faite 

Sur un chemin de fer. . . . . . 

Sur un canal ■ . 

Cheval tirant sur un chemin de fer. 
Idem 

Cheval de vapeur. 



I. Cheval de vapeur anglais; 



kil. 
5oo 



200 

3'io 

2000 



607,80 
253,90 

355 



Poids 

d'où résulte 
l'elFt»! utile. 



kil. 

}5oo 
760 
36o 

800 
1280 
6000 



i5'Jt25 
^060 
4060 



38o,85 
253,90 

ioi5 



2. Idem , appliqué à une machine loco- 

motive sur un chemin de fer. . . 
(3) 1066,43 pour la machine 

660,17 pour le chariot .... 
On évalue le poids trâiné à 180 fois celui 
soulev*, eu S'pposaDt les vitesses égales. 

M. \^ ood admet pour le frottement moyen des 

chariots yZ'^ du poids. 

D'après des expériences faites en présence de 

M. Perdonnet, ing. franc., il a été de 7!^ sut* \in 

chemin sec, et ~ôô seulement sur un cben|, kun)i4<B. 

3. Cheval de vapeur français. ..... 

Idem 

4- Machin'e locomotive de Darlij]^bin , 
dite de, 10 chevaux. ....... 

Poids de la machine.,. 6,698^*60 . 
— deTeau i,oi4 94] 



(3) 
17^6,60 



— charbon 2,020 88 

— 20 chariots vides. 20,290 80 
Nota Cette machine devait étrç de la force déplus 

de lochevauz^ car en prenant le 770 de la force ab- 
snlueecercéelioricontalpmeQl, on a pourTexpres- 
sion du cbpv<il de vapeur 8994 unités dynaroique&j 
au lieu de 6566. 

5. M. Stephenson admet pour l'effet 
d'une machine à in chevaux. 

Poids de la machine. . . . 4«3i6,5o 

Train d'approvisionnement 

Chariots vides 






3oo4,22 



. 4«diO,5o 
t. 2,539,33) 
. io,i56,49J 



1701,21 



17,012,12 



Cette machine est encore de la force 
de plus de lo chevaux. 

^sssmBBsssmBaBmmsmmmammBBÊaBsaaBk 



3o4'^o 
11164 

• • • • • 

(33,oool ) 

14962,^) 

(i5oliv.^ 

68,01 

(37I.50) 

17,00 

i320,34 



68,53 

7$ 



5379,18 



2o3i,3o 



Poids 

total. 

kil. 

2000 



du 
mott'ur. 



1000 
1600 
8000 
1625 

888,65 
. 507,80 

1370 
x5m25 

45675 

l52v4 

4('6() 



de U 
résistance 



m. 
66,67 

2-s'i7 
i33»33 

66.67 
66,67 
66,67 
67,04 

160, C)0 

.536,à3 

53,63 

• 53.63 

53,63 

(.)54,oo 

(2)54,00 



m. 



/' 



3o46,94 



8383,4o 



3732,51 



• • • 



(i pîedy 

o,3o4;7449 

(220 pieds) 

67,05 

268,22 

268,22 



64.968 
60 



134,11 



268,22 



TABLKS RELATIVES A L ART DES COKSTRUCTIOlfS. 



i3 



I 

I Effet utile exprimé 
DO&M. gn u Dites dynamiques 

tran<iportée8 

borizon- 

talement. 



par jour. 



8h. m 

8 

3 3o 

• 

8 

8 . 

8 

8 

3o 

8 

8 * 
8 



élevées 
verticale- 
ment^ 



48000 
28600 
1:2960 

26600 

40960 

192000 



Force absol ue ezp rimée 
en unités dynamiques 

élevées j transportées 
verticale- 1 Lorison- 
menU talement. 



34 



OBSERVATIOHS. 



64000 



• 



^ 980S 
4086 

261 3o 
783906 




24' 



,609964 



6666 
6666 
6666 



32000 
61200 
266000 
62291 
22877 
8170 

36267 

391928 

1176784 



1176840 



% 



xo388i9 



Berthaut. 
Dupin. 
Id. 

Navier. 

Id. 

Id. 
Walker. 

Réduite dé la puissance de 2 cheTaux. 
Id. de 4 chevaux. 

London magazine , janvier 1826. 
Id. 
Id. 

(1) Chemin de niveau, ou pente descen- 
dante de 0.0006. 

(2) Pente descendante de 0,0096 (che-| 
min de Darlington en Angleterre). 

La quantité de houille nécessaire pou 




(6k. 80). Ils comptent en outre un peu p 
de 3 liv. (ik.36) pour chauffer Teau et ame- 
ner la génération de la vapeur. 

La quantité de houille consommée parles 
mi^chines locomotives se calcule à raison d^ 
a Uvres et demie anglaises de houille d« 
Manchester , ou 2 livres de Newcastle par 
tonne et par mille , ce qui équivaut , dans 
le premier cas, à ok.69par tonneau et par 
kilomètre, et dans le second, à ok.66. 

Hachette. 
Id. 



16189891 (4) Vitesse moyenne. Lorsque la machine! 
lest aidée par la pente descendante du che- 
min , elle parcourt 268^,22 par minute. Le 
voyage de Darlington à Stockton , allée et 
retour (environ 4*^ mUles on 64>36* kilo- 
mètres), exige de .^ à 11 heures. On 
brûle de 1269 à .1623 kilogr. de houille. 



1441628 
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TABLES RELATIVES A LART DES CONSTRTJCTIOWS. 



TABLE D'ÉVALUATION 

JDu poids du mètre cube de diverses substances. 



INDICATION DES SUBSTANCES. 



Poy)S 



Do METBE CUBE. 



Terre ou sable de bruyère. 
Terreau 



Tourbe \ Jf ^^^\ ' 

( numide. 

Terre végétale 

|Terre forte graveleuse 

Vase 



: 



Argile et glaise. 
Marne 



(fin et sec 
fossile argileux. . 
de rivière humide. 

Gravier failloùtis ' . . . 

Ëcalins de roches 

Ciment de terre cuite. 

Mâchefer, scorie de forges. 

Laitier vitreux. 



Pouzzolane {^^^^' ': 

( du Vivarais 

Trass de Hollande ou trass d'Andernach . . 

Pierre ponce 

( vive sortant du four. . 

( éteinte , en pâte ferme. 



Chaux. 



Mortier de chaux et de . 



Briq 
Craie. 



sable. . . 
ciment. . 
mâchefer, 
laitier . 



ue. 



i 



tendre 

franche demi-roche 

Pierres à bâtir. .... .(li^is doux et roches 

roches dures, liais > . . 

, très-compactes, cliquart 

Albâtres, matbres, brèches, lumachellles , brocatelles 

Chaux flnatée , spath fluor. 

/ crue et alabastrite. ........ ^. ... . 

battue 

Chaux sulfatée calcarifère \ | tamisée 

Eau pour gâcher 

Gypse ou pierre à plâtre ) cuite./ /humide 

sec 

Plâtre gâché. { Eau vaporisée. . . . 

Eau combinée par 

cristallisation . . . 



kil. 
6i4 
828 
5i4 
785 

i'ii4 
1357 

1642 

i656 
1571 

1399 
1713 

1771 

1371 

1571 

1171 

VI 
1438 

IlÔT 

io85 

1071 

557 

800 

]328 

i856 
i656 
1128 
i856 
1000 
1214 
.1142 
1713 

2i4a 
3284 

a499 

2199 
3o84 

1899 

"99 
1242 

328 

1671 

1399 
171 

157 



kil. 
643 
867 

» 

1285 
1428 

> 
1766 
1042 
1428 

i856 
i485 
1713 
1228 

985 
i485 
1228 
1128 
io85 

028 



^2 



4 



2142 
1713 

iai4 
1942 

1285 
1713 

1999 
2284 

2427 

22 lâ 

2870 

3 184 

2299 
1228 

1257 

343 

1^99 

1414 

186 

157 






TABLES RELATIVES A. L ART DBS CONSTRÏCTIOMS. 



I.NDICATION DES SDBSTAWCES. 



t. compacte 



Baryte 

Quartz hyalit. . 

Quarts résinite 

Feldspath, pétriuilci 

Trapp. cocnëmie, pierre de toacfae. 

Porphyre, ophite , serpentin, variol 

,Talc, Btéatile , clilorite 

Serpentioe 

Pierre ollaice 



Schiatc I 6T 

Tréioatgde , pierre de Valrii 
Laves, litholdes. basaltes. . 



;Tufs Tolrnitiqnes. . . 
Scories .volcanïqaes. , 
Houille , charbon de li 



iOr , â a^ carrots . fonda , forgé. . 
Argent a la deniers .-fonda, forf 
;P|atine passé à In filière . . .' . , 



[pasié à la filière 

Fer {f°|"'^ 

'Acier {écroil^rem 'é 

' pur de Cornawal , fondu. 
I Ineuf, fondu écFoui, . . . 
Étain Jiin, fondu ëeroai 

I Iditc/a/railo/re, fondu. . . 

Plomb fonda 

Zinc fondu 

Mercure coulant 

[distillée et de pluie. . . . 



Eau. . 






vas 

i55fi 



^34 TABLES RELATIVES A LART DES CONSTRUCTIONS. 



mniCATION DES SUBSTANCES. 



CARREAUX DE PLATRAS ET PLÂTRE. 

Pour cloisons légères. . 

i8» sur 12° et 



2° 7 d'épaisseur. 

3o 

3oi 



40 



Longueur. | Largeur 



4 
4t 



• K » 



Ardoise. 



{Bourgogne. 8» 4* 

Montereau. 8 » 

Sarcelles. .7 9. 
Brique flottante composée de farine 

volcanique 7 » 

Î. ■ ( forte 
'=""'"'• Ifine. , .. 
cartelette 

La toise superficielle de voliges employée en couverture, . . 

Tnîl.» A. «. ;^""*^ ™''''^''' ^ faUifres^iSo; ! '. '. 

Tniles de Bourgogne. . { g^ g, 

Petit moule.. [.4.^. ^^^-^3,;; ; ; 

9°| 60 81 . 

iailières 12" ; 



Epaisseur. 
20 ,1 

I )0 
» 21 



20 



Tuiles de Sarcelles 



La botte de lattes de 4 pi. sur { J^* largeur. 



Carreaux de 60 à six pans. . .H^ Bourjjogne, 

f (de Sarcelles. . 

BOIS. 



Abricotier 

Acacia (faux). . . ' 

Acajiou ;..... 

Alisier 

Amandier , , 

Arbre de Judée 

Aukie 

r commun. . . 
(merisier. . . 
de France. . 
Mahon. . 
Hollande. 
Catalpa 

Cèdre I^"'';*!"- •• 

(des Indes. . . 



Bouleau. . . 
Buis. . . . 



Îde 
de 
de 



Cerisier (5'^"?^''* V ' * ' 

( de Sainte-'Lucie. 

Charme 



Châtaignier. 



vert. 



Chêne ?^^^- • • \'.' : : • 

rouge de Virginie. 

yeuse ou vert. . . 



Poids 



DO METBE CUBE. 



Un carreau 
humide. sec 



kil. 

i5 
18 
21 

23 



kU. 
12 

i5 
20 



le cent de compte. 



241 
208 
180 



44 

45 

36 
aa 

223 

169 
328 

lia 
245 



84 
74 



■BIBBi 



771 
785 

785 
071 

IIO 

685 
543 
700 

900 

94 
i3i4 

457 

557 

57 

685 

todo 

m 

>85 
985 






23 

20 

22$ 

385 
i6ft 
33o 
ii5 









j 



9 



800 

9'4 
885 

• 

■ 

800 

714 

» 

9^4 
928 

i328 

471 

600 

n43 

871 

9 

■ 

1167 

94 

1000 



TABLES RELATIVES A L ART DBS CONSTRUCTIONS. 



moiCATION DES SUBSTAH'.ES, 



Coud ri» 
Ébéj.i«.- 

Féviet. 



Olivier. . 

Ovme"'. 

. Peuplier.. 



. j de V irgini 
(jaspé. . 



Tilleul 

Tulipier 

Tliuya de la Chine. . 
Aylands dit vernit du 
Vigne 



< de Franco. 
■ l d'Afrique. 



.f. 



ïil 



\^î. 


085 


ri8 


li' 


94 


938 


?)^ 


lis 


■Â 


'i'4 




Si 




■)oa 


r,l, 


«jH 




65i 


-'4 


;i>7 




s:« 


5il 






67. 


SUS 


1& 








4t 


485 


iaj 


?': 



i36 



TABLES RELATIVES A L ART DES CONSTRUCTIONS. 



TABLE 



■ 

Du volume de diverses substances qv!on peut charger sur les équipages dç 

déchargement 'et de la 






DÉSIGNATION 



et 



composition des équipages. 



yVansport. 

Brouette , reldis de niveau 

Camion tiré par 3 hommes 

Barreau tiré par 2 bœufs 

Tombereau tiré par a cbevanz. . . 
Brouette, relais de niveau. - 

Bard (ou civière) à a hommes • . . 

Camion' à 4 hommes ^ 

Camion à 3 Hommes 

f /. . . . 

Chariot à flèche à n hommes. . , . 

Id 

Triquebale à a chevaux et 1 servans 

Id 

Triquebale à 3 hommes 

Id 

Bard à 4 hommes 

Id 

Brouette de meunier à 1 hommes . 

Id 



Levage et montage. 

Hottes avec 6 hommes, dont 4 pour 
monter et 1 pour charger et dé- 
charger 4 

Puisage à la poulie et à 2 seaux 

Id. . ,: 

Levage au treuil ou sinçe à 8 hommes, 
dont 4 pour tourner la roue , 2 pour 
brayer ou louver, et 2 pour recevoir 

les pierres sur les rouleaux 

Id 



INDICATIOV 



des substances 
à porter. 



Déblais. 
Id. 
Id. 
Id. 
Moellon. • 
Meulière. 
Briques (le millier). 
Moellon. 
Meulière. . 
Moellon. 
Meulières- 
Briques. 
Pierre dure. 
Pierre tendre. 

Pierre dure. 
Pierre tendre. 

Pierre dure. 

Pierre tendre. 

Pierre dure. . 

Pierre tendre. 

Pierre dure. 

Pierre tendre. 



Moellon. 
Millier de briques. 
Eau. 
Eau. 



Pierre dure. 
Pierre tendre. 



VOLUME 

qu'on peut 
» porter. 




m. c 
0,02 
0,20 

0,68555 
0,61700 
o,o5i39 
0,08043 

5o 
0,03700 
o, 05069 
o,2o56o 
o,2o566 

162 
0,32137 
o,4^85o 
o,856o4 
1,14255 
0,34277 
0,42850 
o,o6855 
0,09153 
o,i7i3§ 
0,22860 



0,03895 

0,0X22d 
0,0x224 



0,34277 
0,45695 



DI71BB 

du charge 
ment. 



miootn. 

■ 

6 

•i5 

i3 

3 

^ 3 

4 
2 

2 

6 

6 

20 

ao 

30 

25 
25 

20 
20' 

5 

5 

8 

8 



2 
2 



18 
18 



TABLES. RELATIVES A L ABT DES GONSTRIJGTIONS. 



nSj 



1 



D'ÉVALUATION 

transport le plus en usage , du temps employé pour le chargement et le 
durée du transport. 



. 



LOKGUEUm 

des 

> 

relais. 



m. 

20,24 

a53,38 

253,38 

268,97 

38,98 

38,98 

. 38,98" 

38,98 

38,98 

116,9^ 

1 16,94 

116,94 

97-45 

233,88 
233,88 

97»45 

58,47 
58,47 
58.47 



■5 



16, 

9 
II, o5 

9»75 



9.75 
9*7^ 



VITESSE 



par 



minate. 



9^1 

3?'J5 
33, i5 



x,3o 
i,3o 



DCAEB 



da travail 



par joar. 



h. 
10 
10 

7 
10 

10 

10 

lO 

10 
10 

10 

10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
xo 

10 

xo 



10 
10 
10 
10 



10 
10 



NOMBRE 

de voyages 
par jour. 



5oo 
41 

27 
i38 
i38 

112 

x8o 

180 

60 

60 

43 

25 
25 

18 
18 

25 
25 

85 
85 
60 
60 



OBSERVATIONS. 



480 

628 

1440 *«■"*• 
i632 



23 
23 



Chaque homme tire i22k.38, non 

compris \% servant. « 
979Jt. par cheval. 

Chaque homme tire 224^.75. 

Chaque homme porte 39k. 16. 

Chaque homme pousse 1951^.80. 



2L.94 pour le seau, et 12k. 24 
pour l'eau , en tout i5k.i8. 



Chaque homme lève i95k.8o, 
et pour huit 783^.20. 



wm 



t3S TABLES RELATIVES A l'aRT DES CONSTRUCTIONS. 



EXPERIENCES 



Sur lalongement progressif du fil de fer non recuit et recuit, (Par 

])I. Vicat, 6 octobre i83o.)' 



Les fils sur lesquels ces expériences ont été faites portaient les n"". 17 et 
18 : le premier a pesé 435'"-,98 par mètre courant, d'où Ton a conclu pour 
son diamètre o"*,oo268i , et pour sa section o",ooooo56399 ; sa force absolue, 
déduite de six expériences faites avec beaucoup de précision, s'est trouvée 
de 4^4 kilogrammes (73''*'-,4o P*^' millimètre carrée. 
Le n°. 18 , conforme à celui des tableaux de M. Séguin, a pesé Sy s^.iô car 
mètre courant , d'où Ton a conclu pour son diamètre 0'»,oo3o87, et pour sa 
section, o"*, 000007 345 î ^^ force absolue était de 617 kilogrammes ( 84*^*,oo 
par millimètre carré). 

Chaque fil a été tendu horizontalement sur une longueur de ôS"',^! à 
Taide de chevalets distribués de trois en trois mètres ; Tune des extrémités 
était fixée à up goujon de fer par deux révolutions et une ligature , l'autre 
était saisie fortemept par un frein de fer attaché lui-même à une corde qui 
passait sur une poulie de renvoi (bien libre sur son axe}, et soutenait un 
plateau de balance. 

Le fil n". 17 était tendu déjà à 3i^*-,2o, quand on a commencé & me- 
surer son alongement, et le n". 18 à 62 kilogi*ammes. A chaque poids 
additionnel on pinçait le fil dans le milieu de sa longueur, et oti le faisait 
légèrement battre pour le dégager de tout obstacle ou frottement. Les tableaux 
ci-après contiennent les résultats des épreuves. 






I 



TABLES BELATITES A L ART DES CONSTRUCTIONS. 
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1 =g=g=g====B^^ 1 . Il 1 ■ 

■ * ' 

* 

TABLEAU N». I. ■ . 




Fil de fer n", 17, non recuit. 




En visitant rextrémité fixe du fil de fer à laquelle on avait fait un repère, on 


1 


s'est aperçu que les tours s'étaient serres sur le goujonr, et que Je repère 




s'était avancé de 3 millimètres ; ce mouvement est la cause évidente des ano- 




malies des n<^'. a6 et 27, Talongement total sous un poids de Soi^^î'^ôo 




moins 2o'^»'-,8o ou aSo'^^^-jBo, s'est donc trouvé de 170 millimètres, ce qui 




donne pour la moyenne corresponcjante à 10 kilogrammes de charge. 




gimlii. o54 pour une longueur de 63",8a, ou o"*"»-,095i pour i*,oo, ou 




enfin, o"**'**-,o536 d'alongement par mèti'e , pour i kilogramme de charge 




et pour I millimètre de section. 




Après l'enlèvement de la charge , le fil a conservé un alongement de 19 mil- 




limètres , ou o™****-,29 par mètre. 




NUMÉROS 








NUMEROS 








• 


des 
expé- 
riences. 


POIDS. 


ALONGE- 
MEHT. 


DIFFÉBERCES. 


des 
expé- 
riences. 


pops. 


▲LOVGB- 
MEHT. 


DIFFÉRENCES. 




I 


kil. 
20,80 


millim. 


milIim. 


i5 


kil. 
166, 40 


rail lira. 
84, 00 


raillim. 

6, 00 




2- 


3»I,20 


7, 00 


7, 00 


16 


176, 80 


89, 00 


5, 00 




3 


4i,6o 


14» 00 


7. 00 . 


ï? 


187, 20 


96 IK) 


7, 00 




4 


62,00 


21, 00 


<: 7, 00 


18 

• 


197, 60 


xo3, 00 


7, 00 




5 


62,40 


28, 00 


7, 00 


19 


208, 00 


109, 00 


6, 00 


f 


6 


72180 


33, 00* 


5, 00 


20 


2x8, 40 


117, 00 


8, 00 




7 


83,2o 


39, 00 


6, ho 


21 


228, 80 


123, 00 


6, 00 




8 


93,60 


45, 00 


6, 00 


22 


239, 60 


129, 00 


6, 00 




9 


104,09 


• 

5o, 00 


5, 00 


23 


249, 60 


i36, 00 


7, 00 




10 


ii4,4o 


55, 00 


5, 00 


24 


260, 00' 


i4a> 00 


6, 00. 




II 


i24>8o 


60, 00 


5, 00 


25 


270, 40 


x53, 00 


9, 00 




12 


i35,20 


66, 00 


6, 00 


26 


280, 80 

• 


i58, 00 


5, 00 




i3 


145,60 


72, 00 


• 6, 00 


27 


291, 60 


1O7, 00 


9, 00 




14 


i56,oo 


78, 00 


6, 00 


a8 


3pi, 60 


173, 00 


6, 00 


i 
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TABLES RELATIVES A L ART DBS 


C0ITSTRCCTI0H5. 




TABLEAU N 

Ce fil, lié à un poujon c 

Pour une chari-c de 4o 

a été de 117 millimèties t 

10 kilogrammes , 5™i'l'',o3 

Après l'ealèvepient de la 
limèlres, on o™5"i-.65 par 


II. Fil de fer n". 18 , non recuit. 
omine le pi-écédent , n'a point varié. 
"■'i-.eo— Sa^-'ioo =:35o^"-,6o, l'alongement total 

, et par mètre courant o™'"'',0788, et eofin par 
ur I raèti-e courant. o-^'^^oS^g. 
charge, le fil a conservé un alangement de {z mil- 


des eipê- 


,.,„. 


■;""■ 


.,„..„„.. 


des e»pé- 


..... 


"l^t"" 


..„...„. 


3 

ï 

fi 
l 
9 

i3 

'A 

.6 


5i', "oo 
fia, 40 
-:., 80 
èî. 30 
!,3, Ga 

;■;'£ 
;êS 

166, 4<> 

i;6, 80 
16;, ao 
i<,7, (io 
508, 00 
318, 4o 
aa8, io 


ni][. 
5, 00 

zz 

3o. 00 

11 

55, 00 
60, 00 
m, oa 


5! 00 

iz 

6, 00 
5, 00 

4. 00 

5, 00 

IZ 

5, on 

5. 00 

6, 00 
5, 00 
5, 00 

5, 00 

6. 00 


'9 

33 

"A 
3 

3i 

33 

33 

11 


.Ko. 00 

'Rt 

59 r, ao 
3oi. 60 

333, Sd 

353; Gû 
3G4, 00 

ïkït 
^\ 
4o5, 60 


.04, 00 

isg! qo 
]3i, 00 

i3;, 00 

iS:! 00 
163. 00 

.6;, 00 


5. M 

6, 00 

(i, 00 

6, 00 

S. 00 
6,00 
5, 00 
5. 00 
G, 00 
5, 00 
5. ou 

iZ 

5. 00 
5. 00 

5, 0.1 

6, 00 


TABLEAU N=. III. Fildefern". 19, ea:actement recaii. 

Uu fil de fcr de a niPti-es était suapeudn verticalement, et portait ane 

vaste caisse pesant ap^'i-.So , dans laquelle on vei-sait du sable sec par mesures 

de 10 kilogrammes chacune, les alon^emens se mesuraient à rextrémite d'une 

la moyenne sesl maintenue à ii™"'',5o, ce qui fait par mèti-e et pour 10 kilo- 
grammes 0™"',o7i8, ou par mètre, pour 1 kilogramme et pour i milli- 
mètre de section, o'°i«i-,o68a : ainsi, depuis léro jusqu'à i3o kilogrammes, 
ou le i environ de la foi-ce absolue, l'alongement du fil recuit est sensible- 
ment proportionnel à la cliarge , et ne dépasse guères que de i l'alonRement 
du fil nou recuit. ° 


des eipé- 


„„.. 


"""■■ 


Dirr^sïscEs. 


de» eipé- 
rioiicM. 


...... 


"r»r 




3 

7 


as 

-a. s, 

8.J, 5o 


II 

fis), 00 


>i| 5o 
1.^ 5o 


8 

y 

i3 

•4 


kU. 
99- 5o 

iiij, Sn 
133, 5o 
139, 5o 
'49. So 
.5a, 5o 


laG. 5o 

i4i, 50 

.61, 5o 
181. 5o 


II", 5o 
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ÉLÉMENTAIRES 



DU PRIX DES OUVRAGES. 
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TABLES ELEMENTAIRES DU PRIX DES OUVRAGES. 



Tableaux du temps employé pour exécuter différens travaux, . , a4ï et sidff» 
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L'évaluation du prix îles ouvrages dépend de plusieurs élémens 
bien distincts : i*. le prix de la journée àes différais agens que Ion 
emploie ; a°. le temps employé par ces agens dans la main-d'œuvre 
des travaux; 3«. le^prix des matières brutes* 

Xa fixation du prix t!e la journée se lie aux plus hautes considéra- 
tions de l'économie politique. Il se règle ordinairement contra- 
dictoireraent par une convention Faite entre l'ouvrier et le chef 
d'industrie. Mais de cette espèce de débat, où l'un cherche à recevoir 
le plus et l'autre à donner le moins. possible, il peut résulter des in- 
convéniens fort graves par suite des coalitions qui s'établissent, s'oit 
entre les ouvriers, soit entre les entrepreneurs ; le désir seul du 
gain n'y donne pas toujours lieu; elles prennent le plus souvent 
leur source dans les variations dans le prix de la main-d'œuvre 
qui résultent de causes permanentes ou passagères. La découverte 
d'un procédé inconnu, une importation nouvelle, ou bien l'émi- 
gration d'un certain nombre de . consommateurs , sont dans le pre- 
mier cas : une bonne ou mauvaise récolte, Vue guerre subite, sont 
dans le deuxième. Ce n'est point alors en punissant d'une peine 
plus ou moins grave les coalitions, soit de la part des ouvriers, soit 
entre ceux qui les font travailler, qu'on peut régulariser le prix de la 
journée. Le moyen le plus sûr consisterait, lorsqu'il est trop bas 
et que le peuple est dans la misère, à ouvrir de grands ateliers de 
travail, qui occuperaient un grand nombre de bras et rendraient 
par conséquent les demandes d'ouvriers plus recherchées. 

Il en est du prix des matières brutes comme du prix de la journée 
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d'ouvriers : c'est encore une donnée qui varie avec les temps et avec 
les lieux ; on ne saurait trouver de loi générale qui représente ces 
variations. Le seul fait qui , dans la transformation de la matière 
brute , puisse être regardé comme à peu près constant^ est le déchet ; 
c est-à-dire , la réduction de volume qu'elle éprouve par la mise en 
œuvre et le poids. 

Le temps employé dans la main-d'œuvre des travaux est, avec le 
poids et le déchet, le seul élément du prix des ouvrages susceptible de 
pouvoir être formulé en tables ; il ne peut s'évaluer que par des expé- 
riences dont les principaux élémens soât : la force des agens ou nM)teurs 
qu'on emploie ; leur vitesse en raison du poids qu'ils portent, poussent 
ou traînent; la forme et la composition des outils,'équipages, machines 
dont on se sert ; la nature et la qualité des matériaux qu'on met en 
œuvre , la durée du travail par jour, etc. 

La force absolue de l'homme occupé à pousser , tirer , ou à faire 
mouvoir une manivelle, est évaluée à 25 livres (12^24) avec 1000 
toises (1950°*.) de vitesse par heure. 

La force absolue des chevaux «est évaluée à 176 livres (85^.67) î ^^ 
ne l'évalue pour les travaux journaliers qu'à 120 ou i4o livres (SSKn^ 
à 68^53). 

Aux vitesses suivantes : 

Les hommes tirent fréquemment des chariots chargés de Soo livres. 

Les ânes portent à somme. .^ . . . . . 200 et tirent 800 

Les chevaux . 3oo .' 2,000 

Les mulets 35o 1,800 

Les bœufs ^ 2,5oo 

La vitesse est communément plus grande à vide qu a charge. C'est 
cette dernière que nous exprimons. 
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NfWi 



TOISSS parcouboes 



Transport horizontal 
par les 



chevaux de trait ■ 



bœufs ou vaches 



par 
heure. 



i5oo 
>. 1800 
( • 2000 

1080 
'àSo 



■{ " 



par 
minute. 



20 . 
3o . 
33 . 
la . 
'Ài . 



TEMPS 



de parcours par 100 1, 



4 minutes o seconde. 

3 

3 

5 

4 7 environ 



T 

O 

i 

T 



Les hommes , les femmes et les enfans portent ou tirent <^es 
charges ^ et les bétes de somme ont la même vitesse que les bétes de 
trait : elle est moyennement de 3o toises par minute. 



Tra/isçort au montage 
vertical 



'La vitesse des hommes qui montent et descendent les esca- 
liers est de 6 toises par minute, et de 5 toises par mi- 
nute, lorsqu'ils montent et descendent sur les échelles. 



Avec une vitesse constante de i,5oo à t>,8oo toises, chaque cheval 
tire : 



Sur le pavé. 



Été: 



2000 1; 



Sur le gravelage. 



Hiver. 



Été. 



i5oo 1. 



z8oo 1. 



Hiver. 



x3oo 1. 



Sur la terre. 



Eté. 



laoo 1. 



Hiver. 



800 



La différence des routes et des saisons]a fait établir pour les roulages 
des prix de transport proportionnels aux charités suivantes : 



En pays plat. 



Eté. 



2000 1. 



•Hiver. 



i5oo 1. 



En pays montuenx. 



Eté. 



1200 1. 



Hiver. 



1000 1. 



En employant le dynamomètre de M. Kegnier, on voit que les 
chevaux peuvent exercer pendant quelques instans une tension 
équivalente a celle dune corde à laquelle on suspendrait* un poids 
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qui varie depuis 3oo jusqu'à 5oo kilogrammes ; de sorte que 4^0 ki- 
logrammes parait être la valeur de la tension moyenne. 

Lorsque le cheval opère un travail continu pendant une journée, 
il exerce une traction qui varie de 5o à 70 kilogrammes. 

L'homme peut exercer pendant quelques instans une tension de 
i4o à i5o kilogrammes; et, lorsqu'il opère un travail continu, 
cette tension se réduit à 7 ou 10 kilogrammes. 

Voir, pour plus de détails , les Tables de l'Effet des Machines et 
Moteurs , p. 198 et suiv. — Voir également dans les Tables relatives 
à l'Art des Constructions toutes celles qui se rapportent à la compo- 
sition des sous détails du prix des ouvrages. 
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TABLEAUX 
Du temps employé pour ejrccuier différent Iravaua:. 



HoTÀ. Cei donnëes deTuit Tariei en beaaconp de circonstances, en raiioii des localités, 
de la forcé et de l'ardeur des oarriets , noiu avons pensé qne l'on verrait avec intérêt 
une saite de tableaar qni permettrait de comparer ie résultat d'un grand nombre 
d'eipcriences. 

Lajonrnêc de travail est de lo heures, et l'on a pris l'heure pour unité de comparai: 



DÉSIGHATIOS 



L 



Terraiiemea 



un peu mHaaeés. . . 
—Fouille a aa hamme ; 



Di l'es a. chargé et. 

ic brouette , au i 
posé »ur bei^e à la loo- 
gueur do braf . 



2 
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EHTA 


RES DU P9IX DES 


OUTRAGES 






DÉSIGNATION 


il. 

Il 


n 


IJ 


si" 

II 


1 


■1 

si 


1 
g = 
li 
II 

■S 


o...v»,o. 




Mètra cobe. 

— Fouilla à un homme, 
de tMe ou [erre dai» 
l'aau. é[>^yi à I^.Go ou 
jaè i 3-,<.o au moin. 

chargé dani dea lôiu- 


h. 


h. 




h. 


h- 


h. 

,.M, 


h. 
i.:G 


L-ODïrirrKt 
RoDdîlHM'rt 

à 1. jdurnw). 
TouM.imL'''"' ' 




— Fouille, j coin prit jet. 
— Fouille, terre yigé- 




















o,fio 








— Foudle d'à Krro fran- 










Terre elaiie 

rofpe dure et pierreu.e. 
Tut. 


•A 


i,.o 






-Fouille. rdon,pri,jel. 










Terra forts ordinaire. . 
rerra dure et mêlée de 
pierre» 




i,iG 










































■ ,9" 








5,5q 






- (Un nzioeor). 






— Déblaideaable.fomlle 




0,48 

l,3l5 

0,78 






o,S8 
1,35 

2,70 




— Déblai, de galeli.pio. 
chagE et charge fun 












-Seconde fouille ou 
repioehage , terre or- 
dinaire uu pou mé- 
langée 


o,io 
















Terre dorsÂrèi-méUn- 






















;."/ï".B^-î'""^ 
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DÉSIGNATION 


II 

■î-t. 

Il 


il 






fî 


Ê 

â 


il 
1 S 


...V..0. 


H^lrccubfl. 
-Jet il h pelle. 
Terre ordinaire ud peu 

mi\ingit 

Terre dure, pierre, terre 


1.. 

0,40 

=.47 






h. 

0.65 

Zâ 


h. 

o,58 
u.go 

!!35 
1,80 


h. 


h. 
0,33 

0,33 


Jr- \i nnylgill'iai 
J,.bSiin-,"lerc. 

i.iDlaioL. i JO». 
i>0 FK r.impE dr 




rnfetgUUe. ..... 


























rerrt' trjt-dure, lutlée 






























— Reprise el charge 
meut dam Ici brauel- 

TerrH ordinaire. . . . 
rcrredure, pierre, (erre 


..40 

0* 


0,075 








o,Go 
o!;5 


0,53 
o.yo 


o,G7 


— ChRrgeiDOIlt dam let 


Qluie, terre dure, pier- 
re . tuf ; . J . . . 






-Repris et charge-' 
meuLdanslesbrouelte». 






























1,35 










^BeprîieelcharBemeul 
4io»lo.l>rouetle4.Roe 








le<, lErre ordinaire, li 
3o™,oo 0.4d 


0.G17 










'"'"'"'"'' ! "■ 
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Chargement; le tom- 

rre végétale et ubie. 
GhiK, terre dure, tof . 



ItB , y coniptis 



-Gkij 



Dich 






du ( 
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DÉSIGNATIOH 

DES IBiViDX. 


11 

îi 

"■s 

■f S. 

Il 


rî 
ii 


1 


li 


il 

as 


i 

a 
•ri 

il 


il 
ÎI 




Mi^tre tube. 

— Tempi du oharge- 

lelé do 4 i^hf^vaui. coo- 

Eerre vcgélalc «t ubtc. 
Glaiie, terre dore . tuf. 
VasB 

rscnps pour parcourir 
loo",oo de diilancc, y 
compri» retour. 

Ferre ïéeélale , terre 


h. 


.':. 




0,060 
0.070 
o,o5o 

o.iS 
o.aS 

o,5o 






u. 

o,3o 

o,.H 

0.40 

o,S4 




âaiw, terre dore , tate, 








Temps du décharge- 








— négalage après le 

Terre ordioaire 

rerre gUiae,*taret tewe 


0.15 


o,a6 
o,i4 




— Régalage de golcli 




-Pilonuage; terre vé- 
géUile , glai» 

— Pilonnagoi terre 
douce, sablonneuse ou 


o.Ro 


Terro glaise crafOnneu se 














IHèlre narré. 

— Dreuage de »ur&ee 
de terre aprèi déblais 
o, ren.bl.ir. 

Terre ïégÉlale . terre 


oo 












Blaiie. terre dure, pler- 








Dragage. 

WJtre cube de dragage 
de «obleon vase, avec 
drigne à main 

— Dragage ds sable, 
profondeur moyenne 


6.00 
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pro(onJsiir mojemi 
pierre , gtaiie '. 4 hom 



Corrois en glah 
Mètre culie de fi 



Mètre cube de fnacinape. 



dea piquets, 
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Piqaclage, Approcha à 



dIIGc[le 



s terrain éUnt 
à pénétrer, 
lepijuel». . . 



— Approche j m-. ci 
battage dei piqasU, le 

terrain étant ' ''- ' 
pénétrer. Pd 

■ piqÛBl» 

Réc»age dci piqueli , 
apr^baltageanniaLllel 
Fnnage. Approihe 
- - ■ emploi de 
mille . . . 



la brouette eu ram 

da 0,08 

Chargeinnit dan* 






— Tempsda chnrgen 
pour parcourir IC 
sDer et revenir. . 
- Temps du dèc) 



i:.""-'"" 
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DËSIGNATIon 


i 

■Sa. 


ii 


§1 




il 


s 
il 

4 


s 

g 

SI 

.Es 


o...„„,... 


Méire fube. 

-Chargement dansune 
barque et décharBe- 
ment opris tranjpopt, 

remp» (le la barque et 
du maria 

-Chai^ment sur U 


h. 
a,oo 


à, 












chTrgr'd!TM 


— Pierre de LaJItc OD 
libage» Iramporlés sur 
BnbiDard.uQchefbar- 
dour et G manœuvrei 

Chargement et déchar- 


i.EoS 
0.195 


franspopl à loo», et 












1,63 


;=;„.-" 

fib.rdegp., ,'X 
val M. dl.j.mlin. 

oI..rV ^0.9!,. 


Mètre cube de pierre de 
taiiU. 1 obetbardeur 

ChargemEDl et décbar- 


rrjnsport a joo», el 














- Horro de LiIIId. Le 
binard chargé de o.;5. 

Chargement et dtchar- 

ParcDon do lOo". cl 

- Pierre de' ùillc. Le 
bin«a alteU de a ch^ 
ïflui.ayec i charreUor, 
1 bardeur et 3 n>a- 

Cbargement et déchar- 
gement. ..,..., 
Parcour» de lOQ», cl 


1.35 

1,333 
1.333 






0,75 

o,(>G 




















- PiCTre de taille. Le- 
vage à la chèvre, i 
bra,euret4n.a«»uvr. 

Brajage el débrayage. . 
remp. poor monter, 
hauteur moyenne 3". 
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DÊSIGWATIOB 


11 

«■S 
^ -; 


1 
1 1 


ît 

-M 


si" 


-S 


il 

'1 


.s S 


-■■—"»■ 




4^re cubf . 

- Pierre de Uille 

Brajape et dèbr-jage 


U. 


h- 


il 


h. 


h. 




h. 






UoDlage i lomètrei 
-Br7iiage«tda.rajaçe 
( a broyeurB et 6 ma 

Montage à B",oo, à rai 
«ou de 0,1 d'heure par 


























i>,8o 


"•■-: 




].£;i^^:; 




- . Pierre da taille 
Brajage et débrajage 










Morî.Ql' îLip! 




■Montage il a», oo et par 
ehaqnï a",oo en sus 












— De ehauï grauo, 
ralinction c^S de 
ehauïïi-ve {raaoŒ«,re) 

-Dechanxg.a«e,ive. 

—De cham»i»e, extînc- 

lioD 

Mime mêlre cube, Teau 


8,00 


3,o, 


7,14 






.4.54 


3,00 


„. 




5.83 


M. C.ulhrï 

•X:;,-:: 

Trj.ïj.u, du 
onldfl. Grjye. 

bam.Hiiupula- 
r.ïjT.n dn coinJI 




-De ebaui hydraulique 
naturelle ou artificiellt 
0,6a de ehaiu -vive, 
eilinclion, manœuvre. 

— DemorUerdeehauï 
grane, fabrication. . , 

— De mortier do cfiau, 
hj^nlique, fabriea- 


5,oo 






—De mortier quelle que 
ioit la obaux, &brica- 




— De. béton, fabrication. 
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DÉSIGNATION 



il 



- De miX'llon o 

Emploi EDUS l'eau pour 
enrochement. . . 
Emploi toDi l'eau. £1 

- D= 



Un 



oellon 



(OU gar- 

;on, emploi 

- De maçonnerie de 



sujétion. Un mnçon. 
- De p.irement de 



- De pii rement de 
moellon euemUlé. Es- 
temillage et rejâîi 



BonSlet. 






Dfl parement di 
loelloni. LetniDell 
l^illéi à la pointe. 
■ Hups droit». . . . 
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DESIGNATION 



1^ 



- Db pierre de lallle 






- ds pierre de (aille , 
pour arêtier dos Toutes 
enarcdfldoitre, même 

atelier 

Mètre carré de pierre de 
tailIe.pourdglIagesTGrv 
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treponCQ", imonœuYi 

>our U pnse 

Pour le fichapi. . . . 



de o,cio io.^o. . 
de 0,5a à 0,60. . 



' De taills piquée , ru 
tailleur de pierre. 



Délais Mer 



àage. . 



~Ds taille pour marbre 

Stinkal. ciselé ai 
, irlonr et propre- 
ment piqué 

De taille de joioti 
lent piquéj 



[aille de . 
taillé à la pointe 



— De taille ruttiquée t 

Er""'' 

~ rocjie de Piiru. 
Vergelflt. •_■ ■ 



Ipdon d< t. 



M SUB pour l« 
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DÉSIGNATIOIT 


II 
■Sâ, 


iî 


-1 


il 


s" 

■s 


1 


J 

il 




Mètre carré. 
-Do .ci.ge de pierre de 
UilU; 1 urieur.. Liai. 










1,. 






uwnl Ij8d..d«b'cl 


FieiTo franche ds l'ab- 












P»;iM >iii ou 
p.rïmcDl, iU K 

M. Tou,.,iDl 
piiar rniLilc 
!i;3 de LUIlf df 

L)',.l.rai-ofouil- 












'.!)î 














— De taille de psremeni 
draiU lajÉs. Uih Ëa 










Hoche de Sailbacourt, 

Pierre fpanehe de 1 aU- 
b=)-eduVat 










n,84 

6, t. 
5,-) 7 


< 


1 1>>IJ<. ,,, 
l«r» l.y„, in,r.. 

fluill.'l.. ri li.Ile 

prépara loirf. 

'Ja d. 13UI, 

p''4"""' •■' 












simples ™rIe-cl,antLer 
pour digager de. an- 
gle.. LU» fin de Paris. 

Pierre (rancbe de l'ab- 
baje da Val. . . . . 






















53.34 




















^ 
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DÉSIGNATION 


Il 
■r-s 

3,- 


.■=-3 


1 


i! 

■s 


•il 
■S ^ 


1 
il 

'1 


g 1 


O..KV..O. 




Mètre cube de refooille 
ment jnr le chautier 

dément de *oi.pi™iI 
Iraile. 






h. 








■ h, 
146,00 


leU!i,Bdcpl„, 
-i -*— . 














100,44 

65!(îa 
43,76 

318,78 
""'9Î 




Pierre franche de lah- 




































— Derefouillement en- 
tièrement i U m.i»e et 
au poinçon , pour in- 

de o",5o en cane. 
























Pierrt IriDche du l'ab- 
















































aèlrecairidechapede 
o",o8 d epaiMeur avec 

draoUque et'.'bîe. ^" 

«itce cube de morlier 
pourchape ,pourèlen- 
dre cl liuer. 

Mjlr4 carri de haltnge! 


4.0. 






























■ ,5o 






















Millier de briqu», ayant 
0",aada long, a", 11 
de large, et o",uS5 
d épaiueur; confection. 








__ 
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DÉSIGNATION 


1 È 

II 

if 


il 

-es 

il 


fi 


4 


11 


lî 

"1 


si 
1 S 


0„.„„.„. 


[(",;51 ï[ transport.! 








h. 






h. 




Pourlecorrojement, i 


















;Moiilage.Un.teliErcoai- 
foti '<ls I cherbriqi»- 
tierclionaide.'JmDU- 
leniei, a porlGOn et a 
















Pour recouper !cj bavu- 
rei. rebattrs 1« bri- 

liaie.'amaaoBnvres . 

M[ip aa four, a hommes 
pour arranger Ici bri- 
que. 'et le cbirbon.^ 
rouleurt, 1 pamear, i 

1 porteur de charbon. 














„03 
6,6S 
















Mètre cu'ba de brùpie, 

Pour les fi»'«ii> en bri- 
ques honrdécs 

Pour Ie< murs en ^Uvs- 
tion engesnlécharnnd 

M^re oarri de pare- 

Briquea honrdées. cora- 
1 prà rejojntoiemenl 
! MHS .ujéUoo. Mur* 
, droits ,mor(iep de c!i uni 








i,8o 






Pour voûtes oa parllei 








Mètre carré de rejoio- 
1 loicrnent de papomenl 
! aprèsexécotion. 
Murs droitj sans échn- 
&ud, I maçon et i 








Mètre ci.be de briques. 
£>i>pli>i avec ntortier 
bjdranliqUB par asaises 
rigléei. I maçon et ion 
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CharpeaU. 
Mètre cnbe de charpoi 



diable, 1 col 



■ "genient dnn» une 
TU elle, 1 bsrdcni 



"■op. . 



Morlaiw pou 
Façon dun 

— Au plus. 



EoU-û]e de i 



plu». . . 
Entaille de n 
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DÉSIGHATIOÏl 


l.s 

II 

S' 


1 = 
il 


1 




1 


■ ^ 

i 


1 

a = 

II 


„....v.™„. 


boiilsde(ODiDiier>,c!iï- 
peain.moiMs, de. 
Assemblage L «mbpto- 


h. 


b. 


h. 


h. 

TO.SO 

5.0O 
6,«. 


















Percement d'un mùtre 
delrouidobonlomsur 




1 .0 








— D'un mètre de Iron^ 
-debouloniavEeenipInî 

MèlreiarrédolrailsdE 
loiertrtrileanï.coni- 
pri. Weetpo.8, a 
KJïurs de lon|r .... 

— DetFQildetde: groi 
toi.de*h«T..,cbéne. . 


,.,. 


1,63 




i,4S 
j,3G 
1,5'J 

8,îo 




.o,5o 










Orme 

Mè<re carré de scîige 
d'enles, de pieux e( de 




— De sciage d'aboiiU de 




-Desdagedepieuïde 
Diïeanavee desiciesà 








— De*eiaçe de palpian- 








— De dressage poutre- 
faire le. faces des picui 
et dei madriers. 
















Façon d'an pieu d'éeba- 








Façon d'un pieu d'écha- 
fiud cl pose du sabot 








i,i5 








Battage d'un pied ùi- 
ehafaud, i enrimenr, 
I renard et 13 manceu- 


.,5o 




i,Oa 


'— D'anpiead'icli'araud. 
I enrimeur et 3i ma- 
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r^i pour chapeaux d't- 
cbafaud, poie et il^ 
malition.! charpentier. 



cfa^tpeaux d^éehafjiicl 
; charpentier. . . 



[cire cu1i« de hais cai 
^hafaud, avec tefion i 



'^De llcrDei tioulonné» 
[ardeanXilcharpenticr. 

-De licrnes boulonnées 
ivec les pieui pouf 
batardcoui. démoHUon 
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nent, i charpentier. . 
■D'eotrstoiiM cloaéei 



irpcntle 
PalpIaBohe 



eu, dÉ- 
rangemeat. 



tter et 4 mancEuïres 
tièlrc cube de matlrii 
■asemhléi par pa 



-De madHcra an 
b!Èï par panneaux] 
démoUlion et ra. 
ment, i charpenlif 



Maire carré do plabordt. 
d'ècharsDd pour moisB! 



— De plsborde clou 
ment, i chaqienlïd 



de pbbordi pat' 
□ érhafaud. 



l'.G^ 
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— De plahordi pour 
molsEs DU planche, d'é- 
chafaud, poM et démo- 

— De plaochca de upin 
clonéei rar poteaoi 
pour ilotnrei. Pom et 



BaLlagn avec nni lon- 
netto à déclic, au reftii 
de o,D3. Le moulon 
pciant 5oo k. et tom- 
bant de 3»,5o. iihar- 
pcnlier , i renard . 5 



page dni 



Mèlre carré derioepag-f 



de fondation posés sur 
taïie. Chirpenliec 



n 



TAn»^ ihima^Aiws bu paix d%& ovyM¥^$. 
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DÉSIGNATION 



DES TEATAUX. 



A 



Mètre cube. . 
-* De ventrières entail* 
lées et boulonnées, i 
charpentier 

— De chapeaux fixés sur 
les pieux par des che- 
villes. Pose. I charpen- 
tier * . . . . 




— De chapeaux fixés 
avec «les chevilles, m$is 
sous Veau. Pose, x char- 
pentier. ....... 

— De poutres de plan- 
cher avec renforce- 
ment de sous-poutres 
et contrefiches. i char- 
pentier. . .'•••.. 

— De bois carrés refa{ts 
sur les faces pour ra- 
cinaux avec assembla- 
ges. I charpentier. . . 

— De bois carrés pour 
ra cinaux non refaits, 
mais présentés sur Fé- 
pure. I charpentier. . 
— de bois carrés refaits 
et présentés sur Tépure. 
I ^charpentier 

— De bois de sciage pour 
m^dri^rs, pose et assu- 
jettissement. I charpen- 
tier 

—De bois de sciage pour 
madriers, les joints des 
plates -fovmes dressés. 
Pose, 1 charpentier. . 

— Même travail en 
châssis et échoués sous 
Veau. . . , 

— De madriers de revê- 
tement, intérieurement 
les joints dressés. 1 
charpentier 

Palplanche de 0,10 d'é- 
paisseur, o,a5 de large, 
4 mètres de longueur. 
Façon , pose du sabot, 
mise en châssis, i char- 
pentier. , ... . . . 

ismÊmÊaaiÊmmmÊÊmÊmmÊÊÊim 



h. 









I 

I 



M 

s 



65,po 



45,00 



70,po 



10,00 



ao,pd 
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1,00 



7.x4 



a3,5o 



h. 
37,00 



5,60 



10, 4o 



c s 

s 3 

la 




a 1,00 
3 1,00 



1,54 



o,sS Ae lar- 
[|reur«ur 0,10 d'é* 
I paÎMfur. 
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PalpIiDche. 
-tico.io d'épiiocnr, 
D,'j5d(!largcur.5".oc 
de lon^. Affûta^ , 
lrPBMgïajoinL.Mrri(, 
% ramure et Ungaeltc. 

Mi<e eu châi^i 

allagi.d(!lap.lplanchl 



renard. 



à déclic 

Uètrc cube, taille el 
icmbligg an char 



Mge, , 



d«o,u5d' 

quarrinsage 

— De lioii pour la char- 
pente dej granJea ma 

— De bois pour In char 
pente deipeliiei mac hi 
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II 
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■Il 

w = 
-5 


i 
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i 
1 

1 


o....„„.,.. 


Mèlro cube de couclvi 
pouf cLolpes de 0,^0 
déquarfiisage. .1 ehar- 


h. 






h 
7.'» 

■37.53 

a5,oo 
i5,oo 

5,00 






!.. 


trou. ,1 p™. 
Vri.pinfion >t 


— Do boiipour pièces 
de pont. 1 chirpen- 








LcYaçe an mette cuLe 
dit à la main pour le> 
charpenlEs ta réduite. 
















Leiage an luèlra cube 
de graudes pièces ai- 








Wèlre cube pour décîn- 
[rement de voûle. ou 
démolition de ponl. 
provisoirci. i cfaarpen- 
















Fcri. 

briealion pour pièces 
Js grande dimcn.ion 
nedetnaodantquequcl- 

Irémlléi. 1 forgeron et 
ion aide 

— Fabrication pour 
pièces de grande di- 
mension ne demandant 
que quelqaei soudures. 


0,09 
















0,08 
o.ofi 
□,08 


Aide. .... 




























- FabricaUoD pour 
pièces de dîmenûon 
luojenuo de crampons 
de Q,5o. Garde fous , 
saboU, elt. 1 forgeron 


o,3o 
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si 
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OBSRHYAXIO»! 


[ilegramme. 

— FabricaUon pour 


h. 


h. 
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'h. 


JlDndelel. 
P.r kilos- 






























— Pabricalion pour po- 

titicr»DpcHi>.ch«rillet. 
tel, ornneBui, [reltei, 
pièce) chiuffèei corn- 
portant troin et «ou- 
durw. 1 [otgeTOa cl 
ioa aide 

avec tcellemcDt en 
plomb. I ajuiiteur et 
«on aido 

lier. I ajusteur et ma 
aide 

— Foie avec onosjlre- 
ment pour uboti de 
piciu et palpliacbci. 


o,5o 

o,o5 






o.„ 






Pcinlure- 

Mètru carré de goudpou- 
nago .ur boi. neuf. 1 
goodronneup 

-Degoodroonageiur 

— De peinture sur chai^ 

pente, 1". couche, 1 

3'." MI^SlB.' 1 î^tatl^. 
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